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LETTRE

A MONSIEUR LE COMTE DE NIEUWERIiERKE

SÉNATEUR

SURINTENDANT DES BEAUX-ARTS

GRAND-OFFICIEU DE LA LÉGION D'HONNEUR

MEMBRE DE L'INSTITUT.

Monsieur le Surintendant,

L'histoire des marbres qui composent aujourd'hui

la collection épigraphique du Louvre remonte au

règne de Louis XIV. Les antiquaires se rappelleront

toujours avec gratitude le nom de celui qui le premier

dota la France de ces précieuses épaves du passé :

Charles-François Olicr, marquis de Nointel.

Nommé ambassadeur à Conslantinople, ce diplomate,

autrefois simple Conseiller au Parlement de Paris
,

passa neuf ans à la cour de Mahomet IV. Lors d'un

voyage à Jérusalem, il parcourut, par ordre de son

souverain , les échelles du Levant et s'arrêta dans la
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plupart des îles de la mer Egée. Mélos (i), Paros (2)^

Délos (3) furent visitées durant l'hiver de 1673, et

chacune d'elles laissa son tribut d'inscriptions entre les

mains du précoce admirateur de l'art grec. Le marquis

célébra les trois fêtes de Noël dans la fameuse grotte

d'Antiparos; l'année suivante, de retour de son pèle-

rinage en Terre-Sainte, il se rendit à Athènes, où il fit

dessiner les sculptures du Parthénon et dire la messe

par son chapelain dans le temple de Triptolème. Ce

fut pendant ce séjour de deux mois dans Tancienne

capitale des beaux-arts (novembre et décembre 1674)

qu'un savant de sa suite , l'orientaliste Antoine

Galland, découvrit dans le dallage de l'église du Crucifié

les deux listes de guerriers W, connues aujourd'hui

encore sous le nom c\e marbres de Nointel. Rappelé

vers la fin de 1679 (s), à cause du désordre croissant

de sa fortune — il était déjà ruiné avant son départ

pour Constantinople — M. de Nointel ne se releva

plus de sa disgrâce et fut forcé
,
pour remplir ses

engagements , de vendre jusqu'à son marquisat. On
suppose avec raison ^o) que le même motif l'obligea à

céder ses collections. Il mourut bientôt après dans son

château de Bercy, le 31 mars 1685.

(1) C'est de là peut-être qu'il rapporta notre n. 195. — (2) Voir

n. 106.130. « A Paros, il choisit parmi les objets d'art ce qu'il y

avait de mieux et de plus transportable. » L. de Laborde, Athènes I,

156. — (3) Notre n. 68. — (4) N. 112, 113. Les autres marbres rap-

portés d'Athènes à cette occasion sont nos n. 182. 227. 242. 258, Spon,

qui copia toutes ces inscriptions dans le palais de M. de Nointel à Péra,

dit (A'oyagel, 263, édition 1'«) : «Nous y vîmes environ trente marbres

ou inscriptions antiques qu'il a rapportées d'Athènes ou de l'Archipel.»

— (5) Voici les deux principales dat^s de son ambassade : Il fit son

entrée solennelle à Constantinople au mois d'octobre 1670 (la cour

du sultan se trouvait alors à Andrinople) et partit pour les échelles

eu septembre 1673. — (6) L. de Laborde, Athènes aux xve, xvie et

xvii'î siècles, t. I, 89. 144. 160.
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L'heureux acquéreur (i) des marbres de Noinlel fut

le Bibliothécaire du Roi i^) Melchisédech Thévenot
,

une des plus grandes illustrations de l'époque. Nous

ignorons dans quelle mesure cet érudit apprécia les

trésors qui lui étaient échus; nous apprenons seule-

ment qu'il les conserva dans une salle du rez-de-

chaussée de sa maison de campagne , à Issy. Après

sa mort, le 29 octobre 1692, la collection devint pour

la première fois propriété d'un antiquaire de métier,

Charles-César Bauddot de Dairml (1648-1722), auteur

d'un livre estimé sur « l'Utilité des Voyages, » bien que

lui-même n'eût jamais fait d'autre voyage que celui de

Paris à Dijon. L'histoire de cette acquisition est trop

naïvement racontée par M. deBoze^^^ pour que je ne

sois pas tenté de la transcrire littéralement :

Après la mort de Thécenot , M. Baudelol y alla

,

et trouva heureusement ses héritiers de mauvaise hu-

meur contre ces masses de pierre qui leur remplissoient

toute une salle basse. Il leur en proposa le marché, les ac-

quit enfin et ne les perdit plus de vue. Sajoye lui presta

ce jour-là des forces d^athlète pour les charger presque

seul sur la première voiture qu'on trouva, et les con-

duire pas Cl pas jusqu'au fauxbourg Saint-Marceau,

où il demeuroit. — // donna la même attention à cette

partie de son déménagement
,
quand il vint loger au

fauxbourg Saint-Germain, mais il en eut bien plus

d'inquiétude.

En attendant qu'il pût les placer dans son apparte-

ment, il les avoit fait ranger de son mieux dans la cour.

(1) Il est vrai que Coj/lus (Rt?ciieil 6, 107), en 1764, parle d'un

legs fait par le marquis de Nointel à Bai.delut; mais M. de Boze

détruit cette assertion. — (2) Nommé en 1084 seulement. — (3) Dans

réloge de Baudelot (Mémoires de l'Académie des Inscriptions,

5, 410).
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Cette décoration déplut à unejeune dame qui occupoit le

premier étage et le rez-de-chaussée de la même maison.

Pour engager M. Baudelot à l'en délivrer, elle affecta

un jour défaire arrester des boueux quipassoient et de

leur demander combien ils wuloient pour emporter

tous ces décombres. On ne manqua pas de le dire le soir

même à M. Baudelot quand il rentra chez luy ; il

frémit au récit d'une si noire conspiration, et quelque

tard qu'il fût, il ne se donna point de repos que ces

restes infortunez de la Grèce ne fussent en sûreté sous

son propre toict.

Ces déménagements dlssy au faubourg Saint-

Marceau et de là au faubourg Saint-Germain sont les

seuls faits constatant l'intérêt scientifique de Baudelot

pour ses marbres. Son projet d'éditer et de commenter

les deux listes de guerriers athéniens n'a pas été mis à

exécution. Cinquante-trois ans seulement après leur

arrivée en France, un Italien, le comte Scipion Maffei,

les publia.

Par une disposition testamentaire, le musée Bau-

delot échut en 1722 à l'Académie des Inscriptions et

Belles-Lettres. Ce corps savant siégeait alors au Louvre

même, dans la petite salle dite aujourd'hui de Coyzevox,

où s'élève le tombeau du cardinal Mazarin. L'ancienne

chapelle d'Anne d'Autriche (devenue depuis Salle de

Houdon) servait de magasin aux antiques de l'Aca-

démie, et c'est là que les inscriptions de Nointel furent

conservées jusqu'à la révolution.

L'Académie royale ayant été dissoute le 21 thermidor

an I (8 août 1793). les marbres restèrent encore environ

deux ans au Louvre ^i). Noi^s les retrouvons, en ther-

(1) M. Letronne (Revue archéologique, III; 465) a publié un inven-

taire des « objets d'antiquité piovenant du mobilier de la ci-devant

Académie des Inscriptions et BelIcs-LeUres, déposés dans un cabinet
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midor 1795, dans lo Dépôt provisoire du Musée des

Monuments français , rue des Petits-Auguslins. Le

conservateur de cette mémorable collection, Alexandre

Lenoir, avait pensé que les tombeaux du moyen Age et

de la renaissance qu'il venait de préserver de la

destruction ne pouvaient être suffisamment appréciés

sans fétude comparative des inscriptions classiques.

Il s'appropria donc (on ignore à quelle occasion) les

dépouilles de l'Académie et sut les garder pendant huit

ans malgré toutes les réclamations, soit du ministre

Chaptal, soit des Conservateurs de la Bibliothèque,

Millin et Capperonnier. Les choses en étaient là, quand,

le 6 floréal an XI (26 avril 1803), par une décision

du Premier Consul, 31. Denon fut nommé Directeur

Général du Musée central des Arts. Le nouveau Direc-

teur rédigea une demande plus catégorique : « Je vous

préviens, citoyen Conservateur, écrivit-il à Lenoir ('),

que les places destinées dans le Musée des Antiques aux

deux inscriptions grecques où sont mentionnés les noms

des braves morts dans la guerre du Péloponnèse (sic)

,

sont prêtes à les recevoir. Ces deux monuments pré-

cieux ont été marqués par l'ancienne administration

pour le Musée et n'ont été laissés en dépôt dans votre

établissement que parce quils ne pouvaient être exposés

aussitôt.

Je vous invite à les remettre aux charpentiers du

au rez-de-chaussée, derrière la salle de la ci-devant Académie fran-

çaise [Salle des Comtou]. » Signé Le Blond, 18 nivôse an II (7 jan-

vier 179i).— On y voit figurer nos n. 68, 112. 113. 182, ensuite n, 231,

que je suppose élreun cadeau deFauvel, un bas-relief avec inscription

grecque probablement n. 195), ei un certain nombre d'objets qu'on

n'a pas détaillés fauie de place! La collection était encore au Louvre

en thermidor (août) 1794; la translation au dépôt s'est opérée entre le

15 prairial et le 22 thermidor an III (1795). Letronne, p. 466. 468.

l) Lettre du 24 messidor an, XI (13 juill. 1803). Letronne, p. 474.
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Musée qui se présenteront le 26 messidor pour les en-

lever.

Le 26 messidor se passa encore sans que Lenoir

se résignât à livrer les inscriptions, mais sa force de

résistance était épuisée, et il les remit au Louvre défi-

nitivement le 17 thermidor 1803. Le Musée central

des Arts avait, dans Tintervalle, reçu le glorieux titre

de Musée Napoléon.

Sous le premier empire, l'intérêt général se concentra

presque entièrement sur les chefs-d'œuvre de l'art

grec, de sorte que le fonds des textes ne s'accrut pas

beaucoup. L'acquisition des marbres Camille Borghèse,

ordonnée par l'Empereur en 1807, l'enrichit cependant

de quelques signatures d'artiste (*) et des poésies

triopéennes i^\ dont la renommée avait déjà deux

siècles de date.

Mais l'achat le plus considérable par le nombre des

pièces et l'importance des documents épigraphicfues,

fut négocié sous la Restauration. Marie- Gabriel

-

Florent-Auguste , comte de Choiseul-Gouffier , avait

été nommé, en 1784 , ambassadeur du Roi à la Porte

Ottomane. Cet habile connaisseur du sol et de l'art

classiques déploya à son départ pour l'Orient un apparat

scientifique pareil à celui du marquis de Nointel.

Occupé depuis longtemps de son ouvrage illustré ;

Voyage en Grèce, il emmena avec lui de nombreux

dessinateurs et même un poëte épique : son Homère était

l'abbé Delille
;
parmi les artistes se trouvait un jeune

Bourguignon destiné à rendre de grands services à la

science, Fauvel. Les fouilles entreprises à Alexandrie-

en-Troade, à la Nouvelle-Ilium et dans tout le voisinage

de cette partie de l'Asie Mineure , enfin l'exploration

(1) N. 124. 127. 128. — (2) N. 7. 8, traduits depuis en vers italiens

par le comte Leopardi. Ensuite le n. Î03.
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de l'Attique et des îles, contribuèrent largement à la

formation d'une collection épigraphique grecque telle,

qu'aucun musée public ni particulier n'en avait

possédé jusqu'alors. Le grand compte-rendu des tréso-

riers de Minerve de l'année 410, savam.ment expliqué

par l'abbé Barthélémy, le décret des Amphictyons de

Delphes , le bas-relief d'Agamemnon, le calendrier de

Proserpine, les textes relatifs aux prétresses d'Eleusis,

les listes des magistrats de Ténos, les vases de Marathon

font partie des marbres recueillis à cette époque par

M. de Choiseul lui-même, ou par Fauvel, et furent

successivement expédiés en France.

Pendant la révolution, les richesses de cette nouvelle

collection partagèrent le sort de tous les objets d'art saisis

chez les émigrés. Après avoir stationné assez longtemps

dans les dépôts provisoires, elles furent distribuées

entre le Louvre, la Bibliothèque nationale et le Musée

de Marseille (i). M. de Choiseul, forcé par une émeute

des marins français de quitter Constantinople, s'était

réfugié à Saint-Pétersbourg, où il devint bientôt un

des hauts fonctionnaires de l'empire russe. Ce fut

seulement après son retour à Paris, vers 1802, qu'une

décision du Ministre de l'Intérieur, comte Chaptal,

annula la confiscation et lui rendit, à peu d'excep-

tions près (2)^ tout ce qu'il avait perdu. Trois autres

collections de marbres grecs, appartenant à M. de

Choiseul, ne sont pas arrivées en France : la première,

formée dans les îles de l'Archipel, fut détruite par

l'incendie de Smyrne, en 1797; la seconde, recueillie

dans l'Attique et embarquée sur la corvette Arabe en

1802, fut capturée par l'amiral Nelson et conduite à

Malte, où lord Elgin se l'appropria pour la vendre

ensuite au Musée Britannique. Quant à une troisième

(1) Voir n. 252. — (2) La belle frise du Parthénon resta au Lou\ro.
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collection, composée en Troade et transportée à Odessa,

il n'existe pas le moindre renseignement qui nous

apprenne ce qu'elle est devenue.

M. de Choiseul-Gouffier, nommé Ministre d'État de

la Restauration, mourut le 20 juin 1817 à Aix-la-

Chapelle. A la vente de ses marbres, qui eut lieu l'année

suivante dans son hôtel des Champs-Elysées (*), le

Musée du Louvre acquit la presque totalité des inscrip-

tions grecques , au nombre de quatre-vingt-dix-sept.

Vers la même époque, le comte de Forbin, Directeur

du Musée, rapporta quatre superbes stèles sépul-

crales (2) qu'il avait trouvées à Athènes dans la maison

de Fauvel . Ajoutons que ce dernier, devenu Vice-

Consul de France, s'était, dans l'intervalle, acquis une

renommée extraordinaire, grâce aux éloges que firent

de lui Chateaubriand dans son Itinéraire, et lord

Byron dans Childe Harold's Pilgrimage. Quand plus

tard éclata l'insurrection grecque , il sauva l'Acropole

d'une destruction totale projetée par les Turcs. Appelé

aux fonctions de Consul Général de France, à Smyrne,

il y mourut à l'âge de 85 ans, le 13 mars 1838 ^^K

Je me borne à mentionner ici le Musée Anastasi, dont

l'acquisition, négociée à Livourne en 1826, enrichit

le département des antiquités égyptiennes d'un certain

nombre d'inscriptions grecques rapportées du Nil. —
En 1833 W, M. Despréaux de Saint-Sauveur offrit

au Roi cinq épitaphes recueillies pendant son consulat

à Salonique ^^K Mais un accroissement bien plus impor-

tant est dû à rillustre épigraphiste Le Bas. Sa

(1) A partir du 20 juillet. Plusieurs des inscriptions Choiseul

avaient été découvertes par Dubois lors de son voyage en Orient,

1816. Ce sont nos n. 1. 10. 38. 39. 101. 122. 158. 232. 249.—

(2) Nos n. 131. 168. 206. 214, payés 7,000 francs, le 11 juillet 1818.

— (3) Il était né en 1753 . — (4) Le 20 mai. Le Roi accepta par déci-

sion du 13 juin suivant. — (5) N. 146. 1&3. 179. 216. 221.
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mission en Grèce et en Asie 3Iineure, exécutée pen-

dant les années 1843 et 1844, le mit à même d'acquérir

une vingtaine de textes inédits, provenant d'xVthènes

et de l'ancienne satrapie de Carie ^^K II rapporta ainsi

le bas-relief de Thésée, la lettre de l'empereur Auguste

aux incendiés de Mylasa, une série de contrats de

vente passés entre les divinités dOlymos et les pro-

priétaires du pays , enfin le décret relatif aux trois

crimes de lèse-majesté commis contre le roi Mausole,

inscription inestimable et qui figurera toujours au

premier rang de nos monuments épigraphiques. —
D'autres marbres, qui entrèrent au Louvre vers la

même époque, nous furent légués par la munificence

du vice-amiral Auguste-Samuel Massieu de Clerml (2).

J'arrive, Monsieur le Surintendant, aux heureux

développements que la collection des textes grecs a pris

sous votre administration. Par suite des achats que

vous avez ordonnés, des dons que vous avez reçus, des

résultats de différentes missions scientifiques qui sont

venus se joindre à l'ancien fonds, vous l'avez en peu

d'années augmentée de plus d'un tiers. En 1852 déjà,

quelques inscriptions de la Cyrénaïque, entre autres

le grand rescrit de l'empereur Anastase, avaient fait

partie de l'acquisition Vattier de Boiirdlle (s). Un peu

plus tard , M. Victor Langlois, chargé d'explorer la

Cilicie, vous a rapporté, outre ses admirables terres

cuites, quatre marbres w d'un intérêt peu commun.

Tout récemment encore, vous avez accepté les bas-reliefs

de Cyzique (^^ offerts au Louvre par M. Waddington

(1854), et les textes intéressants recueillis par Mariette-

(1) Le Bas, Itinéraire p. 9. Ce sont nos n. 23. iO. 41. 45. 49-54.

56. 72. 96. 9S. 103. 133. 196. — (2) Mort à Paris le 17 mars 1847,

à l'âge de 62 ans. Ses héritiers donnèrent en 1850 au Louvre les

n. 143. 228. — (3) N. 4. 159. 289. — (4) N. 17. 76. 87. 151. —
5) N. 11. 170. 1S3. 262 263.

'
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Bey lors de ses fouilles dans le Sérapéum de Mem-

phis W. D'autres monuments attendent une salle et

leur place définitive; je citerai parmi elles les inscrip-

tions Campana i^), les marbres rapportés par M. Léon

Heuzey (3) de sa mission en Macédoine et en Thessalie

(1862), enfin près de soixante textes appartenant à

la riche récolte que M. Ernest Renan, membre de

rinstitut, a faite dans le pays des anciens Phéniciens.

Chaque page de ce catalogue , les tables surtout , vous

prouveront. Monsieur le Surintendant, combien votre

collection a gagné par ces affluents considérables, dus

au savant intérêt d'un Empereur Archéologue , et

constituant aujourd'hui dans leur ensemble le Musée

Napoléon III.

Il ne me reste qu'à expliquer en peu de mots les

principes (si ce n'est pas abuser du terme) qui m'ont

guidé dans ce travail. Chaque numéro du livret se

compose de sept parties distinctes : titre, texte grec,

traduction , commentaire , histoire du monument

,

bibliographie et mesures. Nos catalogues étant princi-

palement destinés à ceux qui viennent faire leurs

études au Louvre même, je n'ai pas jugé à propos de

reproduire les caractères de l'original
;
j'ai préféré les

transcrire en minuscules, séparer les mots, établir les

accents, la ponctuation , indiquer même le nombre

des lignes. QuatJ'e planches typographiées et plusieurs

autres insérées dans le texte reproduisent, avec la plus

scrupuleuse fidélité , nos inscriptions archaïques.

Malgré les inconvénients qui résultent de la nécessité

de concilier l'ancienne orthographe grecque avec notre

accentuation moderne, je crois avoir rendu ces docu-

ments parfaitement intelligibles ; et si mon procédé

;1) N. 21. 1.29. 169. — (2; 70. 120. 177. 189. 190. 192. 234-241-

— (3) N. 16. 144. 187. 211. 215. 230-^
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n'est pas sans reproche, il a du moins le mérite de

présenter de plus grands avantages qu'aucun autre.

Le public ne recherche pas la difficulté, il aime la

difficulté vaincue.

Quant à la lecture des textes, je me suis fait un de-

voir de ne rien négliger pour arriver aux dernières

limites de Texactitude. La plupart des marbres ont

été lus et relus à diiïérentes reprises, examinés à la

loupe, dégagés du plâtre qui en couvrait les marges,

et confrontés avec toutes les transcriptions qui en

avaient été faites auparavant. Le travail fastidieux

auquel j'ai dû me livrer pour déchiffrer les passages

illisibles et pour compléter les fragments ne saurait

manquer d'être apprécié par les hommes de science.

Ma traduction suit l'original d'aussi près que

possible, le commentaire se borne à des remarques

strictement nécessaires au public visitant nos galeries

et n'ayant pas d'autres livres à sa disposition. La

bibliographie répond ensuite, je l'espère, à toutes

les exigences des épigraphistes ; elle mentionne avec

gratitude les travaux importants auxquels je suis

redevable de quelque bonne indication, et réfute silen-

cieusement, sans polémique aucune, les erreurs que

ma transcription ou mon interprétation du monument

a rectifiées. Je n'ai pas voulu signaler en toutes lettres

les nombreux endroits où mes prédécesseurs se sont

trompés ou m'ont paru se tromper; acceptons de

chacun ce qu'il nous apprend de bon, et laissons à

d'autres le soin de relever ce que nous avons nous-

même de défectueux.

Les tables qui figurent à la fin du livret ont le double

but de faciliter les recherches et de montrer quelle

multitude de renseignements de toute nature, notions

de mythologie , d'histoire , de géographie , d'archéo-

ogie
, de grammaire sont conservés dans nos inscrip-



XVI LETTRE A MONSIEUR LE COMTE DE NIEUWERKERKE.

tiens grecques. Deux listes, énumérant l'une les textes

datés, Tautre les provenances, ont été dressées afin de

répondre d'avance aux désirs de ceux qui auraient

préféré à mon classement un ordre chronologique ou

géographique. Elles suffiraient d'ailleurs à elles seules,

je pense, à démontrer au visiteur le moins initié la

valeur de ces documents, en même temps quelles

indiquent à l'administration les séries à compléter ou

les lacunes à remplir.

Tel est, Monsieur le Surintendant, l'exposé rapide du

travail dont vous avez daigné me charger. Je me suis

efforcé de le rendre digne du bienveillant intérêt que

vous n'avez cessé de lui témoigner dans toutes les

phases de ses progrès successifs. Aujourd'hui il ne lui

manque plus pour être offert au public que votre

suprême approbation.

Veuillez agréer, Monsieur le Comte, l'hommage

de mes sentiments les plus respectueux et de mon
inaltérable dévouement.

Paris, le 13 novembre 1864.

W. FROEHNER.

Approuvé :

Le SÉNATEUR, Surintendant des Beaux-Arts,

(1

COMTE DE IVIEUWERKERKE.



TABLEAU CHRONOLOGIOUE.

ANNÉES
avant

et après J.-c.

INSCRIPTIONS DATÉES.

457

432-430

418

417

410-408

Vers 400

380

367

367-366

361-360

355-354

323

323-317

2S5-2Î6

251

Vers 170

Vers 74

59

16

Caliiïnla

37-41

Néron 54-68

Flaviens

69-96

Liste des guerriers athéniens de la tribu Èrech-
théidc tués en Chypre, en Egypte, à Ha-
lles,' à >]égare,etc. {Marbre dekointel)

Liste de guerriers athéniens des dix tribus,
tués à l'ennemi {Marbre de Nointel)

Décrets athéniens relatifs aux dettes contrac-

N»'

(lu cata-

logue.

tées pendant la guerre du Péloponnèse

Compte-rendu des trésoriersde Minerve Pûliade
{Marbre de Choiseid)

Décret des Plothéens com-ernant les sacrifices

Décret des Amphictions de Delphes

Décret des Haléens relatif à la comptabilité

Décrets des Mylasiens ordonnant la confisca-
tion des biens de plusieurs criminels de lèse-

majesté

Décrets en Thonneur de deux convocateurs du
peuple athénien

Inscription de Taqueduc de Mylasa

Dédicace à la déesse-reine Arsinoé

Table à libation consacrée à Hermès-Ptensénès

Décret en l'honneur de Craton

Décret des Mylasiens en l'honneur d'Iatroclès

Inscription de M. iEmiliusScaurus , lie.utenant
de Pompée

Stèle votive de Sotéridès, prêtre de i^ybèle

Lettre de l'empereur Auguste aux Mylasiens

Inscription sépulcrale d'un esclave du roi
thrace Rhœmétalcas

Dédicace du centurion Longinus

Inscription en l'honneur de Germanicus
»

Inscription en l'honneur d'un prêtre de Bacchus

Épitaphe de Ti. Claudius Médon.

T. Flavius Julianus, grand-prêtre d'Eohèse

112

113

47a

476

46

36

32

95

96a (

966

96c

99

133

5

20

67

103

91

10

257

lis

74

55

107

57
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Temple de Minerve Poliade 12. 13
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Haies Exonides(") 95

Sunium 114

Eleusis 63. 64
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Ténos 82-86. 102

Délos 67. 68
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Théra : Mont St-Étienne 14. 55. 57. 74. 107. 111. 132
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Larissa 16

Macédoine

Salon ique 166. 187. 191. 204. 216. 243

Am phi poli s 230. 257

THRACE : Tomes 'Kustendjé) 77. 150

ASIE Ml^RE 9. 33. lOS. 110. 141. 146. 221. 290

BlTHYNlE

Héraclée du Pont 249

Ciusl

Mysie

Cyzique 10. 1!. 97. 170. 183. 252? 262. 263

Ilium novurn 38. 39. 44 ? 73. 101

Alexandrie en Troade 104. 122. 147. 171
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Smyriie 173
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Magnésie du Méandre 65. 163? 254

Mylasa 56. 72. 96. 98. 103. 133

Olynios 40. 41. 49-5

i

Caryandes 45
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Phénicie 79. 135. 136. 162. 176. 197. 198. 200. 209. 210.

219. 220. 226. 233. 246. 247. 256. 261. 275. 285
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Saïda [Sidon) 160. 217. 281
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V EGYPTE 5. 30. 118. 149. 165. 255. 283
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Vi NUBIE 277. 284
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Voie Appienne 7. 8

Porta Capena 58. 234-241

Mont Esquilin 121
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INSCRIPTIONS RELIGIEUSES.

t. INVOCATION AUX DIVINITÉS ÉGYPTIENNES

ANOUBIS, OSIRIS ET ISIS.

/3, ^' ^^\*'.|: ,
')^,

,

,.' ^'^'' ,
,' :>3•, '^ â^ ,

8} -^,
y,ai ' y.ai ,}. []9 ['/]7 ^^^

fortune propice.

Salut à toi , roi de tous les (dieux) célestes , impéris-

sable Anoubis; et à ton père, le très-vénérable Osiris,

(1) Le marbre porte. — (2) . — (3). Le haut

des lettres que j'ai laissées entre parenthèse est encore assez visible

sur le marbre. •
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qui porte une couronne d'or, qui est Jupiter, fils de

Kronos
,
qui est le grand (et) puissant Ammon , sou-

verain des immortels, et qui est honoré surtout (sous le

nom de) Sarapis; et (salut) à ta mère, la bienheureuse

déesse Isis, connue sous bien des noms, qu'Ouranos, fils

de la Nuit , enfanta sur les flots brillants de la mer, et

que rÉrèbe a nourrie, afin qu'elle deunt une lumière

pour tous les mortels, (elle) la plus ancienne des bien-

heureuses (divinités) qui porte le sceptre dans VOlympe,

reine sublime de toute la terre et de Vocéan, (et) qui

mit tout. Elle déterre de grands biens pour les mortels

Alexandre leGrandetles Plolémées, qui avaient des raisons

politiques pour reconnaître la religion égyptienne, ont hardi-

ment prétendu qu'elle ne diift^rait de la mythologie grecque

que par la forme. On a donc cheiché pour chaque dieu égyp-

tien un dieu grec correspondant. Déjà Hérodote (II, 144)

s'était aperçu qu'il existait certaines analogies entre Isis et

Cérès, entre Osiris et Dionysos, entre Horus et Apollon. Mais

à mesure qu'on se familiarisait avec les croyances des Égyp-

tiens, leurs divinités furent différemment interprétées : dans

Diodore de Sicile (I, 11. 22), Osiris et Isis sont comparés au

soleil et à la luneW; et, dans une inscription du temps de

Plolémée II Evergète ( Franz , corpus 4893), les six grands

dieux adorés dans l'île des Cataractes portent chacun les deux

noms suivants : "), Trj ",
^ ,-- ,-,- . effet, les

attributs des dieux anciens sont si variés, leur nature est

souvent si analogue
,
que, pour bien déterminer le pouvoir

d'un dieu égyptien, il fallait le comparer à plusieurs dieux

grecs à la fois. Notre iuscripîion poétique adopte la généalogie

que voici :

(1) Voir Tacite, Histoires 4, 84. - - Âusom, Epigrammes 29, 30.
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Nuit

Ouranos (le ciel)

Isis Osiris

I

Anoubis

simple repétition d'une légende grecque, qui cherchait éga-

lement dans les ténèbres l'origine de la lumière. Isis est

appelée, comme ailleurs (^), et elle

est la reine de l'univers, tonl comme dans les inscriptions

latines qui lui donnent le titre de sanda regina ou de una

quœ est omnia. Son mari Osiris est identifié avec Zeus, Ammon
pl Sarapis. De même une stèle du Louvre (trouvée à Syène) est

dédiée à I(ovi) O(ptimo) M(aximo) HAMMONL CHNVBIDI. ET.

IViNONI. REGINAE, et il n'y a rien de plus fréquent dans

l'époque romaine que des monuments consacrés simultané-

ment à Isis et à Sarapis. La substitution de ce dernier Doni

( Asar-Hapi, Osiris-Apis) à celui d'Osiris dale du rogne de

rtolémr'-e Philométor; les inscriptions étrangères à l'Egypte,

comme la nôtre, et celles d'une époque plus récente, sont les

seules qui fassent encore mention du vieil Osiris i^). Notre

poëte donne à cgU^ divinité une couronne d'or, qui représente

le nimbe du soleil. — Anoubis passe ordinairement pour le

fils d'Osiris et de Nephlhys.

Trouvée à Ghembliclc, sur l'emplacement de l'ancienne Ciics, en

Bitliynie, près Cyzique. — Collection Choiseul.

Pococke, Inscriptiones antiquae p. 30, n. 18. — Muratori I, p. 75

(misit Joseph Bimardus). — Jacobs, Authologia graeca III, pars II,

p. 298; Paraliporaena, t. XIII, p. 798. — Dubois, Catalogue Choi-

seul, n" 180. — Bœckh, Corpus 3724 (où les reproductions secon-

(1) , inscription de l'époque d'Adrien ( Le-

tronne, Recueil, I, p. 433). —• MYBI0NY3IAE
| ET.SEUAPI

\

EXSPECTA[tus]
1 METIS. AVG(ustl) D[isp(ensator)]

|
V.S\L.[m],

autel à la bibliothèque de Soissons. — ISIDI MYRIONYMAE
|

SACRYM,
I

etc., Gruter p. 83, 11. — (2) Letroune, Recueil I,

155.
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daires sont toutes indiquées). — Clarac, Catalogue, n. 670; Musée

de sculpture, n. 425, et Inscriptions, pi. 51.

Hauteur 0,36. — Largeur 0,60.

». PRIERE AU DIEU ANOUBIS.

I

Avoù^tâi
I \

(Un tel adresse) une prière à Anoubis.

Petite colonne funéraire, rapportée de l'Orient par M. le comte

de Vogué, en 1863.

Hauteur 0,36.

3. DÉDICACE DUN PUITS A LA DÉESSE APHRODITE
(ATHOR). PROSCYNÈME. (Musée égyptien).

A. /D,
|

T/Daîavcû
|^

\

.[
\

|

|

ièioi)

(fpiop (sic) y.où
\ (sic),

^^^

^ avrip (sic)
|

'.
. -

\ \
1( (sic).

|

L.
\

JSépovoc^^^
|

Tpcctocvoî))
\

[^yjvôç] ! ,
|

C. (sic) k |

-'^
|

, [
(^•<.: ^^

\

f ''^| .\ (^'
(sic) ', .

\

(1) La pierre porte ATHC. — (2) A cet endroit, on voit encore

les traces de trois lettres TAU, Q^'i^ ^^^^ attribuer aune erreur du

graveur.
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AC. Pour (le salut de) l'empereur César Trajan Au-
guste, Isidora (fi lie) de Mégislos, de Tentera, a con-

struit à ses frais (cl dédié) à la Nouvelle Déesse très-

grande, ce puits et cette margelle, pour son propre salut

et pour (celui de) 507i mari Artbôs et (de) ses enfants.

— Et après avoir pieusement fait de fortes dépenses

pour le Temple de la Nouvelle (déesse), Isidora, par

(l'entremise d") Horus (fils) de Labys, gardien du temple

d'Aphrodite, nouvelle déesse, a eu pieusement soin du

temple et du puits et des autres travaux.

Ces deu?^ inscriptions sont coupées par une troisième :

B. (Voici) le proscynème [acte d'adoration] de son

frère Apollonios, (accompli) l'an premier de l'empereur

César Nerva Trajan Auguste, le 8 du mois de Payai.

La stèle date du 2 juin de l'an 98 de notre ère, et, par

conséquent, a été gravée quatre mois après Tavénement

de Trajan. La nouvelle Vénus est l'impératrice Plotine
,

qui dut ce titre à la flatterie des pro\'inciaux; de même
Cléopàtre avait été appelée ~1, et Sabine .
Le temple de Vénus {Atlwr] à Dendérah (-à ou -
Tjptç) était un des plus célèbres de l'Egypte, et le nom hiéro-

glyphique de La ville ne signifie même autre chose que

« demeure d'Alhor. » — Le-, du sanctuaire est Tad-

ministrateur des revenus(,^).
— Les nombreuses fautes de grammaire,; pour

avocoç, '^] et autres {'-^ pOiir ; pour

7:, etc.) prouvent que l'auteur de ces lignes était

Égyptien de naissance. Au bas du texte grec il y a une ins-

cription démotique devenue indéchiffrable.

Stèle de pierre calcaire, trouvée à Tentyra. dans Tenceinte des an-

ciens temples et achetée à Liv^^urne, 1S26 (Collection Anastasi).

Les lignes sont tracées à la pointe.

Letronne, dans le Bulletin philologique de Férussac, t. V, 38S (avec

Cliampollion-Figeac); dans Nestor L'Hôte, lettres écrites d'Égypfe,

p. 162; et dans son Recueil!, 98, pU 13, 7. — Clarac, Cat. 864;
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Musée, 478a et (double emploi) 5006; Inscript, pi. 61.— Franz,

Corpus, 4716 c.

Hauteur 0,93. — Largeur, 0,m.

4. OFFRANDE AU TEMPLE D'APOLLON CYRÉNÉEN.

^./)\.[]
I

: |[]•/..

Praxicratès (fils) d'Épameinon (offre) la dÎ7ne à

Apollon.

Une inscriplion semblable est publiée dans le Corpus,

n. 5133.

Trouvée cd Cyrénaïque. —Acquisition Vattier de Bûur\ille^l852.

Hauteur 0,10. — Largeur 0,20.

5. DÉDICACE A LA DÉESSE-REINE ARSINOÉ.-6
\

.^.
(Autel) d'Arsinoé, déesse qui aime son frère.

Arsinoé lil, veuve du roi Lysimaque, était sœur et seconde

épouse (d'après la coutume égyptienne) de rtoléniée II

Philadelpbe (28o-2'i6). Elle succéda à sa propre fille Arsi-

noé II, et, de son vivant encore, fut déifiée sous les noms de

NouOelle Isis, Vénus Zephyritisi^). Une épigramme

de Posidippe [Athénée VU, p. 318 d) l'invoque en effet

comme déesse marine :

ç t' ','.'
Or/.'x.'zo'.^.'

:}. }.'.''. '.-'.
(1) ZépLyrion (tait le nom d'un proniontuire d'Egypte, où Arsinoé

avait un temple. Aussi son nom fuL-il inscrit sur le phare d'Alexan-

drie; bâti scus sou règne. *
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Son mari est le fondateur (273) de la célèbre bibliothèque

d'Alexandrie.

Cette inscription date du temps même de la reine et vient

probablement d'É,i?ypto, bien qu'un fragment semblable ait

été trouvé dans file deLesbos (Corpus, 2iG8 c).

Clarac, Cal. 830; Musée n. 431 a_, et loscript. pi. 58. — Franz,

Corpus, 4059.

Hauteur 0,21. — Largeur 0,2!.

. DÉDICACE D'UNE STÈLE A ESCULAPE.

I
|

.
\ |

,..
\

Zeuxon dédié (ce monument) au dieu Asclépios.

stèle ornée d'une tête d'enfant et rapportée de Ruad {Arados)

par M. Renan en 1862 (Cat. n. 65).

Hauteur 0,27. — Largeur 0,08.

':', 8. INVOCATION A PALLAS-ATHÉNÉ ET A NÉMÉSIS
;

—CONSÉCRATION DE LA STATUE DE L'HÉROÏNE

RÉGILLA, ÉPOUSE DÉFUNTE D'HÉRODE ATTI-

CL'S. (Inscriptions Iriopéennes.)

A.' 0*/:',,
ri ' '^ ^^,^^:; Ohr.i,

ayyiBOpoi^ '/,-'^,

,- TpLOr.c^.Oj

^^. V.Z .. ^- aliynrjOov.

, -. y.cù Vau.vyjvza y.7.i^
(1,1 Pour, comme, dans la même ligne,- pour. — (2) Le marbre n'arque.

1*
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8^, . ,',^,( :<(-.
12 /-'/: yàp H/JW{Jyî; ^,- ^^:,^/
^^.. (J' ' ^^^ -

£6 . ^^^ :, -,
- yj, ^^^ ,!,
cç ^ &,- ^^^

20 :. y.cà : ', /.^'/ '^ ,^ '; ? ' ^^^ ,
24 ^ ^',- Atciog •/; ^^^/>,
•//', .' [],

28 y.cci/. ^'^^] ^^\( c^' ") \_\ ^^\

-- .,
[]0•/5[],[] .

(1) appartient à. — (2) Pour. — (3) Pour.— (4) Pour. — (5| Le marbre dit, Fi^anz a cor-

rigé. — (6). J'ai adopté la conjecture de Casaubon. — (7) La

forme ordinaire est --. — (8) Pour :'. La même va-

riante se trouve dans Thucydide III, 58. — i9) L'inscription dit. *
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32 Et ôé [][], xat []-,' .-.., ^'^\ ] '

«[ ](:;["; ,,] '[/5]
TÎŒzvTOCLy[' •/.£]•/ /.ay-o-rtzcc»

36^ yàp X^Lu.yj y.hog Aiclioao

(ùvolB , [] ^"^ [^]'.
.^ - ^'^^, - iwn'Oii ^''^.

.

40 .
]'^, vrjcif.,^, - ^ ('..&^ - '^

,

44 li^ar/jç hzpodi-.TiÇ. 4

/5/:/ J' ^, èi ^[]
/, '•/5, •/: /,
•^ ^

48 ciyy.eLzai, ôè* 'hp^vr,ai 8.:, .
àya^olo .

•/.6: '/.-,
52 7"'?,'> ''.'/. -?,, 12. ^ \ '/,.^-

(1) -. — (2) l*our . — (3) Le marbre porle. — (4). *
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56,, '/, /, 16

cim ^^^ ,1• -, ,'^,. T.ifj, '^^ '., (^/..
èzZivç ^^^^)-]^

60 Au.( /:/•/5:£', 20' yv[î]'(^ ^*(
61^, ^:££^ :/>£, 24

>:^.<? ''., AyaLOiV,

(Jià èvoozpriV c dé , []^ -/. 1•^[•/] [^]*
68 ^£(^ ^ (?[] 28

[//^] yépaa»

[ ]7}£, £(^•/ /5_,;[} ^^^,
72 ^,^^ , 32

^^ ^^^ ^^^^- .

(;.•/;£ ^^' , ri '[], ivoc
*

76 cî' ^^ c^y)VY[v] 36^ ' .^,
^ ? :'^:

£, rrnv

°^^'.. ù\ ^'^^ 40

(1) . — (2). — (3) Le marbre porte. — (4). — (5) ^. — (6) Pour. —
(7) .
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B'jioLL( cvy.. œjay/:n)
*

/. zci ^^^ -,
Oj[ YaûOyn-r}y '. Sîc/.lvx -.-.'. '

81 Tc-jVcKcV' '/. , zl ;[], 44^ yipof. Qvrizoïc, ^^:., :, ;,. - ^'^\

^ CY,r,T.zç:v^....
83 TcÛTC ^./; /:'../5 r.^-.cf.i 7.yyJ.p.\jx\ 48. hi,^ 7. ci dyczi,

Y.ai - y,ai'/ ^..
'. ^^^ .'^'. ' '/,

92.^, cr.avja vj'^^cj. 52^ Iz/ixtca,
tl 3

oùo' Ep^rrJ yopyô^r^; azrr.iu.r.dVJ ABvj^n,

ci)oi [iiv,,,'^.
96^- '-^.^'.' ', 56,. -h^L^-aoyj ^

i) ,,^ '-,
^^^

, ^- ^^^ , ,/. '.
.

INVOCATION" PALLAS ET A NÉMÉSIS.

Vénérable maîtresse d'Athènes, fille de l'onde, et toi

qui examines les œuvres des mortels ,
Oupis de Rham-

nimte, wisines lesplus proches de Rome aux cent portes:

ô déesses , honorez donc aussi ce lieu fertile , le pays

hospitalier de Triopas, âmi de Déo, afin que, chez les

immortels, on tous compte également parmi les déesses

(J) Le marbre porte •.. Orelli a corrigé. — (2). —
(3). — (4). — [b] (sic).
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triopéennes 1 (7) De même que vous allez à Rhamnunte

ou à Athènes, aux xastes plaines , après avoir quitté le

palais de votre père, maître du tonnerre retentissant :

de même venez vite dans cette vigne abondante en rai-

sins, parcourez les semences d'épis et les arbres pleins

de grappes, et l'herbe tendre des prairies. (12) Car c'est

à vous qu'Hérode a consacré cette sainte terre, aussi loin

que le mur circulaire renvironne, pour qu'elle reste

immuable et inviolable à la postérité. » (15) 3Iais elle,

Athéné, agitant du haut de sa tête immortelle le terrible

cimier, a fait un signe d'assentiment à Hérode (pour

lui promettre
)
que ce ne sera pas impmiément qu'on en

arrachera une seule glèbe ou une pierre; car quiconque

commet un crime contre les statues des dieux doit

craindre les lois des Parques.

(20) « Écoutez, ô voisins, et vous, agiiculteurs limi-

trophes : Cette terre est sacrée , ses déesses sont im-

muables et très-honorées et disposées à prêter l'oreille.

Les rangées de vignes ou les massifs d'arbres, ou l'herbe

qui verdoyé pour devenir une pâture bien nourrissante,

que personne n'y mette le hoyau , ministre du sombre

Hadès , soit pour y élever un nouveau tombeau , soit

pour détruire l'ancien. (27) Il n'est permis à qui que

ce soit d^enterrer un mort sous cette glèbe consacrée,

à moins d'être du sang et de la famille de celui qui a

érigé (le tombeau), — alors on en aurait le droit, — car

il s'y trouve un témoin qui exerce la vengeance 1 (30)

Athéné a enterré le roi Erichthonios dans son propre

temple
,
pour qu'il partage son autel. — 3Iais si quel-

qu'un n'écoutait pas ces paroles , s'il n'obéissait point

( aux déesses ) et qu'il leur manquât de respect, il ne

demeurerait pas impuni. Némésis, dont on ne prononce

pas le nom, et la toupie magique, vengeresse des crimes,

le puniront , et il deviendra la victime d'un affreux

malheur. Car son courage, si grcmd qu'il fût, ne servit
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en rien à Triopas, petit-fils d'Éole, lorsqu'il eut détruit

le temple de Déméter. (38) Fuyez donc le châtiment

(prédit) et le 7iom de cet endroit, afin que rÉrinys irio-

péenne ne vous poursuive pas ! »

COTS'SÉCRATION DE LA STATUE DE RÉGILLA.

(Vers) de Marcellus.

Accourez vers ce temple , matrones du Tibre , et

portez Vencens sacré autour de la statue de Régilla.

Elle descend des riches fils d'Énée, illustre sang d'An-

chise et d'Aphrodite du mont Ida. Elle s'est mariée

à Marathon; les déesses célestes, la nouvelle et an-

cienne Déo, l'honorent : c'est à elles que la sainte statue

de cette femme à la belle taille est consacrée. (48) Mqis

elle-même demeure parmi les héroïnes, dans les îles des

Fortunés, là où règne Kronos , car tel est le prix qu'elle

a reçu en récompense de ses bons sentiments. C'est ainsi

que Zeus eut compassion de l'époux qui se lamentait,

couché dans sa triste vieillesse sur un lit solitaire;

parce que les Parques noires et rapaces avaient enlevé

de son magnifique palais la moitié de ses enfants.

() Deux enfants (lui) restaient encore, tout jeunes,

ignorant leur malheur, ne sachant quelle (bonne) mère

le destin impitoyable leuraravie, avant qu'elle eût touché

aux fuseaux de la vieillesse. A Zi/i (Hérode), qui pleurait

sans cesse la fidèle (épouse), Zeus et l'empereur, ressem-

blant au père Zeus par sa figure et par sa sagesse (ont

donné une consolation); (61) Zeus envoya la jeune

femme à l'Océan, où il la fit enlever par les souffles

élyséens de Zéphyr; mais l'empereur accorda au fils

(de Régilla), déporter aux chenilles des sandales brodées

d'étoiles, telles qu'Hermès en portait, èi ce que l'on dit,

lorsqu'il déroba, par une nuit sombre, Énée à la guerre
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des Âchéens; autour de ses pieds était posé le cercle

sauveur, brillantcomme les rayons de lune [le croissant],

(68) Les descendants d'Énée le cousaient autrefois à

leurs sandales
y
pour qu'il servît d'ornement honori-

fique à leur noble postérité

.

Bien qu'il soit Athénien [le fils d'Hérode], il ne se

montrera pas indigne de cette chaussure, ancienne déco-

ration des Étrusques, car il descend d'Hersé et d'Hermès,

si en vérité Céryx est l'aïeul d'Hérode le Théséide.

(74) C'est à ce titre qu'Hérode obtint de hautes di-

gnités , devint consul et fut admis dans ce sénat certes

princier, à l'endroit où sont les premiers sièges. La

Grèce ne possède personne qui soit plus royal de famille

ou d'éloquence qu'Hérode : on rappelle « la langue

d'Athènes. »

— (78) Mais elle aussi, la femme aux belles chevilles,

descendant d'Énée et de Ganymède , était de la race de

Dardanos et de Tros, fils d'Erichthonios.

Toi, si tu veux, offre (lui) des sacrifices et immole

des victimes, — ceux qui n'en ont pas envie ne sont

pas forcés de sacrifier, — mais il sied aux hommes

pieux d'avoir soin des héros. (83) Car Régula n'est plus

mortelle, et cependant elle n'est pas déesse; elle n'a

donc ni temple sacré, ni tombeau, ni ces hommages dus

aux mortels, ni les honneurs que l'on doit aux Dieux. Elle

a un monument semblable à un temple chez le peuple

d'Athènes, mais son âme voltige autour du sceptre de

Rhadamanthe. — (88) Cette statue a été érigée, à la

satisfaction de Faustine, dans le pays de Triopas, là

où jadis elle possédait de vastes campagnes, une rangée

de vignes et des champs d'oliviers. L'impérairice, déesse

(protectrice) des femmes, ne dédaignera pas d'être la

prêtresse de son culte , sa nymphe et sa compagne.

(93) Car la déesse qui aime les flèches [Diane], assise

sur son beau trône, n'a pas dédaigné Iphigénie; et
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Aihéné, au regard terrible, n'a pas repoussé Hersé.

La mère bienveillante du puissant César [Domitia

LnciWai], reine des anciennes héroïnes , ne la négligera

pas non plus
y
quand elle entrera dans le chœur des

anciennes demi-déesses; elle qui, avec Alcmène et la

fille bienheureuse deKadmos
, fut chargée de présider à

l'arrangement des danses élyséennes.

Depuis le beau travail d'Ennio Quirino Visconli, ces deux

inscriptions sont appelées triopéennes, parce qu'elles figu-

raicDt anciennement dans le Triopium (Tp), maison de

campagne d"Hérode Alticus.

Tihérius Claudius Hérode Atticus, célèbre sophiste grec,

a vécu sous les empereurs Adrien, Antonin le Pieux et Marc-

Aurèle. Né à Marathon, au commencement du ii® siècle,

et distingué autant par son talent que par sa richesse prodi-

gieuse, il gagna, pendant le séjour d'Adrien à Athènes (en

12)).. la confiance de ce prince, qui le nomma préfet des villes

libres de l'Asie. Plus tard, en 140, il devint, à Rome, pro-

fesseur d'éloquence de Lucius Vérus eiàeMarc-Aurèle, fils

adoptifs d"Antonin le Pieux; Tannée 143 le vit consul. C/est

vers celte époque qu'il épousa sa seconde femme (i). dont

la mémoire est célébrée dans les inscriptions triopéennes.

Appia Annia Régilla appartenait à Tune des plus nobles et

des plus riches familles de Rome; son frère était Appius

Annius Atilius Bradua (consul en 160); le Triopium faisait

partie de sa dot. Quatre enfants naquirent de ce mariage avec

Hérode, quand Régilla, dans le huitième mois de sa gros-

sesse, mourut subitement vers 161 , à la suite d'une fausse

couche. Le bruit se répandit que son mari l'avait fait fouetter

par son affranchi Alcimédon, et le frère de la défunte, le

consulaire Bradua , déposa contre Hérode une accusation

de meurtre. Le jury ayant acquitté le prévenu, Hérode

s'abandonna à une ostentati?)n de douleur sans pareille dans

(1) La première était Vibullia Alcia, counue par deux inscrip-

tions athénieunes : Corpus, 093, (Athènes 18(30,,

u. 46. .,
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rhistoire Toute sa maison (à Marathon) fut voilée en signe

de deuil ou vêtue de marbre noir (i). Il ensevelit Régilla sous

une chapelle sépulcrale, éternisant la mémoire delà défunte

par la construction du fastueux théâtre de lOdéon à Athènes.

Ce fut dans le même épanchement de son chagrin qu'Hérode

plaça la statue de Vhéroïne Régilla dans le sanctuaire du

Triopium, à côté de Gérés, de Kora, de Némésis, de Faustine

TAncienne, et des divinités souterraines (2) auxquelles ce

temple était dédié. 11 nous est difficile de juger la véritable

valeur de cette affliction d"un mari philosophe ; les contem-

porains la regardaient comme fausse() ; mais toute la

vie d'Hérode est trop pleine d'excentricités pour que nous

puissions entrevoir, à cette distance, s'il était innocent de la

mort de sa femme , ou si tout cet appareil de douleur ne

servait qu'à étouffer la voix de sa conscience.

En 171, Hérode entreprit encore un grand voyage à Sir-

mium, où se trouvait alors Marc-Aurèle avec son état-majorc

11 mourut peu d'années après, vers 177, à l'âge de 76 ans,

et fut enterré à Athènes, dans le grand stade qu'il avait fait

construire.

Il ne me reste plus qu'à expliquer quelques détails de ces

deux. . . dois-je dire poésies?. . . éminemment savantes.

1. La « maîtresse d'Athènes » est naturellement Pallas-

Athéné, appelée ici fille de l'onde(), parce que toutes

les divinités grecques sont, dans leur origine, des divinités

aquatiques. — CQiziç, voyant au loin), est un des noms

d"Artémis-Némésis , déesse de la lune
,
qui devint plus tard

exclusivement déesse de la vengeance (3). Son temple prin-

cipal était à Rhamnunte, ville située sur la côte de l'Attique,

et sa statue avait été sculptée par Agorakritos, dans l'atelier

même de Phidias. Ce n'est point par hasard que Pallas et

Némésis habitent, avec les déesses éleusiniennes Déméter et

Kora, la même chapelle () du Triopium; Hérode les

—

—

<

~~

(1) Un de ses amis lui reprocha ironiquement de manger des radis

blancs dans un palais en deuil :;. — (2) Inscription en ortho-

graphe archaïque [Corpus, 26) : ^. — (3) Voir . 34.
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avait sans doute choisies parce que, dans sa patrie, l'Attique,

ces quatre déesses étaient les plus adorées.

3. Ces déesses sont appelées voisines de Rome, le Triopium

ne se trouvant qu'à une distance de 3 milles de cette ville

{-\ hoooi , Corpus . 26). Dans les

mots cent portes il y a exagération, mais Rome avait en

effet une circonférence qui, du temps de la domination

gothique, s'élevait encore à 21 milles.

5. est un nom relativement moderne de Déméter (-
--,). — Tviopas , de Dolion, en Thessalie, s'opposa à

l'introduction du culte de celte déesse et détruisit, de concert

avec son fils Erysichthon, le temple (. 37) et le bois sacré

de Cérès. Puni de ce forfait par une faim perpétuelle, il

émigra en Asie Mineure et bâtit, pour apaiser le courroux

de la divinité, un temple sur le promontoire (') de

Cnide. Désormais il fut appelé « ami de Cérès. » La légende

de Triopas est une des plus contradictoires, carie nom de

son fils [de '.- , remuer la terre], ainsi

que cette faim insatiable et la translation du roi défunt aux

astres, lui donnent plutôt le caractère d'un roi-laboureur,

qui devait être le favori de Cérès. Mais il faut se rappeler

que les grandes divinités grecques ne sont devenues grandes

qu'en se mettant à la place d'une multitude de divinités

locales, et que rintroduction de leur culte rencontrait sou-

vent de sérieux obstacles à cause du culte déjà existant

d'une divinité analogue.

9-11. La description de cette campagne rappelle celle des

jardins d'Alcinous dans l'Odyssée (VU, 112 s.). Les'' sont les ormes, qui, en Italie, servent d'appui aux

vignes.

17. Après vr'-ro'.vov, il faut suppléer '..
24. J'ai réuni les deux mots ' dans un seul

verbe viresco. De même il faut lire dans Théocrite

(Idylle 25, 158), Iv ](»;, et dans Hésiode (Scu-

tum Herc. 146)' {albescentilim).

25. La hache est appelée \S.ioo; [Plutonis ministra),

parce qu'elle sert à élever des tombeaux. Sur notre inscrip-

tion sépulcrale a'Aurélius Onésimus, on voit une hache
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enfoncée dans un billot. Les rapports qa'elle peut avoir

avec la formule sub ascia dedicare ne sont pas clairs.

30. Le roi d'Athènes Ericlithonios était enterré dans le

temple même de Pallas [h '. Apollodore,

III, 14, 7. - Homère, Iliade 2, 547).

34. Hérode avait l'habitude de ne jamais omettre les malé-

dictions sur les monuments qu'il élevait. Ainsi on lisait

sur les colonnes placées à rentrée du Triopium :./ -. / [Hécate], et SOn biographe

dit expressément, à lendroit où il parle de la manie qu'avait

Hérode d'élever des statues à ses esiîlaves : ,
( Philostrute , .

58).

Le « la toupie vengeresse » n'est autre

chose que la roue magique qu'on tournait en prononçant

des formules d'exécration contre celui qui devait être en-

sorcelé [ThéocrUe, Idylle II, 30, avec le scoliaste de II, 17.

— Horace, Épode 17, 7).

37. D'après une autre version de cette légende, c'est le

temple q\u fut détruit [Hygin, Astron. XIV, p. 452 Stav.).

39. TOI = cet.

40.. Le seul poète de ce nom, dans l'époque

des Antonins , est Marcellus de Sida, en Pamphylie, auteur

d'un poëme sur la médecine() en quarante-deux livres.

Mais le petit fragment que nous en possédons(^) ne

nous permet pas de prononcer sur l'identité de son auteur

avec le nôtre. Quant aux deux inscriptions triopéennes, on

a eu tort d'en attribuer la première à Hérode lui-même : elles

sont apparemment dues au même poète.

41. Le nom grec du Tibre est plus ordinairement

ou.
42. Lo mot (siége) a ici la signification de statue(, . 47, 48).

43. 44. Annia Régilla semblerait avoir été parente de

la famille Julienne, puisqu'elle tirait son origine de Julus,

fils d'Énée. La prédilection des anciennes familles romaines

pour les grandes généalogies est connue, et la noblesse
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grecque ne manquait pas de les imiter. Hérodc lui-même

prétendait descendre d'un des fils d'Éaque.

46. Verbalement : elle s'est mariée pour aller à Marathon,

avec Hérode qui y était né.

46. est Cérés;, est Timpératrice Faus-

tlne l'Ancienne (voir v. 88), épouse d'Antonin le Pieux,

morte en 894 (141 de J.-C.]. Les médailles la représentent

souvent en Cérès.

49. L'idée et la forme de ce vers( K:ovo;)
sont empruntées à Hésiode( . . 169). Les îles fortu-

nées de la mythologie grecque se trouvaient dans lOcéan,

au delà des colonnes d'Hercule; d'après une autre légende,

ce serait plutôt l'île de Sardaigne.

o3. Régilla avait eu quatre enfants; Panathénaide et un

enfant dont nous ne connaissons pas le sexe moururent

avant elle; Elpinice et Atticus lui ont survécu.

54. Autrefois les trois Parques s'appelaient^
(fileuses) ou; plus tard on ne donna ce nom
qu'à l'une d'entre elles."- a ici le sens d'un simple

adjectif.

57. Le marbre porte, comme v. 37 .
58. Les fuseaux() sont ceux des Parques.

60. Antonin le Pieux.

61. Yo'iÎV. 49.

62. , parce qu'elles conduisent à l'île des

Fortunés
,
qui , dans Homère , s'appelle

[plaine à venir; =).
63. Atticus le fils, consul en 183, montra dans sa jeunesse

des talents très-médiocres, et fut déshérité par son père.

Anlonin le Pieux lui conféra la dignité patricienne, comme
nous l'indique une inscription :

|)'
j
3

|3, | 7;
J

^,1-<:
r>,v

\
[^ |^ (Corpus 618). — Les'

et . 67 le ^ signifient l'em-

blème des patriciens, le petit croissant d'ivoire {lunula,) qui était attaché à leur chaussure et qui emboîtait

probablement le talon.
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69. Je n'ai pas touché à la forme, qui est aussi sûre

que dans Orphée, ^, 238. Buttmann, je le vois,

la défend également : Grammaire I, 200.

70. Mot à mot : l'antique ornement des Étrusques ne le

repoussera pas [Servius Aen. 8, 458, appelle ces chaussures

tusca calceamenta) , bien qu'Hérode soit Athénien (Cécro-

pide et Théséide), et par conséquent d'origine moins an-

cienne que les Étrusques; car son aïeul Céryx, fondateur

d'une famille sacerdotale, était fils d'Hermès et d'Hersé, fille

de Cécrops (ou, d'après d'autres traditions, de l'une de ses

sœurs Aglauroset Pandrosos).

74. Hérode était sénateur () et consul() de

Tannée 143, avec C. Bellicius Torquatus. Depuis le com-

mencement du II® siècle, la noblesse grecque et même les

riches orientaux pouvaient entrer au sénat.", comme en latin dominus senatus. Dans les

séances du sénat, les consuls et les consulaires étaient assis

aux premiers rangs des banquettes.

77. L'éloquence d'Hérodc, le[, est constatée

par plusieurs témoins. Aulu-Gelle dit : Herodes Atticus, vir

et grœca facundia et consulari honore prœditus (I, 2, 1). —
Herodem Atticum Athenis disserentem aiidivi grœca

oratione (contra Stoicorum) in qua fere omnes

memoriœ nostrœ universos gravitate atque copia et elegantia

vocum longe prœstitit (XIX, 12, 1).

79. Voici la généalogie de ces princes troyens, prétendus

ancêtres de Régula :

Dardanos
I

Erichthonios

I

Tros

Ilos. Assarakos. Ganymède.

I I <

Laomedon Kapys
! I

Priame. Anchise.

Énée. .
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82. =.
83. = .
8i, 86. (ou) est le temple d'une divinité, une

cella entourée d'un péristyle, ou ayant au moins deux

colonnes à sa façade principale. Le monument de Régula était

seulement vr.w, il ressemblait à un temple, par con-

séquent c'était une chapelle (), telle qu'on les consacrait

aux héros et héroïnes. Le culte de ces défunts n'était pas

obligatoire [c. 81), mais on le recommande ici comme preuve

de piété. A Tépoque romaine, les mots - et se

disaient de toutes les personnes défuntes et ne signifient

guère plus que et [bienheureuse) ; sur les

inscriptions de Théra , le verbe^ est synonyme de-, enterrer.

86. Voir l'inscription du Corpus 6145 :^
7; | , | 7;. |

' •
|

'
|

\
.

87. Rhadamanthe, fils de Zeus et frère de Minos, est roi

des Iles fortunées.

88. Sur Faustine, voir v. 46.

89. Le Triopium était propriété de Régula. ,, \
• [] |. |

Annia I\egilki,\Herodis uxor,
\
lumen domus ,\ cuius

hœc
1

prœdia
\
faerunt.

|
Corpus, n. 6184, et Stephani, Reise

durch Nordgriechenland, pi. 2, 1.

90. pour.
93. Iphigénie était enterrée dans le temple même d'Ar-

témis, à Brauron. Du temps de Pausanias, on montrait

aussi son tombeau à Mégares. Quant à Hersé, Tune des filles

de Cécrops (voir t>. 70), on ne dit pas ailleurs qu'elle était

prêtresse de Pallas.

96. Le César est Marc-Aurèle; sa mère, Domitia Lucilla,

morte entre 909 et 911. *

99. Alcmène, mère d'Hercule, épousa, dans les îles

fortunées, le roi Rhadamanthe. La fille de Cadmos est

Sémélé.
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Deux dalles de marbre pentélique, trouvées sous le pontificat de

Paul V, l'une (A) vers 1606, l'autre [B) vers 1617, sur la voie Ap-

pienne, à 3 milles de Rome. Villa Borghèse Piaciana(l).

A.

Federicus Morellius, epigrammata in imagines ducum, regum,

imperatorum; accessit vêtus inscriptio graeca, nuper ad Vrbem in

via Appia effossa, quae dedicationem fundi continet ab Herode facta.

Lutetiae, 1607, 4» (il n'y a (jue la traduction en vers latins). — Ca-

saubonus, de satyrica poesi, seconde édition, 1609 (Roma nuper

accepit senator Jacobus Gillotus, missu Christophori Puteani, Claudii

filii, Parisiensis. Fuerat autem , ut scribebat idem Puteanus, ante

paucos dies ad Urbem in via Appia inventum ac praeseute se terra

crutum). Reproduite dans Thomas Crenius, muséum philologicum

(Lugduni Bat. 1699), p. 335.

AB.

Salmasius^ duarum inscriptionum veterum Herodis Attici expli-

catio, scripta Divione X Kal. Apriles 3618 (Jacobus Syrmundus

banc Roma attulit ad ipsum marmor a se descriptum)

— Polenus , Thesauri supplementum 11, 608-6S3. — Jacomo Manilli

(Guardarobba), villa Borghèse, Roma 1650 (p. 129-137). — Sporiy

Miscellanea (1685), p. 322-327 (vidi et perlegi Romae in V. Borghesia,

post At'cudium), avec un essai de commentaire par Arcudius. —
Bomenico Montelatici, Descrizione délia villa Borghcse. Roma 1700,

p. 47-60.

—

E. Q. Visconti, Iscrizionigreche triopee ora Borghesiane,

Roma 1794, avec 2 planches (Opère varie, I. 237-362). —/acoo^, An-

thologia graîca II, 300 (tome III, pi. 14-17), et Anth. Palatinae

appendix n. 50, 51.— Clarac, Cat. n. 211 ; Musée n. 501, et Inscript.

pi. 7-9. — Franz, Corpus 6280.

A. Hauteur 0,67. — Largeur 0,36.

B. Hauteur 1,17. — Largeur 0,52.

(1) Le fondateur de la Villa Pinciana, cardinal Scipion Borghèse,

était neveu du pape Paul V. Dans son jardin, nos inscriptions

étaient placées devant un temple imitant l'entrée du Triopium,el

encastrées dans deux autels dont les faces latérales présentaient la

traduction latine de Saumaise et une version italienne. A la quatrième

face on lisait : Herodis . Attici
\
et . Anniœ . Regillœ [

monumenta.

grœca
\
a . duobus . inde . sœcûlis

\
Appia . via . e . Triopio .

eruta \ et . 2Jrœsta'ntiu77i . ingeniorum
\
lucubratio7iibus . inlu-

stria
j
denuo . tribus . linguis . loquentia

\
ex . abditis . locis \ in .

celebriorem . translata . sunt [^(nno) 1783[. Voir la vignette du

livre de Visconti. «
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9. PRIÈRE A CYBÈLE DANDIRES.

KvèipriT?t
I

/.ivva'/ OeC)
\
ayvr, .*

Glycinna (fille) de Ménophon (adresse) une prière à la

chaste déesse d'Andires.

Dans lin naos (iemple) sépulcral avec frontispice décoré d'une

rosace, le buste archaiipie de Cybèie vu de face est représenté. La
déesse est coiffée de la couronne murale crénelée ; ses cheveux

retombent en longues tresses sur les épaules; dans sa main droite on

voit un balsamarium (flacon à essences); sa main gauche tient une

pomme.

La déesse Cybèie avait un temple très-célèbre à Andircs

( "), en Mysie. Elle paraît ici dans le costume et

avec les attributs de Vénus Cypriote, ces deux cuites s'élaiit

complètement amalgamés eu Asie Mineure. Les Lydiens et

les Phrygiens appelaient les deux déesses d'un seul nom :, et Ihymue homérique sur Vénus s'adresse à une^, telle que l'était Cybèie sur le mont Ida.

Dubois, Cat. Choiseul, 143. — Clarac, Cat. G37; Musée n. 23,

pi. 150, et luscript. pi. 46. — Franz, Corpus 6836.

Hauteur 0,3îi, — Largeur 0,2ii.

tO. INSCRIPTION VOTIVE DE SOTÉRIDÈ:;, PRÊTRE
DE CYBÈLE.

A. [1]7:(/ M-n-:poâ'jipD[v]
|

./ ;/>£: --pi ;[]
|

[]: /,/[• '] ! [] -^-] []'/( ;, ,-
|

...,' ^^\:.'[ ']
|

'. ^'^

() Le marbre porto ^^. — (2) Pour-j-ù).

2
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ILaî^api, ',5[1^^^]
\

[]--
\

[] , . ; ,; x:ri^\lvap

^']
,

|

\\^:££,, [''

r.cJ•/? Gia^a-.ai rr^ç]
|

[^-.; xa9]7;c^uv&iv£[ , M'/JT/st '/•/; ]
|

[^'^ 07;^].

Sows l'h'qyparque Bouleidcs, (fils) «'e Métrodoros.

(Moi) Sotéridès, prêtre de Cybèle
,
j'ai prié la Mère-

Reine pour mon ami Marciis Stlaccius, fils de Marcus,

qui , sous Vhipparque Théognélos
, fils de pos,

amit pris part, sur un vaisseau à quatre bords, à la

campagne libyenne, avec Vannée auxiliaire envoyée à

l'empereur Gains Julius César, fils de Gaius; (j'ai récité

des prières) pour qu'il fût sauvé, (lui) qui avait été fait

prisonnier en Libye et emmené de là dans l'esclavage.

Et lorsque la déesse me parut dans un rêve et me dit

qu'en effet 3Iarcus avait été fait prisonnier, mais que

déjà il s'était sauvé, en apaisant ses ennemis à propos,

j'ai élevé cette stèle à la Grande Mère en témoignage

de ma reconnaissance.

Le bas-relief représente un criobole ( sacriflce d'un bélier). Une

prêtresse, suivie d'un jeune musicien jouant de la double flûte, et

précédée de Tesclave qui con'luit la victime, s'approche d'un chêne,

arbre sacré où une paire de cymbales est suspendue. Plus loin on voit

un petit autel, derrière lequel se tient une femme portant sur la tête

un plat chargé d'offrandes. — Au-dessus de l'inscription A se trouve

le fragment d'un second relief, qui représentait probablement Cybèle

et ses lions.

L'expédition de Jules César contre l'armée de Scipion et du

roi Juba remonte à l'année 708 (46 a\ant J.-C), et ce fut

en 707 que Théognétos, hipparque (cest-à-dire archonte épo-

(1) Le marbre porte seulement, mais je ne trouve pas d'autre

mot pour remplir la lacune ; il ne faut pas songer au nom.
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nyme] de Cyzique, lui envoya des vaisseaux de guerre ; notre

marbre votif daterait donc de l'année môme de la bataille de

Thapsus. Les Galles
{

est un mot phrygien
) étaient

les prêtres-eunuques de la Mère des Dieux ; le sacrifice de

bélier s'adressait spécialement à Attis, favori de la déesse;

les cymbales et la double flûte étaient les instruments ordi-

naires de son culte bruyant.

Rapportée de Cyzique , d'après la conjecture très-probable de

M. Bœckh (approuvée par Marquardt, de Cyzico, p. 91).

Dubois, Cat. Ctioiseul, 160. — Osann, p. 371, 37. — Bouillon 111

,

Cippes et inscript, p!. 1, 7. — Clarac, Cat. 551; Musée n. 25G

pi. 214, et Inscript, pi. 23. — Welcker, Annal i romani V, IGl.

Bœckh, Corpus 36G8.

Hauteur 0,66. — Largeur 0,50.

11. STÈLE DÉDIÉE A CYBÈLE (Salle de Asie Mineure).

AîlocTî-locvôç
|

èi:izocy/}[v].

Apollonios Diaptianos (i), par ordre (de la divinité).

Partie inférieure d'une stèle votive : un homme fait une libation

sur un autel, près duquel sont placés un bélier et deux jeunes fdles.

La divinité à laquelle on sacrifie est donc très-probablement Cybèle.

Rapportée de Cyzique et donnée, en 18, par M. Waddington.

A. de Longpérier, Bulletin arcli. de i'Athenaeum français, 1S55,

p. GO.

Hauteur 0,7. — Largeur Q,iiT.

IS, 13. INSCRIPTIONS VOTIVES DEDIEES A DÉMÉTER
ET A PROSERPLNE PAR FABIUS, DADOUQUE
DÉLEUSIS.

a.,- Ko^67;[t]
|

^!:
|
^,

h.[-. y.al K[pr^,
\

! [][\.
(1) Ce mot doit signiiicr ;, jeté par Jupiter, d'origine

divine.
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La fonction de porte-flambeau( et)
du temple d'Eleusis appartenait, encore du temps de Pau-

sanias, à la famille des Lycomides, et il est probable que les

Fabiens faisaient partie de cette famille pontificale.

Nos inscriptions, aux caractères presque cursifs, datent

du m^ siècle.

Trouvées à Athènes, clans le temple de Minerve Poliade (et non à

Eleusis, comme le dit par erreur le Catalogue Choiseul). La deuxième

inscription formait autrefois le revers de la première.

Sluai^t, Antiquités attiqnes II, 22. — Dubois, CU. Choiseul n. 211.

Bœrkh, Corpus 486. — Chirac, Cat. 635, 635 bis; Musée de sculpiure

II. 467, 46S; Inscript, pi. 46. 47.

Hauteur ,. — Largeur 0,26.

14. STATUE DÉDIÉE A DIONYSOS.

K'^pxivuo;
I

9•/3.;
|

Qîay:po;
\

|

£:7. £[j.l7
|
^

[]'/'7.

Kartinikos (et) Anthès, (fils) de Théanor, (consa-

crent) cette statue à Dionysos. Simos (fils) de Thémis-

tocraiès, de Salamme, exécutée.

L'inscription remonte tout au plus au dernier siècle avant

J.-C. Le statuaire Simos, de Salamine (dans l'île de Chypre),

se trouve aussi nommé sur une inscription que Ross a copiée

dans un des faubourgs de la ville de Rhodes :

|^ | , |"
|
. | [] ]

(Inscript. inéJ. III, 279) Pline l'Ancien (35, 143), parle d'un

artiste peintre, Simos, dont les principaux tableaux étaient

une Némésis, un Jeune au repos, et un Atelier de

foulons pendant la fête de Minerve. Mais l'identité de ces

deux personnages n'est nullement prouvée.

Base d'une statue de bronze trouvée dans l'île de Théra, près du

mont Saint Etienne, et envojée panFauvel.
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Papiers de Villoison {Oso7in. p. 365, 2.).— Dubois, Cat. CluistuI

n. 226. — Clarac, Cat. 676; Musée n. 44, et Inscriptions pi. f'2.

—

Bœckh, Curi'us 2i65. — Bninn, Kunstl• rgcscliichte 1,467.

Hauteur 0,51. — Longueur 0,52.

15. BASE DUN AUTEL DES DIOSCURES.

• 5^.
fortune propice.

Ceci (est) Vautel des Dioscures, princes et sauveurs.

Inscription métrique trouvée à Athènes, où les Dioscures

avaient un temple fort ancien,. Cependant les

"A athéniens étaient, dansToiigine, différents sDios-

cures-Tyndarides de Sparte. Le titre de sauveur se rapporte

à la protection qu'ils accordaient aux naufragés.

Copiée par Fourmont et Doilwel!.

Dubois, Cat. Choi?enl n. 70.— Pœck/i. Corpus n. 489. — Clarac,

Cut. 599; Mn?ée n. 4.59, et Inscript, pi. 39.

Hauteur 0,34. — Largeur 0,i»3.

fi G. BAS-RELIEF DÉDIÉ AUX DIOSCURES.^ TcovcL'.£<'(x.\_c\.

Aux grands Dieux : Danaë (et son mari) Tonitias.

Le bas-re)ief représente un homme et une femme (les dcui doua-

tcnrs) sacriiiant aux Dioscures qui [lasseut à cheval. Un lectistemium

(repas) est préparé pour les dieux sauveurs, et une Victoire plane

dans les airs. Dans le fronton o^ voit le Soleil sur son qu:idrige. —
est uu nom barbire.

Stèle trouvée à Larissa, en Thcss;.lie, et rapporte e par M. Hcuziy

(Cat. 36 ; Revue archéologique 1862, II, 324).

Hauteur 0,ub. — Longueur 0,2*.
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tV. INSCRIPTION DÉDIÉE A HÉLIOS ET AU PEUPLE
DE MOPSUESTE.

/1'1[]
\

/.[]
|' tw A'ri[lJ.(j>)],

Philoclès, (fils) de Philoclès
,

(petit-fils) d'Ischolaos,

architecte, (dédie ce monument) au Soleil et au Peuple.

Trouvée à Missis {Mopsueste), en Cilicie, et rapportée par M. V.

Langlois.

Bai-'h, Musée rhénan VU, 247 (sur une pierre encastrée, à fleur

de terie, dans une maison, du côté ouest du Pyramus). — Franz,

Corpus 4Î43 b, t. ÏII, 1171. — Vidoi^ Langlois, Archives des mis-

sions scientifiques V, 85; Recueil des inscriptions n. 10; Revue

arch. Xlî, 410, et Voyage dans la Cilicie, p. 447.

Hauteur 0,26. — Largeur 0,5îî.

18. INSCRIPTION VOTIVE DÉDIÉE A HYGIÉE , DÉESSE

DE LA SANTÉ.

Ù7Îè[c]
|

[- ]-:
|
.

[Un tel a élevé ce monument] à Hygiée, pour (le

salut de) son fils.

Les lettres sont la terminaison de,
OU d'un mot semblable signifiant une tribu

attique.

Trouvée probablement dans l'Attique.

Dubois, Cal. Choiseul 235 (?). — Claroc, Cat. 651; Musée

n. 474, et Inscript, pi. 48. — Bœckh, Corpus 460.

Hauteur Q,2U. — Longueur ,.

19. AUTEL CONSACRERA NÉSÉPTEITIS.'.
La déesse Nésépteitis.
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Je ne doute pas que ce nom ne soit égyptien. On pourrait

pensera iVo-P/a/i ' (attachée à Ptah), ou à une métathèse des

deux premières syllabes : Se-nepteitis (fille de Nephthys)
;

cependant ces surnoms ne sont appliqués à aucune déesse

égyptienne connue, et il faudrait peut-être lire -
{. dédie ce monument à la déesse).

Petit autel rapporté de la colline d'Assouba, près Gébeil [Byfj/os],

par M. Roui'u en 1862 (Cat. u. 15).

/?e;2a«^ Revue archéol. 1861, I, 172. — Frœhner, Philologus XIX,

136.

Hauteur ,'. — Largeur 0,3^1.

SO. TABLE A LIBATION DÉDIÉE A L'HERMÈS ÉGYP-

TIEN PTENSÉNÈS. (Musée égyptien, escalier.)

L 1 ',/', -,
\

'..-
|

)
|.

\

L'an 35 (du roi) au mois d'Épiphi; à P(enséncs, dieu

très-grand, Piolémée , le greffier des troupes des envi-

rons d'Éléphantine, [a dédié ce monumenl).

Table à libation : bassin quadran gui aire en basalte noir, avec

deux cavités qui ont la forme ducartouclie rojal. L'inscription cuuit

tout autour jusqu'au conduit qui servait à l'écoulement des liquides.

Au milieu on voit gravé un autel chargé d'o.Trandes, tels que fruits,

pains, ur.e oie plumée, un veau et un bouquet de lotus. Des dcux

côtés sont placés deux grands vases à libation , d'où s'échappe

l'eau coulant sur l'autel ; deux seaux, deux gerbes de lotus et deux

gra|)pes de raisin.

L"inscription date du temps des Ptolémécs, très-probable-

ment de l'époque de Philade'phe , et par conséquent de

Tannée 2oi. — />/•,; ou, est, sur la stèle de

l'ile des Cataractes (voir p. 4), identifié avec THermès grec.

Trouvée à Edfou (Apollonopolis magna) et donnée par M. Girard.

Girard, Description de l'Egypte, Antiquités t. V, pi. 55, 18 (voir

17, 2). — Letrohne, Recherch -s p. 345, et Recueil 1. 1, 107, pi. 13, 2.
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— Clarar, C;if. 852; Musée 493, et Inscript, p!. 57. — Fran:

Corpus n. 4836.

Longueur ,. — Largeur 0,33.

SI. OFFRANDE D'UN ALLUMOIR DE LAMPES A
SARAPIS (Magasin du Musée égyptien).

zb Iv'/ya-.ZLO'j \,. ^] [(jBcîç] :. ^, (.[
:? ]

|

[' 1\ ^.,7:[ :}£]
|

[, ]
^'^. [ ^'^ ]'[:
eo\,

(Moi) llos, guéri par SaraïAs, j'ai dédié cet

allumoir de lampes à ce dieu. Car étant graveinent

malade j'ai suivi tous les cultes et je me suis adressé

auxplus anciens sanctuaires, maisje n'ai pu recouvrer

la santé par (Faide d") aucun autre dieu.

Inscription du règne des rtolémées : plaque de pierre calcaire

provenant des débris d'une petite chapelle qui s'é'evait près le

Scrapcum de Memphis. Rapportée par Mariette-Boy. Les lignes sont

tn'.cées à la poiite.

E. Egger, Picvue nrrhéologiquo^ 1860, t. I, p. 111 (avec un essai

de restitution pr.r M. Lebas) et Mémoires d'hiptoire ancienne, p. 400.

Hauteur 0,38. — Largeur 0,50.

SS. VERS DARRIEN ADRESSÉS AU GRAND SPHINX DE
GIZEH (Magasin du Musée égyptien).

[] ^, ;[•/.]:'; Oecî où[ïv],
yy^priÇ -nvfdâoi cco[J.[h']y^[],

4 .[]<.{, 'iidimov'
':•[] 7:) :^,

,
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[ 9] Arjzcï irpô^Tiolo^J ayvoza[rrrj],

8 ['YiV 7-:]-.^ O^eifA-j,

[''] 'hyY,v?.py.y\, //^]^ H[(patVTO)]

12 '
[\ ycilav 9 * . . . .

[^^.]
Les dieux éternels ont formé ton corps bien armé

pour protéger le pays qui pélrit le froment (^). Ils t'ont

élevée au milieu de ton piédestal, placé dans les champs,

en repoussant le sable de Vile rocailleuse.— Cette roisine

qu'ils ont posée en vue des pyramides, n'est pas,

comme à Tlièbes, le sphinx homicide d'Œdipe : c'est la

trcs-chaste suivante de la déesse Latone, et elle garde le

sublime et désiré Osiris, chef vénéré de la terre d'Egypte,

céleste, grand semblable à Vulcain

Arrien.

1., bien armé (c'est ainsi que je crois devoir lire

au lieu ('), se rapporte aux griffes du sphinx, sur

Tune desquelles notre inscription était gravée.

2. La fertilité de lÉgypte est connue; d'autres poètes

l'appellent onr.okuivj^oç.

3. Toute cette contrée est extrêmement sallonneuse.

Hérodote II, 8. Diodore de Sicile I, 63 : '/,

7:p•oJv.
7. C'est la ville de Letopolis(' te), dans la Mem-

phitide.

( Je prends. On avait pensé à un mot=. semble avoir la même signification que; mais

il faut observer que rinscriptiou poite10
3*
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Inscription gravée sur la phalange d'un des doigts des pieds de

devant de l'Androsphiux colossal, que l'on voit encore près des pyra-

mides de Gizeh. Sur douze morceaux lus par Caviglia il n'en reste

aujourd'hui que huit.

Caviglia et Yûung, Quarterly Review, vol. XIX (janvier 1819,

p. 411, avec planche p. 14). — Letronne, Journal des savants, 1830,

p. 505. — Welcker, Sylloge n. 170. — Clarac, Catalogue, n. 806,

Musée de Eculpt. n. 496 , et Inscriptions p!. 57. — Franz, Corpus

4700.

Hauteur (de chaque morceau) 0,11 — Longueur 0,it2.

S3. INVOCATION A THÉSÉE, HÉROS PROTECTEUR

D'ATHÈNES (Salle de la sculpture grecque primi-

tive )

.

}
|

;' ^^^
|

-..
Thésée.

Sosippos, (fils) de Navarchidès, a consacré (ce monu-

ment).

Le bas-relief représente un homme barbu et son fils qui viennent

implorer le secours de Thésée. Le héros, plus grand que nature

et presque nu, porte sa main droite à son pileus; de la main gauche

il lient un pelit objet qu'on ne saurait distinguer. Son corps s'incline

un peu en avant, de sorte qu'il manque d'aplomb. Devant lui est

une petite élévation qu'on a pi ise pour une pierre, mais qui pourrait

bien indiquer l'entrée d'un souterrain.

Thésée possédait une petite chapelle () au milieu de la

ville d'Athènes, depuis que ses cendres avaient élé ramenées

de Scyrus par le général Cimon (olymp. 77, 4). Ce sanctuaire

servait d'asyle aux esclaves fugitifs et à tous ceux qui se trou-

vaient avoir besoin de secoure. '.',^ (Etymol. magnum, s. V. )." '.
(1), archaïsme pour —.
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THÉSÉE. — URANIE. 35, ,'. {, .-);;-
{Plutarque, ThésJe, c. 36). Linléfieur de la chapelle

était décoré de quelques fresques de Polygnote et de iMicon

{Paiisanias I, 17, 3), représentant des combats d'Amazones

et de Centaures, et un troisième sujet qui nous intéresse

spécialement. Le roi Miiios, voulant perdre Thésée, jelte sa

bague dans la mer, et ordonne au jeune héros athénien de

la lui rapporter sans délai. Thésée se plonge dans les flots,

et rcpaiiiit aussitôt avec la bagne et une couronne d'or

qiCAniph'itrite lui avait donnée. 11 se pourrait bien que notre

bas-relief fût eu partie copié sur cette fresque ; la nudité du

héros, son bonnet de marin, son corps penché en avant , le

petit objet quil tient de la main gauche, le geste du bras droit,

lové sur le pikus comme pour y mettre une couronne, tout

semble confirmer cette interprétation risquée. Les médailles

d'Athènes représentent quelquefois Thésée tenant une cou-

ronne à la main [Deulé, p. 349). D'ailleurs, notre souterrain

me rappelle une légende attique, d'après laquelle le héros

protecteur serait sorti des entrailles de la terre pour secourir

ses compatriotes à la bataille de Marathon (fresque de???05,
dans la Pœcile)

.

Trouvé dans l'Attique en 1840, acheté à M. Skene par Pli Lebas,

et donné, en 18i5, par le Ministre de llustruction publique.

Piftukij-^y ÉphémériJes d'Athènes, n. 570. — Rhanyabé, Anti-

quités helléniques \. p. 318. — Stephani, Bulletin de ITnbtilut

romain, 18i5, p. 3. — Curtius et Gerhard, Denkmœlcr und For-

schungen 111, (1845), pi. .33, 2, p. 130 -^ Lebas, Aunali t.XVlI, 243;

Voyage archéologique, insciipt, I, 128; monuments figurés, pi. 50.

— Clarac, Musée de. sculpture H, p. 1244, et pi. 224 a.

Hauteur 0,39. — Largeur 0,57.

S4. AUTEL SÉPULCRAL CONSACRÉ A VÉNUS-URAME.-
|

-pcx.
\

-.
\

--• E-j[r,
I

.]^ a'j.i%7Q'J [Feuille de lierre].

(Autel) de la déessç céleste.

Chère Exiéméne, ne (nous) quitte pas!
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Au-dessus de inscription c-épulcrale on voit deux lions

gardant une colonne. est la \'énus asiatique Astarté

(Virgo cœlestis, vectura leonis cœlo commeans , Apulée,

met. 6, p. 388), qui est souvent représentée assise sur un

lion. — La lecture du nom propre n'est pas sûre.

Petit autel trouvé à Gébeil [ByLlos) et rapporté, en 1862, par

M.Rei;an (Cat. n. 50).

Hauteur 0,53 — largeur 0,27,

S5. AUTEL DÉDIÉ A ZEUS CÉLESTE.

Zeus céleste.

Pitit autel rapporté de Saiba (près Djouni), en Phénicle, par

?iî. Picnan (Cat. 93). Le cartel de l'inscription a deux queues d'aronde.

Hauteur 0,it6. — Largeur ,.

Ige. LNSCRIPTION VOTIVE CONSACRÉE A JUPITER

MEILICHIOS.

'^.^
|
^

|

Ait' (sic).

Il est probable qu'/l 5d^/ai/^ , fils d'Asdépiodore, dona-

teur de celte pierre votive, descendait d'une famille de méde-

cins, le serpent qu'on voit sculpté en bas de l'inscription rap-

pelant Temblème d'Esculape (i). — Jupiter [Vadouci,

de}) avait son autel à Athènes, et ses grandes fêtes,

les, étaient célébrées au mois d'Anthestérion (mars),

lorsque, au retour du printemps, le courroux du dieu des

orages semblait apaisé. Tous les dêmes de l'Attique lui ap-

portaient alors des offrandes propitiatoires, '..
Trouvée, comme je suppose, à Athènes.

Dubois, Coll. Cboifeul, n. 104, — Csonn, p. 365, 28. — Clarac,

Cat. 571; Musée n. 432, et Inscript, pi. 29.

Hauteur 0,."îî. — Largeur 0,16.

(1) Nous connaissons un grand nombce de médecins qui s'appe-

laient AscÎépiade, en souvenir du dieu. Voir Friedlœnder^ Sitten-

gesctiichteRomsll, 392.
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S7. DISQUE VOTIF D'ALEXIMACHOS , GÉNÉRAL
RIIODIEN (Salle asiatique).

Aleximachos, (fils) d'Aristénète , ayant été stratège

(élu) ;?ar (le suffrage de) tous , ei «/« rerw des hon-

neurs de la part des habitants de Camirus, (dédie ce

bouclier ) aux dieux.

Camirus est une ville célèbre de l'île de Rhodes , colonie

doricnne, ce qui explique les dorismes de noire inscription(-' et). Sur une médaille unique publiée

par Sestini (Lett. num. VU, pi. 2, 26), on lit1,
tanuis que les textes anciens préfèrent la forme: W.

— 'Ex (pour u-jto ^, élu à funa-

nimité) est une ellipse toute grecque, telle que' [être envoyé en exil par le jugement de l'Aréo-

page).

Bouclier votif de marbre blanc, donné en 1855 par M. le vicomte

Uippoljte de Janzé.

A. de Lo)ir/pé)ier, Bulletin arch. de l'Athénœum français, 1855,

p. 76.

Diamètre 0,20.

28. CONSTRUCTION DE LENCEINTE D'UN TEMPLE.

L id '^épcvx Tpoiïoivyj
|

-/.':
|
^-

\
,

\
:.'

|

tcO^
|
-,

La quatorzième année de Nerva Trajan, César

(1) La même incertitude d'orthographe existe dans les noms

et (Elymologicum Gudianum, p. 289, Slurz).
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Auguste, Germanique, fils de rAuguste : Dlogène (fils)

d'Aspasios, (petit-fils) de Diogène, a fait faire l'enceinte

du temple et les dalles de plomb de la maison; par

piété.

La qualorzième année de Trajan est l'an de Rome 86i

(111 après J.-C.) — To (pour , comme
pOUr ô) signifie Sans doute les-, dalles de plomb pour couvrir le toit.

Trouvée dans le Kesrouan et rapportée par M. Renan en 1862.

(Cat. n. 78). L'inscription se trouve Llans un cartel à queues d'aronde.

Hauteur 0,îî8. — Longueur 0,6îi.

S9. DÉDICACE DES AUTELS DU VESTIBULE D'UN

TEMPLE.

[^ a y.c/.iaapwj M.]

|
[ . , xo'j

LZpoii]
|

[Qvyarpcg

'/, ] .7.'.
La première année des Césars Augustes Seigneurs,

Marcus Antonin (Garacalla) et Géta, (moi) j'ai

dédié (aux dieux), pour (le salut de ma fille) Héraïde,

IcS autels du vestibule du temple et les de tout

le bâtiment.

L'inscription date de Tan de Rome 964-65 (211-12 delère

vulgaire). est une forme de basse grécité pour. Le nom de Géta a été gratté dans l'antiquité

même, ce que j*ai indiqué pair des points mis au-dessous

des lettres effacées.

Fragment trouvé dans le Kesrouan et rapporté, en 1862, par

M. Renan (Cat. n. 101).

Hauteur 0,11. — Longueur 0,'i8.
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30. DEDICACE D'UiN MONUMENT RELIGIEUX

(Musée d'Afrique)

.

Qa^jAViC, --. /? , |

9•/;
yapcj ' ay[a9â)].

|

L lcc o.v'cy.pa-

|

'., ,

[]^ '/,,
|

^, :^£'/.. ,

AâioiêrrJLxrj, .,-.
|

, y.cù'
''::,

|
^.

(3•|

Thaminis (iille) d'ApoUonios (et) rfc 5 int're 6
,

a pieusement fait élever (ce monuraent) jjowï* çî^'î7 (lui)

/)o?'ie bonheur; la onzihne année des empereurs Césars

Lueius Septimius Severus, Pieux, Pertinax, Auguste,

Arabique, Adiabénique , très -grand Parthique, et

Marcus Aurélius Antoninus, (i^rïnces) pieux, Augustes;

le 2 Mechir.

L'année indiquée est 203 de l'ère chrétienne (936 de Rome)

.

M. Aurélius Anloninus est plus connu sous le nom de Cara-

calla.

Taminis signifie : celle du dieu Min.

Trouvée en Egypte,

Clarac, Cat. n. 816; Musée n. 497 a, et Inscript, pi. 60»— Franz,

Corpus 4965.

Hauteur 0,5G. - Largeur 0,78.

31. DÉDICACE D'UN AUTEL.

•[]
I

El•p'7rJ:
|

. . . . v[y^]

(Moi) Euchrestos,fai élevé [cei autel) à (la déesse). .

.

Petite ba^e [arula), peut-être de destinalion funéraire, rapportée

de Ruad {Aradus) par M. Renan, en 1862. (Cat. n. 97.)

Hauteur 0,20.
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32. DÉCRET DES AMPHICTIONS DE DELPHES.

[E]7i[i], :[7:]^[][, ]

[ ^]^' (espace vide)[) ] ^..\-\-.. y^j'i^uav ^*^

}xïy ye. . /[-)]
4 ^^[] ^^ . [] ^

^[] [ \):r\^i-\, [] ^^
. ^ yfrjtiaifjiv .

[1/. cif^év]

(^ ^ c^J.My
. . . ,[ -]

8 5 ' £[, . -
-]

y.0Li^^ 3' è(^LopyJoiut ^'^\ -. [ y-]

..) •^ , '[ .....]

(sic), .• ' ^^^,© ^.[, xai. ;
-]

12 ^^^ ^ ^^^

(1) Le marbre porte :.— (2).— (3).
— (4) . — (5) .
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/, y.y.i: [:, . J' è'^^izy/Jci^i , :
ayciObiV. - ]
/. y.ccl /,^. ab'.zv

cfKcv[ : ]

6 (fôpcv xoù , ^, c^jq;^

.['( -]^ [^] .; , ^ ^'^ ispcy.vxij.o'keçy

..'( ; \^. ' yaq '

yœj .-]
1G }'0, ^^^ ,.'/.

yiv^Tai , -[ ^ ^.. :
<££:

J/ -[].. : ^
t>cc/!/.vap.c[v£ç- .'.- :,]
:[.']70 .'^'^ ^''''. ai :'. - . ^[-5£, àûSTtvovTOjv ^
; ^^]

/>7^ [] ^^^ xpiy.y.ovra. -':,(., ai dé

^h .'[ c, -, '
; ' ,'\

20 , ^' '
3

(sic)

[] /câç . U'h ^•.
oÎKY)7t:ç èr.L

[
-]

(^[] . Trao-a^Vg :^'-ci [ wj-]

(1) Le marbre porte. — (2) . — ().
— (4) []. ^
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qBg'J •/]^ ( ., "* hoivÀv: -rjLay\o-j^(y. au.zcav , nipx ôè ^)^\
24 c:Vo;xc[v]. .,<.. p/zî^i .1 è^eïu.vj fXTtdz '.

al êi Ttg[, -]6) ' âcx-n77:[^ '^ •.]
7,cc'ay[ys]llo'J-jjiV.- ^^^; :.) ^"^ £:?. *-]
Aiyivaioif d^ ^^^ ^~,- .
.\_ Aiyvjaioi , ^ ird ^:
yc'jnwj .-']

28 T&jv ?'.:'/ Kiyivaioi,

\_, ,, , zûi'J

'/. '/.\

/. klycjaizt ,'/ AÎyL\yaLOi, :(^1 ,
T.apayva^iè(ùv (7-]

k.lyLvaioi y -^
klyvjaioL , 6\ hlyLVOiioi

,^ - -\
AiyLvaÎoi. y.al .. ^^^ .

U-j-^jyj» . ...

32 £'>*. ^ \\: r,p(j)oq ,
Alyivaioi. :\, . . .,. . .,[. AiyiVa.ioi\

(l)Le marbre porte. — (2) . — (3).
(4).
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).' /.:>: - T.apiyjn^ é/a-cv- ^'•[') ci-]

ï(^oèoVy ..; .-.-. >t7;i)av ) . . . . ,

TfAZTSVX'j y.r,vc/[^j ]

. : a-^'av

.[[ , rov]

36 y,où zf.ccvav

:[ ^. .-]'' tt^/cÔ, ozlvôç y.cc. aï-

y.ûc ^. . :: ]

^*^ ^"^ ^::.• o-lvÔ;

y.a., .\'7(^ .) .',,. ]. k-tyivaloq, oXv.cl :. -
:[; hu.oiyr.v'jVj .. ôocÙmv^

/-]

^0^ .\ ' h,, , '' : 0') ^^,^, /.ai -]

i'^ayiaOc/.i /£-2 , 5
7: [,, ]

', xcà : ;
/.[^ -).> ], ,..; [ -]

44 .: y. .^ ' ..
(1) Le marbre porte'• — (2) .
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( â"^ ^/. '
* de \^ -]

clooi .' ^', . :[.\)^:[ '/ AiyL^cao^

]. ^ [] .
où ùé xoc

[f>.>7
,., ]

48 [« l^'h] . ,[ ', ]

[ . . . ]'}{ ^;.[^] []

Sous rarchcmte Pythéas, la tribu Hippothontide

formant la troisième prytonie,

(3) « Je jugerai les causes d'après l'opinion la plus

« juste (5) J'userai de tout mon pouvoir pour faire

« exécuter les sentences Je ne soustrairai aucune

« part des biens amphictioniques et je donnerai

« à un autre aucune propriété commune

(7) « Je jure par Apollon Pythien et par Latone et

par Artémis , et si je tiens ce serment , toutes les

« bonnes et belles choses vont toujours m'échoir; mais

a si je devenais parjure, (qu'il m'advienne) de mau-
M valses choses au lieu de bonnes Quant aux

« registres, je n'inscrirai que sur Vordre des Am-
« phictions

(11) « (Je taxerai tel et tel objet) d'après sa juste

« valeur, et je promets de neMmais accepter de cadeau ;

et je le jure par Apollon Pythien et par Latone et par

<i Artémis, et sije tiens mon serment, beaucoup de bien

« va m'échoir; mais si je devenais parjure, qu'il m'ad-

« vienne de mauvaises choses aU lieu de bonnes. Je ferai
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prêter aux greffiers du sanctuaire et aux hérauts le

Œ serment que f ai prêté moi-même. »

(14) (Tels magistrats) iront recueillir la dîme et toutes

les victimes (des sacrifices apoUiniens) , les ânes, le

taureau jugé sans défaut (Un autre magis-

trat] examinera l'hécatombe, après avoir prêlé le même

serment que les greffiers.

Inspection de la terre sainte. — Si quelqu^un cultive

le territoire que les Amphictions ont déclaré sacré , il

payera, lorsque l'inspection aura lieu, aux greffiers

des Amphictions [30] statères éginétiques par arpent.

Les greffiers deiront ^inscrire le nom du cultiva-

teur et son amende, et exiger que le cultimteur

paye. (18) Mais s'ils iiégligent l'inspection ou quils

ne réclament pas le payement , ils verseront eux-

mêmes les 30 statères qu'ils n'auront ni inscrits ni

réclamés. Dans le cas où le greffier débiteur ne payerait

pas l'amende, la ville natale du greffier sera exclue

du sanctuaire (de Delphes), et les Amphictions feront

la guerre contre ses citoyens

(21) (Il est défendu) de décharger du fumier sur la

terre sainte.

Quant aux habitations celles qui sont situées

au bord de la mer pourront être propriété privée, mais

les portiques seront communs à tous et ne rap-

porteront aucun loyer à qui que ce soit. La même per-

sonne ne pourra les habiter que pendant trente jours et

pas au delà, et ni moulin ni mortier ne devra s'y

trouver. Mais si quelqu'un contrevenait aux présentes

lois, les greffiers lui imposeront la punition qui leur

semblera juste. La moitjé de l'amende appartiendra à

ceux qui feront le rapport aux greffiers.

(26) Prix. — Le prix de la statue d'Amj hiction sera :

pour le corps. . . . statères_ éginétiques; pour le man-

teau, 150 statères éginétiques; pour les fibules d'or du
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manteau, 100 siatères éginétique^; pour la couronne,

100 siatères éginétiques; pour la cuirasse et les jam-

bières ei 10 statères éginétiques; pour le bou-

clier, 200 statères éginétiques; pour le casque et les

paragnathides

,

statères éginétiques; pour l'ai-

grette, 15 statères éginétiques; pour la lance, .... sta-

tères éginétiques; pour le glaive, statères éginé-

tiques. Et les fibules et la couronne devront être en

or Le prix du bœuf du héros sera de 100 statères

éginétiques.

(32) Si quelqu'un refuse de livrer , il devra

statères éginétiques; celui qui ne livrera pas la

victime, devra 100 statères Offrir, aux

Anémées, un triple sacrifice lustral à [Apollon], un

triple sacrifice lustral à Le temple

d'Apollon Pythien et la cour du sanctuaire et le temple

d'Artémis et l'hippodrome et la fontaine dans

la plaine seront, s il leur manque quelque chose, réparés

chaque Pythiade par les greffiers des Amphictions avant

les jeux Pythiens. (37) Si les greffiers des Amphictions

ne faisaientpas tous les embellissements nécessaires aux

temples (etc.), dans la Pythiade sacrée, le greffier négli-

gent devra payer statères éginétiques. Si le

greffier débiteur ne payait pas Vamende aux greffiers

des Amphictions, la ville natale du greffier sera exclue,

jusqu'à ce qu'il ait payé.

(40) Quant aux routes abîmées les Amphictions

doivent, chacun dans son pays, réparer les ponts [et

veiller à ce que rien] ne les endommage. Les greffiers

des Amphictions auront soin de l'hippodrome

et les greffiers puniront [les contrevenants]; et sur les

fleuves
^

(43) Fête pythique. — Tout le monde pourra assister

à la fête annuelle pythique On célébrera les jeux

Pythiens au mois delphique deBoucatios; [les Amphic-
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lions devront aussi envoyer leurs ambassadeurs] au mois

delphique de Bysios; mais s'ils ne les envoient pas, ils

payeront une amende de sîatères éginétiques

au dieu, et ils donneront tout aux Delpkiens. Mais s'ils

ne leur donnent rien, ils payeront statures.

(48) Si quelques-uns ne tiennent pas la tr-he de

Dieu , leurs villes natales seront exclues du sanctuaire

(d'Apollon)

Cette inscription, unique dans son genre, date de la pre-

mière année de la 100« olympiade (380 avant J.-C), c esl-à-

dire de Tarchontat de Pytliéas. La loi des Amphictions,

promulguée sans doute dans tous les pays de leur confédé-

ration, était écrite dans le dialecte delphique, idiome appro-

chant du dorien; notre exemplaire, gravé et exposé dans

TAttique , est malheureusement très-fautif et plein d'in-

conséquences grammaticales (0.

(1) On y remarque d'abord deux dorismes : pour surtout dans

les génitifs et les accusatifs de la seconde déclinaison : 6 (3),

(), (41), (27), (14), et dans les

mots et (mais à côté de , , etc.);

ensuite pour dans les infinitifs : ,, 6,,,, et pour dans {„ 1. 40). LV, des Ioniens est

quelquefois remplacé par : , , ; ,
(31), -. (2),. La conjonction est

constamment orthographiée a'ij et au lieu de, on trouve sou-

vent la forme dorienne,- (16), (25, 36, 40).

— est remplacé par dans (43), [ (29)].

Les déclinaisons n'offrent qu'un seul dorisme : (22, 43) au

lieu de, etc. Dans les conjugaisons, nous rencontrons les futurs :

'.',,' (mais) ; les subjonctifs,:•. (pour — ), Toptalif (pour — ), et

l'infinitif (pour ). L'article du pluriel est ; la particule

remplace (4. ^1); est mis pour , et par con-

séquent (16) pour. La préposition se joint à Tarticle •, ( ), ( ), ( ), mais

devant le verbe elle conserve quelquefois sa forme tout entière[' (9), à côté de^ (37)], ce qui s'explique par le

digamma(, 1, 18), est mis pour , pour
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VAmphictionie de Delphes[ est l'orthographe

presque constante de cette loi) était une confédération reli-

gieuse de douze peuples (notamment des Phocéens, Béotien^:,

Ioniens, Locriens, Thessaliens, Achéens, Doriens) alliés pour

la célébration du culte d'Apollon Pythien et de Gérés des

Thermopyles. Les jeux Pythiens se célébraient au mois de

Boucatios, chaque troisième année d'une olympiade; les

Amphiclions tenaient en outre deux assemblées par an, Tune

au printemps, à Delphes(), l'autre durant l'au-

tomne()), aux Thermopyles. Les ambassadeurs

des différents états confédérés s'appelaient Pijlagores et

Hiéromnémons , les uns représentant le culte de Gérés, les

autres plus spécialement celui d'Apollon. J'ai traduit le mot

hiéromnémon (-, connaisseur des rites sacrés,

prêtre] par « greffier, » à cause de la nature de leurs fonc-

tions et parce que les anciens grammairiens les appellent

souvent.
Le décret se compose de plusieurs parties dictinctes :

L Serment des greffiers et des hérauts des Amphictions

[l. 3-13).

II. Fonctions des greffiers relatives aux sacrifices et à

inspection de la terre sainte [L 14-26]

.

III. Dépenses de VAmphictionie pour une statue colossale

de son héros éponyme [l. 26-32).

IV. Règlement des sacrifices et des préparatifs pour les

jeux Pythiens (l. 32-43).

V. Fixation de époque des deux assemblées annuelles et

ordonnance de la trèce de Dieu (/. 43-48).

Quelques observations suffiront pour expliquer les

détails :

(8. 11) L"hiéromnémon jure par la trinité dt-lphique, Latone

",, (pour ) sont des dorismes, comme

(pour, Ahrens^ De dialecto dorica, p. 251). Les mots et

s'emploient indistinctement; est dit pour;' (16; pour; (34) pour ;
pour; (, ) pour. Les formes

et devant ou surprendront aussi peu que . — Les

accents sont partout mis d'après la grammaire dorienne.
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et SCS deux enfants , souvent représentés ensemble sur des

vases de style archaïque [Gerhard, Yasenbilder I, pi. 23-30).

Artémis avait aussi son temple à Delphes (voir l. 3o).

(15) Du temps do Solon (591 avant J.-C.) les habitants de

Crissa s'emparèrent des trésors du temple de Delphes. Pour

punir ce sacrilège, la ville fut détruite, le port et le territoire

de Crissa devinrent propriété du dieu. Une malédiction for-

melle condamna le sol à rester éternellement inculte et dé-

sert. Longtemps après, Fausanias le trouva encore dans un

complet état d'abandon; X, 37, 15 :' , .
(17) Le statère éginétique valait 2 fr. 75 c— 30 statères font

donc 82 fr. 50 c. — Le représente 0,095 hectares.

(22) Habitations situées sur le bord de la mer, parce que

la terre sainte allait jusqu'au port de Crissa.

(26) Le marbre porte deux fois, leçon que M. Bœckh
a changé en =, (la dot, Hésychius), mais cette

conjecture est loin d"ôtre sûre. Il est question d'une statue

colossale, peut-être de celle d'Amphiction lui-même, fils ou

petit-fils de Deucalion, et fondateur de la confédération. Les

chifl'res conservés donnent le résultat que voici :

Manteau ioO statères éginétiques.

Fibules d'or... 100

Couronne d'or. 100

Bouclier 200

Aigrette 15

Eœuf 100

665

Le groupe revenait donc, en tenant compte des lacunes, à

peu près à 1,000 statères, c'est-à-dire à 2,750 francs.

(32) D'après cette phrase, le héros Amphiction aurait été

représenté en hoplite sacrifia^jt un taureau. Je ne pense pas

qu'il s'agisse du (jrand bœuf des hécatombes [Bœckh, Ëcono-

mie politique, I, 10j-10ô).

(34)' est probablement un inspecteur,/.
Les mc paraisse^it une fête plutôt qu'une localité.

LaTptmj; ou ( en dialecte dorien) est un

3



50 INSCRIPTIONS RELIGIEUSES.

sacrifice expiatoire composé de trois animaux : sanglier,

bélier et taureau ou bouc {suovetaurilia). , signifie

( lustrale) , comme () signifient-
[lustrations]. M. Ahrens y voit la forme dorienne du

génitif. L'étymologie du mot nous rappelle Taoriste= brûler).

(36) Le est l'hippodrome construit sur le territoire

de Crissa. Pausanias dit (X, 37, 4) :'' '.
(43) La fête annuelle est l'assemblée annuelle des Amphic-

tions.

(44) Voici le calendrier de Delphes et des états voisins, tel

que nous le connaissons par les inscriptions :

DELPHIENS.
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H^ .
|
/

\
\

-' ^ .
|
37£ [,

. — "/5

\ ^,
le ^ du mois de Dios. Vascension de la

déesse, le 7. (La fête de) rhydroposie, à la nouxelle

lune du mois de Julée. La procession partant du pry-

tanée , le 10. Le nouveau labourage des jachères, le

Ihdu mois d'Apollonios. La descente de la déesse, le 4 du

mois d'Héphaestios. La convocation, Ze 15 du mois de

Posidios. — Par ordre de la déesse, moi, Aristippe,

(fils) d'Aristippe,fai inscrit [ce calendrier).

Cette déesse doit être Perséphone, divinité agricole dont la

descente [,) dans les enfers et le retour(,) au printemps étaient célébrés, surtout en Asie Mi-

neure, avec beaucoup de solennité. La fête du nouveau labou-

rage me prouve également qu'il ne s'agit que du culte deKora;

mais les autres détails du calendrier sont trop vagues pour

qu'on puisse en tirer des coniîlusions. Vhydroposie, fête spé-

ciale où l'on buvait Teau de quelque source sacrée et qui se

célébrait à la nouvelle lune (i), rappelle Tusage qu'avaient les

Athéniennes de se baigner le premier jour du mois.

Quant aux noms des mois, ou ATo; appartient aux ca-

lendriers étolien et macédonien, où il commence le 24 sep-

tembre ; doit être comparé au" cypriote
;

est connu en Elide et à Tauroménium, en Sicile;'. rappelle le mois attique Posidéon, qui commençait

le 23 décembre ; le mois seul n'est pas connu ail-

(1) Elle est peut-èlre le symbole de la pluie qui féconde les blés,

bien que la tradition attique représente les hydrophories comrae un

souvenir du dtluge. Je rappelle les (7'.(), sacrifices oiFerts

avant le labourage; la, fête de la jeune verdure; les *,
célébrés à l'occasion du battage des grains; et les, fête

des grands pains.
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leurs. L'arrangement intérieur de ces fastes présente de

graves difficultés, et je ne crois pas que les cinq mois men-

tionnés aient formé une série non interrompue.

Rapportée, sans doute de l'Asie Mineure, par Choiseul-Gouffier. On
lisait autrefois sur le revers notre inscription en Tlionneur de la

nourrice Mélitée.

Dubois, Cat. Choiseul, 204. — C/orac, Cat. 632; Musée n. 2S2,

pi. 153 ; n. 427 b, et Inscript, pi. 45. — K. F. Hermann, Griechische

Monatskunde (Gœttingen. 1844), p. 14, 64. — Franz, Corpus 6850.

Hauteur 0,27. — Largeur 0,79.

34. FRAGMENT RELATIF AU CULTE DE ZEUS-SAUVEUR.

,,, [y.al ]

[ ]
4 Tcû 7.^[ ]^'[ ]

y,e(^alûCLOv -[.7: ]
avvéôfAov [ ]

8: ![ ]

....

Le héraut-prêtre( , . 2 et 3) ainsi que le

conseil (', . 7) se rapportent peut-être au temple

d'Eleusis. Il s'agit du payement des amendes d'argent que

le prêtre avait imposées, et qu'on versait dans la caisse du

conseil, sous la présidence do Titianus [v. 8). Zeus-Sauveur( ) avait son culte à Athènes, de même que

Déméter Ompnia dont M. Bœckh a conseillé de rétaMir le

nom,/. 3[]. L'jnscription date duii^ siècle

de l'ère chrétienne.

Rapportée d'Athènes par Fauvel (comme les n°=- 12. 13).

Dubois, Cat. Choiseul, 224. — Clarac, Cat. 545 ; Musée n. 500, et

Inscript, pi. 22. — Bœckh, Corpus 52.^

Hauteur 0,28. - Largeur 0,23.
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35. DÉCRET DU SÎNAT DE LA NOUVELLE ILlUii

CONCERNANT LA LOI DES SACRIFICES.

T.lo

. . . . ZLiciiyiGBat. : . . .

. . , . .

yii-a.i,

.

pJv£
[ . . ] ( •:[ . . . .]

12 ....^ ' y.xi ^.^
.... Je éyy.o^hùyj-oci , ,[^. . . .]

.... ' •
. . . .

, .... * [jl^j âllx : ' ). . .

16 .... âoy.ipLccjzaç -^.
. ./3; .
[ ] ' ^.., -,. .

. . - , ôè . . ,

20 [)^]- : '^•7: -
[]

L'état fruste de cette inscçiption me défend d'en essayer la

tradaction. M. Bœckh a déjà reconnu qu'elle se compose

de deux décrets [A 1. i-li et 1. 15-20), du pséphisma

(1. 12.20) du sénat( 1. 15), et de la proposition d'un

citoyen qui débute par la formule ordinaire :. 11 s'agit du règlement des sacriûces qui
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doivent être surveillés par les contrôleurs des finances( 1. 8) et les experts publics( 1. 16), appelés

à juger si les victimes ont Tâge légal (1. 16). Les trésoriers

de la ville( 1. 14) reçoivent l'ordre de prélever

les frais des cérémonies sur le prix des offrandes (1 18),

et probablement en tridrachmes(5 1. 11),

monnaie courante dans l'Asie Mineure. En outre il est quel-

quefois question des prytanes (1. 10. 17) et des prêtres (1. 19) ;

Apellès, fils a'Antiphane, greffier du sénat, fut chargé de

rédiger celte inscription et de l'exposer publiquement. —
Comparez mes n°s 38 et 39.

Trouvée sans doute à Ilium novum (voir 1. 4:ol). Collection Choiseul.

Clarac, Cat. n. 544 ; Musée n. 495^, et Inscript, pi. 21. — Bœckh,

Corpus 3600.

Hauteur 0,îî5 — Largeur 0,32.

se. COMPTE-RENDU DES DÉPENSES FAITES PAR LE

DÈME DE PLOTHÉE (dans Attique).— DÉCRET SUR

LE PRÊT DES REVENUS PUBLICS DU DÈME ET

L'EMPLOI DES INTÉRÊTS.

A.
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Les Paralies.

Au démarque : 1,000 drachmes. 1,000 dfachmes.

Aux deux trésoriers :

Pour les sacrifices de l'année

courante (') ; 5,000. .

.

5,000

Pour le temple d'Hercule :

7,000 7,000

Pour la fête d'Aphrodite : 1 ,200 1 ,200

Pour la fête des Dioscures: 1,200 1,200

Pour l'atélie (exempiion des

collectes pour l'église ) :

5,000 5,000

Pour la fête d'Apollon : 1,100. 1,100

Pour les Pandies : 600 600

Total 3talents 4^100 «Irachmes

Fermages : 134 drachmes, 2 oboles 1/2.

Ligne 1, j'avais proposé d'abord (),
les anciennes dépenses; mais je me rends à la conjecture de

M. Sauppe, bien que le moi Paralies ne soit suivi d'aucun

signe numérique. C'était probablement une fête , dont les

frais s'élevaient à un chiffre qu'on ne connaissait pas

encore.

La fête des Dioscures s'appelait à Athènes ^ ou, leur temple (voir p. 29), parce qu'ils

portaient le litre" [princes,).
Les Pandies, célébrés le 14 élaphcbolion (mars), fai-

saient partie de la grande fête de Bacchus. Ils étaient peut-

être consacrés à Pandie, déesse de la lune, mais nos sources

ne nous permettent pas de nous prononcer définitivement

sur cette question. (Voir .4. Mommsen, Heortologie, p. 60.)

Quant à la somme provenant des fermages, il semble

évident que ce n'est plus une dépense, mais une recette;

voir 1. 23-24 du décret suivant.
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Les Plothéens ont décrété, sur la proposillon d'Avis-

totimos : Quant à rargent dont chaque magistrature

dispose, on devra élire des administrateurs sûrs, et

ceux-là conserveront aux Plothéens les sommes dans

leur intégrité. (15) Quant au prêt dont un plébiscite a

arrêté les conditions, ou dont Vintérêt est fixé, ils doi-

vent prêter et réclamer d'après le plébiscite. Toute

somme avancée pendant Vannée doit être prêtée de ma-
nière à ce qu'elle rapporte le plus d'intérêts possible,

et à celui qui inspirera de la confiance aux magistrcds

prêteurs par un gage ou par des garants.

(22) Avec ces intérêts et Vargent que rapporteront

les fermages paraléens, on fera les sacrifices religieux,

ceux (que nous célébrons avec d'autres bourgs) en

commun à Plothée, et ceux (qu'on célèbre) chez les

Athéniens pour la commune de Plothée. Et quant aux

sacrifices de chaque cinquième année et aux autres fêtes,

dont tous les Plothéens doivent fournir les frais sur leur

caisse commune, (c'est-à-dire) aux sacrifices [céUhrés] soit

à Plothée, soit ciÉpacria, soit à Athènes : les magistrats

administrant Vargent destiné à Vatélie [exemption des

frais du culte], payeront pour les citotje^is du

bourg. (33) Et à Voccasion des sacrifices communs,

pour lesquels les Plothéens fournissent les repas, (les

magistrats seront tenus) de donner du vin doux à frais

communs à chacun des Plothéens présents ; de même
dans les autres fêtes jusqu'à la fin; et (ils donneront)

au directeur du chœur une belle couronne; au prêtre

qui brûle (les offrandes), un beau bandeau frontcd, et aux

artisans (tant de) drachmes.

Le dème de W, appartenant à la tribu /Egéide,

était situé près (l'Haïes Araphénides (l. 24, aujourd'hui le

(1) L'habitant de Plothée s'appeUe ordhKiirenient, mais

la forme u'eslpas rare uoii plus. Notre iuscriptiori emploie

3*
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village de') et à^Epacria (1. 30), Tune des douze plus

anciennes villes de Attique. (ou) est pro

bablement la même localité que ou,
c'est-à-dire la côte orientale allant de la montagne de Parnès

jusqu'à Brauron. — Les (voir 1. 1) sont ici une

localité située près des deux [Salines) . La perception

des impôts de cette propriété était donnée à ferme().
— Les/5 (1. 27) sont les grandes Panathénées. —
Nous apprenons par les 1. 28-33 que les citoyens plothéens

étaient exemptés des frais du culte, et que la caisse commu-

nale se chargeait de cette dépense. Plus haut (1. 7), nous

avons vu une somme de 5,000 drachmes affectée à cette.
La façon dontles lettres sont alignées dans cette inscription s'appelle; les caractères se rapprochent de très-près de Tarchontat

d'^Mc/ide (Olympiade 94, 2= 403 avant l'ère chrétienne) .Les voyelles

longues et y sont déjà introduites; mais on y trouve encore

un petit nombre d'archaïsmes, qui tous se réduisent à une seule

règle, l'emploi des voyelles simples et pour exprimer les diph-

thongues et ; et encore cette règle n'existe-t-elle que pour

certaines formes : dans l'infinitif du présent (;,, ), et dans la préposition ; dans le génitif du

singulier (,, , .:;, ,, ), et

Taccusatif du pluriel (,,) de ce qu'on appelle la

seconde déclinaison ; ensuite dans les mots et. La

forme (1. 23) n'est pas insolite non plus.

Rapportée de l'Attique. Collection Choiseul (Cat. 213).

Clarac, Cat. 638; Musée n. 494, et Inscript, pi. 46. — Bœckh,

Corpus 82, et 1 p. 176, 897.— H. Sauppe, Musée rhénan, IV 289-293.

Hauteur 0,58. — Longueur 0,26.

3»^. DÉCRET DES ILIENS RELATIF A L'EMPLOI D'UN

DON DE 15.000 DRACHMES POUR LA FÊTE DES

PANATHÉNÉES.

[]£79 b

les deux ormes alternativement : (11), (35),

(26), (15. 37), (28, 30).
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Considérant que le prêtre de tous les dieux, Hermias

(fils] cCIIermias , imite les plus dignes de nos ancêtres

et bienfaiteurs par sa bonté envers le peuple et

(1) Le marbre porte[]. — (2) en ligature.

— (3) . '
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par son excellente renommée; qu'il agit envers les

(lieux d'une manière sainte et pieuse et qu'il traite le

peuple avec affection et générosité; qu il s'est proposé

d'être d'une piélé intariable envers les dieux et de dis-

poser le peuple aux sentiments religieux en donnant,

sur les fonds sacres, 15,000 drachmes alexandrines :

le peuple est d'avis d'applaudir à cette bienveillance

et à ce zèle, comme il coyivient quand il s'agit d'un

cadeau d'argent. (8) Afin que les embellissements des

jeux Iliens résultant de ce don et les preuves d'affection

pour les citoyens ne soient jamais oubliés,

Le sénat et le peuple ont décrété :

A la fortune propice, à la santé, au salut et à tous les

autres biens !

(11) L'argent donné par Hermias sera consacré à

Athéné.

Les dépenses faites, les trapézites déposeront l'argent

à leur banque et en donneront 10 p. 100. Les pry-

tanes (de Tannée courante) donneront aux trapézites

de l'année suivante deux mois d'intérêts à 10 î?. 100, ei

ces trapézites déposeront à leur banque les \b, 000 drach-

mes alexandrines et les intérêts de deux mois.

(16) Avec les intérêts (de cette somme) on fera chaque

année, dans le Panathénœum (et) à l'occasion de la fête

Ilienne , une procession et un sacrifice en l'honneur

d'Athéné.

Les trapézites de chaque année donneront, sur les inté-

rêts, le onzième (jour de la fête) dans le Panathénœum,

150 drachmes par tribu aux phylarques élus par

chaque tribu, (c'est-à-dire) 3 oboles comptées trois cents

fois, la moitié en argent Avec cet argent, la tribu

sacrifiera une vache et un bélier, et apportera C*) des

gâteaux au sacrifice et célébrera une procession d'après

(1) 11 faut entendre.
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Vusage de nos pères. Chaque phylarque y assistera avec

sa tribu, après avoir inscrit sur la vache le nom de

la tribu, et sacrifiera avant tout les gâteaux à Zeus

Gardien-de-la- Ville .

(24) Les membres de la tribu célébreront aussi un

festin et rendront compte de la dépense. Le prêtre de

tous les dieux, Vagonothète et le contrôleur seront ins-

pecteurs de la procession et auront soin que la pompe

soit aussi belle qu'il convient à une procession. Ils pren-

dront des hommes qui maintiendront Vordre, et ceux

qui seront appelés à cette fonction auront le droit de

frapper de la baguette les perturbateurs.

(29) La procession partira du palais royal et suivra

le chemin prescrit par les ordonnateurs

tous les habitants d'Ilium

1. Hermias est prêtre de tous les dieux [ol );
il y avait donc à la Nouvelle Ilium un Panthéon (),
e©mme à Olympie et, plus tard, à Rome.

6. 13,000 drachmes alexandrines équivalent à peu près

à 12,000 francs.

9. Tôt OU sont les jeux annuels institués

à la Nouvelle Ilium en l'honneur de Minerve, et qui duraient

au moins ow^e jours (1. 18). On y célébrait aussi des Panathé-

nées, et, et le jardin du temple de Minerve était

appelé (1. 16.18).

12. Ces trapézites ne sont pas des usuriers, mais des

magistrats annuels, trésoriers de la banque communale. Voir

n. 33 et plus loin nos listes des fonctionnaires de l'île deTénos.

19. Il y avait probablement dix tribus à Ilium; chaque

tribu recevant 150 drachmes, il s'ensuit que tous les inté-

rêts des 15,000 drachmes d"Hermias (à 10 pour 100) furent

employés pour la fête. La t'ribu se composait alors de

300 hommes, dont chacun fut taxé()
à 3 oboles.

24. OU figure souvent dnns les tra-

ditions delà mythologie ancienne.' Il avait un culte spécial à
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Athènes, à Lindos [Ross, Inscript, fasc. III, 271), à Paphos

(Corpus 2640), et en beaucoup d'autres endroits.

29 Ta signifie le palais des Attalides.

Dalle de marbre ornée d'une moulure et brisée en deux morceaux,

dont l'un a été trouvé dans le cimetière du Yillage d'Halileli , l'autre

au villai^ede Tchiblak, site de la Douyelle Uium. Collection Choiseul.

J. B. Lechevalier, Voyage de la Troade fait dons les années 1785

et 17S6, t. III, 305 (II, 137.^246). - Cat. Choiseul, n. 214. — Bœckh,

Corpus, 3599. — CÎarac, Cat. n. 575; Musée n. 417, et Inscript,

pi. 30, 31.

Hauteur 0,78. — Largeur 0,65.

38. 39. TRAITÉ RELIGIEUX CONCLU ENTRE LÈS HA-

BITANTS DE LA NOUVELLE ILIUM ET LES

SCAMANDRIENS.
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. Convention des lliens et des Scamandriens

{arrèiée) riendant la prêtrise d'Aristonomos (fils) d'Aris-

tonomoSi le .
.^^ (jour) du mois de finissant,

ou , selon Vusage de compter chez les Scamandriens, le

4"^^ (jour) avant la fin du mois de aeos,

jB. [On donnera à chaque Scamandrien qui viendra

à îlium pour assister aux jeux et aux sacrifices] 2 oholes

par jour, et un clioenix de blé et autant de viande qu'il

en peut tenir sur une brochette. L'huissier (d'Iliurn) se

chargera de faire amener dans la ville toutes ces pro-

msio7is. Vinspecteur du marché sera choisi parmi les

habitants de Scamandres ; il prendra aussi part à

Vadministration et surveillera tout achat et toute

vente diaprés les termes du plébiscite ci-dessus écrit.

Le trésorier sera également choisi parmi eux, et Von

donnera à celui qui sera nommé drachmes pjour

Vachat prévu par le plébiscite. Le prêtre sera aussi

choisiparmi les habitants de Scamandres Et
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on leur donnera tout des le commencement,

150 drachmes par jour , annuellement jusqu'à

drachmes -

Dans cette convention, il s'agit des fêtes religieuses célé-

brées à llium par les habitants de la ville et de la banlieue

(voir mon n. 3o). Le document est écrit en forme de plé-

biscite, car c'est le peuple qui s'engage.

B. ]. 1. La contenait la 48« partie du,
c'est-à-dire autant de blé qu'un homme en peut manger

par jour. C'est pour cette raison qu'on l'appelait;.
Hérodote 7, 187 dit :.

(2) J'ai pris dans le sens d'un diminutif d'ô.
M. Bœokh pense qu'il s'agit d'une sorte de gâteau qu'on ap-

pelait OU .
Inscription ornée d'une moulure , trouYée sur remplacement

d'Ilium, près du village de Tchiblak, et rapportée en France par

M. Dubois, en 1816. Collection Cholseul. — D formait aufrcfuis le

revers de l'inscription A. (Cat. Choiseul, 187.)

A. Choiseul-Gouffier, A^oyage pittoresque, t. II, pi. 38, p. 433.

— Osann, p. 361,22. — Clarac, Cat. 607; Musée n.477, et Inscrip-

tions pi. 40. — Bœckh, Corpus 3597 a.

Hauteur 0,22 — Longueur 0,27.

B. Choiseul-Gouffier, 1. c. — Osann, p. 36^, 32. — Clarac, Cat.

546; Musée n° 476, et luscript. pi. 22. — Bœckh, Corpus 3507 b.

Hauteur 0,2ii — Longueur 0,28.

40. DÉCRET DES OLYMÉENS CONCERNANT LA PARTI-

CIPATION D'L'N ÉTAT VOISIN AUX SACRIFICES

D'APOLLON ET D'ARTÉMIS DE KYBIMES.

[ 7]•/:;:^ -::'/.1[\ tcj 5:
Milscvcg, , /., '^

^r<[p•^^, ^^.
'/'/]]\ ^ ,' .} v.aBrr
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Sous l'archonte couronné latroclès, (fils) de Léon,

(pelit-fîls) de Mêlas, le 20 du mois d'Artémisios, le peuple

des Olyméens a décrété, sur la proposition deDémétrios,

(fils) d'Hermias, (petit-fils) d'Antipatros et par adoption

d^Aenéas, de Parembordes : Considérant qu'il est con-

venable que [le peuple des ] prenne part,

avec le peuple des Olyméens, aux sacrifices communs
suivant la progéniture mâle; [il est ordonné] aux des-

cendants de ceux qui ont été reçus [dans nos tribus]

par tirage au sort, à cause de la communauté (de

sacrifices) déjà existante, ensuite awa? [citoyens]

honorés (par Télat) ou à ceux qui ont acheté la commu-
nauté, ainsi qu'aux fils adoptifs , en outre à ceux

que le peuple a élus (pour une magistrature) et à ceux

qui par adoption ont reçu ou reçoivent le droit de

participer aux sacrifices communs d'acquérir,

[sans s"y refuser] en aucune façon, le droit d'assister aux

sacrifices offerts à Apollon et à Artémis, une fois qu'ils

auront été autorisés à prendre part aux sacrifices men-
tionnés plus haut. (7) Non-seulement le peuple consacre

des revenus à ces divinités,^et (leur offre) des sacrifices

et leur paye des secours, mais il fait encore, selon

l'usage de ses ancêtres , tout ce qui contribue à leur

honneur et à leur gloire.

(8) Déplus, considérant qu'il existe d'anciennes tribus
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du peuple des Ohjméens, aujourd'hui appelées familles,

(à savoir) celles des Mosséens et des Kybiméens et des Kan-

déhéens, et que chacune d'elles a ses sacrifices et chacune

ses et ses revenus particuliers, et que quelques

personnes acquièrent la communauté dans ces familles

au moyen d'une permission [\\] Ils ont osé

favoriser les synodes contre les arrêtés du peuple des

Olyméens, les uns contre [les autres attaquant

l'autorité] de la prêtrise et de la prophétie, et à la suite

de la querelle impudente de ceux que cela ne regardait

pas pour susciter des menées contre l'autorité des

dieux. Donc afin que toute mauvaise excuse [soit désor-

mais impossible] le peuple des Olyméens a dé-

crété, que les trésoriers des deux partis (?) inscriront [le

présent décret dans le temple ]

Je ne sais pas si j'ai bien compris le sens de cet impor-

tant fragment II paraît que des gens malveillants avaient

essayé de renverser raulorilé du sanctuaire d'Apollon et

d'Artémis de Kybimes, en faisant naître des doutes sur la

valeur de ses prêtres et rauthenticité de ses oracles. Le

temple de Kybimes , autrefois propriété exclusive de la

tribu Kybiméenne, était très-riche, attendu qu'il possé-

dait une grande partie du territoire de la ville dOlymos,

et qu'on employait même les revenus publics à son en-

tretien. Notre décret arrête que tous les citoyens mâles

d'Olymos (et de Labrandes?) qui ont déjà le droit d'as-

sister à une cérémonie religieuse , appelée « sacrifice

commun » ( ), seront aussi tenus de figurer

aux fêtes de Kybimes. Quant aux noms des trois familles

{génies) mentionnées ligne 9, j'en ai parlé à l'occasion de

mon n. 54. Aussi ne sera-t il pas sans utilité de consulter

rinscription suivante pour «arriver à mieux comprendre

celle-ci.

Trouvée à Olymos (eu Carie), et rapportée par Ph. Lebas.

Ph. Lebas ^ Voyage archéologique, partie V, ii. 339.

Hauteur 0,20. — * Largeur 0,91.
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41. FRAGMENT D'UN TRAITÉ RELIGIEUX CONCLU
ENTRE LES OLYMÉENS ET LES CITOYENS DE
LABRANDES.
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|

^
, [] . . . .

|

[)]•1,
/37

|

[],
4 , |

...[]
'[]. . . .

|

[]. . .

. . ., }/^
|

Le fragment A me paraît être la fin d'un contrat de

vente, passé entre le temple d'Apollon et d'Artémis de

Kybimes et un citoyen dOlymos qui cède , moyennant

1,000 drachmes, sa propriété aux dieux. Cependant cette

supposition n'est pas sûre.

B, comparé à lïnscription précédente (n. 40), est proba-

blement une convention entre les habitants d'Olymos et

ceux de Labrandes relative à leurs sacrifices communs, qui

étaient basés sur le principe de la parenté icognatio) . Notre

texte cite à plusieurs reprisiîs les tribus (), gentes() et familles() de ces villes, se recrutant par

le tirage au sort. Ligne 14, il est question du contrôle() des comptes publics, et on termine par des malé-

dictions contre les trésoriers infidèles. J'ai parlé ailleurs du
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temple de Labrandes et du sanctuaire de Jupiter Osogos à

Mylasa (voir p. 111. 117).

Le fragment C ne contient que des noms propres.

Trouvée à Olymos (en Carie) et rapportée par Ph. Lebas.

LebaSy \Oyage archéologique, partie V, n. 333-335.

Hauteur 0,55. — Largeur ,.

4«. LISTE DES PRYTANES ATHÉNIENS DE LA TRIBU

ERECHTHÉIDE QUI VENAIENT ASSISTER A UN
CONCOURS SOUS L'ARCHONTE PHILOPAPPOS.

(Règne de Trajan.
)

[Aya9-/j \' ^
|

[^](5
|
[-], [] 5|[; \ {'/.)

Mlt\[ûc]vo-j , -^
\

[]/'^
|.

\

[] 7Î (p C7 .

[]: Qzoyé^Jovg
\
.

\ []33
.p[(Jo'Jp:).

\

[^'\6 ,.
|

[ -],
\
[]95.

|
[^-,,

\

[^^^ '^'^,
\
[]'^7,-

^/;.:,
\

[]•/7:,.
|

[A]L0'J7âp:,
|[].

\
[].

|

[]7.:.
\,..

1(.9'7['\:
\
^ [)

|,, '^^ .>
\
^/.

|

-^).
\
.^,

\
^.

|

(1) Pour /.. — (2) Potir (— ).
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.';,
|
,

|

().
.1'3:,[] .

| [1]1-,
\

[]5>3• 1}\ [1]':'1,,
\

IJepi '\ [];
\

[]'7,
[]-' ^

\
.

|[\ Gy.ia[âoc]'
\
>-.

lMcm5 Aelianus Philopappns, fils d'Epiphane, était un
des descendants des anciens rois de la Commagène et por-

tait le titre de. En sa qualité de citoyen atlique, il

figurait sur les registres du dème de Bésa. L'inscription de

son tombeau date de Tan 114 de Tère chrétienne {Bœckh,

Corpus 362); la nôtre remonte donc, avec l'archontat de

Philopappus, au règne de Trajan.

Les dignités mentionnées dans cette liste sont : Vagono-

thète, xjrésident des concours ; le, trésorier; le stra-

tège ; le stratège ', c'est-à-dire , le

général et édile municipal; le flûtiste (); le greffier, qui surveillait l'estrade du chœur W ; enfin

le rry ( ^ '), le

gardien de la galerie ombragée du stade.

Le prix du poëme épique [.] fut remporté par le pry-

tane Aniigonos le jeune, de Lamptra.

Quatre dèraes seulement de la tribu Erechthéide étaient

représentés dans ces jeux : Cé^hisia, Lamptra, Evonymia,

Anagyrous. Les trois autres appartenaient : Colonos à-
tiochide, Phylé à TŒnéide, Prospalta à l'Acamantide.

(1) Le même ;;; figure aussi dans l'ins-

cription du Corpus n. 305.
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Dalle de marbre gris, trouvée au village d'Ampelaki, dans l'île de

Salamine, et rapportée probablement par Fauvel.

Villoison, Acad. des Inscriptions, t. XLVIl, 342. — Bœckh^

Corpus, 200. — Clarac, Cat. 604; Musée n. 424, et Inscript, pi. 40.

Hauteur 0,9a. — Longueur 0,26.

43. CATALOGUE DES VAINQUEURS DANS LES PHILA-

DELPHIES ET LES ATHÉNÉES, FÊTES CÉLÉBRÉES
A ATHÈNES SOUS LE RÈGNE DE CARACALLA.

PREMIÈRE COLONNE.

Fête I.

[Manquentles noms des agonothètes, du héraut, de,
du poète épique, du et du•!
[ ]'(/3.

[ ,
\y /2].
'/]?.

[ ].
[y ]>3.
[,)\ .
[() ];.

[ (£>):] ^/.5|,[ ].

Fête .
[ ]^(

|

[]

[Les noms des vainqueurs manquent, et il reste une assez grande

partie du marbre pour donner à croire qu'ils n'y ont jamais été ins-

crits.]

DEUXIÈME COLONNE.

Fête III.

[Manquent les noms des agonothètes, du héraut, des deux poètes

épiques, du './; et du.]
4
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[oc]..'.̂'.
. (-£).
7:()().

7 7()().
5; AyaQcùv.

Fête IV.^ ^^
| |

Rr/<psi-

()/.()•

/5() Ovvîcri/Ltcç.

èvyjj)(^[j.LO'/pci(^o:), .

7()^.
{).
[^]^.
[^^ -!

] |2075.

[Maoqueut les sept uoms des vainqueurs, et

.]
TROISIÈME COLONISE.

Fête. y.

[Manquent tous les noms, comme nu début de la première et de la

deuxième colonne.]

[a Gza'hov']

(3 Gzadi{p-j) £.£;.
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y ().
73([//]., []

y ^^,
(73) '^,
^(:).

y ^(:) £ /3&>.^.
F^ïe F/.

yvc0cûy[o]
|' []•

>7/3() *^/:.,((^).
,0^}) -,
1(^).
(().() .1\,().
y (£().

;.2,
[] ^[].

y []73( .'[\»
[ ](£5).
[^ (£)].

[Les deux autres lignes manrueut.]

Les noms de deux fêtes nous sont seuls parvenus sur les

six dont ce catalogue cite les vainqueurs : les Philadel-

phies et les Athénées. Les, institués sous Septime-

Sévère en Thonneur de la concorde qui régnait alors entre
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ses deux fils Caracalla et Géta, furent supprimés après Tassas-

sinat de ce dernier (212), ce qui donne une date certaine à

notre inscription, écrite en lettres presque cursives. Les' sont probablement les Panathénées, Ils ne sont

présidés que par un seul agonothète {juge de concours), qui,

ici du moins, remplit en même temps les fonctions de cosmète

(directeur du gymnase). Les neuf genres d'exercice pour

lesquels on décerne des couronnes sont les concours :

(1) Des hérauts. La victoire restait à la voix la plus reten-

tissante.

(2) Des poètes lyriques(^), qui composaient

les hymnes en Thonneur des vainqueurs ().
(3) Des poètes épiques, ~.
(4) Des coureurs à la longue course (), dont

le parcours était de 24 stades (3000 pieds).

(o) Des coureurs à la double course(), qui ne

franchissaient que deux stades (course et retour).

(6) Des coureurs au stade (125 pieds).

(7) Des lutteurs.

(8) Des pancratiastes. Le se composait de la lutte

et du pugilat.

(9) Des escrimeurs().
Les lettres A, ¥, (1. 2. 3.), qu'on ht devant les noms

des coureurs au stade, des lutteurs et des pancratiastes,

indiquent les trois âges, enfants, jeunes gens et hommes faits.

Plusieurs noms propres sont romains : Marinus, Quintianus,

Maximus, Secundus, Marcus, Marcellus.

Trouvée à Athènes par Fauvel. Sur le revers ou lisait autrefois

l'iûscription gymnastique : Clarac, 659.

Dubois, Cat. Choiseul, 218.— 0<sa«n, p. 319, '70.—Bœckh, Corpus,

n. 245.— Clarac, Cat. n. 558 ; Musée 415^ et Inscript, pi. 24.

Hauteur 0,35 — Longueur 0,53.

44. FRAGMENT D'UNE INSLRIPTION RELATIVE AUX
JEUX.

I

ÎT,\i kvr
I

\, /^
[]/^Jcç , àpxm nay|[z]A/^ç Ilay-
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[yJAéîU; A
I

[/Jnovst'xyjç,
I
[]

\
[],, é [x]ai'.

|
[],/£.

|
-

\

|
, |
.

(Dans les jeux célébrés) sous Antioche, de la tribu

Klyménide, Varchonte Panclès (fils) de Panclès, vain-

queur aux jeux d'Actiiim, membre du saint synode

et vainqueur périodonique, a été premier. Ménécratès

a obtenu le second succès.

La provenance de ce marbre est incertaine, mais je le

crois originaire d'Iliuin novum, ville dont nous ne connais -

sons encore que trois tribus, bien quelle en comptât proba-

blement dix : TAlexandride, l'Attalide et la Panthoïde (Cor-

pus 3615-17). Une quatrième serait alors ma Klyménide, qui

empruntait sans doute son nom à/) , mère d'Homère.

Panclès, qui a gagné le premierprix d'après notre inscription,

porte plusieurs titres. Il est acytov. . . . -,
président d'une corporation religieuse, peul-ôlre du synode

bachique des acteurs; — les jeux d'Actium, ins-

titués par Octavien, durèrent jusqu'au delà du règne de l'em-

pereur Julien ;
— OU . dé-

signe celui qui avait remporté des prix dans les quatre

grands jeux, à Olympie, à Delphes, à Némée et sur l'Isthme.

Collectioa Choiseul (Cat. 215).

Osann, p. 349, 9. — Clurac, Cat. 574 ; Musée n. 490, et lascript.

pi. 29. — Franz, Corpus n. 6820.

Hauteur 0,ii6. — Largeur 0,lft.

45. DÉCRET DES HABITANTS DE CARYANDES EN

L'HONNEUR D'UN LITURGE.

[]
I

lociov èoOh[: piya]
\

', ?:^ ^ 1[1
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, /^/* 11\ èï

4 Y.OLI r.zllayjg lÔlcùv]
|

œjxièmc^, y.où -[ '/..}.1• .'/ dv'L-

..]
|

di- •^/) cv \, .^-
\
[, /^ [£^:

vrJ) zai 9]'7 ^: ^,
^' [^,]

8 de1: ^^ ^^
|

[
] ^, -: ^: [, Siâobc] ^
^* ^' ^ [^ oictvo-

,,^ .'/2]]
|

'/jv ^.. ^,
12 75^[ '.',,']

|^ .
[(^ ]

|

'éydr/.ov' ^

(sic) ^ •/3)'[]
|

' /3-0 -^[
TioctpoLç , ]

\

^*^

oliyoL* 3 - y.cù [-

(1) Pour/.
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[. :;^ y.ai '/;
16'.] \

-9 (sic)/^ (^ rcj)

i/ti tel a dépensé beaucoup d'argent pour se faire

une bonne réputation auprès du peuple. Désigné pour

prendre part à la liturgie du sacrifice annuel , il a

montré dans cette fonction du zèle et de ambition.

Souvent, dcrant le tribunal, il a amené des accommo-

dements à ses frais et de ses projjres deniers, et a con-

duit les adversaires à la paix et à la cessation des ini-

mitiés. Ensuite, nommé par la tribu à la présidence des

chasses au taureau, non seidement il a généreusement

et bienveillamment supporté tous les frais de la chasse,

mais encore^ sans se contenter de fournir le petit

nombre de taureaux prescrit par la loi et Vusage , il

a donné à chasser d'autres taureaux (achetés) de ses

propres deniers. (8) De plus , voularit montrer une

bienveillance extraordinaire, il a organisé une seconde

chasse au taureau et distribué aux temples la viande

de ranimai chassé, donnant au prêtre de la tribu

une portion des cadeaux à répartir. Accusé à cause de

cette distribution de viande, il paya de ses deniers les

témoins cités en justice, et il expliqua la loi au tri-

bunal. En cela il devint utile à tout le monde , et

donna aussi en d'autres causes une leçon au pro-

cureur , et après tous ces procès il porta plainte

contre ceux qui avaient accusé. (U) En chaque

occasion , il remplit bien les intentions du peuple, et

on s'en loua beaucoup. Lorsque le peuple l'élut stra-

tège et recruteur de soldats , il partit pour la guerre,

et, quand il revint sans avoir fait du tort ni à len-

nemi ni

Les dépenses nécessitées par les fêtes publiques étaient,
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à tour de rôle, supportées par un des plus riches citoyens

désigné par le peuple. Cette espèce de contribution forcée,

qui devenait parfois très-onéreuse , s'appelait une liturgie.

Les liturges d'Athènes étaient tenus de subvenir aux frais des

représentations théâtrales, des concours gymnastiques, des

repas publics et des ambassades sacrées.

1." . Il s'agit de l'huile qu'il avait achetée

comme gymnasiarque pour l'usage des jeunes lutteurs.

Comparez, par exemple , Rhangabé , Antiquités helléniques

n. 675, 8 : .
5./ signifie mot à mot celui « qui lâche les tau-

reaux T> : comme ailleurs/ celui « qui les chasse. »

La patrie des combats de taureaux est la Thessalie; du

temps de l'empire romain, ils étaient en vogue surtout dans

les villes de l'Asie Mineure. On les appelait ,, OU simplement.
Eu beaucoup d'endroits, mes restitutions me laissent

quelques doutes, mais au moins j'ai tâché de rendre ce

document intelligible.

Trouvée à Caryandes^ ville natale du géographe Scylax; rapportée

en France par Ph. Lebas (Itinéraire p. 9).

Lebas, Voyage archéologique, 5e partie, p. 158 (n. 499).

Hauteur 0,35. —-Largeur 0,56.

46. COMPTE-RENDU DES SOMMES DÉPENSÉES PAR

LES TRÉSORIERS DU PARTHÉNON, DANS L'OLYM-

PIADE 92,3 ET (Marbre de Choiseul).

1 -/«[t]

;, h/ )^«£ .\\
2 (;.' hLp3 '[«5]«^ '^[]-
3, , ^^



TRÉSOR DU PARTHÉiNON. 81. [. ]:: -
[]

4[].^, -,-,
;
.:^ •

Uo[ha]-

5 :? ;[] ': lS '

:.
AiyB['f]^og^] ^-
[]-

6 & HoLva^évaiûL -^ \

uvvapy^Gu\_vj],^ Yioliahq
;
' :

ho-
[-]

7 ;

mhl•l•l•l•
;

:5*: /3[]-
8 []5 j
..

; /3-
..

\

'•[].
Q ,- '•

;: . 1:-:\_\
10"'. / :

\^
[ :

; -
11(

;

'•^/.' zocl^ ' -
12 ; ^ '•

] hslh-(.^
\

\

[]-

13 ", •



82 INSCRIPTIONS RELIGIEUSES.
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29^;' , ^,
.7.\7 '.-
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30 ^ -
< ': TXXXHHHhhhl•III

:[]
31 [];. ,.

\

h'l'Joacc , Ac^tâvaioL xat[
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32 [XXa]Phl•l•I ': y.al^ -
\^ èâè9zy ùno^jviioi ^-
^[]
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33[]- ;
Mxzît xat.-

;
/'^

[]-
34[] TTXXXPHHHPIIG ;

.^1[][]
35[] ^- klyt-

\ i^4^TX :
13

\
• /3-

^«[] , ...

36 ..,[] \ i
/.

^^^^ :/55
;
XXX :^-[ '']2£]/5[!3]

37 •.«•••[ ] \11[ ^][]
38[^ ].-

:
., '• -[: ]([9 . . ]

39 [ ' • • '7^07] '•. [-
]

40 • [«^]-
:

(Voici ce que) les Athéniens ont dépensé sous l'ar-

chonte Glaukippos et sous le sénat , dont Kleigénès de

Haies a été le yremier greffier. Les administrateurs du

trésor sacré d'Athéné, Kallistratos de Marathon et ses
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collègues, ont donné (les sommes ci-dessous mention-

nées), sur les revenus annuels (et) conformément aux

décrets du peuple.

Sous VAeantide, prytanie première, il a été donné

aux Hellénotamies Kallimachos d'Hagnous et Phrasité-

lidès d'Icaria, pour le fourrage des chevaux: 3 talents,

3237 drachmes, i/u d'obole (sur les fonds) d'AthénéPo-

liade, (et) 85 drachmes 3 oboles s/a (sur les fonds) de

Victoire.

Sous l'Aegcide, deuxième prytayiie , il a été donné,

pour les grandes Panathénées, aux présidents desjeux,

Philon de Cydathénée et ses collègues : 5 talents,

1,000 drachmes (sur les fonds) d'Athéné Poliade ; aux

sacrificateurs annuels, Diyllos d'Herchia et ses collè-

gues, pour l'hécatombe : 5,11^ drachmes.

Sous rOenéide, troisième prytanie, il a étédonné aux

Hellénotamies, Périclès de Cholargos et ses collègues,

pour le fourrage des chevaux : 2 talents, 5,430 drach-

mes. Une autre fois il a été donné aux mêmes Hellé-

notamies pour le fourrage des chevaux: 2 talents, 5,400

drachmes. Une autre fois il a été donné aux mêmes

Hellénotamies pour Hermon, général (envoyé) àPylos:

6 talents. Une autre fois aux mêmes Hellénotamies,

pour Ventrée au théâtre : 2 talents.

Sous VAcamantide, quatrième prytanie, il a été

donné aux Hellénotamies, Périclès de Cholargos et ses

collègues, pour le fourrage des chevaux: 3 talents. Une

autre fois il a été donné aux mêmes Hellénotamies

pour Ventrée au théâtre : 8 talents, 1,355 drachmes.

SouslaCécropide, cinquième prytanie, il a été donné

aux Hellénotamies Pérklès de Cholargos et ses col-

lègues, pour Ventrée au théâtre : 4 talents, 2,200

drachmes.

Sous la Léontide, sixième pnjtanie, le troisième jour

de la prytanie, il a éié donné aux Hellénotamies ^ Dio-
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nysios de Cydathénée et ses collègues : 1,284 drachmes.

Le neumème jour de laprytanie, aux Hellénotamies

,

Thrason de Boiiteia et ses collègues: ^talents, 1,083

drachmes, 2 oboles.

Le onzième jour de la prytanie , il a été donné aux

Hellénotamies, Proxénos d'Aphidna et ses collègues,

pour le général Euclide, à Éréirie , d'après la con-

vention: 3,740 drachmes, 1 ohole 1/2.

Le treizième jour de la prytanie, aux Hellénotamies,

Périclès de Cholargos et ses collègues : 4,906 drachmes.

Le mngt-huitièmejour de la prytanie, aux Helléno-

tamies, Spoudis de Phlya et ses collègues : 2 talents,

^,\00 drachmes.

Le trentième jour de laprytanie, les sommes [déi^o-

sées) à Samos, furent données par assignation à VHel-

lénoiamie Anaïtios de Sphettos etauparèdrePolyaratos

de Cholargos: 57 talents, 1,000 drachmes.

Sous VAntiochide , septième prytanie, le cinquième

jour de la prytanie, il a été donné à Dionysios, de Cy-

dathénée et à ses collègues, pour l'entrée au théâtre :

1 talent. Le septième jour de laprytanie, aux Helléno-

tamies, Thrason deBouteia et ses collègues, pour l'entrée

au théâtre : 1 talent, 1,232 drachmes, 3 oboles 1/2. Le

même jour aux Hellénotamies , Phalanthos d'Alopéké

et ses collègues, (pour) le fourrage des chevaux : 4 ta-

lents. Le seizièmejour de laprytanie, auxHellénoiamies,

Proxénos d'Aphidna et ses collègues : 1,534 drachmes,

3 oboles. Le vingt-quatrième jour de la prytanie, aux

Hellénotamies, Eupolis d'Aphidna et ses collègues :

5,400 drachmes.

Le vingt-septième jour de le prytanie, aux Helléno-

tamies, Rallias d'Evonymia et ses collègues : 1 talent,

2,565 drachmes, 4 oboles i/u.

Sous l'Hippothontide, huitième prytanie, le douzième

jour de la prytanie, il a été donhé aux Hellénotamies,
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Proxénos d'Aphidna et ses collègues : 3 talents, 634

drachmes, 4 oboles. Le vingt-quatrième jour de lapry-

tanie, il a été donné aux Hellénotamies, Diomjsios de

Cydathénée et ses collègues : 3 talents, 4,318 drach-

mes, 1 obole i/'4. Le trente-sixième jour de la prytanie,

il a été donné aux Hellénotamies, Thrason de Bouteia et

ses collègues : un talent, 3,329 drachmes, 3 oboles.

Sous l'Erechthéide , neuvième prytanie , le douzième

jour de la prytanie, il a été donné aux Hellénotamies,

Proxénos d'Aphidna et ses collègues : 2 talents [1], 2,188

drachmes, une obole.

Le vingt-troisième jour de la prytanie, il a été donné

aux Hellénotamies, Dionysios de Cydathénée et ses

collègues : 4 talents (?), 793 drachmes, 3 oboles. Le

vingt-sixième jour de la prytanie , il a été donné aux

Hellénotamies, Thrason de Bouteia et ses collègues :

2 talents, 3,850 drachmes, 2 oboles i/u. Le trente-sixième

jour de la prytanie amachos de Phlya a donné

par assignation les sommes [déposées) à Samos aux gé-

néraux (stationnés) à Samos, (savoir) à Dexicrate d'^-

gilia 21 talents 1 ,000 drachmes ; à PasiphonPhréarrien

6 talents ; à Aristocrate de 5 talents ; à

d'Eïonymia 5 talents 3,896 drachmes ;

à Nicératos de Kydantides, trierarque, 3,000 drachmes:

à Aristophane d'Anacée , triérarque,

Sous la Pandionide, dixième prytanie, le onzième

jour de la prytanie, il a été donné aux Hellénotamies,

Proxénos d'Aphidna et ses collègues : 5 talents, 442

drachmes, 5 oboles. Le vingt-troisième jour de la pry-

tanie, il a été donné aux Hellénotamies

,

et ses collègues: 2 talents, C,090 drachmes, 3 oboles. Le

trente-sixième jour de la prytanie il a été donné aux

Hellénotamies, et ses collègues : 5 talents,

4,656 drachmes, 4 oboles.

Le total de la somme que
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LES DIX PRYTANIES.
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Le bas-relief sculpté au-dessus de cette inscription repré-

sente un arbre mort, le vieil olivier sacré de Minerve, que

Ton conseiTait dans la galerie des Caryatides de TÉrech-

théum. La déesse, caractérisée W par la lance qu'elle tient

de la main gauche, vient elle-même confier son arbre fa-

vori au roi Érechtliée, vieillard appuyé sur un bâton et

qui saisit une des branches sèches de Folivier. On sait que

cet arbre sacré perdit ses feuilles lors de l'incendie du

temple par les Perses, et que de nouvelles branches pous-

sèrent quelques jours après. En 409, il paraît avoir eu la

forme représentée dans ce bas-relief.

Quelques lignes suffiront pour éclaircir certains détails de

Tinscription.

d . L'archontat de Glaukippos indique la troisième année de

la 92°^-^ olympiade (410 avant J.-C). Le trésor sacré à'Atliéné-

Poliade était déposé à lacropole, dans Tarrière-corps du Par-

thénon (voir n. 47, B). Les trésoriers de la déesse étaient au

nombre de dix^ un pour chaque tribu; les hellène tamies qui

administraient les contributions des alliés, formaient une

corporation du même nombre, secondée dans la répartition

de l'argent par leurs adjoints ().
Kleigénès (la forme vulgaire est Kléogénès) était le greffier

delà {""eprytanie, c'est-à-dire de la tribu Aeantide, bien que nos

sources insuifisnntes ne démontrent pas que \\.3 ou

aient jamais anpartenuàcette tribu. Le même
personnage figure dans un écrit de l'orateur Andocidès (de

mysteriis, p• 47) : , ,
et ..

4. Quant au style de chancellerie employé dans cette ins-

cription , il faut remarquer les doubles phrases^ et , '. et

-'. ;, l'une générale et préparatoire , l'autre

ayant un sens plus restreint et déterminé.

La cavalerie athénienne se composait de mille hommes,

(1) Je ne puis accepter rexplication de M. Ilirt, qui y a reconnu

une prêtresse de Pallas et le prêtre de<Neptuue.
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Minerve confie Tolivier sacré au roi Erechthée.
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placés sous le commandement de deux hipparques. Pen-

dant la paix, elle figurait dans les grandes processions

religieuses.

5. est , adoiée dans la célèbre petite

chapelle qui se trouve à droite des Propylées.

6. Les six athlothètes, présidents des fêtes, restaient en

fonction pendant quatre ans consécutifs.— Nous apprenons

par ce passage que les grandes Panathénées se célébraient

dans la troisième année de lOlympiade, ce qui est d'une

importance capitale pour la chronologie d'Athènes. Mais

comme la fête de lOlymp. 92, 3 avait déjà eu lieu le 28 hé-

catombaion, c'est-à-dire sous la première prytauie, et que les

dépenses n'en furent couvertes que sous la prytanie suivante,

il est évident que quelqu'un les avait déboursées d'avance.

7. ', parce qu'il existait aussi des sacrificateurs

mensuels[^., celle des Panathénées. Le prix d'un bœuf
de choix était donc, dans l'année 410 et pendant la guerre

du Péloponnèse, de 51 drachmes (50 francs). Voir BœcM,
Staatshaushaltung I, 10•?.

8. Périclès de Cholargos est le fils illégitime du grand

Périclès.

10. Le même Hermon s'était, ol. 92, 1, déclaré en faveur

de Théramènes, pour la dissolution des Quatre-Cents. Dans

l'automne 92, 3, il fut envoyé à Pylos pour défendre celte

citadelle, conquise par Cléon, mais qui, l'année suivante,

tomba entre les mains des Lacédémoniens.

La diobélie (^, distribution de deux oboles) ou le

théoricon (' spectateur] était l'argent que TÉtat, depuis

l'époque de Périclès, payait aux citoyens pour quïls pussent

assister aux spectacles. Le théâtre était loué à un entre-

preneur (/) qui se chargeait des réparations du

bâtiment et percevait deux oboles par place.

14. A partir de la sixième prytanie, le style de notre do-

cument change ; on précise désormais les jours du paye-

ment, mais on ne dit plus que par exception à quoi les

sommes ont été employées. Cette dernière partie de Tins-

cription est donc apparemment due à un autre rédacteur.
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— La liste des dates nous apprend que tous les payements,

décrétés par plébiscite, se faisaient le jour même ou peu

de temps après rassemblée du peuple, qui avait lieu chaque

onzième jour d'une prytanie :

Vl°^« pryt.
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et sont remplacés par et ( ,;) : une fois par (=) ; réguliè-

rement par () , à rcxception du nom propre.
L'esprit rude est exprimé par la lettre H, mais déjà avec beaucoup

d'inconstance. Les formes (1. 2), (1. 35)

et (1. 20, 34) tiennent lieu de , ,
(, ), d'après des règles bien connues. Quant aux

caractères, il n'y a que et qui aient conserYé leurs formes an-

tiques et ^ .

Pour rendre ces observations plus intelligibles je transcris le com-

mencement du texte avec l'ortbograpbe usuelle :', - '.
• ',-, ,. —, , ,,' ,'-

,
',

Les nombres et les monnaies sont exprimés par les chiffres sui-

vants :

I
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.
(Voir le texte grec

,
planche I.)

Sous l'Érechthéide, deuxième prytanie, (il a été payé)

aux Ecllénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos de

TInjmaitades et ses collègues, le 13™^ (jour) de la pry-

tanie, le 10°"^ du mois de Métageitnion finissant ^'^\pour

Ventrée au théâtre ; . . . (drachmes sur le trésor) d'A-

théné.

(3) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Thrasylo-

chosde Thorikos et ses collègues, /e 17°^^ (jour) de la pry-

tanie, le 6°"® du mois de 3Iétageitnion finissant, pour

l'entrée au théâtre ; 113 drachmes.

(5) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de Thymaitades et ses collègues, le 1 7°^^ (jour) de la pry-

tanie, le 6""^ du mois de Métageitnion finissant, pour

Ventrée au théâtre : 2 talents, 987 drachmes, venant

d'Égine.

(7) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Protarchos

de Probalinthos et ses collègues, le IS'"^ (jour) de la

prytanie , le 5""® du mois de Métageitnion finissant

,

pour Ventrée au théâtre : . . . drachmes.

(9) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Protarchos

de Probalinthos et ses collègues, le 19°^^ (jourj de la

prytanie , le 4°"^ du mois de Métageitnion finissant

,

pour Ventrée au théâtre : 250 drachmes.

(1) Le mois attique se composait de trois décades. Le premier jour

du mois s'appelait {nouvelle lune), les jours suivants, jus-

qu'au dixième, 2—10 \^ [du mois commençant), en-

suite [11—20] 1—10 [avec les dix premiers), et [21—29]
10—2 , [du mois finissant). Le dernier jour

du mois, celui qui précédait la nouvelle lune, s'appelait

[l'ancien et le nouveau), parce qu'il était placé entre deux mois qui

se touchaient.
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(11) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de T/iymaitades et ses collègues, le 22™'' (jourj de la

prytanie, le dernier Métageilnion
,
pour l'entrée au

théâtre ; 109 drachmes.

(12) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Thrasy-

lochos de Thorikos et ses collègues, le 23°^^ (jour) de la

prytanie, le 1" Boédromion, pour Ventrée au théâtre :

162 drachmes, 2 oboles.

(14) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de Thymaitades et ses collègues, le 24™^ (jour) de la

prytanie , le 2 Boédromion, pour Ventrée au théâtre :

6 drachmes, 3 oboles i/u.

(16) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de Thymaitades et ses collègues, le 26""^ (jour) de la

prytanie, le quatrième du mois de Boédromion com-

mençant
,
pour Ventrée au théâtre : 85 drachmes

2 oboles 5/u.

{\) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de Thymaitades et ses collègues, le ""^ (jour) de la pry-

tanie, le S'^^du mois de Boédromion commençant, pour

Ventrée au théâtre : 2 talents, 1256 drachmes, 1 obole

,

(sur la caisse) cVAthéné.

(\^)Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de Thymaitades et ses collègues, le 30°''(jour) de la pry-

tanie, le S'"^ du mois de Boédromion commençait,

pour Ventrée au théâtre : 82 drachmes.

(21 ) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Frotarchos

de Probalinthos et ses collègues, le 36""^ (jour) delà pry-

tanie , le \i Boédromion, pour Ventrée au théâtre :

28 drachmes 1 obole s/^.

. ^ (23) Aux Hellénotamies et à leurs adjoints, Lysithéos

de Thymaitades et ses collègues, le 36°'^ {}ouv) de la pry-

tanie, le 14 Boédromion
j
pour Ventrée au théâtre

drachmes. "
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Cette inscription, gravée en rangées(, voir p. 58),

et constatant les dépenses faites par les trésoriers de Minerve,

n'est pas de la môme année que Tinscription A, mais de l'o-

lympiade 92,4 (408 avant l'ère vulgaire) . L'argent est employé

à compléter les sommes nécessaires pour les entrées au

théâtre() ; on a donc payé :

Le 21 Mélageitnion



TRÉSOR DU PARTHÉNON. 97

Je n'entreprendrai pas de transcrire la troisième inscrip-

tion de vingt-sept lignes gravées au-dessus de B. La plus

grande partie des lettres est tellement endommagée que loin

de rien ajouter aux copies a'Otfrid M aller (Corpus n, 149),

et du comte de Clarac (inscript, pi. 37. 38), je serais plutôt

disposé à en retrancher la moitié. Autant que je peux en juger,

elle énumérait les sommes dépensées pendant deux années

pour les entrées au théâtre. Ces théorica furent touchés par

les Hellénotamies et leurs adjoints, peut-être en présence

des contrôleurs publics (), dont notre document fait

mention deux fois (/. 1. 11). La dernière ligne commence par

les mots /6•':;; dans le courant

du texte on rencontre les mois attiques de Skirophorion

(l. 16. 20) et d'Hécatombaeon [l. 23, 26).

Il estévident que cette inscription, qui admetdéjà une longue

voyelle II, et la forme à côté de , est la moins ancienne

d'entre les trois; mais elle doit être antérieure à lanarchie

(olymp. 94, 1), qui abolit l'institution des Hellénotamies.

Le commencement, qui était gravé sur une autre pierre,

nous manque aujourd'hui.

Trouvée à Athènes en 17S8. Collection Choiseul (Cat. 180) (1).

Bas-relief: Bouillon III pi. 1,5. — Clarac, Musée n. 265, pi. 152.

A. Abbé Barthéletny , Mémoires de l'Académie tles inscriptions

t. XLYIII, 337-407 (Dissertation sur une ancienne inscription grecque

relative aux finances des Athéniens, 1701, avec planche). — Boeckh,

Corpus 147 (Addenda I, p. 903) et Staatshaushaltung der Athener

(2t9 Ausgabe) II, 2-26. — Clarac, Cat. 597; Musée n. 417, et Ins-

cript, pi. 36-37. — Franz, Elementa p. 140-144.

B. Bœckh, Corpus n. \iS. —^Clarac, luscript. pi. 3S-39. —
Franz, Elementa p. 14i-14S.

(1) Le fragment ISl du Cat. Choiseul, faisant partie de la même
trouvaille, avait été acquis par Raoul-Rochelte, II est publié dans le

Bulletin arch. de rAlhénaeum français 1855, p. 52.

5
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C. Bœckh, Corpus 149 (Addenda I, p. 90i). — Clarac, Inscript,

pi. 37-38.

Hauteur 0,53 (et avec le bas-relief 1,16). — Largeur 0,77 (du bas-

relief 0,G2).

4•:^. DÉCRET SUR LA RESHIUTION DES SOMMES EM-

PRUNTÉES AUX TEMPLES D'ATHÈNES PENDANT

LA GUERRE DU PÉLOPONNÈSE (Olymp. 90, 2 et 3).

A.

(Voir le texte grec, planche II.)

Le sénat et le peuple ont décrété, pendant la prytanie

de la (Iribu) Cécropide , Mnésithéus étant greffier,

Eupeithès étant président (des prytanes), sur la propo-

sition de Kallias :

De rendre aux dieux, en monnaie du pays, les sommes

dues, puisque Von a rapporté à Athéné sur l'Acropole

les 3,000 talents votés.

De les rendre sur les fonds votés pour la restitution

(des sommes dues) aux dieux, (c'est-à-dire) sur ceux

qui sont actuellement entre les mains des Hellénotamies

et sur tout ce qui fait partie de ces sommes, y compris

la dîme quand elle sera affermée.

(7) Les 30 logistes qui fonctionnent à Vheure qu'il est,

feront le compte de ce qui est dû aux dieux.

Le sénat aura plein pouvoir jusqu'à la réunion des

logistes.

Les prytaneSj de concert avec le sénat, rendront les

sommes et les effaceront (du livre de la dette publique)

quand le payement aura été effectué, après avoir cherché

les quittances et les livres ae compte et tout ce qui existe

d'écrit (sur cette dette). Les prêtres et les sacrificateurs

et tous ceux qui en ont connaissance, devront exhiber

ces écrits.

(13) On désignera par tirage au sort les trésoriers
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de ces sommes, en même temps que les autres fonction-

naires, (et) de la même manière que les trésoriers des

sommes sacrées d'Athéné. Ils administreront l'argent

des dieux suri'Acropole dans l'arrière-corps (du temple),

aussi bien qu'il (leur) sera possible et d'après leur cons-

cience; et ils ouvriront et fermeront et scelleront les

portes de arrière-temple, de concert avec les trésoriers

d'Athéné.

(18) Les (nouveaux) trésoriers nommés par tirage

au sort feront compter et peser les sommes en présence

du sénat, sur l'Acropole, par les trésoriers actuels et les

épistates et les sacrificateurs de temple qui sont main-

tenant en fonction; et ils recevront des mains des ar-

chontes actuels et inscriront toutes les sommes en détail

sur une stèle , au nom de chaque divinité , selon ce

qu'elle possède, et ils marqueront la somme totale , en

établissant une distinction entre Vargent et l'or.

(24) Et à Vavenir les trésoriers de chaque année les

inscriront sur une stèle et rendront compte aux logistes

de leur encaisse et des recettes des dieux et s'il y a une dé-

pense faite dans le courant de Vannée; et ils soumettront

leurs livres au contrôle et rendront compte de Panathé-

nées en Panathénées, comme les trésoriers d'Athéné.

(29) Les trésoriers placeront sur l'Acropole les stèles,

sur lesquelles ils inscrivent les sommes sacrées.

Quand les sommes (dues) seront rendues aux dieux,

on employera le surplus pour Varsenal de la marine et

les murailles

Ce dérret athénien rendu vers lOlympiade .90,2 (U8 avant

notre ère), ordonne la restituljon des emprunts faits aux tré-

soreries des temples pendant une des nombreuses crises de

la guerre du Péloponnèse. Nous ne connaissons pas encore le

montant de ces somnn.s, car les 3000 talents (17,463,000 fr.),

dont il est question l. 3, avaient été empruntés et rendus au

Parthénon, et notre inscription n'en parle qu'accidentelle-
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ment. Il paraît que les magistrats eux-mêmes ne savaient pas

le chiffre exact de ce qu'on devait, sans quoi les lignes 11-13

du décret auraient été inutiles.

1 . Le nom de l'archonte manque , mais le reste de la

formule est identique à celles qui se trouvent dans Thucy-

dide IV, 118 et dans Aristophane, Thesmoph. 372.. Vépistate, prytane-président du jour,

gardait le grand sceau de TÉlat, les clefs de la citadelle et

les archives. Le même magistrat dirigeait les séances du sénat

ainsi que les assemblées du peuple.

Le nom de Rallias figure aussi sur la liste des archontes

en ol. 92,1 et 93,3.

7. La dîme était imposée aux domaines de la république.

Les fermiers de cette dîme s'appelaient/, les per-

cepteurs.
8. Notre décret nous apprend l'existence de trente lo-

gistes à Athènes, avant l'archontat d'Euclide, renseignement

d'autant plus précieux que les grammairiens ne nous en

avaient fait connaître que dix. Les légistes formaient une

cour établie pour examiner les comptes des magistrats

sortants. Ils étaient secondés par une chambre de révi-

sion (les dix Euthynes et les vingt Apodectes).

11. )., sur des Stèles de marbre par exemple.

13. Il y avait à Athènes dix sacrificateurs annuels (-) sans compter ceux qu'on nommait extra-

ordinairement à l'occasion de certaines fêtes.

14. Oe la même manière que les trésoriers des sommes sa-

crées d'Athéné : tous les trésoriers sans exception devaient

appartenir à la classe des yentacosiomédimnes , c'est-à-dire

des riches, qui récoltaient au moins 500 médimnes {263 hec-

tolitres) de grains de blé par an.

15. Vopisthodome (arrière-corps) est la partie ouest du

Parthénon, réservée pour la trésorerie de la déesse.

25. Il y avait dix comptables de l'Acropole, appartenant

aux dix tribus de l'Attique. Ces fonctionnaires changeaient

tous les ans, mais on ne contrôlait leurs livres que tous

les quatre ans, à l'époque de la célébration des Panathé-

nées.
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B.
(' le texte grec, p. 102, 103.)

Puisque toutes les sommes empruntées sont mainte-

nant rendues à la déesse (Minerve) dans Acropole,

d'après k décret (du peuple)

(11) Pour ce qui est des autres sommes (conservées)

chez Âthéné, tant celles qui sont actuellement à l'Acro-

pole, que celles qu'oui y montera à l'avenir : on ne s'en

servira pas, on n'en dépensera rien pour autre chose,

et même dans ce but [les réparations des temples]

on ne donnera pas plus de dix mille drachmes, s'il

manque quelque chose. Les sommes ne devront pas

être employées autrement, à moins que le peuple, dans

son assemblée sur le marché, n'ait voté la dispense (de

la présente loi).

(16) Si quelqu'un propose de dépenser l'argent d'A-

théné ou fait voter cette mesure, sans que la dispense

ait été prononcée, il encourra la même peine que le

débiteur public (i) qui fait une proposition ou la met

aux voix contrairement à la loi.

(19) Les Hellénotamies déposeront chaque année leurs

recettes respectives chez les trésoriers d'Alhéné (2).

Lorsque les sommes empruntées aux autres dieux se-

ront rendues sur les deux cents talents votés pour le

remboursement, les trésors d'Athéné seront conservés

du côté droit de arrière-temple, ceux des autres dieux

du côté gauche.

(25) Tous les trésors sacrés qui ne sont encore ni pe-

sés ni comptés, devront être comptés maintenant en pré-

(1) La leçon est sùre^ mais ne donne aucun sens. M. Bœckli

a proposé de lire ^)/^. — (2) Le texte était apparemment

fautif à cet endroit, car il ne reste pas de place pour le mot.
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i V «1 l] à ] V t [1|7[. . . .|'
4 [t| | t] | ] t [ ) .'

[. . .| ] | | t [
' ] / | [

[. . . .1]
8 11[|

] | S [|

[. . .| ] ' t] /i ! [

[• • • t ] ] ] t ] ' [t |
12 [ ] ] t| /i ce | | [ | '

[ 1 ] 7| | | [ t|

[ t] ] ] | ] ' [t| |

[ ] CC | 1 ] ] t vj [

16 [ t| ] ] ] 0C ] | [ ' ]

[ | ] t] 1 | t [|

[ oj ' ] Î | t 7 1 [1 . . . .

[! | ] | t | [ ]
20 [ «1 | ] | t t| [t] | 6;

[ | 1 1 ] ] t | [ ;

[ ] | |[;
[ ] | ] ] [ ] t]

24 [ ] ] G] | | t| | [
p;

[ : ] 1 ] | | [ t ]
[ t ] | | àj vj [ ]
[| | ] ] vj ] [ ]'

sence des quatre collèges (de trésoriers) qui font leur

compte-rendu de Fanathénées en Panathénées ; en pe-
sant séparément tout ce qui est or ou argent ou contient

de l'argent \
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.] çl i| - V | ]

[]7:[| \ % ]
9 ] [ ] ]

['] t| t -::
,

tj | •:: t [ ij . . . ]

] ||7||7:
| : | C [aj

]

| t [ t| ]

| ' ] [ ] | vj t ]

9 | ! [ t| | tl V-]

| | fe : | [ | "
]

! G ['.| t çj -]

| 1 [ V-]

9 tj [- 9 <7 t -]

| [ç] ! [ t ] -]

? | r t) | t [ t] -] (sic)

t 7 VÎ ! [ ] -]

| | [ | -:: -] (sic.)

/* ' r t vj 9 [^ t ^ t| -]||9|[[]
11 t ! Si 6 : t [ | | ]

(espace vide)

| 1 | [ t | -]

| S ] /i Ij [ | 0-]

[ 7 | 1 [ t 1 | Ô ::-]

ç| ]

•

Ce décret doit être différent du premier, puisque la

somme due aux temples des dieux y est déjà fixée à

200 talents (1,165,000 fr.). On ne se trompera pas beaucoup
en attribuant ce document à la troisième année de la
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90"* olympiade, 417 avant l'ère chrétienne. Le commence-

ment de est très-fruste et extrêmement difficile à dé-

chiffrer. Aussi ne puis-je donner ma lecture comme juste

et de tout point satisfaisante.

L. 1-10 (il manque encore trois ou quatre lignes en

haut), on ordonne la restauration de certains édifices reli-

gieux , situés peut-être dans l'enceinte même du Parthénon

(1. 4); c'est ainsi qu'il faut interpréter les mots et

';:[ qui sont répétés plusieurs fois (1. 5, 6, 10) . Au
surplus la mention des architectes (1. 8) et des inspecteurs

des travaux publics (1. 7) nous apprendrait à elle seule de

quoi il s'agit.

15. L'àoEia [sûreté] était une autorisation qui donnait le

droit de commettre une action illégale. Le débiteur public

qui voulait sortir de son état d'interdiction et prendre

de nouveau part aux affaires; fexilé qui désirait rentrer

dans sa patrie ; le citoyen qui proposait la réhabihtation d'un, avaient besoin de pour s'adresser impunément

au peuple.

26. Quarante trésoriers d'Athéné déposaient ensemble

leur bilan à la fin de la pentétéride. Yoir A, 25 (p. 100).

Les deux inscriptions sont gravées en rangées () et en

caractères fort anciens ( LH^ P^ur Y ^• '-'
> ^ ^^ seu'e exception

de H, dont Tusage n'est plus constant. Les voyelles longues et font

encore défaut, remplace , est mis pour (, /,,^,), et remplacent et .
Les consonnes liquides, à la fin de l'article et des particules, s'a-

malgament assez facilement avec le mot suivant, par exemple :

), ; ; , (mais ), de

sorte qu'il ne faudrait même pas les séparer; . — , 20.

observez l'ancienne forme pour.
Plaque d*e marbre blanc qui formait la tabie de l'autel d'une petite

église du village de Charvati (^^), appartenant à M. A. de

Roujoux, et situé derrière le mont Hymette , au pied du mont

Pentélique. Il est évident que le monument y a été transporté de la

citadelle d'Athène*. Le côté est très-mutilé, parce qu'on y a sculpté

des feuilles de chêne et une croix byzantine.
<

A. Copiée par Fourmont et éditée par M. Bœckh, Corpus 76
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(Addeodal, p. 89G); Staatshaushaltung der Athener II, 19S (deuxième

édition, p. 49-56). — Franz, Elementa, p. 132-135. — Hhangabé,

Aatiq. helléniques I, n. 118,

B. Rhangabél.c. — Bœci;AjStaatshaushaltung II, 56-67.

Hauteur A. 0,52 — Longueur A. 0,71.

B. 0,ii2 — B. 0,a3.

48. DONATION D'UN TERRAIN A ESCULAPE.

[0] ^•/; (?•/^ 5//[£, ]
73' t'/îv '. y.cii y.[r,T::v oo'jvxî]

|', '/:[ ehccL.]
|

',( •/;/^.;[ :^/]
|

/. y.cà ^[ */?.]
|

: (^-/-/ (^[ 3 ']
|•/3 ^[' /^] . . .

Le dieu (Apollon à Delphes) a ordonné par son

oracle au peuple des Athéniens, de donner à Esculape la

maison et le jardin de Démon
, et de nommer prêtre

Démon lui-même.

Le prêtre Démon, (fils) de Démomélès, de Pœania, a

donné la maison et le jardin contigu.

Comme le peuple des Athéniens a conféré, d'après

Voracle, le sanctuaire d'Esculape à Démon

Démomélès, père de notre Démon, est très-probablement

un des cousins de Torateur Démosthène.

Envoyée d'Athènes par Fauvel. On voit sur le revers du marbre

un oiseau chimérique, sculpture*du moyen âge.

Dubois, C.i.t. Choiseul n. 212. — Osann p. 362, 23. — Bœckh,

Corpus 459. — Chirac, Cat. 665; Musée n. 455, et Inscriptions

pi. 50.

Hauteur 0,38. — Largeur 0,61.

5*
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49. ACHAT DE TERRAINS TOUR LE TEMPLE D'APOLLON

ET D'ARTÉMIS DE KYBIMES, A OLYMOS.

A,

-_, /avcç,

zaivicç:,-[ ]•1 , ^ , ^-
4[ ]:,

.
Alovv'jîov y.al

[ ] .- :-
[, . . . •/.]7;', ,-

4[ ] ''-, 7~. /.,, -
[<:, ][J.og , , -[]11 , ,

8 Qidoq^ &\\',-
[ ... .\' .

:, ^/;, -
[. . . .] ,

12 '~^, ,, .•, -
[ ]•, (sic), /.

-
[ ]vtaâ'/}ç ,-

16 [ .... ]^ ; , []'
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avor, ^ y.ai vioi

[. . . . àt]ov\j7icg /:,
[y.cà vicg ]£, A-Vrlyccçucg,

20 ,, ,
, (sic), -/.-

,
3. a-jTcO,-;, ,

24 ^, ^"/;£.
[ ] ,-
[., C ]/

Je ne traduis pas ces deux fragments de listes de noms
propres. Les rapprochements qu'il y aurait à faire ont trouvé

leur place dans les tables.

C.

[ •/:/:.' ' -, ,
'

û75p-f)
-

^, ^-]
^

c 3-- -, 8' $[^7'] âè[-' , -]
^ lLooL '^^, [/'-}9?,

x/iÎO ], fou :9
4.^ : ,

êk^ [•^^-]
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zi^'h'J. / ;
.'/,,^

OLV' / ' :; ^ âvôpccç

-]. 'h ' - de }:-
y.aOrjy.r, [ ,-]

8 '^.
CDÔpov, [ (^
..']. . . âî*7. v) ,^

]

.^(7/..:^ (sic)\ ]> ': (^^ vhv^ 'fiàv (sic) ^ y-ai•[ . ^ai- ]
12^ /

lôyov. [^,^-^ ]
(sic) ',- (sic) ,(')^, [^ ]. (sic)

•/3£ (sic) ^).[. .

, '? [][] (sic)?^-): âî*[,
(^, ]
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16 cav ^'T.ô zvJ /'7[]. ^ rc-j '^,'(^ ci ['.
'-)]-^ •/: ^^^ 5[]7/ tôjv, '^ .- èiJ,Ëa'jî(ii^ [ /
avoiypc/.^r.ç /)// -]

r"/ji 'npO'Jc^jO-j. ,^' y.~riiJ.a-u)VXL, :i

âk - -9 ' •/://•/[; /:/7. ^
]: Ep[JAcv , :£^

^5'[ ]

20 ::: ''; ,^,:^(,'-,
Atcâdip:v <[ ]

:, : (sic):/:,;: (sic). Espace vide•

[Sous rarchonte couronné Limnaios, (fils) de Diony-

sios, (petit-fils) de Ménippos, le . . du mois de ],

sur la proposition de Déméirios, (fils) d'Hermias, (petit-

fils) d'Antipatros et par adoption [d"Aenéas de Pa-

rembordes, le peuple des Olyméens a décrété] :

Considérant que tous les biens de Thargélios
,

(fils)

d'Hijbréas, [ont été ofi'erts à Apollon et] à Artémis de

Kybimes et qu'il est de notre intérêt que le peuple

d'Olymos achète des terres avec l'argent sacré des sus-

dits dieux ,,

(4) Le peuple a décrété qu'on élira des hommes parmi

(1) Le marbre porte •., mais tout ce passage est confus. On s'at-

tendrait à trouver èv <o ; ou bleu iizl )ia/_r,v, mais

non pas ces deux eipressions à la fois.
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le peuple; ces élus achèteront des terres en prenant

pour les payer quatre mille drachmes d'argent chez

Sibilos, [mille] chez Euth [et chez un autre]

tout ce qui manquera encore pour le payement. Les

mêmes hommes qui achètent les terres au nom des di-

vinités [les loueront ensuite au vendeur]

(7) . . . qu'elles soient prises en fermage par lui-même

ou par ses fils ou par les héritiers de ses biens .... [Le

fermier payera la rente en une seule fois] sans morceler

[au moyen cVà-comptes] ni les prestations en nature

ni la rente en argent, et il acquittera son fermage sans

dispute, sans retenues, aux trésoriers du peuple. Mais

si à la suite d'une saisie ou d'un [on mettait ses

biens sous séquestre], le fermage des terres louées appar-

tiendra aux trésoriers, constitués en tout temps

[et le créancier acquéreur? des terres] rendra la partie

saisie du fermage, sinon [le tout (?). Dans le cas où la

ville intercalerait un mois], le fermier payera en sus la

rente proportioiinelle du mois intercalé.

(12) Mais s'il ne paye pas le fermage [ainsi qu'il est

écrit plus haut, il donnera une amende de la moitié

en plus ; si deux fois] de suite il ne payait pas , il

donnera aussi la moitié en plus de cette (seconde) rente,

et [le bail] ne lui appartiendra plus.

(14) à chacune des deux trésoreries. Si le fer^

mier s'endette aussi vis-à-ms de la loi civile, [les tréso-

l'iers] affermeront (les terres) [à un autre, de façon] à ce

qu'elles portent des intérêts, également à bail héréditaire

et sous garanties, [et pas à un taux moindre que celui

qui est indiqué plus haut].

(16) La copie du présent décret [sera placée] par les

trésoriers de l'année suivante à Kybimes à quelque en-

droit des temples qu'il leur plaira— à la Lesché— [et ils

payeront avec leurs revenus les frais] de l'acquisition et

de laprise depossession ainsi que\ceiix de l'inscription].
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Ont été élus acheteurs des terres les fermiers :

Démétrios [iWs d'Uevnms, petit-fils d'Antipatros]
;

Antipatros (fils) d'Hermias
,
(petit-fils) d'Antipatros;

Dioriysiclès
,

(fils) de Ménécratès et par adoption de

; Diodotos, (fils) de Mêlas, (petit-fils) de Politès

,

prêtre des Dioscures ; Aristéas
,

(fils) de Diomjsios;

Euthyl
,
jmHre de Zens de Labrandes; Eudé-

mos, (fils) de Ménédémos ; Sibilos
, [ de Diodoros,

(pelit-fils) de Thraséas ; dros (fils) d'Ainétas;

Aristéas, (fils) de Jason, (petit-fils) d'Antiléon; Méno-
pliilos (fils) de Jason.

2. Paremborda est, ainsi que Kormoskona et Maynna,

une des trois tribus de Mylasa. Kijhimes est une localité

située près d'Olymos. Une des grandes familles de cette ville

s'appelait en effet; (Voir p. 68).

3. Les mots (formé comme .^•/;;,)
et3'. , bien qu'ils ne se trouvent nulle part ail-

leurs, ni dans aucun dictionnaire, sont sûrs et doivent être ré-

tablis dans les inscriptions du Corpus, 2693, e, 7 et 2694, h, 17.

8. : (cette forme est très-rare) sont des prestations

en nature; de même dans les documents grecs de l'Egypte les

'.'. se trouvent toujours opposés au

&?. Dans mon n. o2, le fermier est tenu de livrer une

certaine quantité d'encens au temple.

12 . Comparez le Corpus n. 2693, e : -,
Z\c, , etc.

li. Les dettes politiques sont les arrérages d'impôts ou

de contributions. Une inscription de Mylasa [Lebas, voyage

n^ 404), s'exprime clairement à ce sujet :'. r/;y , ,, ....
09.3, '', ',
îoiojrT) '. ''

21. La forme (au lieu de) se ren-

contre aussi n. oO et dans une inscription de Mylasa [Lebas,

n° 399, 20) : -.. Ailleurs lit

(Corj)Ms, 2750) ..Le temple de Laôra/ii/es tirait son
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nom de la hache à deux tranchants () que tenait la

statue du dieu. Le sanctuaire était situé à une distance de

68 stades de Mylasa et réuni à cette ville par une route pavée

qu'on appelait Voie sacrée, à cause des processions qui s'y

acheminaient vers le temple.

D.

ŒTSc^txvTjt^opov Auj.voclov,& [^'/3£ , '
àriyjj) -']

, )' :(^ ^'^.- ^, 5:[9'. èk--
^^. ^^ -]^ . apybpizv 3-
'kfj)Voz \^iy^^ :^, -]

4 '^., '-,^'*
âsôoyjoci [ ^,' ]
,, . ../ apyôpiov, ^ ;. ^:; '/[9

? ]
/5, ^'/}• , [^-]' ,'
Sous l'archonte couronné Lininaios, (fils) de Diony-

sios, (petit-fils) de Ménippos, U du mois d'Hyperbé-

rétaios, [le peuple des Olyméens a décrété] sur la

propositmi de Démétrios, (fils) d'Hermias, (petit-fils)

d'Antipatros [et par adoption d'Aenéas , de Parem-

bordes

:

'
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Puisque] le peuple des Olyméens possède l'argent

sacré d'Apollon et d\irtémis [à Kybimes, et qu'il est de

ses intérêts] d'acheter des terrains , conformément au

décret ci-dessus écrit :

(4) [Le peuple des Olyméens] décrète [qu'on élira

parmi le peuple des hommes dans lesquels il a con-

fiance] et qui prendront chez les banquiers l'argent

[nécessaire] au payement, en inscrivant sur les temples

les droits de propriété des préteurs, conformément

aux lois.

[Ces droits seront] héréditaires. La mise (de fonds)

ne pourra être plus petite que la moitié de la dépense

Trouvée à Olymcs (en Carie) et rapportée par Pli. Lebas.

Lebas^ Voyage archéologique, partie V (Asie Mineure), n. 329-332.

Hauteur 0,56. — Longueur 1,05.

50. ACQUISITION D'UN TERRAIN PAR APOLLON ET
ARTÉMtS DE KYBIMES (à Olymos).

A.

'^,, [/]5 ^
[(?/3]/::• ,: ,.'. .^^ [-] . .

Ayj^o'jrjyj £^)^,^^ [^7La'J. . .]^
4 , sic) ]:':-
^,, . .-:.- y,y-a àï [-/ ....] \\\

C 3

vcf. .-, Èi:cavizov/>, IVIgv . . .
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(sic) tc[û]

[ .]7, : zcv^
ccv:ç Toû ^-,3:

(sici /55 ,. [. . . .]/5 /5[]
8 \_~\ , E/s/ui'a

- ^
^[]

[ . . . . ] .^/ }[('-
6riVxi ^ , :
[Jyijvou, yiaq \ -]
[ :]!5 ' (/.[;

âlloLç . v.oli [£]
[£]

[/] //. -, ùï covlrtç :.•/3,[ ^..]
2 .... : :,
'- /2 ....

.... 7Lpopa^'JOL iôtoiv' "* .

....^^, ^-
, (sic) [] .:11:,

'[']
.... : , -,-
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3

Apccuç 'Es'j

16 «7:3 GvyM'Jog ; ' ;5
(sic) ";;) , , r.ipy.v

c^oû

[;];, ' yv^; --
:^ . ^, '^ ^: . . ,

.... •: J
Qapy/jhog, y.c/.l

'. Kivrr.:v

;([]
.... ':, ^^^^ ^' -9
[]

20 ['yjy ^] - '^ zptŒ'/jliy.c, * '^
.

.... .,' ^ :
(jiopov ^' , . . .

.... ]
Sows Varchonte couronné Dionysios

,
(fils) rfe jlle'ks

,

(pelit-fils) dePhanias, le ... . du mois de Panémos, [un

tel] de Kormoscones [a fait une proposition relative]

aux acheteurs de terrain, nommés par le peuple des

Olyméens

à (fils) d'Antipatro^ (et) à , prêtre des

Bons Démons, Parembordiens; à Dionysiclès, (fils) de

Ménécratès et par adoption de ... . [et] à
,

Mynnitiens ; à Jason, (fils) de Moschion, Parembor-

dien; à Aristéas, {$) >d'Antipatros et par adoption
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de [et] à (fils) d'Hermias
,

(petit-fils)

d'Antipatros, Kormosconiens ; à Hiéroclès
,

(fils) d'E-

painétos , Tétraplnjlien ; à Men (fils) de Jason

[et] à , Kormosconiens ; à Âristéas
,

(û\s) de Dionysios
,
(petit-fils) d'^risito, (arrière- petit-

fils) d'Epainétos, Parembordien ; à Aristéas (fils) de. .

.

. . .
. ,

prêtre de Zeus Osogos
, ; à

(petit-fils) d'Hermias, Kormosconien ; à 3Iénophilos,

(fils) de Jason, Tétraphylien; à Aristéas, (fils) de S. . . .,

Tétraphylien ; à Aristéas
, prêtre d'Apollon

Pythien, Parembordien ; à Hermias, [fus] d'Antipatros,

(pelit-fils) d'Hermias, prêtre de Zeus Cretois et des

CurHes.

(9) Le peuple des Olyméens [a décrété] qu'on achètera

à Apollon et à Artémis, divinités du même peuple, les

terrains [situés dans la plaine nommée] Kodouoka,

avec les vignes et tous les autres arbres qui s'y trouvent,

et la maison et les qui s'y trouvent ; [et] les

terres appartenant à la famille, ci-devant tribu, des

Mosséens à Olymos, avec les vignes qui s'y trouvent. .

.

,
[et les terres] de Polîtes que Politès avait ache-

tées aux trésoriers de la ville de [jusqu'à l'en-

droit où les (statues des)] susdits [dieux] ont été élevées

aux frais des Kononéens par Politès lui-même, et jus-

qu'à la rivière

(14) [Les voisins sont] .• Proclès, (fils) d'Aristéas ;

Aristéas, orphelin de Diodotos; Apollonios, (fils) de

Jason, (petit-fils) d'Apollonios; Dionysios, (fils) d'Iré-

naeus; (fils) d'Aristéas; Stratonicos, (fils) de

Stratonicos, (petit-fils) d'Andronicos. Et parmi ceux qui

sont en deçà de la rivière: Araiis (fils) de Xen. . . .; du
côté du jardin des figuiers et de la montagne : Apollo-

nios, (fils) de Jason, (petit-fils) d'Apollonios; et de l'autre

côté du chemin conduisant à .. . ; (un tel, fils) d'Apol-

lonios, et le terrain sacré d'Apotlon et d'Artémis, divini-
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tés du peuple des Olyméens, et le terrain sacré de Zeus

de Lahrandes ; (fils) de Démétrios ; Tharcjélios,

(fils) d'Aristéas; et au-delà du fossé : (18) les trésoriers

de la ville, Mêlas, (tils) d'Ainétas, (pelit-fils; de Théo-

dotos, , Apollonios
,

(fils) d'Aristéas et

par adoption de Protéas, de qui les tiennent par hypo-

thèque (?)

(Un tel) a fait la cession (des terres), en accep-

tant d'eux 3,000 drachmes d'argent. Ils payeront en

outre la dime. Le fermage annuel des terrains

appartenant à la famille des Mosséens sera de

[drachmes] d'argent.

seront témoins jurés

.

4. La forme3'. [Maynna est une des trois tribus de

Mylasa) ne se trouve pas ailleurs. Mes n•^^ oi et 53, B, 3. 5

portent,, et finscription de Mausole fait mention

d'un nommé. Nous aurions donc là le même chan-

gement de diphthongue qu'on a observé dans le mot La-

brandes (voir p. IH). — Parembordes , Kormoskones,

Tétraphyle sont des localités; les deux premières comptent

f'galement parmi les tribus de Mylasa.

6. Zeus avait son temple à Mylasa (Pausanias,

VIII, 10,4). C'était, comme Jupiter de Labrandes, une divi-

nité asiatique que les Grecs appelaient Zéiioposcidon, parce

que l'eau de la mer montait jusqu'à son temple.

8. Sur Jupiter Cretois et les Curetés, voir mon n. .
10. Le mot carien^ se retrouve dans le décret B.

B.

Ce fragment est trop mal conservé pour que je puisse me
permettre d'en essayer la transcription. A en juger par les

quelques mots qui en restent, c'était un décret autorisant la

location d'un terrain sacré qui appartenait à Apollon et à

Arléniis W de Kybimes et qui se trouvait dans la plaine ap-

pelée3. On l'affermait avec les vignes et les autres

•

(1)[] (1. 1),' (. 6).
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plantations ( )
et en suivant toutes les formalités d'usage. Les voisins de la

propriété étaient témoins de l'acte de location(), 1. 3).

Trouvée à Olymos (en Carie) et rapportée par Ph. Lebas.

Lebas, Voyage archéologique, partie V, n. 338. 337.

Hauteur 0,62. — Longueur 0,85.

St. FRAGMENT D'UN CONTRAT DE VENTE (provenant

d'Olymos, en Carie).

[. . . iitzb \ â-, , . .

[. . . ]6,, (sic)-[ '

][)] (sic) ^
4 .... '., 1,1[• .]

. .-'/[^ .[ ]

.... ] /5^ (sic) ,
yéocç[ . , . ^^'], . ^[]

8 . . . .,, ) , . ,

[. . ^] ,;
[(]- ',' ..
[. . . 9]():^^, Eîjoivèpo^ zoù

[
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12 [• . . ]7 .•(, -. .

loyzvàebq-,^»
Ce fragment (il ne nous reste qu'un quart de rinseriplion)

appartient à un contrat de vente ('., /. 1), passé pro-

bablement entre le dieu Apollon et un citoyen d'Olymos. Le

vendeur cède au dieu plusieurs terres (, . 6, 9) avec les

vignes, etc., et il les abandonne sans réserve aucune () et dans l'état OÙ elles se trouvent(
-). Les limites sont définies l. 9-12 : on parle

d'abord des voisins(), puis d'une route qui con-

duit à un village. La cession des propriétés (/
V. 12) est surveillée par plusieurs jurés et par les acheteurs

officiels().
Voir pour la forme, [. 5), p. iil. — Parem-

hordes, Tune des tribus de Mylasa, est ici orthographiée avec

deux m. L'idiome dorien afiéctionnait les consonnes doubles.

— . . . logonda [v. 13) doit également être une localité.

Rapportée d'Olymos par Ph. Lebas et publiée dans son Voyage

archéologique, partie Y, n. 336.

Hauteur 0,27. — Largeur 0,îî2.

SS. ACTE DE LOCATION DE LA TERRE SACRÉE

D'APOLLON OLYMÉEN.

[. . . , ar.o^fiva.^évrjiv ] -
êjCauvJou ^'. ["/2; , dk/ ]

[
7]'. [.

4 [ . . . . 7:],- ^ . . .

[. . . (7](3/>£() 11[;. . .], - Epuoyivcv [^^ ]

[. . . .] ^syl- • •
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8 [ ...], ., . . .

[. . yvJ 7:]: w-. . ....

[. . . 'h ci] ? 1•[ y.a9-/)y.-ri ]

12 [. . . y.où \. -
'[:

[...... \•/.[]

Sous l'archonte couronné (éponyme) Ouliadès, fils de

PoUis , trois fermiers ( . . . . ios, Artémon et Cratinos)

passent un bail héréditaire [l. 8, 11) pour le terrain sacré

d'Apollon dOlymos. Cette location, si les lignes 1-4 n'appar-

tiennent pas à une autre inscription, avait été réclamée

par les trésoriers de Jupiter de Labrandes. Le montant du
fermage était de 100 drachmes pour chacun et d'une certaine

quantité d'encens, et devait être payé sans dispute ni récla-

mation aucune (/. 12). Les voisins de la terre sont cités comme
témoins.

Fragment trouvé à Olymos, en Carie, et rapporté par Ph. Lebas.

Lebas, Voyage arch. partie Y, p. 103 (n. 323).

Hauteur 0,3i{. — Longueur 0,53.

53. LOCATION DE LA TERRE SAINTE D'APOLLON ET

D'ARTÉMIS DE KYBIMES.

A.

.... [^1 '
^k •

[] ,9
. . ,
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4 [/5£] : , ''

, (9 . . . .

[]'|. . .

.

[^ ]: '^,• [\. . . . [^]7^ -
6[]

[. . . . ]2 , ^ :-
[:] 7[(. • . .

]7[]/, . .

....

4 []£ ;, . . . .

. . '/3//72/5£5[. . . .]? y'-^ [ ]

â^/juov

. . . [] .[6] Ôl

; [. . . . :~\ -
/., /^-^

8 . . .^ yr,v [ ] / [ ]
, [ ^]'/, ^&[;(_

/.]
. . ^

(..; '/.7[ . . . . ]

.... . . . . ^.,, []^:/
6
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[ âè/ £][ ] ^
^^- .-

[''^-^^]

42 /y. .... y.aQ6zL d-^ . . . (ù^s'Jov <pTrj,t[a^a]

: »
C.

Je ne transcris pas les six premières lignes à peu près effacées,

sauf quelques mots, tels que (1. 1), []2!^[] (1. 2).

7 . . . . ay/?, /,1:
8 . . . •' izocpoc. .

.... v•'Javov

: 01) -/]. •-
:[:]

Le sens de ces trois fragments est facile à saisir. Il s'agit

de la location( B. 1) d'un terrain sacré appartenant

au temple d'Apollon [et d'Arlémis] d'Olymos (^, . b), rédigée dans les mêmes termes que les

actes précédents. Le fermier, jusquà présent propriétaire

de la terre, la vend à Apollon tout entière, avec les vignes

plantées sur la montagne (A.l) et sans rien se réserver pour

lui (A. 2). Le dieu achète celte terre et la donne ensuite en

fermage perpétuel au vendeur et à ses descendants ou
héritiers (B. 8), également avec les vignes, tous les arbres

jisquà une certaine haie, toutes les plantations et le ci-

devant jardin des figuiers (B. (J. 7). Le fermage annuel,

payable au mois d'Artémisios (B. 10, C. 10) est, à ce qu'il
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paraît, de 200 drachmes, plus une somme proportionnelle

pour les mois intercalés (B. li, C. 7). Une contribution,

affectée probablement au culte, est appelée '. ( 9,

C. 9) la trentième. Cet usage de vendre un terrain au dieu

pour le reprendre immédiatement en fermage, est une ma-
nière d'emprunter de l'argent et de se mettre en même
temps sous la protection du dieu. — Le nom de rarchonte

couronné qui a ratifié ce contrat est perdu et nous ne possé-

dons plus que la date, le 2 du mois macédonien Dystros

(B. 1).

Trouvée à Olymos et rapportée par Ph. Lebas.

Lebas, Voyage archéologique partie V, n. 326-2S.

Hauteur 0,56 — Longueur 0,75.

54. LOCATION DE LA TERRE SAINTE D'ARTÉMIS DE
KYBIMES (à Olymos).

\yV{ù[iriV o/îV/Jlvv -], ]LvpÎO'j : ^ (sic)

:, ' ^^^[
y vjv S], , ^-^

'., . de , [/ ,

'? }-]
/3' ''^, dr.b âk r/ig-

[^ ,

-]
4 :^ . ; }^: .-

cvz(ù'j ciy.QT.iO -

(J) Le marbre porte /.;. — (2) ^
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]"7':. (espace vide) [ (,(^:
]'^• , Sl r,y-

y^y]Ç (sic) [/3£ '
.' ''], ^

,

/[, ^-]
8 .:^[ -]', '

'^ .[^ y}V vjv [j.l-]', -'
' ' (5-

/'[ r? ^^/]
12 9-^, '[ ; ot />ti-]

xûc9rr/,ovzoi (^ apyvpi.y.ov[ -.. de

. ' ]: ^'/, :, •//^:
['; -. , ;
.-]

[] ^ tîî^

,7.^[]»
[sur la proposilion de] (petit-fils) d'As-

clépiadès, et de Kyrios, fds çJ'Arktippe, (pelit-fils) de

Phanias ; et à cause de la [lerre] sainte des [ci-devant
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tribus, appelées aujourd'hui] familles; (étant fermiers

du territoire ):

des Mosséens : Hermias, (fils) de Marsyas ;

des Kijbméens :

des Kandébéens : Apollonios, (fils) de Ménippos ;

des Soloncens : Mégaclès, (fils) de ;

des ; Aristéas, (fils) de Callisthène, (petit-

fils) de Diogènes ; et (à cause?) de la ferme située à

Kybimes et des terrains contigus jusqu'à

Aristéas (fils) de Perbilas, Ménippos (fils) de 3Iénippos,

Politès (fils) de Nysios :

(5) Sous [rarchonto couronné Ménippos
,

(fils)] de

Protéas, le 21 du mois de Péritios, [le fermage de la

terre sainte] a été renouvelé sous garantie. [Les garants

étaient Aristéas] (fils) d'Aîistéas, Aristéas (fils) de Pha-

nias, trésorier des Olyméens, Hécataeos {(\]s)de 3Iénip-

pos, Aristéas en sepiiènie.

Dionysios (fils) de Pollis et Hermias (fils) d'Hestiaeos

[en seront les fermiers.]

Les Olyméens ont décrété [qu'on donnera à ferme] la

terre sainte d'Artémis à Kybimes , située sur le terri-

toire Olyméen, [affermée jusqu'à présent] à Mêlas (fils)

de Nysios, avec les figuiers qui s'y trouvent

A ces conditions, Dionysios et Hermias auront la terre

ci-dessus décrite
,
[eux-mêmes et leurs fils et leurs héri-

tiers]; et les fermiers payeront aux Olyméens annuelle-

ment [et à perpétuité], le fermage contenu en argent, la

première [nouvelle lune de chaque année. Leur bail

commencera le mois] après ( la magistrature) d'Héca-

taeos, (fils) d^uEnéas, sous l'archonte couronné Ménippos

[fils de Proléas] \

et ils payeront désormais toujours la rente aux tréso-

riers constitués

Il a déjà été question ici (voir n. 40. 49) des familles dOly-
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mos r|ui formaient autrefois des tribus entières et célébriiient

des sacrifices à part, mais qui, plus tard, furent obligées de

vendre leurs territoires aux dieux. Les noms de ces tribus

sont très-instructifs à cause des racines asiatiques dont ils

sont formés . Les , ainsi appelés à cause du village

de, qu'ils habitaient, rappellent des mots phrygiens

tels que ou ; les se groupent au-

tour de, et autres.

Trouvée à Olymos et rapportée par Ph. Lebas.

Lebas, Voyage archéologique, partie V, n. 324, p. 104.

Hauteur ,. — Longueur 0,92.

55. MNASICRITOS, PRÊTRE DE BACCHUS A THÉRA.

C.

A. A

t

[]
, 5[]

[]
'/,
.,.

-^';,
,
:
:,

[ay]ocSL(/.ç, -
;

liccLpor.olei-

^', ILvpzi'ja,^..
Le sénat et peuple (de de Théra) ont honoré

(d'une statue) Mnasicritos, fils de Diodoros, par sa

famille prêtre deBacchusFvotecteur-de-la-Ville, à cause

de sa vertu et de son honnêteté; l'érection (de la statue)

ayant eu lieu aux frais de son épouse Chaeropolia

,

fille de Tiberius Claudius Aglaophanes (de la tribu)

Quirina.

^^
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Le culte de Bacchus '. devait être la religion

principale des habitants de Théra. Aujourd'hui encore l'île

entière est couverte de vignes. Ross, Inselreison I, 83, 101.

— Le frère de Chaeropolia s'appelait Tibcrius Claudius

Médon. Voir les tables.— Le dialecte de l'inscription, qui date

à peu près du temps de Néron, est doricn; les extrémités

de toutes les lettres sont décorées de petits crochets.

Le Louvre ne possède de cette inscription que les fragments A et

B, trouvés par Fauvel sur le mont Saint-Étienne, à Théra; le

morceau C, enlevé par le comte Orloff, sous le règne de Catli. rine II,

est aujourd'hui à Saint-Pétersbourg , dans la maison du consul

Heidecke. M. Bœckh (Corpus 2 i62) a le premier réussi à rapprocher

ces trois fragments.

A. Cat. Choiseul235. — 05«, p. 341,4. — Clarac, Cat. 577;

Musée n. 457 et Inscript, pi. 23 et 31

.

B. Osann, p. 364,24. — Clarac, Cat. 553; Musée n. 433, et

Inscript, pi. 23.

Hauteur 0,26 et ,. - Largeur ,'.

se. DÉCRET DES MYLASTENS EN LHONNEUR DE
MOSCHON , PRÊTRE DE JUPITER CRETOIS.

[]:(|: [tJîû ExaTat'c[-J]^
, |
[^].^- Kopçrhç

•/.[]^ Acf[,i]
|

[pcxvy]^ov,

apyjv-.(ji'j/ :
4: , |

[] ^-: ,.
\

[-]
, ZavcJixoû .'..&..', '..

[] [] Aicyi-Jcv ;(/: *- « ôVi^rj)^ 7[]
|

[avjv]^ ;^, -
8|[]) : /';-•/ ' ^ 07

|

[]^ ,
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' y.oà;-, àp-\

[yjr,ç- ']^^ ,

]
/ -chyjaç iôlcx.

12 -rj) '/^- [] | ^

/. y.:vj'f\v 3 -. ^-
:-

|

'^'. , -
^^^ \'/)(
^, ,' []

. /7. -, /.-
16, []

|

/.-
|

'-
.).-^- ['\

(!)
|

'- ^'^^

|

.
20^ ,

|
,

£ ^ '^,
|

^-
/&3 .

|
^-

(sic) ^^ 1).>[]
|

, '

24 (^ [] \
-

, (sic),}1 èiô

[] ^- ' MuvcJov
,

|

(^' •/]-- (sic) '] . (sic)^ ".

(1) Pour. — (2) Au lieu'de .
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Sous l'archonte couronné Héccitaeos
,

(fils) d'Héca-

taeos, (\)e[\[-i\h) de 3Iénéxénos ; Korris, (fils) d'Héca-

tomnos, prêtre de Zens de Labrandes, étant greffier du

sénat; sous les archonies Hécatomnos, (fils) d'Aristéas,

(petit-fils) d'Alexandros ; Léon, (fils) d'Aristéas, (petit-

fils) de Léon, (arrière-petit-fils) d'Aristéas; Diogènes

(fils) de Xénoméms ; le \d Xandique ; sous la présidence

de ^l'archonte) Diocjmes, (fils) de Xénoménès :

Le peuple et le sénat ont décrété, sur la proposition

des archontes Hécatomnos, Léon et Diogènes, relative-

ment au sujet pour lequel Héccitaeos, (fils) de Mêlas,

(petit-fils) d'Hypsiclès, de Kormoscones, s'est fait ins-

crire :

(8) Moschon, (fils) d'Aristide, prêtre de Zens Cre-

tois et des Curetés, a la réputation de faire le bien

depuis son début; et dès sa première jeunesse il s'est

proposé d'être utile à chaque citoyen en particulier, et

de contribuer à rendre service mi peuple en général.

Devenu magistrat, il exécuta tout avec justice et con-

formément à la dignité du peuple entier; et lorsque

les Euroméens formèrent encore , en commun avec

nous, un seul état, et que les ustensiles sacrés et la

fortune privée de chacun furent retenus à Héraclée,

on l'envoya chez les Héracléotes et il arrangea cette

affaire au profit de la ville. (18) Quand un de nos

citoyens , Léontée , se présenta devant le sénat et les

archontes à cause des injustices commises envers lui,

et, en outre, à cause de sa fortune enlevée par les habi-

tants d'Héraclée, Moschon fut envoyé dans la ville

d'Héraclée, et après avoir 'çendu compte de ces mauvais

traitements, il eut soin de faire restituer tous les biens

à la partie lésée. (27) Lorsque Philip^os (fils) de Dio-

phantès vint au sénat et à l'assemblée, montrant que son

corps presque inanimé *avait été conduit à Myndos,

Moschon fut élu ambassadeur (pour aller) chez les

6•
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Myncliens et, étant parti, il mit toute son ambition à

obtenir [qu'on dédommageât] Philippos

Ce document est très-curieux parce qu'il nous met au

courant du régime administratif de Mylasa. Il y avait dans

cette ville quatre archontes annuels, dont l'un, Tarchonte

éponyme, était le premier etportait ia couronne();
le sénat et l'assemblée du peuple furent présidés alternati-

vement par un des trois autres archontes. De plus, il paraît

que tous les sujets dont les deux grands cori s d"État furent

saisis devaient être sanctionnés d'avance par les trois ar-

chontes inférieurs.

2. Pour le dieu de Labrandes, voir p. 111.

5 Le mois de^ — en Egypte comme en Asie

Mineure on a orthographié/.,— correspond à nos mois

de février et de mars.

8. Kormoscoïia est Tune des tJOis tribus de Mylasa.

9. La mythologie ancienne constate un grand nombre

de localités qui se disputaient Thonneur d'avoir vu la nais-

sance de Zcus, mais la préférence était généralement donnée

à l'île de Crète. D'après Hésiode (théogonie 477), le dieu

naquit prés de la ville de Lycîos sar une montagne appelée^

Aegaeon; d'autres placent cette légende sur les monts Dicté

ou Ida. Après sa naissance, Zeus fut confié à deux nymphes,

filles du roi Mélissée, ainsi qu'aux Curetés, peuple mytliique

renommé pour avoir inventé fart de travailler les métaux,

i.es bas-reliefs et les médailles de Magnésie et d'Apamée

l'eprésentent souvent l'enfant divin assis sur les genoux de

sa mère ou d'une nymphe, et entouré des Curetés, qui font

îOlentir leurs armes pour que les cris du nourrisson ne le

trahissent pas à son p^re Kronos. L'épithète se

trouve sur des médailles de Crète (Mionnet 2, 237) et dans

le traité du Corpus, 2554. •

14. Eupco.aoçet tl. 16. 20) sont deux petites villes

situées dans le plus pr» che voisinage de Mylasa. Leake croit

avoir retrouvé les ruines du temple d'Euromus.

28. sur l'Archipel, es•: une des plus anciennes

villes lélégiennes de la Carie.
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Trouvée à Mylasa et ri'.pportée par Ph. Lebas.

Lebus, Voyage archco^osique, partie V, p. 125, n. 394.

Hauteur 0,50. — Largeur 0,60.

57. TITUS FLAVIUS CLITOSTHÈNES JULIANUS, GRAND-

PRÊTRE DÉPHÈSE.-•
|
H /3 xoù b

\
,; c 0/^

\

(':) ()
|

Isvha-
\

, |

,,
|

|

, d
|

\
epyizn^J .»

Que la fortune nous soit propice l Le sénat et le petiple

des Thérécns (honorent d'une statue) Titus Flavius Cli-

tosthènes Julianus, ami de l'Empereur, Asiarque des

temples d'Éphèse , bienfaiteur héréditaire de la patrie.

L'inscription, dont les oméga ont la forme d'un M ren-

veisé, date de Tépoque des empereurs de la famille Fla-

vienno. Elle est entourée d'une moulure. — Le titre de

(ami de l'Auguste) était, à ce quil paraît,

inséparable des grandes dignités de Tempire. Le cérémo-

nial romain, pastiché sur celui des cours orientales, admet

tait un certain nombre a'amis du prince régnant {amici,

familiares, comités,, '.,,^),
qui formnifnt sa société ordinaire et l'accompagnaient dans

ses voyages. Bientôt cette distinction ne devenait qu'un titre

des hauts fonctionnaires sans qu'ils eussent des relations per-

sonnelles avec l'empereur.— Les Asiarques sont les grands-

prêtres de l'Asie Mineure sous la domination romaine. La

môme formule se retrouve sur une inscription d'Antioche-

en Pisidie : asiarchix) }[\\) splend\[aissim3d] civi-

i(atis) EphLs[\\.OÎU\\, 615.

Trouvée à Santorin (Thcra) par Fau\e!.

Cat. Choiseul n. 205. — Dœckh, Corpus 246i. — CÎamc, Cat. 631:

Musée 469 et luscript. p!. 45.

Hauteur 0,97. — Longueur 0,59.
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5S. NICIAS , GRAND-PRÊTRE DES AUGUSTES.

Q () (::). |
0^(^6\

''.'/., ^^'^\ ?, AvyJaç, •(•\
^''' >-: y.xL

j

^ ^ '.. {'/.)
\

-
\
:•( /\.)-.

Aux dieux souterrains. Nicias (fils) d'Onésiphoros

,

(pelit-fils) de Nicias, né à Xanthos en Lycie, ayant été

grand-prêtre des Augustes et pour la troisième fois

ambassadeur pour sa patrie . Marcus Aurélius Agési-

laus a fait (élever ce monument) à la mémoire de son

concitoyen.

Les Augustes sont les ; Marc-Aurèle et Lucius

Verus régnant ensemble 161-169.

Collection Campana. Trouvée à Rome, non loin de la chapelle

sépulcrale de Patron (Voir nos inscriptions sépulcrales).

Secchi, BuUetino romano 1843 p. 138. — Franz, Corpus 6446.

Hauteur 0,itO. — Longueur 0,^0.

59. ARISTON , PRÊTRE DE CÉSAR AUGUSTE..^ j |

Ys^ahapoc -^
\
^ ^?

|

,

•/.
(La statue) d'Ariston [ûh)' d'Asclépiade

,
prêtre de

César Auguste, conseiller de l'amirauté, (a été élevée

ici) par son fils Lucius.

(1) La pierre porte. — (2) —. —(3).
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Tambour de colonne trouvé à Arados {Ruad)^ et rapporté par

M. Renan (Cat. 53).

Secchi, Inscrizioni greche trovate in Arado, p. 14. — Franz,

Corpus 4536, ,

Ilauleur 0,72. — Diamètre 0,67.

eO. APOLLONIUS, GRAND-PRÊTRE A LYCOrOLlS.

(Milice égyptien).

\
; .'/''^

\

/.où/, y.oii
|
-. ^^

|^, \ |

/.ai '
|

,.
|

L £ , ^. .

Apollonios (fils) d'Hermogéncs, ayant été directeur

du gymnase et inspecteur du marché, grand-prêtre et

sacrificateur , a également parcouru les autres dignités

de Lycopolis.

La dixième année (on ne dit pas de quel règne), le

20 Pharmouthi.

Le bas-relief représente le juge des enfers, Osiris, assis entre Isis

et Atjoubis, dieu à tête de chacal qui escorte le défunt. Dans le haut,

on voit le disque ailé et deux serpents.

Stèle du temps des Ptolémées, trouvée à Lycopolis (aujourd'hui

Siut)

.

Chirac, Cat. 863; Musée u. -427 a, et Inscriptions p!. 61.— Franz,

Corpus 4707.

Hauteur 0,85. — Longueur 0,39.

ei. LISTE DES PARASITES PERPÉTUELS DU PRYTANÉE

D'ATMÈNES.

\\
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4 [(7]
[lsco'j)a]vzr];

[]^
[1]?.^'

8 [1] . /.
[. . . . Ep]iJ.eÎixç -

[.] '-)
. . . \^j^poèzÎ(ji:Q

12 ....[ /5[':?] . . .

[ ]-)/•/

Les parasite? perpétuels ('., . 4) des prytanes étaient :

les prêtres d'Eleusis, c'est-à-dire rhiérophante (??. 5), le

dadouque {v. 6), répibomo, Thiérocéryx (y. 7), l'épiskiados,

et plus tard le ,'^^; ensuite les greffiers, les hérauts, ks

musiciens (^, V. 8, joueur de flûte pendant les céré-

monies religieuses), et les gardiens. Voir p. 28. 72.

La famille Flavieune, dont cette inscription mentionne

deux membres [v. 8, 11), possédait Ihiérophantie d'Eleusis.

Notre /^ se trouve aussi dans le Corpus,

184, 19i; son fils, n. 353, a vécu sous le règne de Septime-

Sévère.' 'Eoixzio'j (du dénie d'Azénia) y
figure, n. 194, comme Irl, surveillant de la galerie

ombragée, et n. 184, 187, comme oojaoopoç.
Trouvée sans doute à Athènes et envoyée par Fauve!.

Dubois, Cal. Choiseul 222. — Eœckh, Corpus 18S. - Clarac,

Cat. 636; Musée n. 502, et Inscripl. p!. 46.

Hauteur 0,35. — Longueur 0,35.

es. PRÊTRESSE DU PARTHÉNON.

UcOaç, ^[~:,]
^[/.£],
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4 ^7. Ilav7{tj.ccy:ç'

-.ci Tcoyo'jci. â', '^,
yrh '/•/' 5^•/:,

/^[] '' */:, cO ( />7^-

8 3• açyaiy.v ..-. 197..

[E]v'/jLp y.at YJjQO--.' izcir.i^rj,

Pallas, aïeule des Érechthéides [Athéniens], (c'esl)

dans ton temple (qu') a été placée (la statue de) cette

femme qui t'est plus chère qu'Hercule, (issue) du sang

des vrais Boutades. Son père Pausimachos a été cinq

fois chef de l'armée. Ses ancêtres, florissant parmi les

Égéides [Athéniens], furent Lycurgue et Diogcne

,

honoré dans le pays de l'Aîtique. L'un trouza plaisir

dans l'art oratoire; grâce à ractivité de l'autre, la pairie

revit son ancienne liberté.

Eucheir et Euboulidcs (du dème) de Kropeia ont

exécuté (cette statue).

Cette inscription en quatre distiques était placée autrefois

sous la statue d'une prêtresse d'Âthéné Poliade.

V. 1. L'épithète /.- est assez fréquente; voir Cor-

pus, n. 477. Lohas, Voyage arch. I, n. 13, c d; 250.

2. Allusion aux amours de Minerve et d"Hercule.

3. Les vrais Boutades (-^) sont les descen-

dants de Boutés, fils d'Érecht'née, célèbre famille cléricale

qui était chargée du sacerdoce d'Athéné Un tableau d'Is-

ménias représentait tous les membres de cette famillt• occu-

pés à un sacrifice.

4. Je prends IIa'jffiVaxoç,pour ce qu'il est, un nom i)ro-

pre; toute diiBculté disparaît ainsi.

5 L'orateur Lycurgue, fils de Lycophron, du dème des

Boutades, né vers la 96'"^^ olympiade, mourut dans. 113

(396-327) Mais notre inscription remonte tout au plus au

dernier siècle de la république romaine.
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9. Une autre inscription portant ces noms a été découverte

prés de l'ancien Dipylon (à Athènes) par Ross :[
]/.37:: une troisième sur l'Acropole par

M. Beulé: ?] :[37:]• -. Les

débats sur la généalogie de cette famille d'artistes sont restés

stériles. {Raoul-Rochette , lettre à M. Schorn, p. 306-9. —
Stephani, Musée Rhénan 4, 32.— Brunn, Kiinstlergeschichte

I, ool; Lebas, mém. de l'Académie des Inscriptions, 23, II,

145).

Trouvée, vers la fin du siècle dernier, sur l'Acropole d'Athènes, près

du temple d'Érechthée. Collection Choiseul (Gat. 229).

Bœckh, Corpus 666, et surtout Koehler dans les Addenda 1, p. 916.

— Clarac, Cat. 616; Musée n. 443 et Tnscript. pi. 41. — Welcker,

Kunsiblati 1827, p, 330, et Sjilog-e epigrammatum n. 142. (0. Jahn,

Pausaniae descriptio arcis Athenarum p. 44.) — Lebas, Mémoires de

l'Acad. des Inscriptions tome 23, II 145 (de l'année 1858). et Voyage

archéologique I. n . 31 a.

Hauteur 0,32. — Longueur 0,55.

63. FILLE DE DÉMÉTRIOS, MÈRE DE MARCIEN
,

HIÉROPHANTIDE D'ELEUSIS.

•/}"//5 Map.£avo-j, B'jyarnp ',^ ', (^' ',,
''/., '^,

4 ?.~/.<^., S'' Aocy.sôc/MovtTiÇ -',
ZCV ^-. )'.'7.'[],,^ [;'\

8 - .^ /5[/],
/. -:^[• ^],

zcù noipavcv'[\
.. /.-,

12 ^, '^ ILzxpor.ÎTjç

.

Je suis la mère de Marcien, 'fille de Démétrios. Ne
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prononce pas mon nom ! Séparée du vulgaire depuis

que les fils de Cécrops [les Athéniens] m'ont créée hiéro-

phaniide de Déo [Gérés], je Vax moi-même caché (ce

nom) dans climpénétrables abîmes. Je n'ai pas initié les

enfants de la Lacédémonienne Léda, ni celui qui trouva

des remèdes pour calmer les maladies , ni le puissant

Hercule qui, par ordre d'Eurysthée, accomplit pénible-

ment tous les douze travaux. Mais (j'ai initié aux mys-

tères) le maître de la vaste terre et de la mer stérile, le

souverain d'un nombre infini de mortels, celui qui verse

des richesses immenses sur toutes les villes, et principa-

lement sur celle du fameux château de Cécrops [sur

Athènes], Adrien.

L'empereur Adrien, de retour de son voyage en Orient,

passait Thiver de i2o à Athènes, y achevait le temple de

Jupiter Olympien et faisait construire un grand nombre
d'édifices publics, tels que les temples de Junon, de Jupi-

ter Panellénien, le Panthéon, le gymnase, le portique de la

bibliothèque. C'est pour cela que les inscriptions rappellent

tt fondateur » (,), et que tout un quartier de la nou-

velle ville reçut le nom a'AcIricmopolis (' '
/j, .). C'est piobablement pendant ce premier

séjour à Athènes que l'empereur fut admis aux petits my-
stères d'Eleusis; plus tard (en 130), il visita la ville une

seconde fois pour prendre le plus haut grade de l'initiation( OU ) .

L'hiérophante et les hiérophantides étaient les principaux

fonctionnaires d'Eleusis, chargés d'apprendre les mtjstères

sacrés( ) aux nouveaux initiés. La dignité de

l'hiérophantie féminine était en possession de la famille des

Phillides. Après l'entrée au temple la prêtresse perdait son

nom, car désormais elle n'a'ppartenait plus qu'à la déesse

( ,,3 , ',^ ,. Lucien, Lexiphanès, 10).

Marcien (. 1) se trouve aussi mentionné dans une épi-

gramme athénienne : PhiSstor III 62.
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Les Dioscures (v. 5), Esculape {v. 6), et Hercule (. 7-8),

étaient, d'après la tradition, initiés aux mystères d'Eleusis.

Trouvée à Lepsine {Eleusis) et copiée par Villoison (on venait de

la déterrer) ainsi qu'en 1785 par Ricliard Worsley ; rapportée en

France par Choiseul-GouCQer.

VilJoison, Prolégomènes d'Homère p. 55, et Mémoires de l'Acad.

des Inscriptions t. XLYII, 330. — Schow, Charta pap. musei Bor-

giani (Romae 1788), p. 78.— Visconti, Museo Pio-Clementino IV, 43.

— Jacobs, Anthologia grœca t. XIII, p. 785. — Dubois, Cat. Choi-

seul n. 198. — Bœrkh, Corpus 434 (où la bibliographie est très-

détaillée) . — Clarac, Cat. 565; Musée 473, et Inscript. pi. 27.

Ilaulcur 0,70. — Longueur 0,69.

64. AURÉLIA MAGNA, INITIÉE AUX MYSTERES
D'ELEUSIS.

|

,. [] |

-
\

TÎtxyîi'Gyj,
\

rhv **.
|
('1) -, [] E/3/jiîu

|
y/yv,

|
-

(Odo;)
| |

:6[]
|

Avp{Yiha)
|
.

Avec la permission des très-vénérables Aréopagites,

les parents , Aurélius Épaphroditos, fils d'Asclépiadès,

(du dèine attiijue) de Pitthos, et Aurélia Magna, fille

de Magna, de Pitlhos, (ont fait élever ce monument)

à (leur fille) Aurélia Magna, autrement appelée Her-

mioné, (initiée) du foyer.

Les initiés du foyer( ' étaient rangés

autour de Tautel môme de la déesse, tandis que les autres

mystes s'en trouvaient plus éloignés. Ce privilège n'était

accordé qu'à la noblesse athénienne, parmi laquelle les jeunes

initiés ' devaient êtreolus par tirage au sort.

Table de marbre gris du temps des Antonins, trouvée à Eleusis et

envoyée par Fauvel. Collection Choiseul (Cat. n. 207).

Visconli, Mon. Gabini p. 138 (copie de Ricliard Worsley). —
Villoison (qui la copia encore à Eleusis), Mémoires de l'Acad. des
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Inscriptions t. XLVII, 332. — Bœclth, Corpus 415. — Clarac,

Cat. 653 ; Musée . 437, et Inscript. pi. 48.

Hauteur 0,80 — Largeur 0,37.

65. PRÊTRESSE D'ARTÉMIS LEUCOPHRYÈNE.

^^.
\

\_i]ipzÎoc ^[]
|

[.(]5

•/,.['/}]
|

A la fortune propice . (Une icWe] est devenue prêtresse

de Diane Leucophrijène.

{à sourcHs blancs] est le nom d'une ville située

sur le Méandre, en Carie, et célèbre par son temple de

Diane. Pour les suppléments de notre inscription, voir

Bœckh, Corpus 2914, et Texier, Description III, 95.

Trouvée devant l'entrée du temple de Diane , à Magnésie du

Méandre, et rapportée par M. Texier.

Leake , Voyage en Asie, p. 246 {Bœckh, Corpus 2914 0). — C/i.

Texier, Description de l'Asie Mineure III, 96.— Clarac, Musée II.

p. 1274 (appendice 23), et Inscript, pi. 72.

Hauteur 0,50. — Longueur 0,50.

. DÉCRET DES PANELLÈNES EN L'HONNEUR DES

MAGNÉSIENS DU MÉANDRE.- //[].
[ToOrs •/30] yevb^.zvov \jji{\b

•/[] .

|

[^ Ma^v/jrsr, (].
4 .^

|

[^' /?-
] ,.

|

[:-. ] ', y.ai.[ /^ ^--] .,;,^:
|

[ :
8 y]iv;i;ç :£,^

|

[ ^,
/]'. 9' ., /:^

|
[//
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civ-ôvy v.al (]^^^ -
|

[ Tpxïoc'jou ]^ {).
|

[-: ^ ^•:\
12 , -

|

fortune propice . (La statue de) Leucippos.

Voici le décret rendu par les Panellènes. Considérant

que les habitants de Magnésie-sur-le-Méandre descendent

des Magnètes en Thessalie, et qu'ils furent les premiers

Grecs qui allaient autrefois en Asie (Mineure); qu'ils de-

meuraient souvent en commun avec d'autres races grec-

ques, les Ioniens, les Doriens et la troisième nation

de la même famille, les Éoliens; honorés aussi par le

peuple romain à cause des alliances qu'ils ont faites

avec lui, et ayant reçu des cadeaux magnifiques de feu

TRAJAN Adrien, père du César Auguste (actuel) Empe-

reur Titus Élius ADRIEN Antonin

Magnésie était une colonie tliessalique, con-

quise et détruitG par les Cimmériens du temps du roi Can-

daule (vers 726 avant J -C), puis rétablie par les Milësiens.

Le chef de cette première colonie s'appelait Leucippos, un

des arrière-petits fils de Bellérophon. Bien que située en

Carie, la ville de Magnésie est regardée par les anciens géo-

graphes comme appartenant à la race éolienne {Strabon, xiv,

p. 647 : ) . Dans les guerres contre les rois An-

tioche et Mithridate , elle se tournait toujours du côté des

Romains (i).

Ce décret, placé sous la statue de Leucippos , a été rendu

par les Panellènes, c'est-à-dire par la corporation des am-

bassadeurs de tous les Êtes grecs envoyés, depuis Adrien,

à Athènes, pour y célébrer la fi te des Panellénies.

(1) Magnètes L. Scipionis et L. SuUae constitutis nitebantur :

quorum ille Antiocho, hic Mithridate pulsis tidem atque virtutem

Magnetum decoravere, uti Dianse Leucophryenae perfugium inviolabile

foret. Tacite, Annales 111, 62.
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Provenant d'Athènes, où Fourmont Favait vue dans l'église. Fauvel l'a retrouvée à 3 lieues de là^ entre THymette et le

Pentélique. Collection Choiseul (Cat. 206).

C/arac, Cat. 654; Musée 479, Inscript, pi. 48 (et additions

p. LXIX). — 0. Millier, Dorier I, 259; II, 503. — . Rochette, sur

la forme de Tadministration de l'Etat fédératif des Béotiens, p. 28-36.

(Mém. de TAcadémie des Inscriptions VIII, p. 241; année 1827). —
Bœckh, Corpus 2910 (parmi les inscriptions de Magnésie, en Carie).

Hauteur 0,?î6. — Longueur ,».

6•:^. DÉCRET DES ARTISTES BACHIQUES EN L'HONNEUR
DE CRATON, FILS DE ZOTICHOS.

To [] ':[] -, ' '[]
\

7. /-, Y.ccQ'riyeu.ovoL

£0[3 /:/]
j
/'-' [']!

4 fîv /.oiv^jv ^
'.: [].

| :?[)|] ?
^ ' £?:'

[•/;^^ , ^
|

97;^]|/^ * Kpazcùv ';
'/, [^; :-

^]5•/; , ^ -? ;; ^, y.ai [ ayhvjwj,

8 ^' Ôo/.ôjV
|

7] ,£ ^ ^; •/; £,
3 6:[|
£ £:,]

|

[] '.:(?' £,, :
[ '

| ] ai
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;^ ^
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:[, /. -
|\ ' zolvov[, , ' ,

(2]^ .
yivb^zvov'/^ ' \_7.97.'.

|

], [j.lqcv ^^^,

9' /. [;
28 r'(i '\^ h/ :

'h ajXov \ '/ ,]
\
, :0. [

] ^^, (? ,' (^7[ ,
]|, ^, , '.,

[;::. ^-
32 -^] \

6: '
[ -] [£],
\

tvj)
, [}^, ]\.

^^^ ' ['^
38 TOd\ ] \

'
/. >.[_ , -

3 ^;]
|
^^ ,, . 7?[

(1) L'original porte.
(2) , Corpus 3068 ,
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|

]: ,, Lnli(ùv,[^/^]
|

ôr,y.ov vhv -
[~ ] |

40) , [^--
) -].

La confrérie des « artistes bachiques dans VIonie et

sur l'Hellespont » et (celle des artistes) « de Dionysos

commandant (de la colonie) » honorent leur bienfaiteur

Craton
, fils de Zotichos , à cause de sa probité et de la

bienveillance qu'il a toujours témoignée pour la con-

frérie des artistes bachiques.

(5) La confrérie des « artistes bachiques dans VIonie

et sur l'Hellespont » et (celle des artistes) « de Dionysos

commandant (de la colonie) » ont décrété :

Attendu que Craton, fils de Zotichos, joueur de flûte,

autrefois élu prêtre de Bacchus et agonothète, s'est bien

et glorieusement acquitté de la prêtrise et (de Farran-

gement) des jeux publics , et qu'il semble tout-à-fait

digne de cet honneur, il a été nommé par l'assemblée

des artistes , et d!ans la même année
,
gardien et prêtre

du temple sur la montagne et agonothète. (10) // a dé-

passé par sa chorégie, son luxe et sa libéralité tous ceux

gui avaient été prêtres et agonothètes avant lui, il s'est

acquitté glorieusement et d'ime façon digne de la

confrérie, de tout ce qui regardait notre honneur et

notre gloire. Il a montré son honnêteté et sa piété envers

Dionysos, les Muses, Apollon Pylhien elles autres divi-

nités , les rois , les reines efles frères du roi Euménès
et la confrérie des artistes bachiques; et dans toutes

les occasions il a fait du bien, soit dans sa vie privée,

soit publiquement , afin que la gloire iinmortelle des

artistes durât toujours. (16) Les dieux, les rois et
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tous les Grecs aiment ces artistes et ont accordé à cha-

cun d'eux inviolabilité et la sûreté en temps de guerre

comme en temps de paix, obéissant aux oracles d'Apol-

lon, à cause desquels les plus pieux de tous les Grecs les

ont admis aux jeux d'Apollon Pythien, des Muses de

l'Hélicon et d'Hercule : à Delphes, aux jeux Pythiens

et aux Sotéries; à Thespies, aux jeux des Muses; et à

Thèbes, aux fêtes d'Hercule.

(21) Que la fortune nous favorise l Afin que l'on voie

que le synode honore dignement ses bienfaiteurs et dans

la proportion de leurs bienfaits, il a décrété de couronner

de la couronne prescrite par la loi , son bienfaiteur

Craton, (fils) de Zotichos, joueur de flûte, (el de répéter

cette cérémonie) chaque année et à perpétuité dans le

théâtre, le jour même de la procession, après le couron-

nement des peuples (*)
;

(et cela) à cause de la probité et

de la bienveillance qu'il a constamment montrées envers

la confrérie des artistes bachiques. L'agonothète de chaque

année aura soin d'annoncer le couronnement. (26) On
lui élèvera trois bustes, l'un à Téosdans le théâtre, afin

que les agonothètes de chaque année, pendant l'assem-

blée générale et quand la tille des Téiens célèbre la

fête de Bacchus ou un autre jeu, couronnent le buste

de Craton de la couronne prescrite par la loi, attendu

que cest l'habitude des artistes de couronner leurs

bienfaiteurs. L'autre (buste sera placé) à Délos, afin

que le couronnement de Craton par les artistes y soit

également constaté. Le troisième (buste sera mis) là

où Craton lui-même voudra le placer, afin qu'il ait à

tout jamais un souvenir de sa piété envers les dieux,

de sa bienveillance envers les rois, les reines, les frères

du roi Eumène et la confrérie des artistes bachiques;

(1) 11 s'agit dos peuples cou'-.uiiutïs, je crois, et non pas des

qui couronnent.

7
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et afin que le synode ait une preuve de la reconnaissance

par laquelle il a honoré son bienfaiteur Craton en lui

offrant dejustes remercimmits pour ses hienfaits. (35) Ce

décret sera inscrit sur une dalle de marbre et placé à

côté des bustes de Craton. On enverra aussi deux ambas-

sadeurs chez le peuple des Téiens pour lui demander

l'endroit où Von devra placer le buste de Craton; d'autres

chez le peuple des Déliens, qui, arrivés devant le peuple

et le sénat , demanderont aux prytanes d'accorder au

synode des artistes le terrain où le buste sera élevé.

Les « artistes bachiques dans llonie et sur THellespont »

ainsi que ceux sont une confrérie

d'acleurs et de musiciens, siégeant d'abord dans Tile de

Téos (où notre inscription fat décrétée), puis successivement

à Éphèse, Myonnèse et Lébédos (i). Les membres de cette

société ne demeuraient cependant pas tous au chef-lieu du

synode, et il paraît certain que la confrérie se composait de

plusieurs petits cercles, dont l'un, appelé « les artistes de

Bacchus) (commandant, fondateur de la colonie),»

était probablement celui de la ville même de Téos. Les deux

rois mentionnés dans Tinscription sont Eumène II (197-

158), et son frère Attale II Philadelphe; car depuis Tan 189,

à la suite de la guerre des Romains contre le roi Antiochus

le Grand, la dynastie des rois de Pergame possédait presque

toute l'Asie Mineure cis Taiiriim. — Craton , fils de Zoti-

(.1) Nous apprenons cela par un intéressant passage de Strabon,

XIV p. 643 : [, en Lydie, près Colophon], " ' -. ' ^ ^
(en Lydie), , .' ' (Attale 111)', (après 133

avant J.-C), ,, ,.
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chos, natif de Chalcédon
(
/; (i)), demeurait à

Pergame, où il mourut vers loO [Corpus, 3068 c, 3069). Il

était , c'est-à-dire flûtiste des chœurs sacrés() de Bacchus et remplit plusieurs fois les fonctions

de prêtre et d'agonotliète.

Trouvée dans l'île de Délos (où elle fut vue par Riedesel, Bemer-

kungen auf einer Reise in die Levante p. 58) et rapportée par Fauvel.

Voir ligne 3S-40. Coll. Choiseul (Cat. 182).

Osann^ p. 352, 13 et appendice 233-235. — Clarac, Cat. n. 584;

Musée n. 451, et Inscript, pi. 33, 34. — Bœckh, Corpus 3067.

Hauteur 0,71. — Largeur 0,71.

es. DÉCRET DE LA CONFRÉRIE D'HERCULE TYRIEN A
DÉLOS , EN L'HONNEUR DE PATRON , FILS DE
DOROTHÉOS.

^/.^^,^^, -
:).1^ '
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^
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|

',^ do^èf, a.y^va

(1) Pour sur IWiscriplion de la Bibliothèque impériale

{Corpus 3068). — (2) Pour. — (3) Pour.
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(1) Le marbre porte. Le régime manque par suite d'un

oubli du graveur; il faut suppléer ou

(). — (2) (les lettre^ iv grattées). — (3) Proba-

blement.
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'

(dans une couronne d'olivier).

Sous l'archontat de Phaedrias, le 8 Elaphébolion

,

l'assemblée se tenait dans le temple d'Apollon. Dio-

nysios, (fils) de Dionysios, président de la corporation,

fit la proposition (que voici) :

(1) Pour.
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Patron, (fils) de Dorothéos, membre du synode , est

venu à l'assemblée, où il a rappelé sabienxieillancepour

le synode et le grand nombre de services qu'il a ren-

dus spontanément durant son administration, en con-

seillant à la corporation des choses utiles et en les

exécutant, toujours plein de bienveillance pour les

marins-marchands et les armateurs de l'assemblée.

Après la prière, il engagea la société , avec sa bonté or-

dinaire, à envoyer une ambassade au peuple des Athé-

niens , afin qu'on leur donnât, pour y célébrer la pro-

chaine fête du dieu , le jardin sacré d'Hercule tyrien,

aïeul de leur patrie , et auquel les hommes sont rede-

vables des plus grands bienfaits. (16) Ayant été choisi

pour ambassadeur auprès du sénat et du peuple athé-

niens, il accepta la mission et entreprit le voyage à ses

propres frais. Il exprima la bienveillance du synode

envers le peuple (athénien), formula la requête, et, en

conséquence, obtint ce que la corporation désirait,

ainsi que l'exigeait l'honneur des dieux et une si juste

demande. Plus tard, il éloigna (de nous) de nombreux

dangers et prit avec beaucoup de zèle et de dignité la

légitime défense du synode dans une circonstance

très-grave. (26)// donna en outre, pendant deux jours,

l'hospitalité à la confrérie.

Par ces motifs, afin qu'à l'avenir Craton soit

toujours prêt à agir et que le synode manifeste des

égards envers les hommes qui lui sont bienveillants,

et sa juste gratitude envers ses bienfaiteurs, et afin

que les autres chefs du synode soient portés, par

la reconnaissance témoignée à celui-ci [Patron] , à

l'imiter et à faire par ambition et à l'envi du bien au

synode :

(34) A la fortune propice : il a été décrété par la con-

frérie des Héracléistes tyriens , marchands et arma-

teurs, de prononcer l'éloge de Patron, (fils) de Dora-
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théos, et de le couronner tous les ans d'une couronne

d'or, aux fêles communes de Poséidon, à cause de l'hon-

nêteté et de la probité qu'il a toujours montrées envers

la société des marchands et marins tyricns. (41) Son

portrait peint sera placé dans le jardin sacré d'Hercule

et à tel autre endroit quil wudra. Dans toutes les assem-

blées qui auront lieu , il sera exempté des cotisations et

des liturgies. Les présidents de la confrérie, les tréso-

riers et le greffier auront soin de proclamer pendant les

sacrifices et dans les assemblées annonce que wici :

« LE SYNODE DES MARCHANDS ET DES ARMATEURS

TYRIENS COURONNE SON BIENFAITEUR PATRON, (flls) DE

DOROTHÉOS. •» Le présent décret sera gravé sur une dalle

de marbre et placé dans le jardin sacré d'Hercule. Le

trésorier et le président de la confrérie régleront la

dépense nécessaire.

(55) (Fait) sous Dionysios, (fils) de Bionysios, prési-

dent de la confrérie, et sous Patron, (fils) de Dorothéos,

exerçant la prêtrise.

(Contresigné) Le peuple des Athéniens.

Le synode des marchands et des arma-

teurs ty riens.

La confrérie () (i) des Héracléistes tyriens était une

société religieuse, fondée l-l?; •, comme les

Sarapiastes, Dionysiastes, Paniastes, Adoniastes, Aphrodi-

siastes, Agathodémoniastes, Panathénaïstos. Hercule Tyrion

n'est autre que Baal Melkarlh iroi de la ville de Tyr), fils de

Baal Baalsamin et d'Astarté, c'est-cà dire de Jupiter et de

Vénus.

L'archonte Phacdrins est naturellement un mogisirat de

Délos; le temple d'Apollon et le jardin sacré d'Hercule sont

des localités détiennes. Mais à l'époque de cette inscription,

(1) Un thiasus Placidianus est mentionné dans une iuscription de

Pouzzoles [Ovelli 6082). Thiasitas = Sodalitas. Festus p. 336.•
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l'île se trouvait encore sous la domination des Athéniens;

de là cette ambassade à Athènes, et le couronnement de

Patron par cette ville ( /. 59). Notre document appartient

à peu près au premier siècle avant Père chrétienne ; l'île

de Délos était depuis la destruction de Corinthe le marché

le plus important de la Grèce , surtout pour la traite des

esclaves.

Marbre à fronton triangulaire., trouvé à Délos par le marquis de

Nointel et rapporté par lui successivement à Chics, à Constantinople

(où il fut transcrit par Spon) et à Paris.

Spon, Miscellanea p. 343. — TF/ieZer p. 54. — TTRR dans

D'Orville, MiscellaneaB observationes III, 186-200. — Osann, p. 349_,

10. — Clarac, Cat. 617; Musée n. 452, et Inscript, pi. 41, 42. —
Bœckh, Corpus 2271.

Hauteur 1,02. — Longueur 0,37.
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Bas-relief d'Aiçamemnon.
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69. BAS-RELIEF D'AGAMEMNON (Salle de la sculpture

grecque primitive).

|
.

Bas-relief do style très-ancien représentant Agamemnon assis sur

un odadias (pliant)^ et derrière lui ses deux hérauts : Talthybius

tenant le caducée, et Epéus, le constructeur du cheval de Troie.

Lés sept premières lettres du nom d'Agamemnon sont écrites à re-

bours() . L'dlplia'jet^ jugé d'après nos principes usuels

de paléographie grecque, paraît médiocrement ancien ; mais ces prin-

cipes s'appliquent tout au plus aux monuments provenant de l'At-

tique. Les trois noms présentent quinze lettres (1) :

série qui remonte bien au vue siècle avant l'ère chrétienne. La tra-

dition qui attribue à Simouidès l'invention des lettres est sans

fondement, car se trouve déjà dans les inscriptions archaïques de

Mélos (Corpus 2434) et d'Halicarnasse (Newton, Monatsberichtc der

Berliner Académie 1859, p. 660, 661). Aussi voit-on quatre de Id

même forme qu'ici sur le lièvre de Samos (Corpus 2247) et plusieurs

autres sur les médailles de la Grande Grèce.

Trouvé dans l'île de Samothrace « pirmi des ruines fort anciennes

situées vers le nord » (Cal. Choiseul, 108), et rapporté en France par

Dubois, en 1816.

MiHinrjen, Ancient uncdited monuments lï, pi. 26. — 0. Millier,

(1) L'examen à la loupe ne laisse aucun doute sur la parfaite au-

thenticité de l'oméga. S'il y a trace d'une main moderne, c'est à la

jointure de. »
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AmaltheallI, pi. 35. - jBœcM, Corpus . AO, et Addenda I, p. 888.

— Clarac, Cat. 608; Musée n. 238, pi. 116, et Inscript, pi. 41.

Hauteur 0,46. — Largeur 0,45.

TO. BASE DUNE STATUE DE PRIAME

ILoà 1([]
\

vov' vis
|

-. /;,
|

d''
|
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|
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|
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|

| \
11'/][]

|
,

\

[] j [\ | [] |

Ôîvûcclv,

Même après (que) le glaive meurtrier (fut tombé des

mains) de mon fils (Hector), j'ai défendu la patrie et

tué Achille par les conseils de ma vieillesse. Jusqu'à la

dixième année [pendant 10 ans] fai résisté aux Panel-

lènes, mais personne ne peut lutter contre le fuseau des

Parques.

C'est à Finstigation de Priame qu'Achille fut tué à Troie.

Il s'était rendu sans armes au temple d'Apollon Thymbréen

pour y épouser Polyxéne, fille cadette du roi. Mais tous ces

détails appartiennent à la légende postbomérique. [Philo-

strate, heroïcus, p. 310, Didot).

Inscription gravée sur les deux côtés d'un cippe carré. Collection

Campana.

Leake, Transactions of the Royal Society of literature, second

séries, t. I (1843) p. 274, 305. — Welcker, Musée Rhénan 1845,

p. 274.

Hauteur 0,78. — Largeur 0,43.

•Ti. BUSTE D'ALEXANDRE LE GRAND (Salle de

Melpomène)

.

,
| |
]

|

[].
|

Alexandre (fils) de Philippe, roi des Macédoniens.

Buste d'Alexandre , le portrait le plus authentique qui existe du

grand conquérant; trouvé en 1779 par le peintre Raphaël Mengs,
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dans la villa des Pisons, près Tivoli (1), et offert à Napoléon I^' par

le ministre du roi d'Espagne, Jos. N. Azara, célèbre éditeur des

œuvres de Mengs.

Guattani, Monumenti antichi inediti. Roma 1784, gennaro pi. 1

.

— Choiseul-Gouffier, Voyage pittoresque de la Grèce II, p. 1. 39.

— Visconti, Iconographie grecque, pi. 39, 1 (li, 36) et Musée Napo-

léon, t. II, 11-26. — Clarac, Cat. 132.— Franz, Corpus n. 6019.

Hauteur de rinscription seule 0,15• — Longueur 0,30.

•y». LETTRE DE L'EMPEREUR AUGUSTE AUX HABI-
TANTS DE MYLASA.

A. '^,^, ':
, '. -
^^ -

4 J>î'/:zw. Et,-
, y.cù []

.)(. ijyiaivov . []-
p.iv ,' [5]-

8 • [•:]
,, 7.\ 3]

['] Ovhad[ov -/.. . , .]

11 [ -]

.[, -]
- []

(sic),' : ^-
, y.ccÎ^ [ ôià]

16 "- ,^ > -

(1) Trovato in un luogo sotto Tivoli chiamato li Pisoni, alla dis-

tanza di circa 500 passi da Carciano insieme con altre 16 teste di filo-

sofi e poëti greci ed una statuU di Britannico [Guattani].
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7:[]-, (sic) ^é

[]'/^ y.al zciiV

20 '/, []/ ' "* -
[^^][] ^ -
[ , ^] /3-

24[ ]

[Le reste manque.]

Vempereur César, fils du divin Jules, nommé consul

pour la troisième fois , salue les archontes, le sénat et

le peuple des Mylasiens. Si vous allez bien, j'en suis

content; moi et Vannée, nous sommes en bonne santé.

Autrefois déjà on a fait des instances auprès de moi

,

concernant le malheur qui vous a frappé, et mainte-

nant, par Varrivée de vos deux ambassadeurs, [Lim-

naios] (fils) d'Ouliadès, et , j'ai appris toute

votre infortune : que les ennemis, après avoir conquis la

ville, ont repoussé beaucoup de ceux qui se constituaient

prisonniers, qu'un grand nombre de citoyens a été tué

et que plusieurs ont péri dans l'incendie de la ville, par

la cruauté des ennemis, qui ne ménageaient ni les tem-

ples ni les sanctuaires les plus sacrés. On m'a aussi parlé

du pillage de la campagne et de Vincendie des fermes.

Vous avez donc éprouvé des malheurs de toute sorte. Par

ces motifs et en connaissance de cause,j'aijugé cela digne

de tout honneur et de toute reconnaissance ; et comme

je sais que jadis vous étiez [toujours fidèles au peuple

romain, je vous exempte de contributions pour un

certain nombre d'années].

Le troisième consulat d'Auguste diîsigne Tan de Rome

723 (31 avant J.-C.) célèbre par la bataille navale d'Actium;

mais le grand événement auquel la lettre impériale fait allu-

sion est la destruction de Mylasa par Labienus, partisan de
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Brutus et Cassius, et par le prince royal des Parlhes, Paco-

rus, qui avaient dévasté toute la Syrie et TAsie Mineure, et

contre lesquels Marc Antoine envoya, en 714, son général

Ventidius. Strabon XIV p. 6o9 donne les détails que voici :

01 []' '.^-( '), -.) ' ' (de Mylasa), ^, ' • '' ^ çojvvj [] -, '^/,,, -, Try , -^ '. ['], , ' -, , • '

r/^v ^. ' ,
[''] ).' . —
D'après Cassius Dion (48, 26) les Mylasiens avaient tué, pen-

dant une fête, la garnison de Labiénus et s'étaient ainsi ex-

posés à la vengeance du général. Notre inscription provient

sans doute de l'enceinte du temple d'Aurjiiste, ce beau mo-
nument périptère d'ordre corinthien qui a été dessiné par

Pococke et Choiseul-Gouffier, mais qui fut détruit depuis

par les ordres d'un gouverneur turc.

Trouvée à Mylasa, aujourd'hui Melasso, et rapportée par Lebas.

Lebas, Voyage archéologique, partie V, n. 441 a,b, p. 147.

Hauteur 0,60. — Largeur 0,79.

•:'3. BASE DTNE STATUE DE L'EMPEREUR AUGUSTE.

ai ai .^^^ [9] |
/

Voù :; '.[};']
|

^-- : , ^soj [] |-^ [|073]
|

^é^jov -
[]

|

avBpano'Jg.
\
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|
/

- •. // (2)^ ^ '.

Les habitants d'Ilium et les villes participant au sa-

crifice, au jeu et à l'assemblée générale (honorent d'une

statue) Vempereur César, fils de dieu, dieu auguste,

qui a accompli des exploits sublimes et (prodigué) des

bienfaits à tous les hommes. — Le conseiller Hipparque,

(fils) d'Hégésidème , d'Ilium , a élevé la statue à ses

propres frais, à cause de son attachement pour l'Au-

guste, le bienfaiteur et le sauveur.

Les villes avoisinantes iVIlium novum qui célébraient leurs

jeux et sacrifices en commun avec la capitale avaient natu-

rellement le droit d'assister au conseil commun(), et

c'est de cette corporation qu'Hipparque, délégué d'Ilium,

faisait partie. (Voir n. 35. 38. 39.)

Marbre gris trouvé dans les ruines d'un temple, près de rempla-

cement de l'ancienne Ilium novum. — Collection Choiseul.

Le Chevalier, Voyage de la Troade III, 30 i, — Cat. Choiseul

n. 192. — Bœckh, Corpus n. 3604. — Clarac, Cat. 661; Musée

475, et Inscript, pi. 49.

Hauteur 0,73. — Longueur 0,78.

^^. FRAGMENT DE LA BASE D'UNE STATUE DE

GERMANICUS.

[ ] loLiov ^^^ '/5,[- , '] -
ËûiazoVf

.

(1) Cette conjecture de Villoison est confirmée par la leçon . . ..
du marbre. — (2) Pour. — (3) Ne corrigez pas, la

leçon est sûre.
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Le peuple (de Théra honore d'une statue) Ger-

manicus Cémr, fils du dieu Tibère
,
père de l'auguste

César Gains (Caligula).

Dans les inscriptions romaines, Germanicus est ordinai-

rement appelé G. Julius Germanicus Cœsar, Tiberi Cœsaris

Aug. filins (par adoption). Ses prénom et surnom primitifs

nous sont inconnus; peut-être ce dernier se cache-t-il dans

la terminaison qui commence notre inscription.

Trouvée à Théra, au mont Sainl-Étienne, dans les ruines d'un

portique, et envoyée parFauvel. — Collection Choiseul.

Osann, p. 369, 34.— Clarac, Cat. 588; Musée n. 444, et Inscript.

pi. 35. — Bœckli, Corpus 2452.

Hauteur 0,38. — Longueur 0,61.

75. L'EMPEREUR ADRIEN, DEUXIÈME FONDATEUR
DATHÈNES.^ Tpaloc

|

XâpLavrJ)'
|

-
/^[] |_, ,

|

--,
l'empereur Trajan Adrien, César Auguste Olym-

pien, sauveur et fondateur.

Adrien est appelé Olympien, parce qu'il achevait le temple

de Jupiter'. à Athènes , d'où notre inscription a éic

rapportée par Fauvel. Pour le mot, voyez p. 137.

—

Le texte est gravé entre deux moulures.

Cat. Choiseul 200. — Bœckh, Corpus 321. — Clarac, Cat. 629;

Musée n. 411, et Inscript, pi. 44.

Hauteur 0,^8. — Largeur 0,^6.

^G BASE D'UNE STATUE D'ANTONIN LE PIEUX.

[ |
, 9]

|^ ^ \
^ ,•, ' | At'Xtcv Adpicivôv

|
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^'. ', irc-ipa
|
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\\1 y.xi ., ?? |

^-
^. |

L'empereur César, fils du dieu Adrien, petit-fils du

dieu Trajan le Parthique, arrière-petit-fils du dieu

Nerva, Titus AeUus Adrien Antonin, Auguste, le

Pieux, père de la patrie. (Statue élevée par) le peuple

d'Adriana Mopsuestia, mile sainte , libre, inviolable et

autonome, amie et alliée des Romains.

Les'. sont les habitants de:, Mopsueste,

en Cilicie, aujourd'hui Missis. — Une inscription presque

pareille à la nôtre a été publiée dans Gruter, p. 2oo, 4.

Trouvée dans le cimetière arménien de Missis et rapportée par

], \ictor Langlois (comme le n» 17).

Langlois , dans les Archives des missions scientifiques 4, 85;

KLCueil des inscriptions n. 12; Revue archéol. 12, 412; Voyage

dans la Cilicie^ p. 450. — Lebas, Voyage archéologique, partie V.

n.l494.

Hauteur O.Si. — Longueur 0,60.

^^. BASE D'UNE STATUE DE MARC-AURÈLE.

A/«ô-/j.
I

Tcv viov :
|
: (^:)

'/ Xiijy
^^^ ': v.o.ii ol\ pcL /. /

Te - ,
|

- -
|.

|

'
|

::.
fortune propice. La communauté des ar-

mateurs de Tomes (honore d'une statue) le César

Marcus Aurélius Vérus, fils de l'empereur. Titus le

(1) Le marbre porte|.
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Jeune, (fils) de Titus, a élevé cette statue à ses propres

frais.

Le César M. JEUus Aurélius Ycrus (plus tard l'empereur

Marc-Aurèle) était fils adoplif d'Antonin le Pieux. Notre

inscription a donc été gravée entre les années 138 el 161. La

ville de (ou '), près d'Odessus, sur le Pont-Eiixin

(aujourd'hui Kustendjé], est surtout renommée par Texil

d'Ovide; elle a été détruite par les Bulgares au x•^ siècle.

Piédestal cylindrique de marbre blanc, trouvé h un kilomètre de

Kustendjé (Dobrudja), au sommet de la rampe du chemin de Ba-

badai. Une statue tronquée gisait un peu plus loin et n'a pas été

enlevée. — Découvert en 1855 et donné en 1859 par MM. Robert et

Blondeau, sous-intendants militaires de la garde impériale.

^,7\{ sur les débris antiques recueillis à Kustendjé, p. 4

(extrait des Mémoires de l'Académie de .iietz). — Allai d, la Bulgarie

orientale p. 69, et L. Renier, ibidem p. 28

L

Hauteur 1,25. — Diamètre 0,65.

TS. BASE D'UNE STATUE DE LEMPEREUR COMMODE.

0£cy
I

.
I

7].
La ville (d'Arados honore d'une statue) le dieu Coin-

mode.

Je n'ai pas admis cette inscription parmi les monuments
religieux, parce que, depuis César Dionœus jusqu'à Yalen-

tinien, tous les empereurs furent déifiés de leur vivant.

L'Asie Mineure surtout suivait en cela l'exemple des cours

orientales. L'apothéose de Commode no fut p-ononcée à

Rome que par Septime-Sévère [Spartianus c. 11); en quel-

ques endroits, on célébrait même des jeux en l'honneur de

l'empereur-dieu, les.
Tambour de colonne trouvé à? Arados {Ruai) et rapporté par

M. Renan (Cat. 55).

Secchi, Inscrizioni greche trovate in Arado, oggi Ruad, p, 48. —
Franz, Corpus 4536 i.

Hauteur 0,8^. — Diamètre 0,70.
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•SO LE SATRAPE ÉËOP.

xy , (;) |
{) ,()\/^)^

|

y \

^,
\

-
}?:\,

|
.

La 23^ année du César Auguste, à la nouvelle indic-

Uon, Actiacé (fille) de Sthaeus, (petite-fille) d'Abdou-

siroSy a dédié (cette statue) au satrape Éëop, de ses

propres deniers.

Si mes combinaisons sont justes (la lecture n'est sujette à

aucun doute), cette inscription date de la 23« année de Con-

stantin le Grand (an de Rome 1081 = 328 de l'ère chrétienne),

qui coïncide avec le deuxième [nouveau] cycle de Tindiction.

est probablement ^, du nominatif; le

nom d'Abdousiros signifie « serviteur dOsiris. »

Fragment de colonne rapporté de la Phénicie par M. Renan, en

1862.

Hauteur 0,75.

80. LISTE DES ARCHONTES D'ATHÈNES DRESSÉE A

L'OCCASION DE QUELQUE LITURGIE.

[Le nom de l'archonte éponyme manque aujourd'hui]
|

\

[0]bo(j)tk[cç] ^.
|^ \

^ []:7.1.
\[]9 (sic)

^^^
|

'-
, {}\] ;,

|}^ , |

,' [^]-?,
|
,.[],

|'. '^.
\

1•
(1) Pour.



ARCHONTES ATHÉNIENS. 165,
\

Eipin'Jy.ioç []('-, ( la fin il ne manque rien, les noms du

flûtiste et du n'y étaient jamais inscrits.)

(Arclionte)-roi .• Œnophilos, (fils) d'Amphias, d'A-

phidna. — [XrchoniQ)-polémarque : Philotas
,

(fils) de

Sophocle, de Sunium. — Les (six ârchoniesythesmo-

îhètes : Moschion, (fils) de Ménandros, des Philaides.

Ailinas, (fils) d'Héraclidès, de Phlija. Patron, (fils) de

Polémon, des Périthoïdes. Athénodoros, (fils) d'Athé-

nodoros, d'A'ixoné. Posés, (fils) d'Ariston, de Phaléros.

Pasion, [iih] d'Hermaïsque, d'Anaphlystos. —Le hé-

raut du conseil de l'Aréopage : Irénaeus, (fils) d'Iré-

naeus, des Scambonides.

Les neuf dèmes de TAttique dont il est question dans ce

catalogue d'archontes, appartiennent, Aphidna et Phaléros à

la tribu jEantide, Sunium et les Scambonides à la Léontide,

les Philaides à WEgéide, Phlya et Aïxoné à la Cécropide, les

Vérithoïdes kVOEnéide, Anaphlystos à VAntiochide.

Autrefois à Athènes, dans l'écurie d'un Turc. — Envoyée par

Fauvel.

Chandler, Inscript. II, p. 59. — Cat. Choiseul, 194. — Osann,

p. 341, 1. — Clarac, Cat. 66 i; Musée n. 489, et Inscript, pi. 4.

— Bœckh, Corpus 180.

Hauteur 0,59. — Longueur 0,62.

«t. QUIMUS ALLIUS ÉPICTÈTE, archonte d"Athènes.

kyixBf,.
|
H [] \

,.

[] ' ;^
|

•: -^. 6

•[]
\

^ ,
|~[/:] -.'[]

|
-

[ ]. {-.){•).
fortune propice. Le conseil de Aréopage et le
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conseil des Cinq-Cents et le très-vénérable peuple des

Athéniens (honorent d'une statue) Quintus Al[li]us

Epictète, qui a très-bien administré tout État.— Par

décret du sénat.

Cette inscription ne remonte pas au delà du règne de l'em-

pereur Adrien; elle se trouvait autrefois sur le même « carré

de marbre blanc creusé en forme d'auge, » que mon n. 119.

Une moulure régne en haut.

Trouvée à Athènes. Collection Choiseul.

Chandler, Inscriijt. II_, 34, p. 55. — Cat. Choiseul n. 233. —
Osann, p. 341, 2. — Bœckh , Corpus 420. — CÎarac, Cat. n. 543;

Musée n. 462, et Inscriptions pi. 22.

Hauteur 0,50. — Largeur 0,70.

8S-86. LISTES DE MAGISTRATS DE L'ILE DE TÉNOS.

A. - | /^. *

\- £[].[]
|^

[-/3^]5
|^

A(^psdÎŒL:ç^.
\

(^1',^^
|
,: prJi:

f

::>
\

,,
|
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Dalle de marbre (fragment de colonne) palimpseste.

Dodvcell, Voyage I. 420. — Cat. Clioiseui 196. — Osann, p. 359,

20. — Chirac, Cat. n. 624; Musée n. 423, et Inscript. pi. 43.

—

Bœckh, Corpus 202.

Hauteur 0,22. - Longueur 0,61.

[Aj0%]ivr:[ç ]£ ddz }'[
| .]

[]
\![].-.

Avâ'r) [1]
\

,.( -.-/
[] \

^,
'Bploijâov,,
77::!5,,

|

-,
5''

|/.1.
|,
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\

.
'.

\-̂
£:.

|,
';,.

|

(^/}
^-,

-/,&:,^ ^,..
\ ',^

|^,. .

A\yopoLvbo'\

Xyjç,
[]

Tronçon de colonne.

Cat. Choiseull93. — C/arac,Cat,562; Musée n. 429. et îiscripf.

pi. 25, 26. — Bœchh, Corpus 203.

Il existe des intervalles entre les noms propres, mais non point

entre les nominalifs et les génitifs.

Hauteur 0,88.
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^:.

|

. .
|
,

^-'
|
.(3,..

\^,
|

[]^' 'EvSvy.pavov./ ;.'.
Tronçon de colonne.

Cat. Choiseul 223. — Osann p. 361, 21. — Clarac, Cat. 625

Musée n. 427 ^er, et Inscript, pi. 43. — Bœck/t, Corpus n. 204.

Hauteur 0,92.

D.

I.

Q- . . .'.
. . .; M , . . .
'^^'.^^'1:-

|

[^]

Xa/3racir;ç.
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II.

'/,^- '

\

,
[•/7/5 ]•/;^3.

|

.1(^:, y.at.9 9£« --
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^^.
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lLaprad-/}ç
\, ...7

|-',
'^' ....[.

kyopxjip.oL ^^
ILlecGzpoc

|
.-

'.^,'.
Tronçon de colonne.

Coll. Ghoiseul 195. — Clarac, Cat. 53; Musée n. 430, el Inscript.

pi. 26. ~ Dœckh, Corpus 203.

Hauteur 0,90.

E.

I.

[Deux lignes effacées]] Le texte commence par les stratèges :

['^-^
\\,\-

|[1]]
\[]. . .

|

.... :
1\1[]:[] .
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^(7:

^yy^

de colonne.

Coll. Choiseul. — Clarac, Cat. 561; Musée n. 428, et Inscript,

pi. 25, — Bœckh, Corpus 206.

Hauteur 0,88.

On trouve dans ces cinq inscriptions, appartenant au der-

nier siècle de la république romaine W, sept listes de ma-

gistrats grecs, lesquels se renouvelaient tous les six mois( ). Après le nom de l'archonte suivent, à peu

prés dans le même ordre de hiérarchie municipale :

Le greffier du sénat( ^).
Les trois prytaues

,
présidents du sénat et des assemblées

du peuple.

4 ou 6 stratèges (généraux et édiles municipaux).

1 sous-stratège.

1 ou 2 gymnasiarques.

1 trésorier().
1 directeur de la banque (-,),
3 astynomes, officiers de police.

1 agonothéte, juge dans les concours publics.

3 percepteurs().
3 contrôleurs().
2 agoranomes, inspecteurs du marclié.

3, magistrats (^ui ordonnaient les poursuites

judiciaires.

(1) Ou n'y voit qu'un seul nom romain:. (à la fin

de la troisième)^ orthographié comme n. 91.
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Trouvées par Fauvel dans Pile de Ténos (voir Bœckh, Corpus

n. 2329) et rapportées d'abord au Pirée, ensuite en France. — Collec-

tion Choiseul.

8•:'. BASE D'UN BUSTE ÉLEVÉ A HERMOCRATE PAR
LES HABITANTS D'ANTIOCHE, EN CILICIE.

âviiÀoç b Avzioyjcùv/
\
'^ y.otvàv

-^-^,
|

âè /.

jTtèp ^
\
^.,

m
[
:,

|
^': (sic) ,

'/ ' y.où y.cikoY.ayaBÎc(.ç
\

7:(..
|

Le peuple des Antiochiens ( honore d'une statue
)

Hermocrale, (fils) de Déméas, devenu bienfaiteur de la

commune, vu qu'il a rempli au nom de la patrie et dans

des temps difficiles plusieurs missions importantes , et

accompli à l'avantage de la ville des actes très-beaux et

très-distingués. A cause de son hojinêteté, de sa probité

et de sa bienveillance envers la république.

Trouvée à Malius {Antioche), où elle faisait partie d'une construc-

tion en briques, et rapportée par M. Victor Langlois.

Langlois, Archives des missions scientifiques 4, 89; Recueil des

inscriptions n. 5; Voyage dans la Cilicie p. 420. — Lebas, ^Oyage

archéologique, partie V, n. 1486.

Hauteur 0,35. — Longueur 0,81.

88. BASE D'UNE STATUE DE DAMIS, ÉDILE D'ARADUS.

' y.yÀ b,
|
^

|

dy.pif^vo'rn^a.vzaL
|
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\
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Le sénat et le peuple des Aradiens (honorent d'une

statue) Damis
,

(fils) de Mnaséas
,
qui s'est bien et

dignement acquitté de ses fonctions d'inspecteur du

marché dans l'année 377 ; à cause de sa haute position

et de sa bienveillance.

L'anncc. 377 des Aradiens correspond à Tannée 119 de

l'ère chrétienne. Voir mon n. 89.

Tambour de colonne , trouve à Ruad {Arados) et rapporté eu

1862 par M. Renan (Cat. 56).

Secchi^ Inscrizioni greche trovate in Arado oggi Ruad. Roma 1838

(Atti dell' Accadeujia pontiflcia, vol. IX) p. 22. — Barth, Musée

rhénan 7, 247 (« auf der Ostseite der Insel in den Damm verar-

beitel »).— Franz, Corpus 4536 e. — Lebas, Voyage archéologique,

partie Y, n. 1840 (p. 454).

Hauteur 0,76. — Diamètre 0,60.

89. BASE D'UNE STATUE D'ANTIOCHUS , GREFFIER

DE LA VILLE DARADuS.

H ^^^
-/.ai é

\
è'/i^.zç

|
Ù^r,uo-/.pî\zoiJ

Mocpioi
\
-, .. \

|,
\

-.
Le sénat et le peuple (des Aradiens) honorent (d'une

statue) Antiochus, (fils) deDémocrite, autrement ap-

pelé Marion, qui s'est bien acquitté de ses fonctions de

greffier dans l'année 376.

L'ère des Aradiens commençant dans Tautomne de Tan de

Rome 495 [Eckhel, Doctr. num. 3,394. Mionnet, supplément

VIII 315), la date de noire inscription correspond à l'an 871,

ou 118 de l'ère chrétienne.
«

Tambour de colonne trouvé à Ruad [Arados) et rapporté par

M. Renan (Cat. 54).

(1) L'original porte•. et (2) '.|.
8*
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Secchi, Inscrizioni greche trovate in Arado, p. 18. — FranZj

Corpus 4536 d.

Hauteur 0,72, — Diamiitre 0,68.

90. AUTEL DÉDIÉ PAR BASSUS , INTENDANT D'UN

VILLAGE ÉGYPTIEN (Musée d'Afrique).

Baffcrcç
I

^
I

voç ,
I

//-
|
,

|' ,.
\

Bassus, (fils) de Straton, intendant du lieu, a dédié

(cet autel) pour qu'il porte bonheur (aux citoyens).

Une inscription d'Alexandrie [au Musée de Turin] a été

composée par le même personnage : ) ,3, (inter-

prète) ,/ '
'. [Corpus 4684). —' est sans

doute le curator romain qui réglait les inondations du Nil.

Colonne de marbre gris trouvée probablement à Alexandrie

(comme la stèle de Turin), et faisant autrefois partie de la coUectioQ

Mimaut (Cat. 538).

Letronne, Recueil I, 452, pî. 13, 6. — Clarac, Cat. 866 b; Musée

n. 441 6, et Inscript, pL 62. — Franz, Corpus 4684 6.

Hauteur 1,13.

91. M. .EMILIUS SCAURUS, LIEUTENANT DE POMPÉE.

.) y.ai b-
\

Aiy.vhov Mapy.ov

I

,-,
\,

|

.
Le sénat et le peuple (honorent d'une statue) Marcus

^milius Scaurus
, fils de Marcus, proquesteur, pro-

préteur, leur patron. cause de sa bienveillance.

M. iEmilius Scaurus était liemenant [legatus] de Pompée

dans la troisième guerre contre Mithridate; envoyé à Damas,

il resta avec deux légions en Syrie jusqu'en 695, et fit

même une campagne heureuse contre les Nabatéens. Nommé
édile pour Tanîiée 696 (58 avant notre ère), il rechercha la
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faveur du peuple par une prodigalité si démesurée, que le

sénat lui conféra le droit de frapper monnaie. C'est lui qui a

construit à ses frais le célèbre théàire en bois. Plus tard, Ci-

ceron le défendit (dans son discours pro Scaw o) contre les

Sardes, qui l'accusuient de vexations. Exilé en 700 il dispa-

raît de Thistoire.

Rapportée de Tyr par M. Renan (Cat. n. 77).

Frœhie}' VhWolo^us XIX 136. — K. Keil Philologus, suppl. II

584,585.

Hauteur 0,30. — Largeur 0,50.

9S. LISTE DE PERSONNES APPARTENANT POUR LA
PLUPART A LA FAMILLE AURÉLIENNE.

! []. 7::
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{1:) ^.
|
^. ^/^ ... \. AlyJâaj.c[c] {).

\
. ^-

:[;] ^.. :{/:).
|
. -

hucvo[ç] :{), ! . ^,^,; -
7(;). . £: (:) '"^

| .
Dans cette liste, datant du règne de Marc-Aurèle, le nom

du père est tantôt écrii en toutes lettres, tantôt remplacé par

le signe D, si le llls porto le même nom que son père.

Trouvée à Athènes par Fauvcl.

Cat. Choiseul 219.— Osann, p. 372, 38. — Clarac, Cat. 648;

Musée D. 439, et Inscriptions pi? 47. — Bœckh, Corpus 307.

Hauteur 0,33. — Largeur 0,23.

(1) La leçon est sûre, mais je ne trouve pas de famille romaine

dont le nom commence par One ou Hone —(2)?
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93. FRAGMENT D'UNE ANCIENNE LOI CRETOISE SUR
LES HÉRITAGES.
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S'il meurt sans enfants légitimes, la loi décide probable-

ment en faveur de l'État; si- a été interdit

par le peuple, les citoyens disposent dans leur assem-

blée publique de la fortune du défunt. Quant à Tétymo-

logie du mot
,

j'avais pensé à la loi des Douze-

Tables : Si patcrfamilias intestato moritur, familia pecu-

niique ejus adgnatum genliliumque esto» {Cicéron, de In-

ventione, II oO, 148), parce que-; pourrait bien

être un^ (1) , mais j'abandonne cette explication.

", 1. 2, est certainement un proche parent (;).
Les formes doriennes de ce monument ne sont pas non

plus toutes très- faciles à expliquer. Nous trouvons d'abord une

série d'infinitifs à terminaison raccourcie, tels que (pour. Corpus n. 3038. Ahrens, de dialecto dorica, p. 322),, (), () , (-'. Ahrens
,
. 31); (1. 13) est un dorisme

connu pour; i-ofslr.yMo avec digamma =
[vetilus est];- serait, si je ne me trompe, l'équiva-

lent de-:. Vapocope des prépositions et mais

devant le digamma et -); le changement de en(,), etc., se reconnaissent au premier coup d'œil.

Ligne : signifie -) , ce qui me rappelle la forme

Cretoise = et les mots '.,, ;, à côté de,
',. —/' ressemble un peu au futur3.

Rapportée de Gortyne par M. Ttienon. Décembre 1862.

r^e/zon^ Revue archéologique 1SG3. II. 445, avec une photographie.

Hauteur 0,30. — Largeur 0,60.

94. FRAGMENT D'UNE ORDONNANCE RELATIVE

AUX VOITURES.

.. v^

/.oyiE r.cf.prjyj

(iSTf'r:7£Î' ôk [ -]

(1) Comparez le noni archaïque ";.
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4 -): [; . , . :-]
:, ^? '1[(; zcci]; y.ai^ ^'/.[cî^tcv ]

y.aziyjvj [7 . . . -]
8-'/. aj-, (3;^7[^.£ ]

. . []
. . '\\_, /-]

12 [y/^^'-^^ç], cù )^2[ - ; ]

[](»,[(? (/. '.]
[5].

/:/7. [£ ]

16 [. . . . -] /[[;. .]

i

J'ai intitulé ce curieux fragment « Ordonnance relative

aux voitures >i sans être bien convaincu de !a justesse de mon
interprétation. Un grand nombre de mots, bien que dus en

partie à ma conjecture, se rapportent au service des conduc-

teurs de oiture : atteler (1. Cj, dételer (16), changer de chevaux

(o), se tenir dans les rangs (7), quadrige (4), chariot (9).

Ligne 11-14, nous lisons : Mais ceux qui s'en iraient -pour

n'avoir plus rien à faire, a auront pas de bons morceaux (de

viande) au jus ; et s'ils en prennent, ils seront amèrement

punis. 11 ne paraît donc pas impossible qu'il soit que^lion des

cortèges d'honneur qui accompagnaient en certaines occasions

les hauts fonctionnaires, et qui, après la cérémonie, étaient

invités à un repas, soit par eux, soit par la municipalité. —
L'écriture de notre fragment ressemble beaucoup à celle des

inscriptions macédoniennes n. l54o. 1360 de Lebas.tQS liga-

tures y sont très fréquentes.

Rapportée en 1862 par M. Heuzey, à la suite de sa mission en Ma-

cédoine et en Tliessalie (son catalogue n'en fait pas mention)

.

Hauteur 0,32. - Largeur 0,20.
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95. DÉCRET DES HALÉENS RELATIF A LA COMPTA-

BILITÉ. Olympiade 103, 2. (367 avant J-C).
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Euthémon proposé (la loi que voici) : Afin que les

reunus des habitants du dcme (d"Hales) soient à Vabri

de toute malversation, et que les démarques et tous les

trésoriers rendent fidclement leurscomptes, le peuple dé-

crète (ce qui suit) : les trésoriers sont tenus de rendre

(1) ; archaïsme pour.
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compte du retenu, tant des recettes que des dépenses, et

de faire la caisse au mois de - . . Dans le cas où

les trésoriers de Vannée courante et ceux de (rarchonte)

Nausigènes refuseraient de rendre leurs comptes, le

démarque mettra immédiatement la main sur les livres

et désignera avant le . .
."^^ (jour) du mois de

de Vannée suicante les personnes qui auront à réviser

les livres (autographes) de chacun et non pas les autres

[les copies]. Les trésoriers exposeront leur compte,

gravé sur une stèle, sur la place publique, d'après le

plébiscite. Le démarque fera prêter serment au con-

trôleur et à ses collègues, d'après le plébiscite placé

sur le marché public des Haléens. Mais dans le cas

où les trésoriers n'auraient pas fait leurs caisses au

mois de

L'archonte Nausigènes est Téponyme de la première année

de la lOS•"^ olympiade; notre inscriplion date, par consé-

quent, de Tannée suivante (367 avant l'ère chrétienne). Le

même Eulhémon, promoteur de ce décret, est mentionné

dans rinscription n. 89 du Corpus.— Le démarque (il n'y

en avait qu'un seul par an) est dans l'administration des

dèmes (bourgs) de l'Attique ce que le maire est chez

nous. 11 lui incombait d'établir le cadastre, de réclamer les

sommes dues à la commune et d'opérer les saisies. Les

revenus des dèmes, nécessaires pour subvenir aux frais du

culte, consistaient en impositions et en fermages des terres

communales. (Voir p. 5o, o8.)

Trouvée au bourg d'Haies ^xonides() de la tribu

Cécropide . aujourdliui ", dans l'Attique. L'inscription est

alignée en rangées, -^^, mais elle est trop fruste pour être

complétée avec quelque certitude.

Catalogue Choiseul 220. — ClarfiC, Cat. 539; Musée 466 et Inscrip-

tions pi. 20. — Bœckh^ Corpus 88.

Hauteur 0,27 — Longueur 0,18.
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9. DÉCRETS DES MYLASIENS RELATIFS A TROIS
CRIMES DE LÈSE-MAJESTÉ COMMIS CONTRE LE
ROI MAUSOLE.
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(1) Poui' —' (ordinuiremeot —).
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««

(1) II y avait d'abord.
(2) Formé comme,. Voir Butlmann

Grammaire I, 345.
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La 39^ année du roi Artaxerxès, sous le satrape

Maussollos , les 3Iylasiens, dans leur assemblée ordi-

naire, ont décrété, et les trois tribus ont approuvé (ce

qui suit) : Arlissis, (fils) d'Oussollos, ayant été envoyé

parles Cariens auprès du roi, et ayant présenté un faux

rapport et causé du tort à Maussollos, bienfaiteur de la

ville des Mylasiens, ainsi qu'à son père Hécatomnos et à

leurs ancêtres: le roi, reconnaissant ce tort, a condamné

Arlissis à la peine de mort, et la ville des Mylasiens a

pris à son tour des mesures concernant les biens du

condamné , d'après les lois de la patrie. On les a donnés

à Maussollos et l'on a prononcé des malédictions , afin

que personne neproposâtplusjamais ni ne mit aux voix

une mesure contraire au présent décret. Si quelqu'un

agissait autrement, lui et toute sa famille seraient mal-

heureux.

B.

La 45"^® année du roi Artaxerxès, sous le satrape

Maussollos, les Mylasiens, dans leur assemblée ordi-

naire , ont décrété, et le§ trois tribus ont approuvé

(ce qui suit) : Les fus de Peldémos ayant insulté l'i-

mage d'Hécatomnos , homme qui , en paroles et en

actions, a fait beaucoup de bien à la ville des Myla-

siens, manquent de respect aux objets votifs du temple
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et à la mile et aux bienfaiteurs de la ville. Ayant re-

connu ce tort, ils les ont jmni par la confiscation de leur

propriété; ils ont mndu publiquement leurs biens, de-

tenus propriété des acheteurs, et ont prononcé des

malédictions, afin que personne ne proposât plus de

projet de loi à leur égard ni n'en mît aux wix. Si quel-

qu'un agissait contre le présent décret , il serait mal-

heureux, lui et toute sa famille.

La 5"'^^ année du roi Artaxerxès, sous le satrape

Maussollos, Manitas, (fils) de Pactyos, ayant attenté à

la vie de Maussollos, (fils) d'Hécatomnos, dans le temple

de Zeus de Labrandes , à l'occasion du sacrifice an-

nuel et de l'assemblée générale; et Maussollos ayant été

sauvé avec l'aide de Zeus, Manitas au contraire s'étant

faitjustice à lui-même dans la mêlée : les Mylasiens ont

décrété d'établir une enquête pour savoir si, le temple

et leur bienfaiteur Maussollos ayant été violés, il exis-

tait encore un autre comptlice ou compagnon du crime.

Thyssos, (fils) de Syscos, ayant été accusé et jugé cou-

pable de l'attentat avec Manitas, les Mylasiens ont dé-

crété, avec l'approbation des trois tribus, de dominer à

Maussollos les biens de Manitas, fils de Pactyos, et ceux de

Thyssos, fils de Syscos. La ville a vendu publiquement

ces biens, en ordonnant, avec des malédictions, que les

objets vendus deviendront propriété des acheteurs, et

que personne ne doit ni proposer un projet de loi à leur

égard, ni le mettre aux voix. Si quelqu'un agissait

contre le présent décret, il serait malheureux, lui et

toute sa famille.

Les deux premières inscriptions datent du règne d'Ar-

taxerxès II Mnémon , l'une de Tannée 367/66, Tautre de

l'année 361/60 avant l'ère chrétienne. La troisième ne re-

monte qu'à Artaxerxès III Ochus, et date de l'année 3o5/54.
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Mausollos fat pendant 24 ans (377-353) satrape (i) de la

Carie, province qui dépendait alors du roi de Perse. H trans-

féra sa résidence deMylasa à Halicarnasse, de sorte que nos

inscriptions lui font certainement tort en l'appelant « bienfai-

teur des Mylasiens ». Les attentats auxquels nous le voyons

exposé étaient provoqués par la violence de son caractère.

Nous avons même la preuve que la dénonciation d'Arlissis,

qui doit lavoir accusé de haute trahison, n"a pas été sans

fondement, car plus tard (362/61), Maussollos abandonna

en effet le roi, en même temps que le satrape d'Egypte

et plusieurs préfets de l'Asie Mineure. Son nom est resté cé-

lèbre à cause du magnifique tombeau ('.) que sa

veuve Artémise lui fit construire, et dont les restes ont été

découverts récemment par M. Newton.

3. 19.' est rassemblée fixe, ordinaire ; la

(7>:•/;; est la séance extraordinaire. Notre texte nous

apprend que les décrets du peuple de Mylasa devaient, pour

avoir force de loi, être approuvés par les trois tribus rustiques

de la ville : \esOtorcondes, les Tarcondares et les Kormoscones.

Le grand-roi seul a le droit de prononcer un arrêt de mort
;

la commune ne peut que confisquer les biens des condam-

nés; encore dans les inscriptions A et C les donne-t-elle à

la partie lésée, au satrape.

27. '?|; = '. .
34. Hérodote, 18 emploie le génitif-. — Pour le

temple de Jupiter de Labrandes, voir p. IH, 112.

Trouvée à Mylasa {Melasso), sur un tombeau, dans le cimetière

arméuien, et rapportée par M. Lebas.

Copiée par M. de Breuvéry et publiée (par l'entremise de Cadal-

vène) dans le Corpus de Bœckh n. 2691, c d e. (Voir aussi 11, p. 473).

— Fra/î:; Eleraenta p. 187-192 — Raoïd-Rocliette , Monuments iné-

(1) Le verbe fait supposer un substantif 3^a'.6pa7rr,;,qui

est exactement la forme persane ÀVï^^atrapàvan, avec une voyelle pros-

thétique servant à en faciliter la prononciation aux Grecs. Théo-

pompe (dans Photius biblioth. cod. 176), nous a conservé les formes, et; Hésychius écrit; une inscription

de Traites {Corpus 2919) : .
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dits p. 421-423. — Lebas, Voyage archéologique, partie V, p. 119-121

(n. 377-79).

Hauteur 1,05. — Largeur 0,64.

9•:^. DÉCRET DES HABITANTS DE CYZIQUE EN L'HON-

NEUR DE L'AMIRAL APOLLODOROS , FILS

D'APOLLONIOS.

^^ )[( ,
\

-
1: ' h

\

4 ; , []
|^^ •///;, [] |
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|
^

3•?[, -^-^
|
- y.ai

8['[
|

^/ cJvi/ -
/',
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|

1• J'yj/j'.&)

œJayvcnHOÎi , |
^
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|
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\, */: r/jv

.*^ ? /^^
|

?• 1\, -
16( •(^ |•/;';^^

|
:7// /.; ;;

|
- '

de |..
20^

|

\

*-' 3 y.ai |:,, r.apà \''; . ,
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24 ^(tipLyjr; ' ^. ôè
\

y.ai '( ,

9 -./.
\^ ' .•^

|

y.ai

|
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,- avdoy.'n -.
28 :/:/• []/} \

''..

Le sénat et le peuple ont décrété
,

Sur la proposition de Gorgonicos, (iils) de Dioclès :

Considérant que dans les temps passés la ùlle des Pa-

riens s'est toujours montrée bienveillante et amicale evr-

vers le peuple de Cyzique, et que maintenant elle honore

le peuple en envotjant deux ambassadeurs, Kydias, (fils)

d'Amiantos , et Archéphylos , (fils) de Léoniis, auprès

de Vamiral Apollodoros, [Î\\s]d'Apollonios, qui a rendu

plusieurs grands serxices au peuple des Pariens: (on

propose) de lire dexant le sénat et le peuple les honneurs

rendus à lamiral par le peuple des Pariens, et de le

couronner dans le théâtre pendant les Dionysies, et

d'annoncer publiquement les honneurs (qui lui furent

rendus par les Pariens). On demande aussi un endroit

sur la place publique pour y exposer son buste.

Le sénat et le peuple ont décrété de louer le peuple des

Pariens, à cause de sa bienveillance et de son amitiépour

les habitants de Cyzique , et d'accorder aussi des éloges

à Apollodoros
,

(fils) d'Apollonios, pour sa libéralité et sa

bienveillance envers le peuple des Pariens. Les prytanes

couronneront Apollodoros dans le théâtre
,
pendant les

Anthestéries d), et annonceront publiquement les hon-

(1) Les', appelés plus haut (comme dans

Thucydide 11 15) sont une fête de Bacchus célébrée vers la fin de

février. Le mois û'Antliestéi ion figure aussi dans le calendrier de

Cyzique.
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neurs qui lui ont été rendus par les Pariens. On lui

assignera aussi une place pour y exposer son buste, à côté

des tables (des banquiers) devant leporiique Dorien. Les

plébiscites par lesquels Âpollodoros a été honoré par les

Pariens seront co7isignés dans les livres du peuple. Puis

les prytanes et le trésorier enverront des cadeaux aux

ambassadeurs selon leur bonne volonté.

Sorijnès, (llls) de Philon, trésorier, a composé cette

inscription.

Vamiral de Cyzique porte le titre oaicicl de préfet de l'île

(), parce que la ville, réunie aujourd'hui au con-

tinent par un large isthme, était anciennement située sur

une île. Les Cyzicéniens possédaient aussi plusieurs îlots de

la Propontide, entre autres les célèbres carrières de marbre

de Proconnèse [Mannara). — Pariam est une ville voisine,

située sur IHellespont.

Stèle à iroiitou triangulaire. Autrefùis au Musée Gnmani^ a. Ve-

nise. Acquise au mois de janvier lS6i.

Spon, Jiiiscellanea erud. antiq. p. 336. — MorJfaucoit, Diarium

ilal. p. 38 (et Talphibet seulement dans sa P.ilaeographia grieca

p. liD). — Bœckh, Corpus 1S64.

Hauteur 1,S4. — Largeur 0,3(5.

9S. DÉCRET DE LA TRIBU DES OTORCONDES A
MYLASA, RENDU EN L'HONNEUR DU STRATÈGE
LBÎNAIOS.

[ (./]'<^^\• .- tq'j,
.•/) '.. oyôô-ri èr.i âézoi, (/.

\
[-, ]']' -fi, ?, :/}

aizofcjau.ivo-j
\

[ . . . .
,]^ /.^. ' At^-Jaûog

4 0-, •-: \[ Me'Javâp]ov /.où/. , •/.'.:',-, y.T.b ztç .'/ f/îA&J^w
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Sous l'archonte couronné Antipatros, (fils) d'Apollo-

nioSy le \S du mois de Xarjtdique, à occasion des élec-

tions municipales, la tribu des Otorcondes, sur la pro-

position d'Apelles, (fils) de , (pelit-fils) de

Rhodichos , citoyen des Tarcondares, a décrété :

Limnaios, (fils) d'Ouliadès et par adoption (fils) de

Ménandre et de Dracan, citoyen des Tarcondares, s'est

9
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montré dès le début attaché aux meilleurs (patriotes),

voulant témoigner la même honnêteté et le même zèle

que nos ancêtres. Il a dignement i^empli ses fonctions

de stratège, non seulement d'après l'opinion du conseil,

mais d'après celle du peuple entier, incorruptible et

intègre qu'il était. Élu chorège par le suffrage du peu-

ple, il a fait tout son possible pour fournir à la caisse

commune les frais de la chorégie et des jeux;- et lorsque

la tribu a voulu bâtir un nouveau politique sur la place

du marché, il a tenu sa promesse en donnant (les

sommes nécessaires) pour la construction du portique.

Afin que l'on voie combien les habitants des Otor-

condes sont fiers des bons patriotes, et qu'ils leur accor-

dent (*) les grâces et les honneurs qu'ils méritent : ils

ont décrété d'accorder des éloges àLimnaios et de le cou-

ronner d'une couromie d'or pendant la fête [de Jupiter],

à cause de sa probité et de son ambition. Son image sera

placée dans le temple, et au bas de son buste on gravera

l'inscription que voici : « La tribu des Otorgondes

HONORE TOUS LES ANS D'UNE COURONNE DOR LiMNAIOS

(fils) D'OuLIADÈS et PAR ADOPTION (fils) DE MÉNANDRE

ET DE Dragon. Ce décret sera inscrit sur le mur d'en-

ceinte du jardin sacré.

Limnaios, fils d'Ouliadès, est peut-être le même qui figure

comme ambassadeur dans la lettre de l'empereur Auguste

(n. 72). Le mot stratège, employé durant l'époque romaine,

ne signifie plus général, mais plntàl édile municipal, inspec-

teur du marché, causes attributions se bornaient à Tappro-

visionnement de la ville, à la vente du blé, au maintien de

Tordre et à Fentretien des voie^ publiques [Philostrate, So-

phistes I, 23).

Le mois macédonien de^ correspond à nos mois de

février et de mars, voir p. 130. Nous lisons aussi dans une

(1) Ordinairement.
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autre inscription [mon n. 103) que les élections municipales

de Mylasa avaient lieu le 18 Xandique.— Les Tarcondares el

les Otorcowles sont deux tribus mylasiennes ; leurs noms pro-

viennent d'un vieux mot carien et probablement d'une racine

commune. Il est permis de leur comparer lapxojv (Tarquin)

et (prince de la Cilicie,. Strabon 14, 676).

Rapportée de Mylasa par Ph. Lebas, et publiée par lui dans son

Voyage archéologique; partie V, n. 408.

Hauteur 0,37 — Largeur 0,81.

99. DÉCRETS RENDUS EN L'HONNEUR DE LYSICLÈS

ET DEUTHYCRITOS, CONVOCATEURS DU PEUPLE
D'ATHÈNES. (323 avant l'ère chrétienne.)

A.
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C.
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. Les convocateurs du peuple ont consacré à la Mère

des Dieux, sous Vaixhonte Hégésias, (le monumenl de)

Lysiclès, (fils) d'Ircnippos, et d-Euthycritos, (fils) de

démos, à cause de leur jJrobité et de leur justice

envers le peuple athénien.

B. Les convocateurs du peuple ont décrété : At-

tendu qu'Euthycritos, (fils) de démos, a bien et

honnêtement rempli ses fonctions de concert avec ses

collègues, et qu'il a exécuté aiec le plus grand soin tout

ce dont ses collègues l'avaient chargé, et qu'il a sacrifié,

avec les autres co7iwcaÎeurs,^à Athéné Poliade : il doit

en être loué et couronné d^une couronne d'or de mille

drachmes, à cause de. sa probité envers ses collègues, et

de sa justice envers le peuple athénien; et le présent

décret devra être inscrit sur une stèle et placé sous le

monument wtif de la corporation de ses collègues.
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C. Les conwcateurs du peuple ont décrété : Attendu

que Lysiclès, (fils) d'Irénippos, (du dèmc de) , a

bien et honnêtement rempli ses fonctions de concert

avec ses collègues, et pieusement sacrifié à Zeus Olym-

pien, et qu'il a exécuté atec soin toutes les affaires offi-

cielles dont ses collègues Vavaient chargé, et qu'il s est

toujours empressé de tenter tous ses efforts pour bien

remplir ses fonctions : il doit en être loué et couronné

d'une couronne d'or de mille drachmes, à cause de sa

probité et de sa justice envers le peuple athénien et

envers ses collègues; et le présent décret sera inscrit sur

une stèle et placé sous le monument votif de la corpora-

tion de ses colli'giies.

Le nom de l'archonte Hégésias indique l'olympiade 114,

1

(3^24/23 avant l'ère vulgaire^ l'année même de la mort

d'Alexandre le Grand.—Quant aux (que je traduis ici

par le néologisme : convocateurs du peuple) et leurs fonctions,

ils faisaient partie de la magistrature religieuse d'Athènes.

Ils étaient charges des sacrifices suivis de distributions de

viande au peuple
;
pour subvenir aux frais de ces repas

publics, c'était eux qui dressaient la liste des biens à con-

fisquer(, ,', Lexicon rhet. p. 304,

Rekker) et qui livraient au trésor les sommes produites par

la vente des peaux (). Nous apprenons par notre

inscription qu'ils sacrifiaient à Pallas et à Zeus Olympien,

dont la fête(-) était célébrée au mois de Munychion
;

en outre, leur monument commémoratif était placé sous la

protection de Cybèle. — Les mille drachmes d'argent (970

francs ) représentent à peu prés 70 drachmes d'or.

Trouvée sans doute à Athènes. Collection Choiseul (Cal. 221).

CÎnrac, Cat. 540; Musée 471; Inscriiit. pi. 21, ctaddit. \. LXVIII.

Bœckh, Corpus 99.

Hauteur 0,ii». — Lonsueur 0,28.
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lOO. DÉCRET EN L'HONNEUR DE PHANOCRITOS
DE PARIUM.

[ ]-
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(1) Ligne 3/4, le graveur a oublié la syllabe , car il faut lire. — L. 12, pour (voir 1. 22).

-L. Ibj pour.—. 22, le marbre porte.



PHANOCRITOS. 199

à cause de sa bienfaisance enrers

les habitants de ei (on propose) le plébiscite

(que voici) Le bienfait sera inscrit sur une dalle de

mar&re (et placé) sur Acropole ; lui-même [Phanocritos]

sera invité à dîner demain au Prytanée. — Céphalos

a dit : que tout le reste soit tel que le sénat l'a proposé,

mais le greffier du sénat inscrira (le nom de) Pha-
nocritos , consid de Parium et bienfaiteur, et ( ceux

de) ses enfants sur une dalle de marbre et la pla-

cera sur rAcropole, parce qu'il a prévenu les géné-

raux du passage des vaisseaux, et si les généraux

avaient suivi S07i conseil, les trirèmes ennemies auraient

été capturées. Il aura pour récompense les titres d'hôte

et de bienfaiteur, et il sera invité à dîner demain au

Prytanée. Quant à l'argent (ci-dessus) mentionné, les

receveurs généraux le prendront sur les sommes des re-

venus, et le distribueront après avoir payé les parts

prévues par les lois,

La première partie de lïnscription contenait le

du sénat, sur les récompenses à accorder à Phanocritos de

Parium (en Mysie, sur la Propontide)

.

7. Céphalos est un célèbre d(3magogue athénien. Ses livres

de rhétorique sont mentionnés dans Suidas :', '.•
'. Westermann, Histoire de l'é-

loquence 69.

8. ^, c'est-à-dire.
20. Les 10 apodectes étaient les receveurs généraux des

revenus publics ( , V. 21) et des em-

prunts remboursés à TÉtat ; ils établissaient Tassiette de ces

revenus, touchaient l'argent en présence du sénat, et trans-

mettaient les sommes perçues aux trésoriers particuliers.

Notre inscription n'est pas beaucoup postérieure à l'archon-

tat d'Euclide. Elle est gravée par rangées(), et les

voyelles simples et remplacent encore assez souvent

,

surtout dans les terminaisons, les diphthongues et oj.
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Envoyée d'Athènes par Fauvel (Cat. Choiseul n. 185).

Bœckh, Corpus n. 84 et Addenda I p. 897. — Clarac, Cat. 57G;

Musée n. 491 et iDScript. pi. 31, — Franz, Elementa p. 163. —
Schœfer, Philologus XViI 160-163.— Voir Grote, History of Greece,

t. X, p. 176, note 1.

Hauteur 0,S2. — Longueur 0,32.

toi. DÉCRET DES ILIENS EN L'HONNEUR DES ÉTATS

GRECS QUI AVAIENT JUGÉ LES DIFFÉRENDS
ENTRE ILIUM ET LES VILLES VOISINES.
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Les juges ont terminé avec justice et d'après les lois

établies leur différend au sujet des [frontières?]

la fortune propice. Il a été décrété par le sénat et

le peuple de louer à cette occasion les tilles et les juges

délégués, et de leur conférer les titres d'hôtes et de bien-

faiteurs du peuple des Iliens. Ils seront couronnés aux

nouvelles Panathénées po^idant lesjeux gymnastiques, et

Vagonothète annoncera que le peuple des Iliens couronne

les peuples des Rhodiens et des Ioniens et des

Déliens et des Pariens, à cause de leur probité et de leur

l) Lî' marbre porte T^p-j-ovio•..

9*
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bienveillance envers lui et envers les villes voisines

ayant les mêmes fêtes relicjieuses et la même patrie. Le

et Vagonothète Seuthès procéderont aux

couronnements et proclameront les éloges comme il con-

vient, du haut de l'estrade des orateurs. L'avocat de la

mile et les accusateurs seront invités au Prytanée. Afin

que le présent décret soit connu de tous ceux qui désirent

le hien-être de la ville, il sera gravé sur une dalle de

marbre blanc et placé dans le temple de notre déesse. .
.

,

à côté des autres stèles. On va élire des , et les élus

donneront à chaque [tant de) drachmes alexan-

drines, sur les sommes des cautionnements judiciaires

déposées dans le trésor

On donnera aussi aux prytanes, pour le sacrifice,

150 drachmes alexandrines , sur le restant des caution-

nements. Le cadeau sera remis quatre jours avant la

fin du mois de , sur les fermages échus le 1^"* du

mois prochain

Les prytanes et les contrôleront (ces dépenses)

à l'avantage et dans l'intérêt de la ville.

Comparez nos inscriptions n. 35. 38. 39. 73.

Trouvée dans le cimetière du village à'Haliléli (près Uium

noYum). Collection Choiseul (Cat. 188).

Clarac, Cat. 582; Musée n. 478 et Inscript, pi. 32. — Bœckh,

Corpus 3598.

Hauteur 0,60. — Largeur 0,2ii.

lO». DÉCRET DES HABITANTS DE LA VILLE DE
TÉNOS EN L'HONNEUR DE CHARINOS.
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Fortune propice! Le peuple a décrété de louer

Charinos, (iils) de Chàrmos, (originaire) de ,

et de lui conférer la couronne prescrite par la loi, à

cause de son honnêteté et de sa munificence envers la

ville. Ce couronnement hi sera annoncé par Varchonte

épomjme, dans le théâtre, aux fêtes de Poséidon et de

Dionysos, pendant le concours des poètes tragiques.

Lui et ses descendants seront (nommés) proxènes [hôtes]

et bienfaiteurs de la ville des Téniens, et le peuple leur

accorde les droits de citoyen et la faculté d'acquérir des
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biens meubles et immeubles. Ils seront inscrits dans

telle tribu et phratrie qu'ils voudront ; en cas de guerre

(on leur garantit) paix, sûreté (de leur fortune) et in-

violabilité (de leur personne). Ils auront les premiers

sièges aux jeux célébrés par la ville, et, s'ils en ont be-

soin, la première audience, après le sacrifice, demnt le

sénat et le peuple.

Le sénat et les généraux commandants prendront

soin que personne n'enfreigne le décret du sénat et du
peuple. Le présent plébiscite sera inscrit sur une stèle

de marbre et placé dans le temple de Poséidon et d'Am-

phitrite.

L'île de Ténos est une des Cyclades, non loin d'Andros. Voir

mes n. 82-86. — >/ est Tar-

chonte éponyme
,
que nos actes publics des villes carienni^s

appellent simplement^;; on sait que tous les ma-
gistrats en fonclion portaient une couronne de myrtes. —
Les lacunes de Vinscription sont suppléées à l'aide des

n. 2331-33 du Corpus, qui contiennent ces mômes for-

mules de naturalisation.

Trouvée par Fauvel rtans Tîle de Ténos, et rapportée d'abord à

AUièues, puis en France. Collection Cliuiseul (Cat. 186).

Osami, p. 350, 11. — Clarac, Cat. 566; Musée n. 458 et Inscript,

pi. 17.— Bœckh, Corpus 2330.

Hauteur 0,35. — Longueur 0,îî3.

t03. DÉCRET DES MYLASIENS EN L'HONNEUR
D'IATROCLÈS, FILS DE DÉMÉTRIOS.

A.

[] [/s] 5
1 |

:0 àri[iY)
\
.

En dessous une couronne de laurier.

B./^ ;0 '£1( ,'[ , ']
|
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(La suite se trouvait

sur une autre dalle de marbre.)

(Couronne d'honneur] d'Iatroclès, (fils) 6Îe Démétrios.

B.

Sons l'archonte couromié Ouliadès, (fils) de Sibilos

et par adoption d'Euthydémos {û\s) de ,le 18 du

mois de Xandique, à l'occasion des élections muni-

cipales , il a plu à la tribu des Otorcondes, sur

la proposition des trésoriers de la tribu, Irénaeus,

(fils) de Zenon, des Tarcondares , et os, (fils) de

et par adoption de Léon (fils) de Posidonios, de

Maynna :

(4) Attendu qu'Iatroclès, (fils) de Démétrios, des Tar-

condares , a depuis sa jeunesse imité les meilleurs
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(patriotes), qu'il s'est rendu utile à chaque citoyen en

particulier et au peuple en général , accueillant bien

ses amis et les pivtégeant avec soin, prodiguant des

secours à beaucoup (d'entre eux) et à tous les citoyens,

étant d'ailleurs d'un commerce agréable: (attendu) qu'il

a restitué les biens occupés et qu'il a présenté des ga-

rants plus silrs que bien d'autres, jugeant l'équité plus

amntageuse que V injustice ; traitant en outre avec

humanité les étrangers pauvres dès qu'il se trouvait à

même (de les obliger)
;

(Attendu) qu'il a constamment rendu des services à

la ville dans toutes les affaires où l'on a eu besoin du

peuple, comme (par exemple) lorsqu'il accusa les té-

moins; que du reste il a fait beaucoup de dons à tout le

peuple quand les circonstances les rendaient néces-

saires, tantôt (fournissant) l'huile, tantôt se chargeant

de approvisionnement, et qu'il a ainsi procuré aux

habitants de la ville un marché abondant ;

(Attendu) qu'Iatroclès fut élu ambassadeur auprès

du proconsul Marcus Junius Silanus, fils de Deci-

mus, patron de la ville, à son passage en Asie, et qu'il

alla chez lui et le décida à visiter notre ville et rendit

ce personnage encore plus bienveillant envers le peuple,

quand il eut vu de ses propres yeux le zèle des ci-

toyens envers lui et envers le peuple romain ; — aussi

latroclès a-t-il rendu les frais de voyage qu'il avait

touchés pour son ambassade ;

(Attendu) qu'éhi greffier du sénat, il se montra con-

venable et juste, non seulement à Végard des citoyens,

mais encore à l'égard des étrcngers, défendant toujours la

meilleure opinion ; et qu'il n'accepta pas Vargent affecté

par le peuple à l'inscription des actes publics, mais

l'abandonna également au peuple, voulant gagner en

toute chose des éloges plutôt que des avantages ma-

tériels ;
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(Attendu) quélu chorège pour les jeux obandonnés

par Dîoclès

Plusieurs phrases de ce document sont un peu obscures,

parce que nous ignorons les événements auxquels on fait

allusion. Ainsi, nous ne savons rien d'un voyage en Asie qu'au-

rait entrepris M. /Mnms S27'/??m.ç, fils de Decimtis, lieutenant

de César dans les Gaules ; mais sMl est permis de hasarder

une conjecture à ce sujet, les Myla?iens se sont trompés sur

le nom du voyageur, qui s'appelait plutôt Decimus Siianus,

fils de Marcvs. Ce magistrat, bien connu par son vote dans

la conspiration de Catilina, fut nommé consul de l'année 692

avec Licinius Murena. Ensuite il administra l'Asie avec le

titre de proconsul {Pline, Hist. nat. II 33. Drumann, His-

toire de Rome III 13o) Le lieutenant de César dont j'ai parl-î

plus haut est son fils. La forme des caractères de notre ins-

cription, qui date du dernier siècle de la république ro-

maine, nous défend de penser à d'autres personnages du

même nom devenus célèbres sous l'empire.— L'adjeclif

(. 10) ne se trouve pas dans les dictionnaires. Sauf e'-reur,

il doit signifier matériellement possible

.

Trouvée à Mylasa et rapportée par Pîi. Lebas.

le 6a 5-, Voyage arcliéologique, partie '', . 409.

Hauteur 0,^2. — Largeur 1,00.

toi. APELLE-, FILS D'HERMIAS, ILIEN.

/: 1 /5: lliéa. (dans une couronne delit I
>

laurier)

I

. . .
.' 'dans une couronne

de laurier).

Le peuple d'Alexandrie (en Troade honore d'une

couronne) Apelles. (fils) d'Hermias, Ilien (e[)
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Rapportée d'AIexandria-Troas (en Mysie), par Choiseul-GouiBer.

Cat. Choiseul 217. — Osann, p. 373, 41. -^Bœckh, Corpus 3578.

— Clurac, Cat. 630 ; Musée 418 et Inscript, pi. 44.

Hauteur 0,60. — Largeur ,.

105. ARISTOXÈNE, FILS DE DÉMOPHON.

^-,
|

ci ,
|

Ay:/7.:ç5i)V-:ç.

Le peuple (et) les jeunes gens (ont élevé ce monu-
ment) à Aristoxène, (fils) de Démophon.

Les mots 6 et 0• sont inscrits dans deux cou-

ronnes d'olivier. Probablement Aristoxène avait bien mérité

de quelque gymnase athénien.

Marbre gris trouvé à Athènes par Fauvel.

Cat. Choiseul n. 216. — Osan7i, p. 473, 42. — Bœckhy Corpus 251).

— CÎar(r, Cat. 614;Musée n. 431 et Inscript. pL 40.

Dauteur 0,83. — Largeur, ,.

t06. EPAPHRODITE, FILS DASTECTOS.

H}
j

y.cù '.
|

|

'-
|^ \ |

-/. r.p'Jix,

Le sénat et le peuple couronnent d'une couronne d'or

le héros Épaphrodite, (fils) d'Astectos.

Inscription gravée au milieu d'une couronne d'olivier.

Le mot vipojç ne signifiait plus, à Tépoque romaine, que

« bienheureux i ou «défunt». [Voir p. 23.)

Rapportée de l'Archipel (de Piros peut-être) par le marquis de

Nointel. Collection Baudelot.

Spon (qui la vit encore à Constantinople), Miscell. p. 335. —
Caylus t. YI 20i, pi. 64^ 3. — Lenoir^ Musée français I, 55, pi. 3. —
Bœckh, Corpus 2127. — Clarac, Cat. 478 ; Musée n. 224, pi. 129 et

Inscript, pi. 18.— A'. Keil, Philoîogus 10, 19.

Hauteur 0,ii7. — Largeur 0,60.
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107. TIBERIUS CLAUDIUS MÉDON.- :^• ^-
. (1) '- ^"^.

Le peuple a honoré Tiberius Claudius Médon, fils

d'Aglaophane, (de la tribu) Quirina.

Ce personnage est le frère de Chaeropoleia, mentionnée

dans mon n. 5o. — Le dialecte de rinscription est dorien,

son époque à peu près celle de l'empereur Néron.

Base d'une statue; trouvée dans l'île deThéra(montSaint-Élienne)

par Fauvel.

Cat. Choiseul n. 209. — Osann, p. 364, 25. — Bœckh, Corpus 2460.

— Clarac^ Cat. 570; Musée n. 449 et luscrlpt. pi. 29.

Hauteur 0,16. — Largeur 0,97.

108. LYSICLÈS, FILS DE CALLISTHÈNE.

, ^,
|

àvàpa.•
|

xoù

dr/U-oV'

Le peuple (a fait élever ce monument à) Lysiclès, fils

de Callisthène, excellent homme envers le peuple, bien-

faiteur et sauveur du peuple.

Table de marbre gris provenant probablement de l'Asie Mineure.

Cat. Choiseul n. 190. — Bœckh, Corpus 130 (« ad Attica de conie-

ctura rettuli»). — Clame, Cat. 662; Musée n. 482 et Inscript, pi. 50.

Hauteur 0,18. — Largeur 0,75.

109. BASE DUNE STATUE DE MAMILLIUS.

. . . .
|

Ma^ÎAh[oy]
|

. . . .
|

(1) Le marbre porte. — (2) Pour Kuf-stvix.
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Tambour de colonne rapporté en 1862 de Huad (Arados) par

M. Renan (Catalogue n. 57).

Hauteur 0,69. — Diamètre 0,61.

ilO. LA NOURRICE MÉLITEIA.: y.al•^ ci£^[]
|

tt/v

TJîSyjv MsIl'Sîoîv A.vjccvîov,
\
'/.-- '/,( ,[].

Apellcs et Métrothémis , enfants de Cléanactide ,

(ont élevé ce monument à) leur nourrice Méliteia,

(fille) de Lysanias, à cause de la nourriture (qu'elle

leur a donnée) et de sa tendresse pour eux.

Marbre gris provenant de l'Asie Mineure et formant autrefois la

face droite du calendrier n. 33.

Cat. Cboiseul, supplément p. 7. — Bouillon ///, Cippes et Ins-

cript, sépulcrales pi. 1, 22. — Welcker, Sylloge p. 20 , n. 15.

— Clarac, Cat. 6i7 ; Musée n. 426 et Inscriptions pi. 47. — Franz,

Corpus 6850 h

.

Hauteur 0,26. — Largeur 0,67.

111. NIKITÈS, FILS DE DORIMACHOS, A THÉRA.

3[] Ni/ii77;[v] ,^^^
\

']
-.7. -AOLi [^](5' ^»

Le peuple (honore diine statue) Nikitès, (fils) cleDo-

rimachos, à cause de sa bonne discipline et de sa pro-

bité envers les dieux.

Marbre gris trouvé par Fauvel à Théra.

Cat. Cboiseul n. 227. — Osann, p. 381, 5. — Bœckh, Corpus

n. 2458. — Clame, Cat. 567; Musée n. 487 etlnscript.pl. 27.

Hauteur 0,16. — Longueur 0,ii8.

(1) Pour .
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filS. LISTE DES GUERRIERS ATHÉNIENS DE LA
TRIBU ERECHTHÉIDE TUÉS EN 457 AYANT
L'ÈRE CHRÉTIENNE (Ol\ mp. 80, 3) EN CHYPRE,
EN EGYPTE, EN PHÉNICIE , A HALIES, A
ÉGINE ET A MÉGARE. (Marbre de NointeL)

(Voir le texte grec, pi. III.)

En 457 (olymp. 80, 3] , sous l'archontat de Bion (î), la

ville d'Athènes envoya le général Cimon avec 200 trirèmes

contre les Cypriotes. Pendant le blocus de cette île, l'Egypte,

alors satrapie persane, se révolta contre le gouvernement du

Grand-Roi Artaxerxès. Un fils de Psammétik, Ina-

ros, envahit le pjys à la tête d'une armée libyenne, prit le

titre de roi et conclut un traité d'alliance avec Athènes.

Aussitôt la flotte grecque abandonna l'île de Chypre, re-

monta le Nil et, après une rencontre heureuse, prit les deux

tiers de la vide de Memphis. Mais le général persan, Aché-

mènes, oncle du roi, se retira dans la forteresse()
où il tint plusieurs années

,
jusqu'à l'arrivée de ses ren-

forts. Alors les Athéniens, forcés de brûler leurs vais-

seaux, durent quitter rÉgyple.—Une autre partie de la flotte

athénienne s'était rendue à Halies
() en Argolide, où

elle es?uya une perte contre les armées alliées des Corin-

thiens et des Épidauriens. Une troisième expédition, entre-

prise contre les Éginètes qui avaient quitté Tunion, fut plus

heureuse, car, après avoir gagné une bataille navale, le gé-

néral (aTpar/]ywv) Léocratès mit le siège à la ville et Taurait

prise, si elle n'avait pas été secourue à temps par les Pé!o-

ponnésiens. L'armée corinthienne, qui tenta une invasion

subite dans la Mégaride, fut repoussée par le/] My-

ronidès, chef d'une petite troupe improvisée à la hâte par

les jeunes gens et les vieillards. [Thucydide, I, 104-i06;

Diodore, XI, 70, 71, 74-79. — Plutarque, Cimon, ch. 18.)

(1) Dans nos sources, la chronologie de ces événements est on ne

peut [dus confuse. Krûger, Historisch-pliilol. Studien, attribue notre

inscription à Tolymp. 80, 1. —On sait que le général Cimon mourut

pendant le sicge do la ville de Cittium.
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Je peux me dispenser de la traduction d'un monument

qui ne se compose que de noms propres. On y lit ceux

de deux généraux, du stratège de l'année, Hippodumas,

qui mourut en Egypte (/. 62), et dun stratège extraordi-

naire (c7.rr{oi^J) Vhumjlioi [l. o); puis celui d"iin phy'arque

(chef de cavalerie) Chronios [l. 6), de quatre archers(, /. 67-70) et d'un devin, Eumélos {l. 6o|.

Les neuf dernières lignes, à partir de L 62, sont une

addition un peu postérieure à l'achèvement de rinscription.

Elles en différent môme par leur caractère paléographique,

car y prend une fois (dans le mot) ce nou-

veau jambage ^ qui, à partir de l'olympiade 86, est devenu

d'un usage exclusif. Il paraîtrait que les personnes dont les

noms furent ajoutés après coup moururent plus lard à la

suite de leurs blessures, ou que leur mort n'était pas encore

connue à l'époque où Ton rédigea le catalogue.

Cette table n'est que la première de dix, car elle cite

seulement les guerriers de la tribu Érechthéide. Le second

marbre de Nointel {mon n. 113) faisait partie d'un autre

monument, et la dalle que Spon (Miscellanea, p. 317) avait

par erreur prise pour une troisième table, est notre inscrip-

tion môme. Il est certain qu'à Athènes elle était placée en

dehors de la ville, dans la nécropole du Céramique. M;.iis

Pausanias (1, 2y, 13) n'en pirle pas.

Quant à la question paléographique, une inscription da•

iiwA de la 80™" olympiade, n'a naturellement pas de voyelles

longues ( ou ); ces dernières ne furent introduites que sous

l'archontat d'Euclide (ol. 9, 2). On y lit donc ; /.-';
pour^, ''. pour '), '.
pour], pour/, etc.; de même
remplace encore la diphthongue OY ( . pour), et l'esprit rude, pour lequel les Athé-

niens avaient une certaine prédilection, conserve encore son

signe particulier il( = ,; =,; = !), =;, '-
= '-'.). Les consonnes , , , :, , , ont

les formes |/ "^ (D ;
est exprimé par les deux con-

sonnes, par9(=; =



214 INSCRIPTIONS CIVILES., =, = ,
=). Un autre archaïsme est la forme au

lieu de.
Les anciens éditeurs n'ont pas reconnu que rinscription

est gravée, c'est-à-dire que les lettres sont alignées

par rangées, les unes exactement au-dessous des autres.

Marbre pentélique trouvé à Athènes, les 20 et 21 novemhre 1674,

dans l'éghse du Crucifié.

Voici la lettre que le célèbre orientaliste et numismate Ajitoine

Galland, le traducteur des Mille et une iVt«'i 5,' compagnon de voyage

de M. de Nointel, écrivit à ce sujet au P. Montfaucon (Palœographia

greeca p. 133-134) :

« Anno Domini 1674, vigesima die Novembris , cum
Domino Giraldo Lugdunensi (^) qui Athenis uxorem duxerat,

Regioque jussu Gallici consulis (ut vocant) munere functus

erat, in Ecclesiam ^ sive Crucifixi dictam

concessimus. Estautem Ecclesia illa non mûris cincta, sed

undique fulta columnis atque adeo luce magna fruitur.

Tum mulier qu£edam, cujus ductu lustrandis monumentis

utebamur, alteram ex inscriptionibus quas Dominus de

Nointel, Regius in aula Constantinopolitana orator, Lutetiam

exportari curavit, inter pavimenti lapides et marmoreas

tabulas oslendebat. At vergente in occasum sole rem in

crastinum misimus, neque tune erat legendi facultas, quia

luto deformata superficies litterarum vestigia curiosis sub-

ducebat. Detersuram se pollicita mulier est, et insequenti

die eodem profecti, lectisque ils quœ supererant, mutilam

inscriptionem esse comperimus lituloque carere (2). Hinc

enata explorandi cupidine, circuraquaque dispicimus, et

alteram inter pavimenti tabulas deprehendimus : eam vide-

licet, in qua eorum ex tribu Erechtlieïde nomina recensen-

tur, qui eodem anno variis in prseliis ceciderunt. »

J'ai raconté, dans ma préface, l'histoire détaillée des inscriptions

n. 112 et 113. Elles ont appartenu successivement à M. de Nointel

(mort 1685), à Melchisédech Thévenot, bibliothécaire du roi (mort

(1) Son nom est Giraud. Voir de Laborde, Athènes 1, 73.

(2) C'est le n. 113.
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1692), à Charles-César Baudelot de Dairval (mort 1722), à l'Aca-

démie des Inscriptions (jusqu'à sa dissolution, le 21 thermidor an I

= 8 août 1793), au dépôt provisoire du Musée des monuments fran-

çais, rue des Petits-Augustins (depuis 1795 jusqu'au 17 thermidor

an XI, 1803), et enfin au Musée du Louvre.

Les cinq premières lignes furent publiées par Bernard de Mont-

faucon^ Palœographia graeca, p. 134-140 (1708, cabinet Baudelot);

Antiquité expliquée, tome V, G. — Les quatre premières seulement

par les Bénédictins (Nouveau traité de diplomatique, I, p. 626-636).

— Scipion Maffei, lettre à Alexis Mazochi (Paris, Ku/. Febr. 1733
;

il copia rinscription « in regiee inscriptionum Academiœ Museo

simul cum aliis eiusdem generis reliquiis »), imprimée dans son

Galliai antiquitates p. 8i-88 et reproduite dans le Muséum Veronense

p. 405-410. — A. Lenoirj Musée des monuments français p, 60-72

(et pi. 9 les sept premières lignes). — Clarac, Cat. 222; Musée

n. 434 et Inscript, pi. 10-13. — Bœckh, Corpus 165 (et I p. 906).

— Franz, Elementa 112-115.

Hauteur 1,W. — Longueur 0,59.

113. LISTE DES GUERRIERS ATHÉNIENS MORTS A
L'ENNEMI VERS LA 86^ OLYMPIADE (Marbre

de Nointel).

(Voir le texte grec, pi. IV.)

Cette inscription est certainement moins ancienne que

le n. 112, les lettres en sont plus petites et plus serrées, et

les consonnes p, , ç, y ont déjà les formes P, ^, , relati-

vement modernes. Aussi la disposition du document est-elle

bien différente de celle du premier marbre de JNointel, car

Tindication de la iribu n'occupe plus tout l'espace des trois

colonnes. Quant aux noms des tribus elles-mêmes, il n'en

existe aujourdhui que : 4 la Léontide, ô VAcamantide,

6 VOenéide, 7 la Cécropide et 8 VHippothontide] 9, 10 (Éan-

lide et Antiochide) manquent à la fin; les noms des trois

premières (Erechthéïde, ÉgéidT; et Pandionide) ne s'y lisent

plus parce que les commencements des trois colonnes sont

aujourd'hui mutilés.

Il n'y a presque rien à ajouter pour rexplication de l'ins-

cription, lorthographe étant la même que celle du n. 112.

Lignes 3 et 42, on rencontre un '.(/) , capitaine de



216 INSCRIPTIONS CIVILES.

trirème
,
qui commandait quatorze soldats armés et quatre

archers [Plutarque, Thémistocle, ch. 14); /.60, un,
chef de cavalerie ; i. 66, un certain nombre d'archers().

L'histoire et la littérature des deux marbres de Nointel

sont les mêmes. Celui-ci a été publié à part dans Spon (qui

l'a vu à Athènes), Miscellanea, p. 315-317; Boeckh, Corpus

169 (et Addenda, I, p. 906).

Hauteur 1,44. — Longueur 0,59.

114. INSCRIPTION VOTIVE DU GÉNÉRAL ATHÉNIEN
THÉOMNESTOS.^ ,

|
'^; . -.

\

. "/; '/j^poLV ,',
|
^ àpyo'Jioq ^,-.

Théoïimestos, (ùh) de Théomnestos, de Xypète, gé-

néral du district de la Côte, élu par le suffrage du

peuple, a consacré (ce monuuienl) sous archonte Mé-
nécratès.

Nous ignorons dans quelle année Ménécratès a élé ar-

chonte; il est cependant postérieur cà Tolympiade 123, 2 (voir

Uhanfjdbé u. 1238, v. 73), époque où les fastes athéniens

commencent à nous faire défaut. A n'en juger que d'après le

caractère des lettres, cette inscription remonterait à une épo-

que bien plus ancienne.— La Paralie est la côte occidentale

de TAttique jusqu'au promontoire de Sunium.

Trouvée au cap Suolum par Fauvel et envoyée en France en 1788.

(Pouqueville se trompe singulièrement lorsqu'il déclare Tavoir copiée

à Athènes en 1815, Voyage dans la Grèce IV 102).

Dodwell I 545. — Dubois, Cat. Choiseul 191. — £cecA;//, Corpus 178.

Clarac, Cat. 603; Musée 498 et ïnscript. pi. 39.

Hauteur 0,10. — Longueur 0,83.

115. DÉCIMUS LtELIuS, AMIRAL DE POMPÉE.

fO^]
I

[ ]'[£2]
|

[\]5
\[] 3[]

|

[]. |



M. SEPTIMIUS MAGNUS. 217

Le peuple (des Aradiens honore d'une statue) l'ami-

ral Décimus Lœlius, fils de Décimus, à cause de sa

bienveillance.

Décimus Lœlius, tribun du peuple en 700, fut, pendant

la guerre civile, amiral de Tescadre asiatique de Pompée

[César, bellum civile, 3, 5). Il mourut en Afrique, 711.

Fragment d'une base de statue en marbre noir rapporté d'Aradus

(Ruad),par M. Renan, en 1862.

Les leUres mises entre parenthèses n'existent plus aujourd'hui. Elles

avaient été lues par MW. Henri Guys {Secchi, Inscrizioni greche

trovate in Arado p. 7) et Barth (qui a copié Tinscription au nord-ouest

de Tile), Musée Rhénan 7,246. — Franz, Corpus, Addenda 4536 c.

— LebaSy Voyage archéologique, partie V, n. 1841.

Hauteur 0,25. — Largeur 0,25.

lie. M. SEPTIMIUS MAGNUS, CENTURION.

H /3[ ] |
6 •[^ ] |

[.]
\

, [],
|
,.'

|
^ (sic)

à'-,
|

-7;_,
|

.
Le sénat et le peuple des Aradiens (honorent d'une

statue) Mardis Septimius Magiius, fils de Marcus, (de

la tribu) Fabienne, centurion de la quatrième légion,

(appelée) Scythique, leur concitoyen; à cause de sa

bienveillance et de sa haute position.

La quatrième légion stationnait, sous Septime Sévère, en

Syrie et en Phénicie. A'oir l'inscription suivante.

Tambour de colonne trouvé à Ruad (rancienne Arados) et rap-

portée par M. Renan (Cut. n. 58)

.

Secchi, Inscrizioni trovate in Arado, p. 41.

—

Franz, Corpus,

Addenda 4536 g

.

Hauteur 0,70.

10
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1 1•7. M. SEPTIMIUS îv'AGNUS, CENTURION.

M[arco) Septimio Miam) fii/io), ¥ah{iatribu), Magno
7 (cenlurioni)

\ \eg{wnis) III Gal(/ic(B) her{um], el legfzc-

nis) TÎTI Scyl[hÎcœ), et
1
[eg{ionis) XX ^(aleriœ) y[ic-

tricis) \ier{um), el leg('iom5) I Mmerlviœ) et leg(iom5)

X Fr(eii?n5i5) [iterum],
\ L{ucius] Septiinius Mar-

cellus fratri optimo.

.-' [] ^
(/2':)

|
^^ y ^[7.]•/:

,

v.oLi ^') â,
| £^() ', /'//.•/)(^ , y.où ()

oui'i?rç , ^()) /

, ^ ddelc^ô)

.^).

son excellent frère Marcus Septimius Magnus, fils

de Marcus, (de la tribu) Fabienne, pour la seconde

fois centurion de la troisième légion, (appelée) Galli-

que, et de la quatrième légion, (appelée) Scythique, et

pour la seconde fois (centurion) de la vingtième lé-

gion
,
(appelée) Valérienne mctorieuse , et de la pre-

mière légion, (appelée) Minervienne , et pour la

seconde fois (centurion) de la dixième légion, (appe-

lée) du détroit (de Sicile), (ce monument a été élevé'

par) Lucius Septimius Marcellus.

Le nom de la troisième légion a été gratté dans rantiq'.'ité

même. Cette mutilation, qui se rencontre souvent dans les

inscriptions de l'Algérie, parait avoir été causée par la ré-

volte de cette légion contre les Gordiens.—Voir mon n. 116.

Autel sépulcral orné de moulures; trouvé à Ruad {Arados) et rap-

porté par M. Renan.

Froehner, Pliilologus XIX 135.—ii:. Keil, Philologus suppl. 11 584.

Hauteur 0,59. — Longueur 0,52.
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fis. LE CENTURION LONGINUS. (Musée d'Afrique.)

J . . . .
^^^

|

ILoiLŒapoç
j

av-oy.pocropc.ç
|

-
:,

j

.
|

:^
|
,'

, ^' ^^;
|

imiz' , J

£7[].
L'aîi 4 de [Tibère], César, empereur, Auguste, sous

Vitrasius Polion, préfet (de l'Egypte, et sous) Ragonius

Celer, épistratège, le centurion Longinus (a fait élever

ce monument).

L'an 4 de Tibère est l'an de Rome 769 (16 de notre ère).

Vitrasius Potion , oncle du philosophe Sénèque
,
gouverna

l'Egypte pendant seize ans, de 768 à 773 (lo-20), et de 775

à 785 (22-32) . Il mourut préfet, sur le vaisseau môme qui le

ramenait à Rome (en 785). Voir Sénèque, Consolation à

Helvie, 17. — Cassius Dion, 58, 10.

Suus la domination romaine , les trois épistrutèges étaient

les commandants militaires des trois grands districts de

l'Egypte : la Thébaïde, THeptanomide et le nord avtc le

Delta.

{o)v esî le mol latin centurio , équivalant de-.
Cippe en grès trouvé en Egypte. Collection Mimaut (consul général

à Alexandrie)

.

Letronne, dans le Catalogue Mimaut(par Dubois) n. 536, et dans

son Recueil 1, 418. 231, pi. 13, 8. — Ciarac. Cdit. 866 ; Musée

501 6. — Franz, Corpus 4963.

Hauteur 0,G^ — Largeur 0,50.

(1) Ce mot a été eflacé dans l'antiquité même, probablement parce

que le marbrier avait commis une erreur. 11 ne peut exister de doute

sur le nom à rétablir (), mais je ne vois d'espace que pour

quatre lettres. Le nom qui s'y trouvait gravé auparavant commençait

par unr ().
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119. PUBLIUS HERENMUS DEXIPPOS, historien (vers

le milieu du iii*^ siècle).

7:-•. jsic] ^
Tvjç/ •/] ^,

|
. -' , y,oi[i] ^,,

\

y.où'/^^ \6 ,
{) Eph(vLOv) '.

\

cl: , p'n'cpa <^ ,'
£(^[].

|

£ y.pa-
âvàpoLç'/. '..',

/.où, ,
4 a.L(j}Voq--., â,',,^ '
8 , -/.- ', à^'. '.

Jy? ^^^ ^ ,
i2 9/^.

Avec la permission du co-.iseil de l'Aréopage et du

conseil des sept cent cinquante et du peuple athénien,

les enfants (de Dexippos ont honoré d'une statue),

à cause de sa %ertu, Publius Herennius Dexippos (fils)

(1) Le marbre porte .
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de Ptolémée, (du dème), rhéteur et historien,

qui a exercé la fonction d' (archonte- ) roi parmi les

Thesmothètes , rempli la charge d' (archonte- ) épo-

nyme, présidé les assemblées génércdes, et siégé comme
juge dans les concours des grandes Panathénées,

(homme) très saint , de famille sacerdotale.

(1) Le château de Cécrops [Athènes] a donné le jour

à des hommes fort célèbres, les premiers par leur cou-

rage, leurs paroles et (leur prudence) dans les conseils.

(3) Dexippos était aussi de ce nombre, lui qui, ayant re-

cueilli la longue histoire de tous les siècles, racontée

avec véracité. (5) // a vu lui-même une partie (des

faits)
;
quant aux autres, il les a rassemblés d'après les

livres, et trouvé (de h sorte) le sentier varié de l'his-

toire. (7) (Ce fut) en effet un homme fort célèbre qui,

étendant (au loin) les regards infinis de son esprit, se

renseigna sur les événements des temps. (9) La renom-

mée de Dexippo'^ est très-répandue en Grèce; son éloge

toujours florissant illustré à cause de so'n « his-

toire ». (11) C'est donc pour cela que ses enfants recon-

naissants ont placé (ici) leur père célèbre , bien formé

en marbre.

L'historien Dexippos, de la famille sacerdotale des Heren-

nii'?, a vécu au troisième siècle de notre ère, sous

If'S empereurs Aurélien et Probus. Yers 269, nommé géné-

ral, il arrêta Tinvasion des Golhs et les força à se retirer de

l'Attique. Comme cet exploit mémorable n'est pas men-

tionné dans notre inscription , elle doit être antérieure à la

victoire de Dexippos. Le patriarche Photius, dans sa Biblio-

thèque (Codex 82), signale •trois ouvrages de cet écrivain:

une histoire des événements survenus après Alexandre-le-

Grand ( ), en quatre livres; un abrégé de

i"histoire universelle( ), jusqu'à l'empereur

Claude lu Goth (^268), et une description de la guerre contre

les Scythes. Nos distiques ne paraissent connaître que la
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chronique universelle, et c'est à elle que les phrases, ;, bien

font allusion. Les fragments qui nous en sont

restés ont été recueillis par Niebuhr (Corpus hist. Byzan-

tinae, tome I, Bonnœ 1829) et Ch. Millier (à la fin du Flavius

Joseph, de la collection Didot, Paris, 1847).

Nous apprenons, par notre inscription seulement, que le

conseil des Cinq-Cents, dont le nombre variait souvent du

reste, a été porté une fois à 7oO et par conséquent le nombre

des tribus de 10 à 15, chaque tribu y envoyant 50 délégués.

Quant à l'expression , le titre de

Thesmothètes (législateurs) était commun à tous les ar-

chontes d'Athènes.

Marbre portant auirefois sur son revers mon inscription n. 81 :

envoyé d'Aîhènes par Fauvel.

Spon, Voyage III p. 2, 129. — Pococke I 55. — Papiers de Four-

mont.— Chand1er il 35, p. 56. — Cat. Clioiseul n. 233. — Bœckh,

Corpus 350 (où toutes les réimpressions sont mentionnées en détail).

~ Clarac, Cat. 537; Musée 472 et inscript, pi. 20.

Hauteur 0,50. — Longueur 0,7ii.

ISO. HERMÈS DU SOPHISTE JULIUS CNOSUS.

(Pavillon Denon.)

.'
|

^^-
\ , |

1(\^-
|

,.
|

Flavius Valens a fait exécuter (cet hermès) imur son

excellent ami , le sophiste Julius Cnosus , d'après son

désir.

Sur la gaine d'un hermès du i^r siècle.

Collection Campana (Cat. n. 508].

R. Rochette, lettre à M. Scliorn (2e éd.) p. 452. ™ Clarac, Manuel

de l'histoire de l'art III 304. — Franz, Corpus 6584 (Uomse, in villa

Campana prope Lateranum).

Hauteur 1,18, — Largeur 0,29.
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121. EURIPIDE.

Statuette assico du grand porte tragique Euripide (iSO-iOG avant
J.-C). Sur b plinthe on lit [7'»^] ; sur le dossier du fauteuil,

en deux colonnes, le catalogue de ses pièces :

A.

••- ^^\ écrite olympiade 85,3.

4 ?̂, (Ruripide a éciit deux pièces sous ce titre ;

Tune . 6 ^ fut composée olymp. 85,3;

l'autre . ô cià est une œuvre posthume.)

8, écrite olymp. 91 /t.

'A}J-^ocv3poi, olymp. 91,2.

A'jyn;
12 AvTiyovy? (corrigez '.)
;?, comédie satyrique.^ œuvre posthume.

16 ';, pièce satyriquv^., écrite olymp. 87,2

ùs.y:jaT\ •

Ei^r/£V£i:i (Tl en existe deux :'. '.'., œuvre

posthume, et. .)
(1) Lus pièces souligi^.ées existent encore.
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20, olymp. 91,4'/-
24, pièce satyrique.(') titre que iiuus ne connaissons que

par ce marbre.

.
RjO-^, olymp. 85,3

28 '.'^
/5-'/]; ^^^

, comédie satyrique.

^^^

32 (les grammairiens ne nous ont conservé que

les titres et. •)
^^^, olymp. 87,2

36, olymp. 92,4

[La suite n'a pas été gravée.]

Cette statuette est peut-être -une imitation réduite de la

grande statue du poëte, placée dans le théâtre d'Athènes par

les soins de Vorateur Lycurgue [Plutarque, vitie X orat.

(1) Le haut du est encore visible. — (2) Le marbre porte. — (3).
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p. 61, Westerm.), et qui y existait encore du temps de Pau-

sanias (I, 21, 1). On ne sait pas avec certitude le nombre des

tragédies d'Euripide; les anciens en ont compté 92 sur la foi

des didascalies, mais il n'est parvenu jusqu'à nous qu'environ

80 titres. Le catalogue de notre marbre n'est ni exact ni

complet, môme dans les parties conservées. Il y manque par

exemple le titre d"A}a.a-/-r/; et toute la série comprise entre

Épéos et Kadmos,

Trouvée en 170i (sous Clément XI) sur le mont Esquilin, à Rome,

près du jardin des chanoines réguliers de Saint-Antoine. \i\\a.

Albani. — Les onze noms du côté furent découverts par Winckel-

mann dans le Musée Kircher du Collège romain.

Ficot^oni, Gemmae antiquae litteratae, p. 111. — Winckelmann

,

Monumenti inediti pi. 168, p. 224-226. — Marini, Iscriziooi Albane

(1785) p. 171. — Welcker, die Tragœdie 1 444; Bonner Kunst-

museum p. 47, — Franz, Corpus 6047. — Clame, Cat. 65; Musée

n. 465, pi. 294 et Inscript, pi. 3.

Hauteur 0,35.

ISS. APHRODISIOS, DIRECTEUR DES CHŒURS
D'ALEXANDRIE-EX-TROADE.^ «^^ 7:,\

[ '' h.le'^œjè , ôï Xop\ôrj\ .
|)7 d'

|

' âlcyh,
|

4 '/,le^Lyo(.y.O'J, •.,\' 7:[] .
\- ^^^

|
^. yhcç

|

^^'f
';'.'.

|' .
|
, /.-.

|

8
\

.
|

passant, mon nom est Aphrodisios, je suis d'A-

lexandrie et chef des chœurs. Je meurs de la mort la

(1) Le marbre porte. — (2) Comparez l'expression.
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plus amère, par suite du crime de mon épouse adultère

que Jupiter détruira. (5) Son mari occulte [son amant]

se vantait d'être de ma famille, et néanmoins il m'a tué

dans ma jeunesse d'un coup de flèche tiré d'en haut.

(7) A l'âge de vingt ans et resplendissant de beauté, les

Parques qui filent (nos jours) m'ont envoyé à VHad^s

pour en faire l'ornement. — Adieu.

Aphrodisios s'appelle lui-même, ce qui dé-

signe la ville d'Alexandrie-en-Troade, d'où ce marbre a très-

probablement été rapporté. — est le '-, le directeur du chœur qui était placé au milieu de Fes-

trade et qui porte plus ordinairement le titre de.
Bas-i elief de la décadence (1) . Le défunt^ vêtu de la chlamyde, te-

nant à gauche une patère, à droite quelque chose comme un rouleau,

est placé sur un cartel entre deux colonnes ioniques. L'inscription

traverse tout le bas-relief^ ne laissant libre que la figure.

Cat. Choiseul 177. — Bouillon III, Cippes et injcript. pi. 1, 5. —
We/cke7\ Sylloge epigr. n. 51. et Zu der Sylloge p. 55. — C/arac,

Cat. 671; Musée n. 222 pi. 198 et Inscript, pi. 51. — Bœckh, Corpus

3588.

Hauteur 0,8. — Longueur 0,48.

1S3. INSCRIPTION SÉPULCRALE DU POETE ÉLÉMON.

(Musée égyptien.). |
, à,

|, zcà y.'npa(-\.
|

6
|

^ '.
\

patrie est Lycopolis; moi je suis Élémon, dont

le cœur s'éteignit à 21 ans. J'aô été un célèbre serviteur

de Phébus et des Muses.

(1) La forme (. ) pour, et Ttepravec un i bref de-

vant la double consonne, indiquent à leur tour un poète de la basse

époque.
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^:(vo, sigiiifîanl ailleurs « celui qui porte tous les

noms, » doit ici être traduit comme je Tai fait( nom cé-

lèbre). La forme pour; nest pas aussi

insolite que l'accusatif; on dirait plutôt ,.
Le bas-relief colorié représente Anoiibis et Athor escortant le défunt

devant Osiris. En haut, le disque ailé et les deux vipères.

Lelronne, Journal des savants 1830 p. 503.— ClaraCy Cat. 848 bis,

Musée 481 c et Inscript, pi. 60. —
• Franz, Corpus 4709.

Trouvée probablement à Lycopolis (eu Egypte).

Hauteur 0,60. — Largeur 0,^2.

iS4l. AGASIAS D'ÉPHÈSE, SCULPTEUR. (Salle du
Gladiateur).

Ayaai'aç
|

^•,'7
\\\:.

Agasias (') (fils) de Dosithéos, Ephésien, a exécuté

(celte statue).

Inscription gravée sur le tronc d'arbre qui sert de support à la

statue du célèbre héros combattant dit Gladiateur Borghèse. Les ca-

ractères datent du dernier siècle de la république romaine.

Trouvée sous le pontificat de Paul X, au commencement du 16^ siè-

cle, dans les ruines du palais impérial de Xettuno, ancien port '-
tium (Capo d'Anzo). — Villa Borghèse.

Spon, Miscellmea (1685) p. 121.— Gudius, Phèdre fab. V, 1 p. 102.

— Monte/atici, p. 218. — Bouillon, Musée des Antiques II 16. —
Franz, Corpus 6132 (où la bibliographie esttrèa-détaillée).— Clarac,

Musée n. 412^ et Inscriptions pi. 10. — Brunn, Kiinsllergescbichte î

571.

125. HÉRACLIDE ET HARMATIOS, SCULPTEURS,

/5['] 2 ,

Au -3 -

(1) Le nom d"AYaaiaç vient d', comme,-,. Bœckh, Corpus . 2285 6.
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Héraclide, (fils) d'Agaws, Ephésien, et Harmatios,

ont exécuté (celle statue).

Il ne peut exister de doute sur Texactitude de ma trans-

cription. Les leçons (. 2), OU" (v. 3)

proposées par les savants sont impossibles, et le deuxième

nom n'a eiTectivemect pas d"ethnicum. A la ligne 3, on lit

aujourd'hui KAIBAP, mais paraît dû à une main moderne.

Y avait-il une lettre ancienne en dessous? et faut-il lire?
Statue d'un héros grec, restaurée en Mars.

Visconii, Notice du Musée du Louvre n. 88 (opère varie IV 321)

et dans lesMonuments du Musée Napoléon, IV 135. — Bouillon et

Saint-Victor, Musée des Antiques, I pL 8. — Chirac , Cat. n. 401;

Musée de sculpture n. 470 (pi. 313, fig. 1439) et Inscript.pl. 17

(appelée défectueuse) et 56. — Letronne, Explication d'une inscrip-

tion grecque p. 20 et Pievue archéologique III 390 contre R. BocJiette,

Lettre à M.Schorn p. 165. — Franz, Corpus 6152. — Brunn,

Griechische Kûnstlergeschichte I 572.

tSG. CLÉOMÈNE D'ATHÈNES, SCULPTEUR.

(Salle des Caryatides.)

lLlEojJ.imc
I

| |
.

Cléomène, (fils) de Cléomène, Athénien, a exécuté

(cette statue).

Inscription gravée sur l'écaillé de la tortue qui se trouve aux pieds

de l'orateur romain, représenté en Mercure (dit Germanicus). Les

caractères sont de l'époque d'Auguste. L'artiste était peut-être le

fils de '', qui sculpta la Vénus de

Médicis.

Exposée autrefois à la Villa Montato (où Spou la copia) ; acquise

pour \''ersaille3 par Louis XIV.
'

Spon, MiscL41anea (1685) p. 124. — Gudius, Fables de Phèdre V,

1, p. 102 (Augusti clypeus [busto] Piomae in hortis Montalti).— Vis-

conii, Op. varie 4, 226. — Bouillon, Musée des Antiques II 36.

—

Franz, Corpus 6158. — Clarac, Musée de sculpture n. 2314, pi. 318.

Bininn, Kûnstlergeschichte I 544.
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127. SOSIBIOS D'ATHENES, SCULPTEUR. (Salle de la

sculpture grecque primitive.)

\

, .{).
|

Sosibios d'Athènes a exécuté (ce vase).

Inscription d'une célèbre amphore tn marbre de Parcs [anses à

quatre mascarons et à quatre cols de cygne], représentant le sacrifice

bachique d'Hermès et d'xVrtémis. Le nom de l'artiste est gravé sur

la base même de l'autel. Les lettres sont peu anciennes, mais le bas-

relief suit toutes les traditions du style archaïque.

Villa Borghèse.

Bouillon III, Va?es pK 8. — C/arac, Cat. 332; Musée n. 118

[pi. 126.130] et Inscript. pi. 61; Cat. des artistes p. 20 i. — Franz,

Corpus 6170.

—

Brunn, Kunstlergeschicbte I 551.

128. OPHÉLION, SCULPTEUR.'
I

[]^7<.
Ophélion, (fils) d'Aristonidas [di exécute cette statue).

Cet artiste est probablement un sculpteur rhodien qui

travaillait à Rome vers la loO"^« olympiade. Nous connais-

sons un peintre du môme nom devenu célèbre par deux

tableaux qui représentaient le dieu Pan et la reine Aëropé,

épouse d'Atrée (Anthologie palatine, n. 315, 316).

Le redoublement du r: ('.-'.) est une particularité

du dialecte dorien [Ahrens, De dialecto dorica, p. 100), dont

il existe de nombreux exemples.

Signature gravée sur la cuirasse de la statue romaine qu'on a

appelée à tort Sextns Pompée . »

Trouvée à Monte Porzio, près Tusculum.

Visconti, Monumenti gabini tav. 1 p. 30. — Clarac, Cat. 150;

Musée n. 2320, pi. 332.— Franz, Corpus 6177 .— Brunn, Geschichte

der griechischen Kiinstler I 465.
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fiSÎI. PIERRE SÉPULCRALE DU BOULANGER APOL-

LONIUS. (Magasin du Musée égyptien.)

1
-

\ \ |

Apollonios, boulanger, (mon à l'âge) de 37 ans.

Adieu, âme pieuse !

Pierre calcaire rapportée du Sérapéum deMemphis par Mariette-

Bey.

Hauteur 0,21. - Largeur 0,itl.

130. STÈLE FUNÉRAIRE D'UN FABRICANT DE LITS.

(5)
^- |

- \

^ (/.
|

^.
(Moi) Publius Bithynus (?) Hermès le jeune, fabri-

cant de lits, je couche ici. Passant, salut!

Dans le temple sépulcral , dont le fronton est orné d'un

disque, on voit quatre outils de menuiserie : le compas,

réquerre, le rabot et la cerce.

Les barbarismes de Phexamètre, ainsi que la forme romaine

du sigma (S) à la fin du mot, montrent que cette

stèle date de la basse époque.

Marbre de Paros, provenant d'une des îles de Archipel et amené

àConstantinople (où il fut copié par Spon, Mise. p. 334), ensuite a

Paris par le marquis de Nointel. Collection Baudelot.

Caylus VI 201, pi. 62, 3. - ^ . Lenoir, Musée français , pi. 6.

- Osann, Syll. p. 372, 38 et Auctarium lex. graec. p. 97. _

Bouillon m,Gippes pi 1, 6.- Welcker, Syll. epig. p. 7.-CW,
Cat. n. 8; Musée n. 442 et luscript. pi. t.- Bœckh, Corpus 2l3o.

Hauteur 0,57. — Largeur 0,27.
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131. STÈLE SÉPULCRALE D'UN FONDEUR DE
BRONZE.:' '/^,.

\/^ '^;?-,
|

^; a-coOtiJ.ivo[i].
|

Sosinos de Gortyne, fondeur de bronze. Ce monument
a été élevé à feu Sosinospar ses enfanls, en mémoire de

sa justice j de sa modestie et de sa vertu.

Ce beau bas-relief représente le mort, homme barbu, assis

sur une chaise à dossier, tenant à gauche un bâton et à

droite deux boucliers. Trois barres de bronze gisent par

terre. L'inscription est assez ancienne.

Le //; est un/ (c'est-à-dire);
M. Bœckh a expliqué : , qui coquit aes,

comme dit Lucain, Pharsalia YI, 40o : «. Immensis coxit for-

nacibus sera. î Voir Loheck, Paralipomena p. 44•.

Trouvée en Attique parFauvel et rapportée parle Comte de Forbin

.

Osann, p. 355, 14. — Bouillon III, Cippes choisis pi. 1, .3. —
Welcker, Sylloge p. 5. — Clarac, Cat. n. 224 bis; Musée n. 297

(pi. 198) et Inscriptions pi. 53. — Bœckh, Corpus 837.

Hauteur 1,00. — Largeur 0,60.

13S. TROIS CITOYENS DE L'ILE DE THÉRA COUVRENT

UN PORTIQUE DUNE NOUVELLE TOITURE.

^ zo'j
|

zai '
j

ISipccx. T^pocïûcvov
|
-/.-

), TepixxvLxoïif
\

y,cà^- , //
|

-
, -.

|

y.cti^, \
'.^ w (Jzoav-
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yoLGav
I

idmv ^ ,.
|

/50)/5 -jXvjv /.ai rhv :•/.19
|

xw,
|

* c5'é
|

,
\

[ uAyjv ]6•/ ^^^

|

/^
|

/:'^
\

. -
\

.

Pour la santé et le long règne du plus grand et du

plus manifeste des dieux, l'empereur Nerna trajan
,

César Auguste, le Germanique (et) le Dacique, ainsi

que pour le sénat sacré et la concorde du peuple romain.

Agathopous (fils) d'EutycMs, et Pohjouchos et A^^isto-

damos, fils de Cartidamas, ont rétabli à leurs propres

frais la toiture du portique , en fournissant gratuite-

ment le bois pour les poutres et les lattes et (en sup-

portant) toutes les dépenses consécutives de la cons-

truction du toit. Quant à la charpente de bois provenant

de l'ancienne toiture, il Vont cédée à la ville , afin que

l'on pût , avec ces matériaux , réparer d'autres monu-

ments qui menaçaient ruine ou s'étaient écroulés.

L'inscription a été gravée entre 855 et 869 (102 et 116 de

l'ère chrétienne), années dans lesquelles Trajan reçut les

titres de Dacique et de Parthique. — Le môme
[génitif attique) se trouve aussi nommé

dans l'inscription n. 345 du Corpus.

Colonne d'un portique , découverte à The>a avec notre statue res-

taurée en Uranie (Clarac n. 905) et envoyée par Fauvel.

Copie de Villoison [Osamif p. 356, 18). — Cat. Choiseul 107.

(1) Les lettres ne sont conservées que dans les copies

de Yilloison, de Dubois et de Fauvel.
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— Clarac, Cat. 626; Musée n. 413 et Inscript, pi. 43. —Bœckli,

Corpus 2454.

Hauteur 0,88.

133. CONSTRUCTION DUN AQUEDUC A MYLASA.

Kvziypotoov ,[, '-]
|

c
|

4 '-[) . . ., tcj ]\^.[*-]\
- [/: ,]

\
^

^;? [ ....,.,.^
, "/']

\

zoll '' ^^^ , )[ '

8 aypo\J ]
|

AoXadSiç, .^[ ,^ ^'/ ,] [ .
:^ y.oii ^]

|
, :1,-.

' 'éyj[iv ] |

, . Ël:c èï -
12 Or,y.cV [ fi ]

|

[1][^ 7. cuo'j ] |

[1] -
[ ]

|

Copie de Vinscription exposée sur la colonne

La. . .
'^^ année du roi Philippe, sous le satrape ....

. . .
.

, les Mylasiens ont décrété : Attendu que le jardin

du roi Philippe, situé à côté de la palestre de Nicanor

(fils) de , manque d'eau pendant Vcté, et que la

source voisine dessèche, il ihporte de construire à tra-

vers le champ qui appartient maintenant à Arlaithis,

un acjueduc allant jusquà la rivière, afin qu'il con-

(1) Le marbre porte.
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duise l'eau dans la palestre et la terre royale, et que les

deux propriétaires aient ainsi autant d'eau qu'ils en

voudront.

hios a donné les tuyaux conducteurs pour la

palestre et le gymnase, et en même temps décoré le jar-

din sacré de

Le roi mentionné est Philippe, frère et successeur

d'Alexandre-le-Grand (323-317).

Trouvée à Mylasa et rapportée par Lebas

.

Chandler,l\). 27 (n. LXV). — Dœchh, Corpus 2692. — Lebas,

Voyage archéol. partie Vn. 387 (p. 123).

Hauteur 0,40. — Largeur 0,29.

134. ASSASSINAT DE TROIS PILOTES. (Vîiisée égyptien.); '.
|
/^^

|

:, ù^.c^o-spoi )-,
|

-
, \

. ^^

,

^
|

[-, èŒ(^ayiJLé''joi
|

)
^.:1\ .

^^^
|
'.

Accepte (la dédicace de cette stèle), seigneur Sarapis!

Bésis l'aîné et Bésis le cadet, tous les deux (iils) de Sen-

tôout, pilote de Ptolémals, et Bésis Carbas, leur oncle

maternel , assassinés dans le port de Pouchis , du dis-

trict d'A7itéopolis. Et ils [les assassins] avaient brûlé

leur barque [celle des trois victimes]

.

OU bien^ signifie « fils de Tôt » (P. se-n-

Tôt); Brugsch, demotisch-griecliische Eigennamen, p. 40,

connaît la forme,. Il paraîtrait que le meurtre men-

tionné dans cette inscription a été commis par des pirates.

Le haut de la stèle représente les trois navigateurs conduits par

(Ij V.



MARCHAND DE BRIC-A-BRAC. — GYMNASE ATHÉNIEN. 235

Anoubis devnnt le juçe des cnfcrr, Osiris. Ils lèvent les bras en signe

d'invocation. Au cintre, on voit le disque ailé^ les vijièreset les deux

chacals couchés.

Sicle rayée et coloriée trouvée probablement à Antéopolis^ en

Egypte.

Cîurac, Cat. 856; Musée n. 4il b et Inscript, pi. 58. - Franz,

Corpus 4712 b .

Hauteur 0,ii8. — Longrucur 0,29.

13S. tSe. TOMBEAU D'UN MARCHAND DE
BRIC-A-BRAC.

A. >3
I

j

^.
. '/

| \

.
Cercueil de Malchus , marchand de toutes sortes

d'objets.

Les marchands de bric-à-brac (ô/,) sont de très-

ancienne date puisque Platon (République VllI, ou?*^) men-

tionne déjà leurs étalages.

Rapportées de Phénicie par M. Renan (Cat. u. 60;.

Hauteur 0,21. — Longueur 0,32.

13•:'. ABASCANTOS, PÉDOTRIBE A VIE D UN GYMNASE
ATHÉNIEN.

Tiapa kr.zonayzL~.G:)v\aizr,^aii.zvo•. ci èizl \-'
3

|

', Sià -,' -/.
\

:(';)
|
,.-

|

^^^
, àlà '.\:• /.\

.^.. 7.
|
/^.

Les jeunes gens, sous l'archonte (du gymnase) Lyco-

(1) Pour.'.
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mède, ayant demandé Vautorisation de l'Aréopage par

(reiitremise de) leur chef, le célèbre (athlète) PubliusÉlius

Théophilos de Sunium
,
(ont élevé fhermès d") Abas-

cantos fus d'Eumolpe, (du dème attique) de Céphisia,

pédotribe à vie des jeunes gens.

Cette inscription date du temps de Marc-Aurèle le Philo-

sophe; à l'époque des Antonins, le cosmète était le di-

recteur du gymnase , et VA réopage seul pouvait accorder la

permission d"éle\^er des statues. Le nom d'Ahascantos, fils

d'Eumolpe, se lit sur plusieurs inscriptions [Bœckh n. 262,

270-272) ; au début de sa carrière, ce gymnaste n'était que

'.', plus tard il devint pédotribe, c'est à- dire maître

de gymnastique pratique; dans mon n. 138 il est déjà da:as

la 26•^^ année de ses fonctions

.

Ce marbre foraiait la partie antérieure de la gaîne d'un

hermès ; le phallus qui existait au bas du texte a été détruit

par les Turcs.

Trouvée en 1743 à Athènes, par Léon Beninzéla, et encastrée dans

sa nouvelle maison^ rue du Bazar. — Collection Choise«l (envoyée

par Fauvel).

Belley, Mém. de TAcadémie des Inscriptions t. 23, 182 (d'après

une copie transmise au ministre M. de Maurepas par le consul de

France M. Gaspari).— Cat. Choiseul n. 203.— BœcÂ;^, Corpus 263.

— Clarac, Cat. 644; Musée 480 et Inscript, pi. 47.— Lebas, Voyage

archéologique I n. 530.

Hauteur 0,89. - Longueur 0,35.

138. CATALOGUE DES DIRECTEURS ET ÉLÈVES D'UN

GYMNASE ATHÉNIEN SOUS LE RÈGNE DE
MARC-AURÈLE.

Ayaûv: •/; •

|
/^() 1{).)-.

| |

r(aicç) loijQdoç)

[]5;. \lzp7.rf,ycç /((:?£) [].
|

>7^ .
|
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PREMIÈRE COLONNE.^
\-^ ().

|
(:)
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|

/5; (-
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|
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\

... .[]
;

(1) Pour.
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[Le reste manque, ainsi qu'au commencement du catalogue des

éplièbes les tribus Ereclithéide , Egéide et une partie de !a Pan-

dionide.]

DEUXIÈME COLONNE.

{)•
|
^^ .

|

1:[).
|

[]{) .
|

. . . .

. . . ((??).
|

[]2 ^^.
|

'().
|
^'.

\1{1) .
|
' -

{).,
\

££(7£ ^^^' .
|

/3^(|) .

|1^[),
|

... .().
|

.... 2().
|
<7 ^[).

|().
\
(^ Ae(j)vid[ov).

|

-•;;
:. .

|

. . . ().
|

[Manquent les tribus Ptolémaïde, Acamantide, Adrianide, OEneide

et une partie de la Gécropide. ]

TROISIÈME COLONNE.

(dtoTzeiQnq 9() (sic) (7[].
|'- -/.1[}:]{:).

\

-
. [],

|

- -
{),

|
, \. | '/. '[ ).

|-- \1([).
|

-
{)' /( ).

|

(1) Le marbre porte-..
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[Manquent les tril)us Eiiutide, Autiocliide et une grande partie de

l'Attalide.]

QUATRIÈME COLOîsNE.
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[Le bas de rinscription est mutilé.]

A.

A la fortune propice 1 archoîîte (éponyme) : Gains
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Julius Cassianus Apollonios. (Archonte-) roi: Gaïus

Julius Cassius. général (^) : Claudius Eucairos.

HÉRAUT : Gorgias (fils) de Gorgias.

L'archonte éponyme Cassianus est, chez Bœckh n. 271,^, et dans notre inscription (direc-

teur en chef du gymnase). L'archonte-roi Cassius, du dème

de Stiria, porte le titre d'éponyme sur un marbre dOxford

{Corpus, 270).

B.

Sous rarchonte Memmius Epibomo (du dème) de

TJiorikos , le cosmète des jeunes gens , Gdius Julius

Cassianus Apollonios (du dème) de Stiria a dressé la

liste de ses collègues et des gymnastes de son admi-

nistration. Abascantos (fils) d'Eumolpos, (du dème) de

Céphisia étant pédotribe dans la 26"•^ année (de sa

charge), le sous-directeur Asclépiade des Acharnes,

Clodius Diodoios et Clodius Ithakos ont élevé cette

stèle.

L'archonte éponyme Memmius fonctionnait en même temps

parmi les prêtres d'Eleusis; son titre :\^ (chargé de

Tautel) était devenu un surnom comme celui de l'hiérophante.

Le môme personnage se trouve cité dans les inscriptions

n. 184, 185, 187, 192, 193, 194 du Corpus, documents du

temps de Marc-Aurèle. — Sur Abascantos, \oirmonn. 137.

Vient ensuite la hste des collègues du directeur : 6 sophro-

nistes, 6 sous-sophronistes (inspecteurs du gymnase) et un
certain nomlDre de gymnasiarques (2) . Le catalogue des

éphèbes est dressé d'après Tordre reçu des 13 tribus; on

n'y remarque qu'au commencement de la troisième colonne,

le nom d'un éphèbe : Théopeithès, fils d'Agathopous, qui

paraît avoir été nommé pédotribe (S) pendant qu'on gravait

(1) Remplaçant l'ancien archonte polémarque. — (2) La leçon

est sûre. On peuse à. — (3) Son titre[]
occupe encore le haut de la quatrième colonne.
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cette inscription. Après les éphèbes, qu'on appelait-'. (inscrits les premiers), viennent les gymnastes sup-

plémentaires ( j ,
jeunFs étrangers résidant à

Athènes et qui avaient obtenu la permission d'assister aux

cours.

Marbre pentélique décoré d'un fronton (pour l'inscription A),

trouvé à Alliènes, près du Bazar. Collection Clioiseul (Cat. 208)

.

Spon, Voyage III p. 76.161.166. — Chandler p. 64, n. 5S. —
Clarac, Cat. 568; Musée n. 486 et Inscript, pi. 28. 20.— Bœckh,

Corpus 272.

Hauteur 0,50. — Longueur 0,63.

139. CATALOGUE AGONISTIQUE ATHÉNIEN.

. ..... . |[ ]{).
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(1) Pour;.
11
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Cette inscription doit remonter à Tépoque de Trajan, car

on y lit le nom du même , qui

figure sur monn. 42. Comme dans toutes les listes agonisli-

ques, le nom de l'éphèbe est suivi des noms abrégés du père

et du dème. Les bourgs attiques mentionnés sont : Marathon,

Athmonon, Phylé , Méltté , Bérénicides , Myrrhinouité

,

Aïxoné, Céphisia, Bcsa, Eupyrides, Anaphlystos, Séma-

chides, Acharnes, Tricorythos , Lamptra^ Sunium, Phlya.
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Trouvée sans doute à Athènes, où PouqueTille (Voyage 4, 107) l'a

copiée dans la maison de M. de Gaspari. Envoyée par Fauvel (1).

Dubois, Cat. Choiseul n. 202. — Osann, p. 347,8. — Bœckh

,

Corpus 305. — Clarac , Cat. 589, Musée n. 461 et Inscript.

pi. 35.

Hauteur 0,27. — Largeur 0,29.

140. LISTE D'ÉPHÈBES ATHÉNIENS DU TEMPS
DE SEPTIME-SÉRE.[] ...

|
... . - llapoù-
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\
[^]^73 ÎipocyMâov.
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(5'.:) {1).
|

. . . {•1) ^^^
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[2]5^ -. . . . . '. 2/((:5).
|
[].

|
. . . . vocLog

|

h. Ail ,

[Les tribus Pandionide, Léontide et Ptolémaide manquent.]

(1) C'est à tort que Dubois la croyait trouvée à Marathon. Il s'est

laissé tromper par le mot qu'on lit au commencement de

rinscriptioM. — (2) Pour=. — (.3) Le marbre porte.
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La tribu Attalide manque. La quatrième colonne est trop mutilée

pour être rétablie j on n'y voit que les noms ) 1
[] |[] 1 '[] \

EiKr[opoç] etc.

[Sous le cosmète, ou peut-être sous le pédotribe à vie]

atos, (fils) d'Hilaros, Pallénéen, le prêtre-scribe

(1) Les points signifient que ce nom a été substitué, dès l'anti-

quité, à un autre qui y était gravé auparavant.
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Straton, (fils) de Cithéron, (du dème) des Acharnes (a

fait dresser la liste suivante des- de telle et

telle année).

Les noms des jeunes palestrites sont rangés, comme sur

tous les monuments de ce genre , dans l'ordre consacré

des tribus. Le nom du père est mis au génitif, ou bien rem-

placé par le signe dans le cas où le fils porte le même
nom,

CeUe dalle de marbre, trouvée à Athènes par Fauvel, formait au-

trefois le revers de mon n. 43.

Cat. Choiseul n. 218. — Osann^ p. 342,3. — fiœc/:^. Corpus 286.

— Clarac, Cat. 659; Musée n. 414 et Inscript, pi. 49.

Hauteur 0,fiO. — Longueur 0,55.

141. LE RÉTL4IRE MÉLANIPPOS.

[] []\ j'^
\[] p-nziccfA^j 7::,

|

[].
ovy.ézt [] •/.[],\

4 []' avLŒiù'J yJlaoov
|

[]./ (' ^[] []- y,où ôézcc aSlcc •[].
[] ô"* .•[]

\.
|

[] /.où• ^*^£[]
|

[.
iôicùv

|
.

Passant, tu me mis mort, (moi) 3IélànÎppos, hardi

dans l'arène, lieutenant de la troupe des rétiaires. Je

n'entends plus le sonde la trompette d'airain, et je ne

réveille plus, en combattant, le bruit des fliites inégales.

(1) Pour.
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On dit qu'Hercule avait accompli douze combats ; m,oi,

après en avoir mené autant à bonne fin, fai succombé

dans le treizième.

Thallos et Zoé ont élevé [ce monument) à leurs pro-

pres frais, à la mémoire de Mélanippos.

Le combat du rétiaire et du mirmillon avait pour idée

primitive le spectacle d'une pêche. Le mirmillon(,) était une espèce de poisson du Pont-Euxin, et les

gladiateurs-mirmillons (on ferait mieux d'écrire Murmil-

lones, :\3) portaient un casque dont la crête était

ornée d'une figure de poisson. Le rétiaire, vêtu d'une simple

tunique de pêcheur, avait pour armes le heaume à visière,

un bouclier quadrilatère, un trident [fascina] et un filet

[rete], qu'il cherchait à jeter par-dessus la tête de son adver-

saire, en criant : « non te peto, piscrm peto; quid me fugis,

Galle? » S'il ne réussissait pas, l'autre se mettait à sa pour-

suite {86. Les monuments, il est vrai, lui donnent

souvent un costume quelque peu différent de celui-là, mais

il faut faire la part des époques.— Les gladiateurs formaient

une armée militairement organisée et entraient souvent en

campagne avec les légionnaires. Une inscription romaine de

Tan 177 [Mariai, iscriz. Albane, p. 12; Orelli, 2j66), men-

tionne un centurion retiariorum veteranorum , quatre cen-

turions retiariorum tironum et un centurion retiariorum

»i(ovorum?). De môme que le premier capitaine d'une légion

s'appelait pnmws pilus (primopilus, primipilus, de « pi-

lum » javelot), les gladiateurs étaient commandés par un
primus palus( -,) , ainsi nommé à

cause de sa petite épée de bois. En Espagne les matadors

des combats de taureaux s'appellent encore aujourd'hui

primera espada et segunda espada.

V. 2.p7jTtc<p'.v est une forme du bas temps pour.
Il faut remarquer d'ailleurs que tous les vers de cette épi-

taphe sont empruntés à différentes poésies sépulcrales. Le

mot, s'appliquant à Mélanippos, a été intercalé sans

égard à la mesure de rhexamètre qui réclame.
3-4. Quand le combat sérieux devait commencer, on
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sonnait de la tnimpette; les flûles retentissaient pendant la

lutte ; on les appelait inégales à cause des différentes gam-

mes quelles parcouraient.

5. Une inscription d'Halicarnasse [Corpus 2663) parle

d'un ,'. ir^GG-r-o;, de même que celle du musée

de Vérone est dédiée GENEROSO RETIARIO INVICTO

pyGNARYM XXYII. Une troisième, qui a la plus grande res-

semblance avec la nôtre, se trouve à Nicée [Corpus 3764 ;

je la transcris en me permettant un petit changement dans le

troisième vers :

'. ,[],
,' '., ^' [bestiail^e]

,." ', '..
' , ^lotpcov.

Rapportée d'Asie Mineure par Choiseiil-Gouffier. Sur le re-vers

il y avait auirefois une inscription chrétienne, Claracn. 581.

Cat. Choiseul n. 210. — Osann, p. 366,30. — Bouillon III,

Cippes et Inscript, pi. 1, 21. — Clarac, Cat. 578; Musée 485 et

Inscript, pi. 31. — Welcker, Sylloge epigr. n. 47. — Bœckh,

Corpus 3765.

Hauteur ,'. — Largeur ,.

142. LE GLADIATEUR MYRON..
Stèle sépulcrale à frontispice orné d'un disque. Le bas-relief repré-

sente un gladiateur armé d'un casque rond à visière fermée et d'une

cotte d'écaillés; ses avant-bras et ses jambes sont couverts de larges

courroies; de la main droite il tient un glaive très-court {machœra
Herculaneà) et de la main gauche un objet que la cassure du marbre

ne permet plus de distinguer. *

Marbre de la Collection Choiseul (Cat . 174)

.

Bouillon III, Cippes et inscript, pi. 2, 26. — Clarac, Cat. n. 620;

Musée n. 324, pi. 222 et Inscript, pi. 43. — Franz, Corpus n. 6971

.

Hauteur 0,65. — Longueur 0.32.
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143. LE GLADIATEUR STROBILUS.

|
\ .

Bassa à la mémoire de son mari Strobilus^:

Le bas-relief représente un gladiateur debout, vu de face, ceint du

subligaculum, les jambes couvertes de cnémides. Il tient de la main

droite une longue palme; à sa gauche, on voit un casque rond posé

sur un bouclier ovale. signifie la pomme de pin.

Marbre rapporté de Grèce et donné par le vice-amiral Massieu de

Clerval.

Hauteur 0,51. — Largeur 0,31.

fl44. LISTE D ESCLAVES AFFRANCHIS DANS LA
VILLE DE PHÈRES EN THESSALIE.
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24 vrr/icf. zYi]
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^ (sic)'

|

[Nt/..
|

//' ^\.
(6) Antiléon (fils) cVÉpieraie étant trésorier de la

mile pour le premier semestre de Vannée du stratège

Thémistogènes (fils) d'kndrosthc7ies, les affranchis (ci-

dessous men lionnes) ont donné à la tille
,
pendant son

administration, les 15 statères fixés par la loi :

Cléta, affranchie d'Archélaus (fils) d'Hippocraie, et

d'Hégésandra (fille) d'Hippomachos.

ir
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Callisto, affranchie de Cratinos [^] de Polémon, et

de Dicéopolis (fille] d'Ariston.

(20) NicolaoSy appelé Cydas, (fils) de Nicon, étant

trésorier de la ùlle durant la stratégie de Thémistogènes

(fils) d'Androsthènes, les affranchis [suiYânis) ont donné

à la tille, pendant son administration, les 15 statères

fixés par la loi :

Chresta, affranchie d'AjJollonidès (fils) d'Amphistra-

ios et fils adoptif de Pausanias.

Agathon, affranchi de Théodotos, (fils) de Mnaséas

d'Eubée.

Tryphéra, affranchie d'Héraclide (fils) d'Héraclide.

(36) Alcimos (fils) de Socrate étant trésorier de la

mile pour le premier semestre de l'année du stratège

Eubiotos, les affranchis [smYânis] ont donnéàlamlle les

15 statères fixés par la loi :

Nice, affranchie d'Artémise (fille) de Timarchos.

Sosimos, affranchi de Phérécratès (fils) d'Onatas.

Epagathos et Damas, affranchis de Simos, Philippos

et Damon (les trois fils) de Simos.

Criton, affranchi de Cléomachos (fils) de Tygas.

Parménion, affranchi de Ménécratès (fils) de Daï-

ménès.

Callisthènes et Aphrodisia, appelée Amma, affranchis

de Callisto (fille) de Cléon (fils) d'Aristion.

Zopyros, affranchi de Nicotélès (fils) de Philippos, et

de Philippos (fils) de Nicotélès.

Pamphila, affranchie d'Euthynomos (fils) d'Euthy-

nomos.

B.
I

(Sur la tranche ) :

[]•[]
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[ to]v[]
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.... [L'affranchie suivante a payé les 15] statères

fixés par la loi, soit 22 deniers 1/2 d'après la réduction :

Au mois d'Hermaeus : Philoclée, affranchie de ...

.

(13) Nicias (fils) de Paramonos étant trésorier de la

ville pour le premier semestre de l'année sous l'empe-

reur César, fils de dieu , Auguste, les affranchis (sui-

vants) ont donné à la ville, pendant son administration,

les 15 statères fixés par la loi, soit 22 deniers 1/2 .•

Au mois d'Hermaeus: Agathia, affranchie de Pau-

sanias, fils de Pausanias et (par adoption) d'Eubiotos.

Le troisième côté du marbre est trop endommagé pour que le

déchiffrement puisse donner quelque réiultat.

Le fait le plus intéressant que cette inscription nous ré-

vèle est la réduction officielle (^) de la monnaie

grecque en deniers romairs. Quinze statères (30 drachmes)

équivalaient à 22 deniers 1/2; par conséquent, le statére re-

prt'sentait 1 denier 1/2
,
proportion confirmée d'ailleurs par

un célèbre passage de Tite-Live (34 , 52) : « Trium fere de-

nariorum in singulis (tetradrachmis) argenti est pondus w.

Voyez Priscien de Ponderibus, v. 30. Les autres sources iden-



252 INSCRIPTIONS CIVILES. — ESCLAVES AFFRANCHIS

tifient simplement le denier (de 3,90 grammes) avec la

drachme altique (de 4,00 grammes). La monnaie provin-

ciale avait donc en tout cas un cours moindre que sa valeur

effective.

Le mois d' (formé comme,,
)
se rencontre aussi dans les calendriers béotien et

élolien (voir p. 50).

Trouvée à Phères (, aujourd'hui Valestino), en Thessalie, et

rapportée en 1862 par M. Heuzey (Cat. n. 42).

Ussing, Inscriptiones grœcae inedilae n. 4.— Lebas, Voyage archéo-

logique, Thessalie n . 1217, p. 292.

Hauteur 1,50. — Largeur 0,îî6. — Épaisseur 0,16.
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145. ABDÉLIMOS. (Salle asiatique.)

[iJioç]
I

[<].
Abdélimos de Tyr, adieu.

Le nom phénicien'. signifie, comme celui d'-
û£Xojv'jij.o; « servus superorum », esclave des dieux.

Fragment trouvé à Oum-el-Awamid et rapporté, en 1862, par

M. Reuan (Cut. n. 46).

Hauteur 0,20. — Largeur 0,12,

14. ADÉA ET THRASON.

Kà'iioL
I

//5.
|

—
|
:.

|
— Air'a

|, I

—
\
ApyjAa:v.

A Adéa (fille) de Samos. — A Thrason (fils) de Dim-

710S. — A Adéa (fille) d'Archélaus. — A Thrason (fils)

d'Archélaus.

Stèle à fronton triangulaire. Thrason , fils de Diranos

,

couché sur le lit funèbre, prend le repas suprême que deux

jeunes esclaves lui apportent. Son épouse, Adéa, fille de

Samos, est assise devant lui; derrière le lit on voit la jeune

personne que l'inscription appelle Adéa, fille d'Arcliélaus,

tandis que son frère Thrason, enveloppé dans son manteau,

se tient à droite. Il paraît que ces deux enfants sont le petil-

* Classées d'après l'ordre de Talphabet grec.
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fils et la petite-fille de Thrason, fils de Dimnos, de sorte que

leur généalogie serait celle-ci :^' '.
Leê festins funèbres [necrodipna] me rappellent l'usage

des anciens, de brûler des repas avec les cadavres [Lucien

de Luctu,ch. 14).

Trouvée en Asie Mineure et donnée, en 1833, par M. Despréaui

de Saint-Sauveur, consul à Salonique.

Clarac, Cat. 866a; Musée 4l0a, pi. Î61 a, et Inscript, pi. 62.

Hauteur l,ii5. — Largeur 0,57.

147. ATHÉNODORE. AFFRANCHI DE L'EMPEREUR.

[ '^ y [][^ 0]« ^/ [ •^][/ -](-'{)^[][, ]'.,. []
[/' --, 71] --/3, '[].
(Moi) Athénodore, affranchi de empereur

y

j'ai placé ce sarcophage (ici) pour moi et mon épouse

Aurélia Eutychia. Personne n\i le droit de louvrir,

— autrement il donnera 2,500 deniers impériaux au

trésor du temple et 2,500 deniers à la ville.

Ce marbre doit avoir été trouvé à Alexandrie-en-Troade

,

où les inscriptions sépulcrales présentent toutes la même
formule [Corpus 3380-87) . "Voir mon n. 171

.

2,500 deniers équivalent à peu près à 2,400 francs.

Collection Choiseul 232. — Osann, p. 366, 29. — Clarac, Cat.

509; Musée n. 435 et Inscript, pi. 29. — Franz, Corpus 7017.

Hauteur 0,65. — Longueur 0,86,
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148. ATHÉNODORE.

73(?^<?; (le reste est effacé).

Au-dessus, repas funèbre : deux personnes sont attablées en pré-

sence d'une femme assise. Deux esclaves se tiennent dans les coins.

Cat, Choiseul n. 163,— Bouillon III, Cippes et inscript, pi. 1, 1

.

Clarac, Cat, 557; Musée 286, pi. 159 et Inscript, pi. 24.— Franz,

Corpus 6869.

Hauteur 0,55. — Largeur 0,39.

149. AMÉRYS. (Musée égyptien, C. 127.)

^^ [];
|

'. A/saoaç'.
Amérys, fils de Bésis, (âgé) de 20 ans. Arabas Nym-

phiés ( lui a élevé ce monument )

.

Stèle sépulcrale égyptienne avec une inscription démotique de-

venue indéchiffrable. Anoubis conduit le défunt devant Osiris et Isis.

En haut, le disque ailé et les deux vipères.

Clarac, Cat. 851; Musée 419 et Inscript. 60. — Franz, Corpus

4972.

Hauteur 0,36. — Longueur 0,33.

150. AMPLIATA DE SIDON ET SA FAMILLE.

\
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|
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.•/7/3 >1 (sic)
\

(sic). [ TïcxpjodeÎTCx..
\

Ampliata, (fille) de Genndide, (originaire) de Sidon,

a, de ses deniers, élevé cet autel à sa propre mémoire et

à son mari Hermès, (fils) de Socrate , et à son fils Eer-

maphilos, (fils) d'Hermès: à Hermès qui a vécu 63 ans,

et à leur fils Hermaphilos qui a vécu 25 ans. Ampliata

elle-même a vécu 77 ans. Par ordre d'Ampliata, Homé-

richos (fils) d'Hermaphilos a pris soin de construire la

base, l'autel et la stèle
,
jusqu'à ce que tout fût élevé.

Salut au passant !

Cippe trouvé à Kustendjé en 1855, et donné par les sous-intendants

militaires MM. Robert et Blondeau.

Robert, Note sur les débris antiques recueillis à Kustendjé (Do-

brudja) p. 6, n'a publié que les 10 premières lignes. — Allard,

la Bulgarie orientale p. 70 et L. Renier, ibidem p. 294.

Hauteur 1,35. — Largeur 0,ii5.

154. AMYNTIEN..
\

// |,
Asclépiade (fils) d'Hermogène à la mémoire de son

fils Amyntien.

Cippe rond décoré de trois bustes (femme, homme et garçonj,

trouvé à Mi.ssis (Mopsueste), en Cilicie, et rapporté par M. Victor

Langlois.

Langlois, Archives des missions scientifiques 4, 86; Recueil des

inscriptions n. 20; Voyage dans la Cilicie (Paris 1861) 413.456.

Hauteux- 0,93.

155. ANTHESTÉRIOS.

| |
.

Anthestérios (fils) de Dàmon, de Phégée.
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En dessous deux rosaces,

est un dëme de l'Attique, relevant de la tribu

Égéide.

Envoyée d'Athènes par Fauve!

.

Cat. Choiseul n. UO.— Bœckh, Corpus 782. — Clarac, Cat. 63 »;

Musée n. 422 et inscript, pi. 46.

Hauteur 0,îjO. — Largeur 0,40.

153. ANOUBARION. (Musée égyptien, C. 123.)

;|;
|

/.^.
est un diminutif. Au-dessous du texte grec, il

y a une inscription démotique.

Stèle coloriée. Le bas-reuef représente les cinq divinités Osiris,

Isis, Ammon, Anoubis et Paclit, qui tient la balance pour peser les

âmes. Le défunt se trouve à côté, en relief plus faillant. En haut, le

disque ailé et les deux chacals.

Clarac, Cat. 854; Musée 421 a et Inscript, pi. 61 .— Franz, Corpus

n.4973.

Hauteur 0,39. — Longueur 0,29,

154. ANTIOCHUS.

XlpoLL (sic)
I \

/5•/}
|

^
\
, on ,

Adieu, brave Antiochus. Il a vécu 78 ans.

ColoDDette envoyée en 186 i.

Hauteur 0,37.

155-157. LES TROIS VASES DE MARATHON. .Salle

de la sculpture grecque primitive)

.

3 5

a.—'—
b. —' ^^^ —.

(1) Et non pas.
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c .
-^— —.
Antiphon. Antîas. Sostrate. Kallynthis. Sostratidès.

a) Antiphon, le père de Camille, figure à gauche, enveloppé

dans son manteau. Antias tient d'une main son cheval et

donne l'autre à une femme assise; un quatrième personnage

s'appuye sur le dossier du siège.

b) Sostrate donne la main à sa femme assise ; le jeune fils

s'appuye sur le fauteuil de sa mère

.

c) Même scène; seulement Sostrate est placé à droite, et

le fils à gauche.

Trois -vases de marbre pentélique dont a et trouvés à Marathoo

par Fauvel ; c envoyé d'Athènes par le même ( « Athenis super

portam ecclesiae S. Thomae, » Fourmont).

a. Dubois, Cat. Choiseul 122. — Bouillon i\\, Vases pi. 8. —
Bœckh, Corpus 915. — Raoul-Rochette, Mon. inédits pi. 46, 1 .

—
Chirac, Cat. 706; Musée 272 pi. 152. 153, et Inscript, pi. 52. --

Lebas, Monuments d'antiquité figurée recueillis par la commission

de Morée, p. 136. — Friedlœnder, de anaglyphis p. 49.

b. Dubois 117. — Bouillon \. c. — Bœckh 1009.— Clarac, Cat.

708 ; Musée 274 pi. 153.153, et Inscript. pi. 53.

c. Cfiî/iî<5 VI pi. 50,1. p. 170 (papiers de Fourmont). —Dubois

118. — Bouillonl. c— Bœckh n. 1010. — Clame, Cat. 705; Musée

271, pi. 152. 153 et Inscript, pi. 52.

Hauteur a 0,79 b 0,72 c 0,68.

Largeur a 0,54 b o,38 c ,.

1 58

.

ANTONIA.

I

.. . -tva
|

[],
\ |

-
Antonia G.n..tina, adieu. Antonia Philouména,

adieu.

Au-dessus de l'inscription on voit un repas funèbre. Le mari
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et deux fils sont couchés sur la, en présence de quatre femmes

assises. Deux esclaves se tiennent dans les coins.

Cat. Choiseul n. 161.— Bouillon III, Cippes et Inscript, pi. 1, 3.

— Clarac, Cat. 677; Musée n. 290, pi. 155 et Inscript, pi. 52. —
Franz, Corpus 7010.

Hauteur 0,51. — Longueur 0,46.

159. ANTONIA TIMARÈTE.

I
[]« \

.
Antonia Timarète a fait élever [ce tombeau).

Fragment trouvé en Cyrénaique. — Acquisition Vattier de Bour-

ville 1852.

Hauteur 0,07. — Longueur 0,27.

teO. APOLLODORE.

I

pz-
| ,

\

^ hri
|

.

Bram Apollodore, (maintenant) sans chagrin, adieu!

Il a vécu 75 ans.

Cippe couronné d'une guirlande ; rapporté de Saida par M. Renan

(Cat. 107).

Hauteur 0,^2. — Largeur 0,li».

tel. APOLLON (Musée égyptien).

[ , J'-
[],

^•/) ya.L-n Ôufzov>^,' :73•/] ^'

4 àcuCOŒ-JVr,; pLr.vcc ...
'- ,^

xcù ' '
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8 '', .
0 /« /: ([]^, Y.cà.,.

patrie est Lycopolis , et moi je suis Apollon,

ayant perdu la vie très-jeune dans la terre de Pharos. Je

fus enlevé trop tôt, au moment où je dépassai le sixième

mois de ma seizième année . (5) Maintenant je suis ser-

viteur près du trône d'Osiris à Abydos , et je n'ai pas

mis le pied dans la demeure des trépassés. (7) Le destin

veut que même les enfants des immortels meurent, mais

ils habitent le champ élyséen des bienheureux. (9) Her-

mès
,

(le dieu) de Cyllène , m'y a conduit et m'a placé

parmi les enfants des dieux, et je n'ai pas bu Veau du

Léthé.

Le tombeau d'Osiris s'élevait dans le temple d'Abydos [Stra-

bon, 17, 813), et les Égyptiens nobles aimaient à se faire en-

terrer dans le voisinage du dieu (^ ,. Pllltarque, de Iside et

Osiride, p. 359). — Le Phare (v. 2) est naturellement celui

d'Alexandrie; Cyllène (v. 9] la montagne séparant l'Arcadie

de TAchaïe, et célèbre par son temple de Mercure. — Les

fautes de prosodie
(

et) ne doivent étonner

personne dans une poésie gréco-égyptienne.

Le haut de la stèle représente le distiue ailé et deux vipères . Ensuite

Anoubis présentant à Osiris le jeune défunt qui tient dans la main un

rouleau, le rituel funéraire

.

Trouvée en Egypte (peut-être à Lycopolis même).

Welcker, Musée rhénan 1832 p. 293. — G. Hermann, Opuscula

5, 204.— Clarac, Cat. 865; Musée 481 a et Inscript, pi. 60.— Franz,
Corpus 4708.

Hauteur 1,00. — Longueur 0,52.

(1) La pierre porte; G. Hermann a corrigé.
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«. APOLLONIA.

[3] [£].
(Monument) d'Apollonia (fille) de Pollis.

Gravé sur un fragment d'architrave provenant d'une chapelle sépul-

crale .

Rapportée, en 1862, de laPhénicie, par M. Renan.

Hauteur 0,06. — Largeur 0,20.

tes. APOLLONIDÈS.

'^/
| |

(sic)
|

iâioig^,, (sic)
|

^é- (sic) |
,.^ )-

\

(sic) (sic) |

y;r^£.,
|

"*"

() , .

Apollonidcs, (fils) de Diotimos, (petit-fils) d'Hermo-

gène a, de son vimut, élevé (ce tombeau) pour lui-même

et pour les siens. Mais si quelqu'un touche à ce monu-
ment ou le vend, il payera 1,000 deniers à la Mère de

Sipijle.

Magnésia () en Lydie est devenue célèbre

par la victoire des Scipions sur le roi Antiochus, en 190 avant

notre ère. — La Mère est Cybèle

.

Hauteur 0,28. — Largeur 0,36.

164. APOLLONIUS DE LYCOPOLIS. (Musée égyptien).

| , - A/st-,'/.
|^,: ,

^^^
|
^ (sic)»

(1) La stèle porte;.



264 INSCRIPTIONS SÉPULCRALES.] , ',- \- .^ ., ,'
|

iyBpwJ(8).
|

Apollonius (fils) d'Éros (et) de sa mère Aristion, (petit-

fils) d'Eros, appelé Otouérospsa, de Lycopolis, est mort

trop tôt, la septième année (du règne de ),

le 21 Pachon; (âgé) cîe 34 ans, 5 mow, 15 jowrs. Sei-

gneur Sarapis , donne-lui la supériorité sur ses

ennemis l

Le nom égyptien d'Apollon est (^).
Stèle égyptienne en pierre calcaire blanche ; le cintre porte

le disque (soleil) ailé et les deux vipères, symboles des quatre

divisions du ciel. Le bas-relief représente le défunt faisant

une offrande à Osiris
,
juge des enfers . Le sceptre du dieu

est surmonté d'un chacal.

TrouYée probablement à Lycopolis (en Egypte).

Clarac, Cat. 853; Musée 481 e et Inscript. pU 60. — Franz,

Corpus 4710g^

Hauteur 0,56. — Longueur 0,32.

tés. CLAUDIUS APOLLONIUS. (Musée égyptien C, 130.)', ^^^
|
^, •

(Stèle funéraire) d'Apollonius, fils de Claudius Postur

mus, (âgé) de 24 ans.

Cette inscription est précédée d'un texte démotique. Le bas-reiief

représente Anoubis conduisant le défunt devant Osiris, Isis et Athor.

En haut, le disque ailé et les deux vipères.

Trouvée en Egypte.

Clarac, Cat. 862; Musée n. 427 et Inscript, pi. 60. — Franz,

Corpus 4974.

Hauteur 0,^9. — Longueur 0,32.

(1) La pierre porte.
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166. ÉPOUSE ET MÈRE D'APOLLONIUS, FILS

DEUPOROS.

5;
|

[]7/!-

Apollonius (fils) d'Euporos (a élevé ce monument) à

la mémoire de sa femme et de sa mère PystamantGun.

Le bas-relief, d'exécution barbare, représente les trois bustes du

donateur, de sa mère couverte d'un voile, et de sa femme.

Rapportée de Salunique_, en 1833^ par M. de Saint-Sauveur.

Clarac, Cdii. 866 c?; Musée 464a et pi. 161 a; Inscript, pi. 62.

Hauteur 0,55. — Longueur 0,77.

167. APOLLONIS.^
I

'/^ , â
\

^^..

Brave Apollonis, sans chagrin, adieu l

est la forme raccourcie d'^, comme,, pour,,.
Cippe en forme de colonnette, envoyé en 1864.

Hauteur 0,35.

168. ARCHÉDÉMUS ET SA FAMILLE.

a.' /3(?£5[] \
[].

|

b

.

,, [\] .

\

c XccLpéa; •:[].
\

d. ;[]
|
.

\

Le bas-relief représente une amphore à tromba, dont la

(1) Les lettres de la première ligne, et ,; de la

seconde sont liées ensemble.

12
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panse est décorée de trois figures (un jeune homme donnant

la main à son père et une femme debout derrière ce groupe).

Les inscriptions abc sont gravées sur le fronton du relief,

d sur l'orifice du vase. En outre il faut observer que b est une

addition postérieure aux autres inscriptions. Voici la généa-

logie de la famille :

(a) Archédicus (d) Pantadès

(a) Archédémus (d) Philia

(b) Archédicus (c) Chaeréas

Le dème attique a'Athmonon appartenait à la tribu Cécro-

pide.

Trouvée près du Pirée par Fauvel et rapportée par le Comte de

Forbin.

Osann, p. 355, 16. — Bouillon III, Cippes choisis pi. !_, 2. —
Clarac, Cat. 214 bis; Musée n. 276 pi. 164. 155 et Inscript, pi. 54. —
Bœckh, Corpus 555

.

Hauteur ,. — Largeur 0,47.

169 . ASCLÉPAS . (Magasin du Musée égyptien .
)

•/?
I

L
\

- (sic)
^^^

|

.
Asclépas, âgé de 5 ans, est parti.

Pierre calcaire trouvée en Egypte, Les lettres en relief, cinq dans

chaque ligne.

Hauteur 0,21. — Largeur 0,20.

. ATTALE.

| \
,,

Attale (fils) d'Asclépiodore, adieu.

Le bas-relief représente un nécrodipnon. Le défunt, cou-

ché sur son lit, tend la patère à un grand serpent (symbole de

(1) Lisez ou.





Ko 170. p. 267.

Repas funèbre d'Attale, iils d'Asclépiodore.
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la renaissance) qui vient y boire. Devant lui est une table

chargée de pains et de fruits. La femme d'Attale, assise au

pied du lit, tient le flabellum (éventail) ; derrière elle, on

voit sa corbeille à ouvrage, et une femme esclave qui apporte

une grande ciste. De l'autre côté, un échanson puise dans un

cratère; plus loin se trouve le cheval du défunt. [Les têtes

d'Attale et de sa femme ont été enlevées dans Tantiquité

même, pour être remplacées par les portraits d'une autre

famille].

Rapportée de Cyzique et donnée, en 1854_, par M. Waddiugton.

A. de Longpérier, Bulletin arcb. de l'Athénaeum français 1855

p. 60.

Hauteur 1,04. — Longueur 1,25.

171. AURÉLIUS ONÉSIMUS

.

Avpinh[o; O'Jrj]
\

|

[]'[]
\[]\ [•/3].

|

c^è

[]
| |

\\^,-
[_, ^][]

j

«/[ -- ,|3](
'.

Aurélius Onésimus et Aurélia Eusébia ont élevé

(cette stèle] à Aurélia Eutychis. Celui qui osera la

vendre sans (le consentement de) mon héritier^ payera

au trésor (du temple) 2,500 deniers.

Au bas de l'inscription on voit une bâche enfoncée dans un billot.

— Le tombeau est& {Corpus 2050).

Rapportée probablement d'Alexandrie-en-Troade.

Cat. Choiseul n. 173 (« cette même pierre étoit autrefois décorée

d'un bas-relief dans sa partie supérieure»). — Clarac, Cat, 591;

Musée 438 et Inscript, pi. 35. ^i^anz, Corpus 6930.

Hauteur 0,G2. — Longueur 0,32.

17S. AURÉLIUS ASCLÉPIODOTOS.

,() \
•/2?[5]

|
*
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Aurélius Asclépiodotos (fils) de Dionysios.

Cippe à chapiteau corinthien, rapporté de Tyr par M. Renan

(Cat. 62).

Hauteur 0,S0.

173. M. AURÉLIUS DIONYSIUS ET MÉLITON.

Avpin^do;
\ |

-. .
|

|

'-;.
Marcus Aurélius Dionysius

,
(fils) de Dionysius,

(petit-fils) d'Épàgathe, (arrière-petit-fils) d'Artémidore.

A la mémoire de Méliton.

En haut on voit le buste du jeune défunt , la chlamyde

fixée sur l'épaule droite par une agrafe.— L'inscription pour

Méliton est une addition postérieure, gravée sur le cadre du

bas-relief. — Époque des Antonins.

Envoyée de Smyrue par M. Jassaud. Collection Choiseul.

Cat. Choiseul . 159.— Bouillon III, Cippes etinscript. pi. 1,20.

Bœckh, Corpus 3298. — Clarac, Cat. 645; Musée 295 pi. 158 et

Inscript. pL 47.

Hauteur 0,56. — Largeur 0,37.

174. AURÉLIUS THÉOPROPOS.

[Aùjo()^Xtoç) £]5
\
[],

Aurélius Théopropos (fils) de Charoephilos , mort trop

tôt.

Bas-relief : Homme, femme et' enfant attablés devant le nécro-

dipnon.

Trouvée à Purechia(, l'ancienne Paros), d'après les notes

manuscrites de Dubois et de Kœhler.

Visconti, Journal des savants 1817 p. 37. — Dubois, Cat. Choi-

seul 16S (ils ont vu l'inscription encore plus complète ; toutes les
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lettres que j'ai mises entre parenthèses n'existent que dans leurs

copies), — Bouillon III, Cippes et Inscript, pi. 2, 35. — Welcker,

Sylloge epigrammatum p. 110. — Clarac, Cat. 518; Musée 285

p). 157 et Inscript, pi. 23. — Franz, Corpus G9Î0. — K. Keil, Phi-

lologus 16, 15.

Hauteur 0,38. — Longueur 0,29.

175. AURELIUS.

)[12]
I

Tlpot (?)
Fragment d'une inscription sépulcrale avec nécrodipnon ; on ne

voit aujourd'hui que l'un des pieds de la cliné.

C/arac, Musée 440 et Inscript, pi. 48. — Franz, Corpus 6910.

Hauteur 0,21. — Largeur 0,15.

tte. BÉRÉNICIANUS.

Bepvm
\ (sic) \

>2
|
où '

| |
\

Brave Bérénicianus, sans chagrin. Il a vécu 58 ans.

Petit cippe fruste, rapporté de Syrie par M. Renan, en 1862.

Hauteur 0,30.

f^'V. GRANIA HYGIE ET SA FILLE.

D(is) M(anibus).
|
Mvimp vA-

\

' (sic), )
\

(: () xe' 2, |

[') () |

'. ()
^[•1'.)^^ idicx.

|-.
Aux dieux Mânes. La mère et la fdle reposent ici :

Grania Hygie, âgée de 25 ans 1/2, et Julia Paulina

qui avait 12 ans. Publius Cornélius Magnus (a fait
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élever ce monument) à la mémoire de sa femme et de

sa fille.

Le chiffre 2 doit représenter une fraction quelconque,

peut-être 1/2, de sorte que nous aurions ici un signe numé-

rique se rapprochant des chiffres arabes. L'âge de la fille ne

doit pas étonner; sa mère s'était mariée à 12 ans 1/2, ce qui

n'est pas sans exemple dans l'antiquité romaine. Voir

Friedlœnder, Sittengeschichte Roms 1, 324.

Trouvée en Italie. Collection Campana.

Hauteur 0,30. — Largeur 0,20.

IL^S. P. GRANIUS EROS.

|

^'
\

Sur la plinthe :
[^eo^j^priGCLGcc ^^^

(sic).

Le verbe^^ [consacrer aux dieux) n'est pas encore

reçu dans nos dictionnaires.

Petit autel à fronton triangulaire décoré d'un disque et de deux

acrotères. En bas, bucranes et guirlandes.

Hauteur 1,00. — Largeur 0,h5.

f^9. DÉ^L4RQUE ET PYTHOPHANÈS. (Salle de la

sculpture grecque primitive.)

', —^.
Partie supérieure d'une stèle : deux hommes barbus se

donnent la main, celui qui occupe la droite s'appuie sur un

bâton.

Donnée, en 1833, par M. Despréaux de Saint-Sauveur, consul à

Salonique.

Clarac, Cat. 866 c; Musée 453 a, pi. 161a et înscript. pi. 62.

Hauteur 0,50. — Longueur 0,39.

(1) 11 faudra suppléer[. . . .] — (2) Le premier a ia

forme romaine S.
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180. DÉMÉTRIA.

. )•[.] \)[1].
Démétria (fille) de Ménophilos.

Fragment d'un bas-relief funéraire, représentant (presque

en ronde bosse) une femme assise et son esclave. La figure du

mari (à droite) est brisée.

Hauteur ,, — Largeur 0,20.

181 . DÉMÉTRIA ET ARISTOMÉNÈS.

rnç
|
-,

|

| 7//[] |

'[•/},

(Stèle) de Démétria, fille de Strombichos.

— d'Aristoménès, fils de Démétrius.

Bas-relief : deux personnes au nécrodipnon; Thomme
couché , la femme assise ; une femme esclave apportant un
coffret.

Cat. Choiseul n. 149.— Osann, p. 372, 40. — Bouillon III,

Cippes et Inscript, pi. 1, 8, — Bœckh 933. — Clarac, Cat. 547;

Musée n. 284 pi. 156 et Inscript, pi. 22.

Hauteur 0,73. — Longueur 0,ii6.

18S. DÉMÉTRIUS.

)3'
I

,
|
.

Démétrius (fils) de Démétrius, (du dème) de Sphette.

Stèle à fronton triangulaire décoré d'un bouclier rond et

de trois acrotères. Le bas-felief représente le défunt avec

son petit garçon debout sous le portique de l'Héraeum (cha-

pelle sépulcrale). Au-dessus, deux rosaces.

Trouvée à Athènes par le marquis de Nointel et apportée d'abord

à Constanlinople, puis en France. Collection Baudelot.
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Spon, Voyage III p. 2, 204. — Caijlus , VI p. 203, pi. 63, 2.—
Lenoir, Musée français I, 61, pi. 7. — Bœckh, Corpus 771.— C/arac,

Cat. 701; Musée 454 pi. 249 et Inscript, pi. 52.

Hauteur 1,10. — Longueur 0,it9. •

183. DÉMÉTRIUS, FILS DE MÉNOPHANÈS.[
|

Myjvc^avov.

(Stèle) de Démétrius, (fils) de Ménophanès.

Le bas-relief représente un homme couché sur la cliné
;

au chevet, on voit un échanson devant un cratère.

La forme est récente ; il pourrait cependant

avoir existé une à la fin du mot, le marbre étant fort usé.

Fragment de stèle, rapporté de Cyzique et donné par M. Wad-

dington en 1854.

A. de Longpérier, Bulletin arch. de fAthenaeum français 1855.

p. 60.

Hauteur 0,59. — Largeur 0,^2.

184. DIOGNÈTE ET DTODÈLE.

^^; ^^^ «/[].
Diognète de Rhamminte. — Diodèle de Rhamnunte.

L'inscription est gravée sur l'architrave d'un naos sépul-

cral, dans lequel deux hommes barbus se donnent la main.

Diognète a la tête ceinte d'une bandelette.

Envoyée d'Athènes par Fauvel. Marbre pentélique.

Cat. Choiseul n. 129.— Osann, p. 352, 72.— Bouillon III, Cippes

choisis pi. 1, 6. — Bœckh, Corpus 761 . — Clarac, Cat. 554; Musée

n. 298, pi. 152 et Inscript, pi. 23.

Hauteur 0,97. — Largeur 0,^8.

(1) Archaïsme pour.
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185. DIONYSIOS ET CLÉANDRE.: M^vîc^oç
|

, y.al K.léocv3pe
\
.^

Dionysios (fils) de Ménis, adieu. Et Cléandre (fils)

de Ménis j adieu.

Au-dessus de l'inscription on voit un repas funèbre : trois

hommes sont couchés sur le lit; devant eux est placée une

table chargée de fruits; deux femmes voilées sont assises à

côté de ce groupe; une esclave vient apporter un coffret;

dans le coin opposé un serviteur se tient les jambes croisées.

— Les mots . sont une addition

postérieure à la première inscription.

Trouvée probablement dans TAttique.

Cat. Choiseul n. 146. — Bouillon III, Cippes pi. 1, 9.— Clarac,

Cat. 643; Musée n. 288, pi. 159 et Inscript, pi. 4:7.— Franz,

Corpus 6910.

Hauteur 0,51. — Largeur 0,ii6.

tSe. DOuLOS.^ £(8).
DguIos, adieu, âme pieuse i

Bas-relief barbare, représentant le défunt couché ; devant

lui, sur une table, le repas funèbre.

Hauteur 0,18. — Longueur 0,25.

187. DOMITIA ET SA FAMILLE.

Bas-relief représentant une femme voilée et assise(-, Domitia] ; devant elle son mnri( [sic] Maximus),

sa fille (^) et son petit garçon(, Marias). Au
fond, deux femmes esclaves portant un vase et un parasol.

En bas, on lit rinscription :

,

12-



274 INSCRIPTIONS SÉPULCRALES.

W
\

, Eutychis (fille) de Faustus, de son vivant (a fait

élever ce monument) à sa famille.

Stèle trouvée à Salonique et rapportée par M. Heuzey en 1862

(Cat. n. 34).

Hauteur 0,68. — Largeur ,.

188. DONATA ET PAUSANIAS.

|
]

|
.

\
.

\ \[].
Donata, fille de Julius Pélops. Adieu. — Pausanias

(le mari).

Au-dessus, un fronton triangulaire.

Bouillon III, Cippes et Inscript, pi. 1, 10. — Clarac, Cat. 556;

Musée 460 et Inscript, pi. 24.— Franz, Corpus 6917.

Hauteur 0,62. — Longueur ,.

189. ELPIS.

* [],
|

â •-
|

KaodÎKîC ^'^\ ' 3[]
|

,
\

Mon nom est Elpis, ma patrie Laodicée, première

mile de Asie; je suis morte à âge de dix-huit ans.

La ville mentionnée est Laodicée-sur-le-Lycus , située sur

les confins de la Carie, de la Lydie et de la Phrygie. Fondée

par Antiochus II (262-246) en l'honneur de son épouse Lao-

dicée, elle devint, sous les empereurs romains, la deuxième

capitale de l'Asie Mineure( ' ').
Collection Campana.

Hauteur 0,10. — Largeur 0,20.

(1) Le marbre porte , — (2) Le marbre porte.
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190. EPAGATHE.

) [ ]
|, £[ ^.]

Épagathe, que dans la demeure des trépassés toute

heure te soit belle, à cause de ta bienfaisance.

Collection Campana.

Hauteur 0,20. — Largeur 0,15.

191. HERMAS.

,
Hermas, sans chagrin, adieu.

Bas-relief barbare , représentant le défunt debout, enve-

loppé de son manteau. Fronton triangulaire orné d'un

disque.

Hauteur 0,31. — Longueur 0,21.

• 9». HERMIAS.

I

|
|

.
\
[]

|

-,
Sextius Sémrus à son cher Hermias, (esclave) élevé

(à la maison) .

Autel creux décoré de colonnes en torsade. En haut, on

voit deux poules se dispAtant une graine; en bas une

chasse

.

Le est le verna des Romains

.

Collection Campana.

Hauteur 0,80. — Largeur 0,60.
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193. EVARESTE.

(sic)
^^^

|
(^.

Emreste ( fîls) d'Aphrodisios.

Au-dessus de cette inscription on voit en bas-relief le

jeune Bacchus
,
qui , sans autre vêtement que sa chlamyde

rejetée sur Tépaule , donne une grappe de raisin à sa pan-

thère. Un fronton triangulaire, décoré d'un bouclier rond,

couronne la stèle.

Trouvée probablement à Athènes.

Cat. Choiseul n. 137. — Bouillon III, Cippes et Inscript, sépul-

crales pi. 1, 12. — Bœckh, Corpus 945.— Clarac, Cat. 613; Musée

115 pi. 124 et Inscript, pi. 40.

Hauteur 0,56. — Longueur 0,37.

194. EUNOUS ET HERMÉROS..
|
'. Euvouv xai

\
-)

|
, ^^^ /5£[].

Hermès, (fils) de Dioscoride, et Eunoea, à la mé-

moire de leurs enfants, Eunous et Herméros.

Le bas-relief représente les Dioscures qui, montés sur

leurs chevaux et suivis de deux chiens de chasse, attaquent

un sanglier. Au milieu de la scène, un grand serpent fe

roule autour d'un arbre mort. Il est certain que les Dioscures,

fréquents d'ailleurs sur les monuments sépulcraux de la

Macédoine, sont destinés ici à rappeler le nom de Dioscoride,

maii ils sont aussi le symbole de l'immortalité de l'âme, car

ils vivent alternativement() un jour dans l'Olympe

et l'autre dans leur tombeau à Ttiérapné. L'arbre mort est

le symbole du trépas , le serpent signifie la renaissance.

Notons ensuite que, dans noire inscription, les noms des

enfants et sont évidemment formés d'après

ceux de leurs parents et.
(J) Forme barbare pour. — (2) Pour.
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Stèle sépulcrale d'Kur3''tlimos.
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Envoyée de Salonique par Cousinéry. Coll. Choiseul.

Villoison ( qui l'avait copiée dans la maison de Cousinéry
)

,

Mém. de l'Acad. des Inscriptions t. 47, 302. — Cat. Choiseul

n. 154. — Bouillon III, Cippes pi. 1, 13. — Bœckh, Corpus 1972.

— Clarac, Cat. 598; Musée 252 pi. 147 et Inscript, pi. 39. — Fried-

lœnder, de operihus anaglyphis p. 48.

Uauteur 0,65. — Longueur 0,51.

195. EURYTHMOS

H- è'
|
.

|

|
,

\

.
\ \\'\ \.

Le sénat et le peuple couronnent d'une couronne d'or

Eurythmos (fils) d'Epitychès, mort prématurément.

Héliconiade, (fille) d'Hermias.

Stèle sépulcrale. Le bas-relief représente un magistrat

couronnant Thermes du défunt. Héliconiade, sa femme, est

assise à côté de lui; un petit garçon s'appuie sur le terme.

Trouvée dans l'île de Mélos (1) ; apportée à Coustantinople (où elle

fut copiée par Spon, Miscell. p. 335) et ensuite à Paris par le mar-

quis de Nointel. Collection Baudelot.

Fabretti, p. 193, — Caylus YI 203, pi. 64, 1. — Lenoir, Musée

des monuments français 156, pi. 4. — Bouillon III, Cippes choisis

pi. 2, 14. — Claracy Cat. 683; Musée 269 pi. 155 et Inscript, pi. 52.

— Bœckhy Corpus 2426. — Friedlœnder, de operibus araglyphis

p. 38.
Hauteur 0,70. — Largeur 0,ii8.

196. EUTHYLÉA. (Salle de la sculpture grecque

j3rimitive.)9 -^ ^^^ ^,.
(1) M. Keil, Philo'oL'us 16, 17, croit qu'elle provient de l'île de

Paros , à cause de la formule parienne . —
(2) Formes archaïques pour .
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Euthyléa, fille de Diogène.

Stèle à fronton triangulaire, décorée d'acrotères. La jeune

défunte , assise , donne la main à sa mère. Diogène , appuyé

sur son bâton, se tient debout derrière le siège.

Rapportée de Grèce par Lebas et donnée en 1845 par le ministre

âe Tinstructiou publique.

Clarac Musée II 1236 (n. 269 a) et pi. 224 a. — Lebas, Voyage

arch. (mon. ligures) pi. 72.

Hauteur ,. — Longueur 0,38.

197. ZÉNONIS.

îç
I

)
\

'
|

.
Bonne Zénonis, sans chagrin, adieu.

Comparez rinscriplion 6934 du Corpus (préface IV, p. 206).

Cippe rapporté de Phénicie en 1862 par M. Renan.

Frœhner Philologus XIX 135.— K. Keil. Philologus, suppl. II

584.

Hauteur ,.

198. ZOSIMA.( ^^^

I

]
\

f-cfX
|

[]
\
[ hri

|«]•
Bonne Zosima, sans chagrin, ayant vécu .... ans,

adieu l

Petit cippe, rapporté de Phénicie par M. Renan.

Hauteur 0,30.

199. HÉRACLIUS. (Musée égyptien).

\^ ^-

1

^'\ '.
|

(1) '.. — (2) L'original porte —.
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HéracliuSf fils d'Hermias, toparque d'Ariansaïtis,

(âgé) de2h ans.

Le toparque égyptien, comme le démarque grec, remplis-

sait les fonctions de nos maires.'. est le nom du

bourg qu'administrait Héraclius.

Stèle coloriée du temps des Ptolémées. Le bas-relief re-

présente le défunt tenant un rouleau (le rituel funéraire), et

conduit par Anoubis devant le tribunal d'Osiris. En haut, on

voit le disque ailé et les deux serpents ; en bas une rangée

de fleurs de lotus, symboles d'une nouvelle naissance.

Clarac, Cal. 855; Musée u. 471 a et Inscript, pi. 60. — Franz,

Corpus 4976.

Hauteur 0,56. — Longueur ,^.

500. HÉRACLITA.

/3[]
|

ra "/?
| (sic) [a]

|
i []

|

[/5].

Bonne Héraclita, sans chagrin, adieu.

Cippe rapporté en 1862 de Phénicie par M. Renan.

Hauteur 0,30.

501 . THAÏS ET EUPOROS.

\
,

:[]
\
1^[]

\

Màm[toç].

Thaïs, (fille) d'Elpis, de kilète. Euporos, (fils) d'Elpis,

de Mile te.

L'inscription est gravée sur un architrave surmonté d'un

fronton triangulaire et couronné d'an cône. — Milète est un

dème de l'Attique, Elpis un nom propre masculin.
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Trouvée à Athènes et copiée par Fourmottt et Pococke (Inscript,

ant. Ip. 51).

Coll. Choiseul n. 141. — Bouillon III Inscr. sép. pi. 1, 16. —
Bœckh, Corpus 717. — Clarac, Cat. 587; Musée n. 497, et Inscr.

pi. 33.

Hauteur 0,22. — Largeur 0,22.

«OS. THÉODORE ET ARTÉMISE.

[] XrizinOiXtpe. .
|
[ )[^(^'

p:v]\xaïfe\

Théodore , Artémise, (fille) de Métrodoros

,

adieu l

Le bas-relief, dont le frontispice est décoré d'un disque,

représente les défunts debout. Il appartient à la basse

époque.

Hauteur 0,73. — Largeur ,.

a03. JULIA ECLECTA.

.^
I

vto'ç (sic). |^- \
^^, ^/-^

| \
\?

| (sicj• |

' ^'.

Aux dieux souterrains A Vâme pieuse de Julia

Eclecta et à sa mémoire éternelle , son mari Diodoros et

son fils Antigenidas ont fait élever {fe monument). Elle

a vécu 33 ans.

Dalle de marbre gris provenant 'de la villa Borghèse.

Manilli p. 94. — Montehtici p. 267. — Gruter, p. 1142, 6 (ex

epistola Sirmondi) =F]eelwood syll. p. 264, 1 .

—

Clarac, Cat. n. 585;

Musée n. 456 et Inscript, pi. 33. — Franz, Corpus 6579.

Hauteur 0,îi2. — Longueur 0,42.
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504. C^CINA EUTYCHLiNUS.

cxlioL
I

,'
I

Raixt'ya []
|

^
|

|

^vst
|

^'^
X^pty.

|

ah'a Aurélia à la mémoire de son mari Caecina

Eutychianus.

Trouvée à Thessalonique. Époque de Marc-Aurèle.

Cat. Choiseul n. 228 (?). — Osann,it. 373, 43. — Bouillon III

Inscript, pi. 1, 15. - Bœckh 1990. - Clarac, Cat. 619, Musée 436

et Inscript, pi . 43.

Hauteur 0,i»l, — Longueur 0,29.

505. CALLISTON.| ^^ [>37] |
1\: ',[]\

. . . .

Braî)e Calliston, sans chagrin, adieu! (Il a vécu). .

.

.... ans.

Colonnette, envoyée en 1864.

Hauteur 0,35.

eOe. CALLISTRATE ET SA FAMILLE.

[/]/5"/7. .. A',,
|
-

Callistrate. CaUppos. Arislote. Philocydès.

Inscription d'un très-beau bas-relief représentant un

homme barbu debout devant une femme [Callistrate] assise,

qui de la main gauche soulève son voile. Fronton décoré d'a-

crotéres. [Presque toute la figure de la femme est moderne,

et due à la restauration du sculpteur Lange'].

(1) Le marbre porte. — (2) Le marbre porte.
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Trouvée dans l'Attique par Fauvel et rapportée par le comte de

Forbin.

Bouillon \\\, Cippes choisis pi. 1, 1. — Clarac, Cat. 224 (ter);

Musée n. 275 et Inscript, pi. 54. — Bœckh, Corpus 960.

Hauteur ,. — Largeur 0,80.

ZO^. CALLISTRATOS.

[][/?][]
|

[.
Callistratos, (fils) de Démétrius, adieu.

Le bas-relief représente le défunt avec son père ; le fronton

triangulaire est décoré d'un bouclier rond.

Trouvée probablement dans l'Attique.

Coll. Choiseul n. 140. —Bouillon III Cippes et Inscript, pi, 1, 18.

— Bœckh, Corpus n. 961. — Clarac, Cat. 652; Musée n. 277, pi. 198

et Inscript, pi. 48.

Hauteur 0,54. — Largeur ,.

SOS. CASSIA APOLLODORA..
| |

|

-}
\

/.oci
|

^^^.
Cassia Apollodora , brave et bienheureuse , adieu.

Petit cippe rapporté de Phénicie par M. Renan.

Hauteur 0,ii6.

209. CORINTHIA.

ILofAV^ia
I

)
\

y^ai âlvr.e
\
, \

^^^

.

(1) Pour-. — (2) Le marbre porte|.



CORINTHOS. — LYCINUS. 283

Brave Corinthia, sans chagrin, adieu. Elle a vécu

30 ans.

Stèle ornementée rapportée de Phénicie par M. Renan (Cat. 107)

.

Hauteur 0,36.

SIO. CORINTHOS.

ILôpivQoç
I

Xpri7xï | ^^^

|

.
Brave Corinthos, sans chagrin, adieu.

Petit cippe rapporté de Phénicie par M. Renan.

Hauteur 0,30.

SU. TIBERIUS NÉOPTOLÈME ET SA FAMILLE.

'.{}1) TiêepÎ(jd
|
,

, A.éo'J'i (sic)» |
/?^^.

Cornélia Procla, de son vivant (a fait élever cette

stèle) à la mémoire de son mari Tibérius Néoptolème,

de son fils Léon , et d'elle-même.

Le bas-relief représente les deux défunts couchés sur la

cliné et servis par un esclave; Cornélia est assise auprès

d'eux.

La forme^' est justifiée par la prosodie grecque,

qui permet la contraction des mots,',
et même de [Sophocle, Philoctète, V. 4. 241).

Stèle rapportée de Macédoine par M. Heuzey, en 1862.

Hauteur 0,îî2. — Largeur OM-

SI«. LYCINUS.

[] |
•/.>.

Lyciniis, (fils) de Lycius, Sicyonien.

(1) Le marbre porte.
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Cette stèle est décorée de deux rosaces et couronnée d'un

fronton triangulaire ainsi que toutes les pierres tombales si-

cyoniennes [Pausanias II, 7, 2 : -, ' , '

).
Trouvée à Athènes. Coll. Choiseul (Cal. n. 138).

Bouillon t. III, Cippes et Inscript, pi. i, 19. — ClaraCf Cat.

n. 646, Musée n. 481 (Inscript, pi. 47). — Bœckh, Corpus 896.

Hauteur 0,92. — Largeur 0,62.

«13. FRAGMENT.

[ ]'].
Lys (du dème) de Gargettos.

Le bas-relief, trouvé sans cloute dans TAttique, représente la dé-

funte donnant la main à son mari.

Hauteur 0,30. — Longueur 0,27.

«14. LYSIMACHÉ.

^^-. (dopmov.

Lysimaché, [fiWe] d'Aelinos, (du dème) de Thorikos.

Stèle à fronton arrondi. Le bas-relief représente un homme

barbu entre deux femmes qui se donnent la main.

Marbre pentélique trouvé à Athènes par Fauvel et rapporté par

le comte de Forbin.

Bouillon III Cippes choisis pi. 2, 10. — Clame, Cat. 214 ter

Musée n. 1^76, pi. 153 et inscript. 54 — Bœckh, Corpus 642.

Hauteur .,. — Largeur 0,38.
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«15. MA.^
| \ ^

\
.

',
Protagathos, (fils) d'Annas^ à la mémoire de son

épouse Ma, (âgée) de 38 ans. Adieu.

Ma (en latin Ma] est aussi un surnom de Cybéle.

Rapportée d'Épire (?) par M. Heuzey, en 1862.

K. Keil, Philologus Suppl. II 586.

Hauteur ,, — Largeur ,.

«te. MA.CÉDONUS.

\
.^

\

[].
Amynandrus à la mémoire de son propre fils Macé-

donus.

Inscription du bas temps dont les lettres se rattachent par

de nombreuses ligatures; ont des formes carrées. Le

bas-re'ief représente l'un des Dioscures à cheval, suivi de son

chien, et chassant un sanglier. Un serpent se roule autour

d'un arbre mort. Voir mon n. 194.

Trouvée à Salonique et rapportée par le consul de France, M . de

Saint-Sauveur.

Clarac, Musée II p. 1237 (n. 252 a) et Inscript, pi. 90.

Hauteur 0,38. — Largeur ,.

S 17. MARCELLA.-
I

- [sic) |

'
|

(sic).

Boime Marcella, sans chagrin, adieu.

Cippe couronné d'une guirlande ; rapporté de Saida par M. Renan

(Cat. n. 107).

Hauteur ,.
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SI 8. MARCELLINA.,
I

lïvoc (sic) |

'
|
,

Marcellina, sans chagrin, adieu.

Fronton triangulaire décoré de feuillage.

Trouvée à Antioche en Syrie.

Leôa*, Voyage archéologique, partie VI p. 453, n. 1835,

Hauteur 0,32. — Longueur 0,22.

«19. MARCIEN.

Xa/3£ (sic)
I

MocpKioc
\ \

[][•]
|

Adieu , Marcien ! Il a vécu ans.

Cippe fruste, rapporté de Syrie par M. Renan, en 1862.

Hauteur 0,30,

SSO. DECIMUS MARCIUS./
|

[]-
|

[],,
Decimus Marcvus, bon héros sans chagrin, adieu.

Le redoublement des voyelles longues a e u, emprunté aux

Osques et introduit dans Torthographe romaine par le poète

tragique Attius (an de Rome 584-670), se conserva dans les

inscriptions depuis le temps des Gracques jusqu'au consulat

de Cicéron (voir le beau mémoire de M. Ritschl : monu-
menta epigraphicatria, p. 22). Les formes Maarcus Maarcius

Maarcellus ont été les plus fréquentes, et durèrent même
jusqu'au commencement de Tempire :

MAAPKOY Corpus 887. 5644.

MAARCO Musée rhénan 8, 288.

MAAPKION Corpus 1137.

Corpus 5644.



MÉGACLÈS. — MÉNÉSTRÀTE. 2^7

Rapportée dePhénicie par M. Renan (Cat. 105).

Frœhner, Philologus XIX 135. — A'. Keil Philologus, Supplé-

nïcnt II 584.

Hauteur 0,20. — Largeur 0,36.

SSl. MÉGACLÈS ET CANTHYS.^
|

'.
|
^

|
:.

Mégaclès (fils) de Miens. Canthys (fille) d'Arislophon.

Stèle sépulcrale surmontée d'un fronton triangulaire à

acrotères. Le défunt, debout, donne la main à sa femme as-

sise; à leur côté se tient un garçon, les jambes croisées.

Trouvée en Asie Mineure et donnée en 1833 par M. Despréaux de

Saint-Sauveur, consul de France à Salonique.

Clarac, Cat. 866 e; Musée 484 c/. pl.l61 a et Inscript pL 62.

Hauteur 0,75. — Largeur 0,24.

SSS. METHÈ.

} [•-•\\> --.
|

Methéj mère de Régillus, âgée de 40 ans. Adieu.

Le bas-relief représente le nécrodipnon de la défunte pla-

cée dans une niche demi-circulaire ; son miroir est suspendu

près d'elle; un esclave sert les plats. Sur l'une des antes de

la niche, on voit plusieurs objets à Tusage des femmes, tels

que fuseau, vase, flacon à baume.

Hauteur 0,71. — Largeur 0,61.

SS3. MÉNÉSTRATE.]
\

.
Ménéslrate (fils) de Ménécrate, adieu.

Le bas-relief représente un nécrodipnon : deux hommes

sont couchés sur le lit de repos; devant eux est dressée une
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table, sur laquelle on voit deux lapins. Une femme en deuil

est assise à côté du groupe , un esclave occupe le coin de la

chambre.

Cat. Clîoiseul n. 148. — Bouillon III Cippes et Inscript, pi. 2, 23.

— Clarac, Cat. 535; Musée o. 283, pi. 161 et lascript. pi. 19. —
Franzj Corpus 6963.

Hauteur 0,62. — Longueur ,.

S24. MÉNODORA ET ANTIOCHUS.\
\
.

\
.'\.

Ménodora, adieu ! Antiochus, adieu !

Stèle sépulcrale se rétrécissant vers le haut; le frontispice

est orné d'une rosace, sur Tarchitrave on lit ces deux ins-

criptions séparées Tune de l'autre par des couronnes et des

fleurons. La défunte est assise près d'un mur à hauteur

d'appui sur lequel figure un coffret mystique dont le cou-

vercle est tombé . Un serpent se roule autour d'un arbre

mort (symbole de Timmortalité de Tâme). Le mari etTenfant

sont debout devant Ménodora; une jeune esclave se tient

dans un coin.

Bouillon III, Cippes choisis pi. 2, 15. — Clarac, Cat. 231, Musée

262 pi. lo3, 253 et Inscript, pi. 14. — Fraiiz, Corpus 6879.

Hauteur 0,50. — Largeur 0,31.

««5. MÉNOPHILE LE BARBIER.^ [] |
, '-

[], .\ .
|^-.^

\

.

Synété élevé cette stèle à son (père) nourricier Mé-
nophile, autrement appelé Sellion

,
pour lui témoigner

sa reconnaissance.

Barbier Ménophile, adieu !

Bas-relief : repas funèbre; le défunt est attablé et servi
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parunesclav . Um.' vouée est assise à colc de lui; sa

servante se lient (
rés u'elle.

Cat. Chnisenl 115. — Oscuin. Syllo-c p. 370, 36. — Bouillon IIÏ,

Cippei ut liiscr.pt. pi. 2, 24. — Clarac, Cat. GOJ; Musée u. 289,

pi. lôj et lu-ciipl. 1)1. '.0. — Franz, Corpu» G9(i5.

n.iutcur 0,G3. — r,o:i?ueur 0,'j7.

SSG. MNASÉÂS.

I

^- (sic)
|

1\. yyXrjZ.

Brave Mnaséas, sans chagrin, adim.

Petit cippe rapporté dePhénicie par M. Reuan,

Hauteur 0,30,

SS^. MOSCHOS.

MoŒyj/..
Moschos (fils) de Moschos, adieu.

Stèle surmontée d'un fronton triangulaire à deux acro-

tères. Dans le naos, formé de deux colonnes ioniques canne-

lées, on voit le défunt et son fiîs en bas-relief.

Rapportée d'Athènes par le marquis de Nointel. Collection Bau-
deîot.

Maffei, GalIisB Antiquiiite? p. 81 [ad regir.m inscriptionum acade-

miam pertinei)?]. — Caj/lus VI 200. pi. 62, 1. — Lenoi'r, Musée fran-

çais I GO. pi. 6. — Bouillon III, Gippes et luscrlpt. pi. 2, 25. —
Claruc, Cat. 36; Musée 278 pi. 198, 252 et Inscript, pi. 1.— Franz,

Corpus 6969.

Hauteur 0,73. — Largeur 0,î»!j.

S2S. MVRTIA ET CÉPHISIA. (Salle de la sculpture

grecque primitive.)

:.
Myrtia (cl) Céphisia.

13
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Le bas-relief, d'un irès-beau style, représente CéphUia

assise, et devant elle sa compagne, qui paraît tenir une

lampe allumée. — Fronton triangulaiie.

Trouvée à Allièijes et cloimée en 1850 pnr le vice-atniral Massieii

de Clerval.

Hauîeu!- 0,0G. — Largeur 0,G0.

SS9. BAS-RELIEF BARBARE.

.:'.'
\ \ |

.
Le bas-relief, du style le plus barbare du v^ siècle, repré-

sente les bustes, vus de face, d'un homme barba, d'une

femme voilée et d'un garçon placé entre ses parents et por-

tant la bulle au cou.

Ne sachant pas dOù cette inscription provient, je m'ab-

stiens de l'interpréter. La leçon, louîefois, n'est pas aussi

douteuse qu'on serait tenté de le croire. (génitif

d"A}v£;a;) est sùr; au commencement on pourrait sup-

poser un nom, OU plutôt, d'après Torthographe

de l'inscription, \^.6; mais peut-être est-ce là le

nom de la femme, — le dernier mot signifierait alors ()
{).

Coll. Choiseul (Cat. i/d;.

C/arac, Ca t. 536: Musée n. 344, pi. lâS et Iiisciipt. pi. Vô. —
Franz, drpus 6907 (qui propupe :/' ':).

!;! 0,:2. — Lmiîî-jcuï' 0,ît3.

S?C•^. NICON.

NctV.&iVi tfe • ^'.,
Apollonia à kl mémoire de son mari Nicon.

Le bas-relief représente six bustes de la famille de Nicon.

Rappoilée d'Amphipolis par M. Hcuzey (Cut. u. 28).

Çautcur 0,08. — Lougueur 0,ji».



No 2-28. p. -200.

Monument sépulcral de Céphisia.
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S3fi. NUMÉNIUS. iSalle asiatique.;

Numénins de Citmm (en Chypre).

Stèle de marbre penîéuqae décorée d'il ne ^belle palmctte

et de deux rosaces qui séparent rinscripiion grecque de

rinscription phénicienne pincée au-dessws, dont voici la

transcription :

A Benkhoilt'sch (Numéniusl, fils d'Abdmelcart (Héraclius),|

p.s d'Ahdschémesch (liéliodore), ?^ de Tagqinetz [^-
nos), homme dp Kiîiion.

Trouvée à AtlièiiP? non loin de i'rtncienne Aciiclémie, copiée par

Gell, et donnée par Fauvel à l'Académie de? inscriptions (inventaire

du î8 nivôse, an iî. I^etronne.. Revue arcliéoÎogique UI 465).

Akerblad, lettre à 51. le chevnlier Italirisky sur une Inscrip'ioa

phénicienne. Rome ioi7 (reproluite parMuIin, liiagnsin encyclopé-

dique 1S17, tome il 193-214). — Silv. de Swy, Journal des Savants

1817 p. 433. — J?o?i27/o.7lîi, Cippesclioisispl. 1, 5. — C/arfl'•, Cat.

213 ter ; Musée n. 488 pi. 252 et inscript. i>l. 54. — Gesenius d;tt;s

Bœckh, Corpus 89 et dans lesMonumcnta phc?nicia p. 118; pi. 10,6.

— A. de Lonypérier, Anticpiités assyriennes du Louvre d, -:>03.

Hauteur 0,90. — Lar^'cur 0,30.

S3S. NUMÉNIUS.,
j

Ncuv.vjvîs'J
|

..
Numénins (fils) de Numénius, adieu.

Bas-relief : le défunt, aîtablé. dépose une couronne sur la

tête de sa femme qui est assise au pied du lit. Une jeune

esclave iipporte un coiTr:t ; Téchanson( ]-)0(:illafo>\

i[)uer a cyatho] , tenant rœnochoé et un puisoir à lonj: mimchc
[cyathus], est occupé à mêler le vin et l'eau. Un cratère et un
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seau sont placés devant lui sur le l.uffet (//.•/), incUegu]

à brasier.

Collection Choiseiil (Cat. 157).

Bouillon îli, Cippes pi. 2, 27. — Clarac, Cat. 552 ; Musée n. 340,

pi. 156 et Inscript, pi. 23. — Bœckh, Corpus 979 [ce savant croit

que l'inscription vient de l'Attique).

Hauteur 0,56. — Longueur 0,f;3.

«33. PANTAGATHE.

I
^^

|
[]

\

[> . . . ]

Brave Pantagathe , adieu. Il a ucu (ans).

Cippe fruste, rapporté de Syrie par M. Renan, en 1862.

Hauteur 0,30.

S34-S4S. PATRON ET SA FAMILLE.

jSaroi, o'j zfJoolot -. èy.ov ra'ipov (^^,
slolvy^y.icx vvy,zzpi; a[J.r.[é]z(xzact,

ccklx T.a'j âivâpog y^oidvj. pÎGy.o'J.^
4 9,. /.^,: .' Irpyh u.vrjpiizp^ ^^^ ayj'Jwy^; ^,^ .7.^.7( yj^^ioo-jL•, , liyjT.'JOO^

8 , . ,^[;,, yicv7y. 1]^-^ cGGcc ^, .- :,
o(Dpy. y.cà zl-j

^"^^ .^.
(1) La pierre porte ',-'.. — (2) Les mots placés entre paren-

thèses existaient autrefois. — ( ) îv.
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ôk ^' ^'^ veb-.rr.i y.0Lzi-

x.r.[v] )

12 '.1 ^^ \ ^,.
.,, /L/iv, •/; cî' ^,

^ /., cJ' ^.
C.[ '], S'

\

1\
[] y

[Aîâfiç] â £v -Lc npa\[o-.a-c'j].
^ocy.apf [02] eç'

|

[ ]:-.
€:\[( iw iyMàz\.

D.^.
[Fragment d'un bas- relief funéraire].

.
[]":[].

[Fronton d'un naos sépulcral : oiseaux becquetant des raisin*^).

F W.

[/5], []6.
[Fragment d'un bas-relief].

G.

[Frelque.]

1 []^.

(1). — (2) De .. — (3) '. — (4) La rcstitutiou

des deux fragmcMs et F. due au P. Secrhi, me parait, si hasardée

que je n'ai pas voulu m'en servir pour remplir les lacuiies de C.
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2 :11:,
3.
4.
5.
6 ^

|
.

7 1\
\
[1]<.

8 [].
9 . . .

10.
.

-/.où
\

sacrum.

[Architrave d'une chapelle sépulcrale. Du côté gauche l'inscription

est incomplète, car ces trois lîiots forment la fin d'un hexamètre.]

A.

Ni ronces ni épines n'entourent mon tombeau; nulle

chauve-souris aux cris perçants ne tournoie au-dessus;

mais toutes sortes de charmants arbustes , les branches

ornées de beaux fruits
,
poussent autour de mon cer-

cueil et on y voit voltiger le rossignol aux mélodies re-

tentissantes, et la cigale à la voix douce et harmonieuse,

et Vhirondelle aux doctes Cn gazouillements, et la sau-

terelle aux cris sonores, qui, du fond de sa poitrine,

répand ses jolies chansons. (Moi) Patron, j'ai rendu

aux hommes beaucoup de bons services pour avoir aux

enfers une place agréable. De tous les biens que j'ai

quittés et que je possédais dahs ma jeunesse, il ne me
reste rien, si ce n'est (le souvenir) des jouissances que

j'ai goûtées durant ma vie.

(1) Doctes, parce que l'hirondelle prophétise les changements du

temps

.



PATRON. 295

.
Mon père esi Patron, moi je suis Appuleja. J'ai eu

deux enfants et je bénis mon père.

C.

Je suis Patron; est mon pays natal; mainte-

nant l'Hadèsm'a reçu, moi qui fus si bienveillant pen-

dant mon administration. Heureux Hadès l tu ne me
renvoies plus à la lumière du soleil, car j'ai appartenu

à une noble famille, moi qui suis enterré ici.

D.

Adieu, Patron.

E.

(Monument) du médecin (?) Patron.

F.

Patron. (Monument élevé par) ses collègues d'ambas-

sade (?).

G.

Cette fresque représente toute la famille de Patron, sa

femme Athéno (n. 6), sa sœur (n. 7) et huit esclaves (D.

H.

Sanctuaire et asyle. Dédié à

Trouvées à Rome dans un souterrain en dehors de la porta CapenUj

non loin de porta Latina et du tombeau des Scipions. Collection

Carapana.

Secchi, Monument! ine liti d'un antico sepolcro di famiglia greca,

scopcrto in Roma suUa via Latina. Roma 1842 (Bulletinorom. 1843

(1) Deux autres inscriptions [Corpus 6271 d. g) trouvées au même

endroit et appartenant au môme monument ne sont pas entrées au

Louvre. L'une contenait la formule ],
; l'autre le fragment
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p. 135). — Welckei^, Musée rhénan 1815, tome 111 259. — Franz,

Corpus 6270, 6271.

Hauteur A 0,31 — Laigeur A 1,10.

0,31 — 1,02.

C 0,56 — C 0,56.

D 0,56 — D 1,00.

S4S. M. POMPÉE EVODOS ET ISIDORA

.

{,:) Îlsfin/jlcç
\
.

\

jOtc
I

/.
|

Marcus Pompée Evodus.

Isidora (fille) de Praxitèle, (du dème) de Phylé.

Stèle à fronton triangulaire décoré d'acrotères. Le bas-

relief représente Pompée tenant son testament, et Isidora as-

sise, un coffret de toilette sur les genoux.

Trouvée à Athènes par le marquis de Nointel et apportée à Cons-

tantinople, puis en France. Collection Baudelot.

Spon, Voyagem p. 2, 217. — Caytus VI, 201; pi. 62. — Lenoir,

Musée français I 58 (pi. 5). — Bouillonlll, Cippes choisis pi. 2,7.

Bœckh, 795 (où la bibliographie est détaillée). — Clarac, Cat. 688
;

Musée 270 pi. 155 et 252; Inscripi. pi. 52.

Hauteur 0,92. — Longueur 0,55.

«43. L. POPPIUS AUCTUS.

AevyJoi'
|

«'
|

-
|

}^. y.(XL
| |

^.
Lucius Poppius Auctus (âgé) de 19 ans, Lucius

Poppius Cimber et Poppia Callityché, ses parents.

Trouvée en 1837 à Salonique par M. Prassacachi, près de l'arc de

triomphe de Constantin, et acquise par le consul de France,

M. Guys.
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Texier, Description de l'Asie Mineure 3, 56. — Clarac, Musée II

p. 1191 (n. 232^) et Ii.script. pi. 90.

Hauteur , . — Longueur 0,30.

«44. PROCLA.

Uf^ixla
I

xp-fiirh
\
y.c^i (sic) ^^

\

BracG Procla, morte trop tôt, adieu î

Colonnctte en\oyéeen 1864.

Hauteur ,.

«45. RHODÉ.

Rhodé(i\\\e) d'Apolexis.

Bas-relief : la défunte, assise, donne la main à son mari.

— Apolexis est un nom propre masculin.

Envoyée d'Athènes par Fauvel.

Cat. Choiseul n. 127. — Bouillon III Inscript, sépulcrales, pi. 2,

28. — Bœckh, Corpus 1022. — Clarw^, Cat. 669; Musce n. 268

pi. 181 et Inscript, pi. 51. — Friedlœnder, de operibus anagly-

phis p. 11.

Hauteur 0,75. — Largeur 0,îî3.

«46. SAMOS.

|

-
\

,'^. ^^^

|

^^^ -
|

•
\

.

Brave Samos , sans chagrin, ayant vécu 80 ans,

adieu !

Petit cippe rapporté de Phénicie par M. Renan.

Hauteur 0,30.

(1) La pierre porte — (2).
13*
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5 4':'. SÉVÉRA PARÉGOROS.

:•?.
|

WapYiyopz
\

.
\
zvn

\

/() '

\

(sic) |

.

(Adieu) Sévéra Parégorosl (Elle est morte) à Vâge de

6 ans, 6 mois, trop tôt.

est aussi l'épithète de la déesse de la persuasion,.
Au lieu d'Iapo il faut pans doute lire.

Rapportée de Syrie par M. Renan, en 1862.

Hauteur 0,15. — Largeur 0,11.

S48. SINOPÉ.

^
|
'.

Midias à la mémoire de sa femme Sinopé.

Sous un fronton iriangulaire décoré d'un bouclier rond,

on voit les bustes de la défunte et de son mari. Tous les

deux portent un collier; Midias est coiffé du pétase.

Trouvée probablement dans FAttique.

Cat. Choiseul n. 170. — Osann, Sylloge p. 344, 6.— Bouillon lU,

Cippes etinscript. sépulcr. pi. 2, 30, — Boeckh^ Corpus971. — Cla-

rac, Cat. 601; Musée n. 294 pi. 158 etinscript. pi. 39.

Hauteur 0,43. — Largeur 0,43.

«49. SINOPIS.; :[],
|

[^] ^ []
|

[àya]9:û, (.[],

Sinopis (fille) de Dionysios et femme de excellent

Diophantos, adieu.

Stèle à frontispice orné d'un bouclier rond. Dans une

niche demi-circulaire on voit une femme assise et une cor-

beille à ouvrage [calathus] .
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Trouvée à Héiacléedu Pont.

Cat. Choiseul n. 151. — Osann, p. 344^ 5. — Bouillon III, Cippes

et Inscript, pi. 2, 31. —Clarac, Cat. 590; Musée 296 pi. 180 et

Inscript, pi. 35. — Franz, Corpus G991.

Hauteur 0,51. — Longueur 0,29.

«50. SOSTHÈNES ET MÉNIPPOS.- []. |
.-

.1: [] .
|

1[, ']
|
[,

\

-.] .

Sosthcnes (fils) d'Asclépiodotos : adieu i 3Iénippos

(iils) d'Asclépiodotos, adieu. La mort n'est pas doulou-

reuse parce que la Parque (nous) destinée; mais (il

est pénible de mourir) avant l'âge et avant ses parents.

Le bas-relief représente le père à demi-couché, entouré

de sa femme et de ses deux fils défunts. Deux esclaves

apportent les plats. — La restitution du distique est sûre,

car on trouve à peu près les mêmes vers dans Bœckh

,

Corpus 3136; Ross, Inscript, inédit», fasc. IIL 281; Lehas,

Revue de philologie, 1, 334.

Cal. Choiseul n. 144. — Osann, p. 365, 27. — Bouillon III, Cippes

et Inscript . pi. 2, 33. — Clarac, Cat. 602; Musée n. 287, pL 159, et

Inscript, pi. 39. — Fra?? s, Corpus 6996.

Hauteur ,. — Longueur 0,51.

S51. S0SL4.S ET NICOPATRA.

.)7~:. ^'
|

[]''^^
\

-/[1],^ .

Sosias d'Anaphlystus. Nicopatra (fille) de 3Iénéclidès,

d'Angélé.

(1) Archaïsme pour.
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Anaphlyslus et Angélé sont deux démes de rAttique.

Osann avait lu, Clarac, mais ma restitu-

tion est sûre.

Marbre gris surmonté d'une sorte de frontispice arrondi (pour re-

cevoir une palmette peinte) et venant sans doute d'Athènes.

Cat. Choiseuln. 142. — Osann, p. 349, 10. — £œc/c/i, Corpus 590.

— Clarac, Cat G18 ; Musée n. 496, Inscript, pi. 43.

Hauteur 0,83. — Largeur 0,29.

S5S. TÉLESPHORE.

/>. 1(^,
\'}..

Monument commémoratif de Télesphore que lui a

élevé son épouse Chrestépour (honorer) sa mémoire.

Au-dessus de l'inscription on voit les bustes du défunt et

de sa femme. En bas, Télesphore est couché sur le lit fu-

nèbre, 011 il prend son dernier repas; son épouse est assise

à côté de lui.

Trouvée à Smyrne (ou plutôt aux environs de Cyzique, d'après la

conjecture de M. Keil).

Cat. Choiseul n. 152 («ce monument a été retiré du Musée de

Marseille »). — Bouillon III, Cippes pi. 2, 34. — Clarac, Cat. 675
;

Musée n. 291, pi. 157 et Inscript, pi, 52. — Bœckh, Corpus n. 3383.

— Friedlœnder, de operibus anaglyphis p. 52. — K. Keil, Philo-

logus 16, 23. 27.

Hauteur 0,65. — Largeur ,.

S53. BUSTE DE TITIUS GÉMELLUS.

|
\ |

xw
|

^y^.yjç
|

I

/, :
|

^ */3(9>2
| |

(1) Le mot est gravé au-dessus (après ), parce que

l'ei-pace manquait dans la dernière ligne.
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Titius Gemellus s'est fait exécuter ce buste à lui-même

et à sa propre mémoire, afin qu'il soit enterré ici.

Base d'un buste de mnrbro de Paros, autrefois à Marseille. Collec-

tion Champion de Tersan (Cat. n. 51).

Osann, p. 404, 5 (papiers de Seguier). — Visconti, iconographie

grecque I 582 (Museo Pio-Clement. VI préf. p. 11). — Clarùc, Cat.

866 g ; Musée 500 a. Inscript, pi. 62. — Letronne, explication d'une

inscription grecque p. 34. — Raoul-Hochet te. Lettre à M. Schorn

p. 419 (édit. 2) ;
Questions sur l'histoire de l'art p. 155. — Franz,

Corpus 6767 [Brunn^ Kùnstlergeschichte 1 616).

Hauteur 0,78.

254. M. ET Q. TURPILI FLORI.

£: rn my.^i\'Jl .:^-|^ £737[ ]|-
, /.où']

|
^^

/^ ['\\> ]/ ^^^
_,

'..~(
, [] (7[],

La chambre sépulcrale avec le cercueil qui y est dé-

posé, (appartient) à Marcus Turpilius Florus Diogène,

Paniscàrque , de Milet , et à son frère Quintus Turpi-

lius Florus Aristéas, de Milet ; tous deux aussi (citoyens)

de Magnésie et enfants d'Aristéas Zosimus.

Les deux fivres sont affranchis de M. (ou Q.) Turpilius

Florus. J'ai iûiaginé le mot; en me fondant sur

Tanalogie de"; ici cependant le Péiniscarque doit

être une dignité ecclésiastique, comme l'Asiarque ou le Spi-

rarque. — Notez ensuite les deux formes du génitif

et.
Trouvée à Magnésie du Méandre.

Clarac, Musée II p. 1324, n. 146 et luscript. pi. 90.

Hauteur 0,21. — Largeur 0,'-î3.

(1) Le marbrier avait d'abord écrit].
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«55. TRIADELPHOS. (Musée égyptien.)

(^
|

L xcî
,
[j.{y])v[m) '.

Triadelphos (fils) de Sarapas, (âgé) de 24 ans,

5 mois.

Le bas-relief représente Anoubis conduisant le défunt de-

vant Osiris. En haut, le disque ailé et les deux serpents.

Stèle de pierre calcaire blanche, trouvée en Egypte.

Clarac, Cat. 861 ; Musée 500 c et Inscript, pi. 61.— Franz, Corpus

4977.

Hauteur 0,£î6. — Largeur 0,32.

856. PHILÉTOS.

\

(sic) | |
,

\

) -'
.

Brave Philétos, sans chagrin, adieu. Il a vécu

26 ans.

Petite dalle de marbre, rapportée de Syrie par M. Renan; en

1862.

Hauteur 0,20.

S59. PHILOTIMOS.^ /3
|
/|(.

j

\
\

[,^].

Philotimos, esclave du roi Rhoeinétakas.

(Monument) élevé par sa femme Mousa.

Le bas-relief représente le défunt donnant la main à son

épouse. Entre eux se trouve un petit garçon.

Le roi de Thrace, Rhœmétalcas I, était contemporain et

ami d'Auguste. Prince des Odryses et successeur de CotyslV,

il fut alternativement vainqueur des Besses et vaincu par
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eux (Cassius Dion, 54, 20 ; Tacite, Annales 2, 64). Son por-

trait se trouve dans l'iconographie de Clarac, n. 2973.

Trouvée par Cousinéry dans les ruines à'Amphipolis (en Macé-

doine). Collection Durand (n. 2719), acquise en 1824.

Clarac, Cat. 797 ; Musée 276 bis, pi. 151 bis et Inscript, pi. 55. —
Bœckh, Corpus 2009.

Hauteur 0,48. — Longueur 0,30.

258. PHILOCHARÈS ET TIMAGORA.

\

^*^
|
Ky}(^lgî£Ùç.

\\ £:(?.
|

Philocharès (fils) de Philonidès, de Céphisia.

Timagora (fille) d'Héphestodore.

Stèle ornée d'une simple moulure destinée à recevoir une

palmette peinte. Sur le bas-relief, on voit le défunt suivi de

son cheval et donnant la main à son épouse.

Trouvée à Athènes et apportée à Constantinople, puis en France

par le marquis de Nointel. Collection Baudelot.

Maffei, Galliae antiquitates p. 81 [ad regiam inscriptionuin aca-

demiam pertinens]. — Caylus VI 202; pi 63, 1. — Lenoir, Musée

français 1 57, pi. 5. ~ Boni/Ion 111, Cippes choisis pi. 2, 8. —
Bœckh, Corpus 655.•— Clame, Cal. 695; Musée 267 pi. 152, 252 :

Inscript. pi. 52,

Hauteur 0,81. — Longueur 0,41.

«59. L. OLIUS OCTAVIANUS.

. Qhoç'[]
|' ["^ ^''] .

Lucius Olius Octaxianus a de non mvant érigé ce mo-

nument pour lui-même et pour son épouse,

(1), ainsi que sont des formes archaïques

pour— et —.
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Inscription surmontée d'une moulure, tiouvée à Athènes par

Fauvel.

Cat. Choi eul n. 230. — Bouillon III, Inscript, sépulcr. pi. 2, 29.

Bœckh, Corpus 1023. — Clarac, Cat. 583 ; Musée n. 341 et Inscript,

pi. 32. — Friedlœndev, de operibus anaglyphis p. 13. 53.

Hauteur 0,18. — Largeur 0,85.

S60. FRAGMENT D'UN FRONTON.

^[; ]

[Un tel, du dème] de Marathon.

Marbre gris trouvé à Marathon par Fauvel.

Cat. Choiseul n. 231.— Bœckh, Corpus 1049. — Clame, Cat. 660;

Musée n. 484 et Inscript, pi. 49.

Hriuteur 0,62. — Largeur 0,35.

«et. FRAGMENT.[ >5]'[]
[ ]
D'après la loi du Destin, est mort à Îâge de

50 ans.

Fragment rapporté de Syrie par M. Renan, en 1862.

Hauteur 0,20.

«». FRAG\ÎENT.

Ils donneront.

Fragment de bas-relief représentant un jeune chasseur qui

tient son chien en laisse. L'inscription, gravée en grands

caractères, était peut-être : .
Rapportée de Cyzique et donnée en 1854 par M. Waddington.

A. de Longpéner, Bulletin arch. de rAthénaeum français, 1855

p. 60.

Hauteur 0,ii6. — Largeur ,.
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«es. FRAGMENT.

'cp(*iç .

Le défunt ros.

Fragment de stèle représentant une femme voilée et à sa

droite un jeune garçon , devant lequel passe la jambe d'un

cheval.

Rapportée de Cyzique et donnée par M. Waddington en 1854.

Â. de Longpérier, Bulletin arch. de rAthénaeum fiançais 1854

p. 60.

Hauteur 0,îjO. — Longueur 0,20.

«64. FRAGMENT.

. . .

I
Xp\y)^'^'\ I

dyabï
\ [

•[ ]\h[n ]|

Brate et bon .... [adieu] ! // a vécu.

.

. ans.

Petit cippe rapporté de Phénicie par M. Renan, 1862.

ses. FRAGMENT.

I
>3[]

I

'
|
[] , \

.

Brave sans chagrin, adieu. Il a vécu 22 ans.

Petit cippe rapporté de Phénicie par M. Renan en 1862.

Hauteur 0,30.

«66. FRAGMENT.
>

Ixèoô
(*)\ l-yj

|

.

adieu. Il a vécu 32 ans.

Petit cippe rapporté de Syrie par M. Renan, en ISfio.

(1) L'original porte XCPE.
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267. FR.\GMENT DE BYBLOS.

.... -.0 ....
|

. . . . . . .

['] [ ^39^], 03[]
\

. . , ^ :;[. . . . ]
|

. . . La place (du tombeau) de

.

, . . a été accordée par

le peuple ; le sénat a donné le cercueil

Bloc tiré d'un caveau funéraire à Byblos et rapporté en 1862 par

M.Renan (Cat. n.40).

Hauteur 0,60. — Largeur 0,82.

«68. FRAGMENT.

[Cette sépulture] tient [le corps de
J

Bloc trouvé dans un caveau funéraire à Byblos et rapporté en

1862 par M. Renan (Cat. 102).

Hauteur 0,60. — Largeur 0,82.
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ET BYZANTlîiEG.

269-!3•3^4. MOSAÏQUE DE SALNÏ-CrmiSTOPIlE, PRÈS
DE SOUR, EN PHEMCIE.

' '/. T.y^JiÎT.'o'J.; ay'.z'j ^'.^-.^'

zyj
\

^'^7-[) ypyiipU'j);) y.yA

-.), v.7À . zo'j ^1-.\)\
^; OL7.yS^sjov)y.Q!.l ir.r.p{oT.o-j) ^ •jTJp7(uZT:p{Îaç)

^ zrnu.cc-^cxi'j) oly.o'Jo\iJ/x)'j yy.i y-jjjpyh'j^'^

yy,i 'l'J -iy:j-ji^j 7.ii-Ci'j y.y.i -r,i y.lripjO'j yxi

y.Q(p\Tto'^:po-jyz{'jrj)y i-j ypzvo'.z t;-j 9i57îQ£7r(i-

ro'S) Z(y.'/XiipÎy.. \S-J:éfO'j iXa/j.izoj , VJ [J.t^A

Az7 LO'J zo'j y. ho-j;,^.) Q .

B.

f EiprrJn er/î'^^ ôoo-j œcj, . ^'^ [ zi'J

XpiCTOv].

€. >

[ILùpiz ] cïy/f)^^^ r.pir.'. y.yiy. [^):"/:].

(1) La mosaïque porte : -{,^. — ('i)-. - (3) Eîfïvrir,.

- (-i) ). — (5) •..
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B-F.

7 g

I 9 1[\
b./î c ()()7) ^^^

iO Aô)cc ni
^^^

(ft)

Il /57:;;?? 12^/
5; . 2^

3; ^^^

(/ .'.,
fj,

^^^

II .^ ''^^

4 /''.^?

; |"3-<^.] fi ^^'
.

Tout le dallage en mosaïque (de l'église) du célèbre

et très-unéré martyre sainî Christophe a été exécuté

sous Varchiprêtre et ézêque du diocèse George, favori

de Dieu, et sous le diacre et administrateur Cyros, fa-

vori de Dieu, pour le salut des deux économes-fermiers

et de leurs enfants et du clergé ^t des bienfaiteurs de

Véglise, dans les temps du très-humble prêtre Zacharic,

favori de Dieu, au mois de Désios de la 701™^ année

^

la '"'' indiriion

B.

Que la paix soit sur ton chemin, toi qui lève les yeux

vers le Christ.

0.

Seigneur l un saint silence confient à ta maison.

(l) La inopa'iquu porte :-.— {'2) VîeOo :>().— (3).
-(4)'. — (5) ;. — ().



MOSaToUR ( S.M.NT-CIiniSTuPHE. 311

D-F

Sont les inscriptions do vingt portraits représentant :

a-d. Les quatre srJsom : piinlemps, été, autoin :e cl hiver.

i-iv. Les quatre vents : nord, nord-i.'.4, est et siul.

1-12. Les douze mois macédoniens.

Des mardiands de fruits (s'irtoiU de iigues) sont repré-

sentés sur plusieurs mëdaiî'ons de la mosaïque; niais il ne

f;mt pas les confondre avec les-^/ du rinsciip-

!ii)ii qui sont 1rs blf^nfaii'urs du temple. Voir le Cûipiis,

n. 8820-8826.

La 107""^ année de l'ère dWntioche correspondrait ù l'an

('ri2-a3 de Tère vulgaire, mais le chiflre de rindieiion ne

Ci): I vient pas à celtti date. On comptciit donc d'après une di-s

noinjjreuses ères particulières des villes de la Syrie, com-

mençant presque toutes à l'époque de Jules Césîir.

et C se trouvaient à l'entrée de Tégiise.

On voit que les vents et saisons ont été placés les premiers

d'après un système que je ne m'exp1i<[ue pas, le reste des

ca ires fut ensuite rempli par les mois.

Giaude mosaïque (pavé d'une église) trouvée à deux heures de

Sour, près du monument phénicien connu sous le nom di; Tombeau

d'Hiram, et rapportée, en 1802, par M. Renan (C.it. p. 26).

•J•
I

[^^ ]:
\

Avzioyjg

a\[ fj.rrjcç .\ •/
\

.

Oct [o6r...]!

La bknlwureuse AntÎGchis fut enterrée le 29 du mois

crHyperberetaens, le octobre.

Fragment rapporté do Syrie p;ir M. r.ouan en 1862.

,
j
-.

|

.
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Bloc retiré d'un caveau funéraire à Bjblos et rapporté, en 1862,

par M. Renan (Gat. n. 39).

HaïUour 0,32. — Largeur 0,80.

Z^^. AULOSÉ (Musée égyptien .
)

" c
^'^,

|

/. -
?^[] (2^ £ ^^^

\
\(;) '.

|, ^^^
|

6 0{6)
|

{) laay.\'A{ai) IccymS. •\-\'
\
,, i

Ci-git la bienheureuse Aulosé. Elle est morte le 5 du

mois de Tybi, dans la 1" indiction. Que Dieu la fasse

reposer dans le sein d'Abraham, d'Isaac et de Jacob.

Amen.

Inscription d'une époque Irès-basse et nvec de nombreuses

formes du dialecte copte ; trouvée sans doute en Nubie.

Clarac, Cal, 857: Musée 484 c et Inscript, pi. 59. — KircJûioff,

Gorp-js91B2.

lîaulcur 0,1C. — Largeur ,».

^. DIONYSIA ET SÉRAPiON.

A.

Ti^v '
I

^-^\ :

[-6^ \ '
|

. , ,
|? 'ccic.

|
^ :-,

|

4 - 1^\ :^,\' y\ çptT ^^\. -|
..

|

(1) Pour : . — (2). — (3) . —•

(4)•,. — (5) La pierre porte.
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M•// -<xyjJ-r,z
|

'/
(croix ansée)

|
.

|

B.,('
|

,.
\

.
(Sachez) que je repose ici (moi) la sage épouse Dio-

nysia, dans ce magnifique tombeau que monmari m'a

élevé, afin d'engager les pa^^sants à offrir des témoi-

gnages (semblables) aux épouses chastes. Voilà la me,

cher passant; ceux qui vivent, espèrent. Réjouis-toi.

N'oublie pas la rapidité de notre passage l

B.

Voici le tombeau de Sérapion, professeur de la jeu-

nesse.

La première inscription est une composition incohérente

de plusiem's morceaux détaches d'autres épitaphes métriques.

Ainsi y. J, le verbe, dont dépend '., manque;

n'est que la fin d'un hexamètre, et puis, à la

fin, ne présente aucun sens, Toriginal ayant probablement

ex{Timé une pensée telle qwe : /
(au lieu de()) , à moins qu'on ne

préfère, avec M. Keil, la correction-. La dernière ligne

formerait alors un trimètre iambique.

Marbre trouvé à Bybios et rapporté, en 1832, par M. Ren;m

(Caf. 3).

Frœhner, PhilologusXIX 137.— A^ Kell, Philologus^ supplément II

585.

Hauteur 1,18. •- Largeur 0,53.

Z^fi. EUGÉNIANUS. (Musée chrétien.)

.; (sic) AvarcXisj psiciy-.) '/,yj. ,-
-q'j ^cfl-.ipiov (sic) ziyL^-a-o'j [•>/•>].

14
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la py^ière d'Anatoliiis, prêtre et père du psautier,

(on a enterré ici) Eugéniamis, (homme) très-estimé.

Au-dessus de rarchitrave on voit une rosace flanquée de

deux ornements gravés à la pointe. Le père du psautier

est probablement le directeur du chœur(,) .

Collection Choiseul.

Cat. Choiseul n. 236. — Clarac, Cat. 672; Musée 420 et Inscript,

pi. 51. — Kirchhoff, Corpus 8865.

Hauteur 0,29. — Largeur ,'/.

S80. EUGNOMONIUS, GARDE-DU-CORPS. (Musée

chrétien .
)( ' \

. zoc^evâet, ',
|
^-, r.pozU-:o[p]

\

^^^
|

-, J ^ |

9 9' ,-\
:^ •/.\, (() èvèiv.arn,

.. [:] M.dyvo
\

[ ,
'] p.zyoc-

:^£ \:-.'\.

Ami, c'est ici que dort du sommeil sans réveil Eugno

monius, Vun des plus vaillaats gardes-du-corps de la

cohorte des « Martenses. » Il nous a quittés le \Ojuil'

let, la onzième indiction , sous le consulat de Fabius

Magnus, sans collègue, [homme) très-libéral.

Le consulat de Fabius Magnus sine conlerja indique Tan

de Rome 1270, après J.-C. Si 8. — Les [protec-

tores) sont les gardes-du-corps de l'empereur, établis par

Gordien-le-Jeune, et la caserne() de cette troupe

d'élite se trouvait dans le palais impérial même. Avant d'en-

(1) Le marbre porte.
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trer dans ce corps, Eugiiomonias avait fait partie des Mar-

tcnses (/,'.), cohorte formée de la 14"^-•^ légion (Martia

victrix) et qui , au commencement du 5"^^ siècle, stationnait

sur le Haut-Rhin [Notitia difjnitatum, p. 117 Bœckiny : Sub

dispositione viri spectabilis ducis Mogontiacensis : Prsefectus

mililum Martensium Alla Ripa [Altrip près Spire]).

Trouvée probablement en Grèce ou en Asie Mineure. (Caf. Choi-

seul 175). f

Osann, p. 369, 35. — Bouillon III, Inscript, pl.l, 11. — Clarac,

Cat. . 658; Musée n, 463 et Inscript, pi. 4S. — Kirchhoff, Corpus

9449.

Hauteur 0,73, — Largeur 0,54.

S81 . EUPRÉPIS, TA^OARIS, EUDOXIE ET PLINTHAS.

a-i-
II

-.• .{) vôy.cc'J (sic)-.
\ \

3 -i" A:JiT.di-n \.\
|

iJ:r,[vL)

[]
|

'. \
\

\

b-
7 .-/,{) '[) .

\ \

.'' V7..^'
|

£V •{)
6^ [feuille].

|

[

è/
\

/^vî(vi) A.àJzo «•
|

|

Alpha, oméga. La croix du Christ est la résurrection

des trépassés. Le bienheureux Euprépis est inort le

(jour) du mois de mai de l'année 625.

Le bienheureux Tanouaris, sous-diacre, est mort

le 32 Désios. La bienheureuse Eudoxie est morte le

29 Dystros. Le bienheureux Plinthas est mort Ze 11

Audynnéos. •

L'année 62o de l'ère des Séleucides correspond à Tan 313

de l'ère chrétienne; mais il faut remarquer que les lignes

3-5, gravées en lettres cursives, sont une addition plus ré-

cente. Aussi cette partie de Tinscription a-t-elle déjà adopté

le calendrier romain. — La date du 32 Désios nous apprend
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que les Macédoniens iniercalaient à la suite de ce mois et

que le avait par conséquent 3o jours.

Dalle demi-circulaire trouvée à Saida et rapportée, en 1862, par

M. Renan (Cat. 103).

Hauteur 0,60. — Largeur 0,53.

S8S. STÈLE SÉPULCRALE D'EUPHÉMIE. (Musée

chrétien .
)

(En haut) 3\ ^^^

(Sur le bois perpendiculaire de la croix) >71(•:)
'X{pL7-o)vf

(Sur le croisillon)^
\
.

(A gauche) \
,^ ^~^ 5(), |

/
j

adel
\
-fovc

|
. PAT ^^^

| {) '''^ !

(A droite) >'-{^
|

..
| zf, ayi'cc

\

\

|

^
|
;

|

^''^

|
.

Ici repose la vierge [nonne] Euphémie, très-pieuse

sériante du Christ. Sur sa prière, ô Seigneur, ayez

pitié de ses frères et couvrez de votre sainte

providence, son cousin, votre scrviieur

Ce monument date du y^^ siècle II paraît difficile de dé-

chiffrer les noms des frères et du cousin de la défante, do-

nateurs de la stèle. L'un sappelait peut-être Rufas.

Trouvée probablement en Grèce. Cat. Choiseul n, 178.

Clame, Cat. n. 641; Musée n.464 etînscript. pi. 46. —Kirchhoff,

Corpus 9148.

Hauteur 0,G7. — Largeur 0,32.

(1) Pour. — (2) C'est-à-dire . —
(3) en ligature.

— (4) Les lettres forment un monogramme. — (5)0 en lig.i-

ture.
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283. MARIA. (Musée chrélien.
)

[ il] ùsi; .[.)
|
[] r.d-jy.ç

\
, ,

avdizy.vzov
|
/;

\

•/,;.
|^^^ de

\
,;£

| , (?() -
,

. ^ ()[] | .
Dieu des esprits et de toute chair

, fais reposer

(on paix) Vâme de la bienheureuse ^Igrial Elle est

morte Wi^i Payai de la sixibne indiction, 423 ans

après Dioclétien.

L'ère de Dioclétien ou des Martyrs commence le 29 août

28i, la date de notre inscription correspond donc avec Tan-

née 707-708 après J.-C,

Stèle aux caractères presque cursifs et marqués d'accents, trouvée

sans doute en Egypte.

Clarac, Cat. 859; Musée 484 b et Inscript, pi. 59. - Kirchhoff,

Corpus 9134.

Ilauteui• 0,3G. — Largeur 0,35.

284. MARIA. (Musée égyptien.)

-J• Ev9a y.7.-:a[y.£i.]
j

rcct r, u.y.y.7. p\_i]
|

a "^lapLoc. Ëtî-
|

^"^

f^"/î('-O I

\
|
^) lcc .

•\' Ava
I

^^^ () |
iv AËpa-

|

y\c(.i) .. [) |. /-. -J-

Ci-gît la bienheureuse Maria. Elle est morte /e 19

Payni , de la onzième indiction. Que Dieu la fasse re-

poser dans le sein d'Abraham et d'Isaac et de Jacob.

Amen. :

Inscription d'une époque très-basse, et ayant été rédigée

par un Copte, comme mon n. 277, qui eu e^t le pendant.

Les caractères sont presque cursifs.

(1) Pour. — (2). — (3)).
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Trouvée sans doute en Nubie.

Clarac, Cat. 858 ; Musée d. 484 a et Inscript, pi. 59. — Kirckhoff,

Corpus 9133.

Hauteur 0,16. — Longueur ,.

S85. FRAGMENT D^UNE INSCRIPTION SÉPULCRALE.

[ Ev9ad]e (sic)
| |

9'
|

. . .

.... +
1

Les lettres e» monogramme.

Fragment rapporté de Syrie par M. Renan en 1862.

886-287. MONOGRAMMES (Musée chrétien).

<

Deux clefs d'arcade, représentant chacune dans un cercle

le monogramme chrétien XP () et les lettres et o),

qui se rapportent aux paroles de la Sainte Écriture : « je

suis l'alpha et l'oméga « (le commencement et la fin) . Apo-
calypsr., i, 8., 13. En-dessous, la croix inscrite dans un
carré placé sur la pointe.

Trouvés à Guidjèl^ en Algérie.

Clarac, Musée U p. 1326 n. 151, 152 et Inscript, pi. 90.

Hauteur 0,ii6. — Largeur 0,28.

S88. ÉVANGILIAIRE DE L'ABBAYE DE SAINT-DENIS.

(Galerie d'Apollon.)

Couverture d'un livre; plaque en argent doré représentant le

Saint-Sépulcre vide qu'un ange assis montre aux deux femmes. Cette

scène est encadrée par Tinscription suivante :

1 "i- - ^ à

./
2 ^ . -(
3 èu(DÙzcv -, ^ [-
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4 ((>[•:'? ^]7.'7;, /.)['

£]'/- .
Près du lorabeau : 5 ^ lo'j '/,.

6 Ir^e-e ibv -ct.c'j. .- c

y,ùpicç.

7 âè; zpoiJ.oc v.a.i.
Et dans le bas : 8 y.cr.i ci ^.. ^•/}-

..
1-4. Qu'il était beau, l'ange qui alors apparut aux

femmes, auc les signes éclatants de sa pureté innée et

inimalérielle, annonçant par sa beauté la gloire de la

résurrection , et s'écriant : le Seigneur est ressuscité!

5. Le tombeau du Seigneur.

6. (Sailli Matliieu 28, 6) Voici l'endroit où le Seigneur

était couche.

7. (Saint Marc IG, 8) Elles furent saisies de crainte

et d'effroi.

8. (Saint Mathieu 28, 4 ) Et les gardiens restèrent

comme morts.

Travail grec du xii^ siècle, provenant de l'abbaye de Siint-Denis

{DeLaborde, Catalogue des émaux du Louvre u. 8il).— L'insirlp-

tion porte des a:cents.

Hauteur 0,U2. — Largeur 0,29.

S89. ÉDIT DE L'EMPEREUR ANASTASE I", CONCERNANT
LA SOLDE DES TROUPES. (Musée d'Afrique.)

Celte grande el curieuse inscription W, qui nous a con-

^1) La porosité naturelle de la pierre et le mauvais état dans

lequel elle se trouve ne m'ont pas encore permis de rétablir le texte

dans son intégrité. Je n'en donne ici qu'un aperçu, choisissant de

prélérence les passages que ma transcription a un peu éclaircis.
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serve Yédit divin() d'un empereur byzantin, date

de l'an de Rome 1244 (ou SOI de Tère chrétienne). Elle com-

mence par les mots[] ()',
'.[, ][ ] \

[,', "-
(1), : L'mipereur César Flavius Anas-

tase, vainqueur, pieux, triomphateur, vénérable à jamais^

Auguste, la dixième année (de son régne) ; et s'annonce

comme ordonnance impériale relative aux appointements

des comtes[ ^[]
[]). Ces officiers(, comités] étaient les chefs

d'escadron de l'armée byzantine et commandaient chacun

ce qu'on appelait une bande de 400 hommes (2).

Le rescrit règle ensuite le nombre et la solde des ducs(/ [ ]|[>[] ), c'est-à-dire des Chefs de ba-

aillon qui, placés à la tête des garnisons, dirigeaient l'ad-

ministration militaire des provinces. Leur nombre est fixé

à quarante ( "[ ] | []
], de sorte qu'ils consomment quarante rations de blé

et de viande, qui leur sont livrées par Xéparque, le préfet

du prétoire ( [](3)
|
-

W [][]' ^
| /) . Les vivres des troupes sont pris sur

les approvisionnements conservés dans les magasins de

l'État ( ^), et suivant l'ordre établi dans

les registres matricules (5) de l'armée ( )-, [3] [] ....).

partir de la 1. 16, il est question d'une distribution

d'argent aux soldats. Les comptables de l'armée()
sont chargés de cette opération , et ils remettent aux uns le

(1) Cette leçon est très-fréquente dans les manuscrits. On peut lui

comparer les formes = (mon . 3), =
(Mommsen, inscript. Neap. , 6^; Arelim, eîo. - (2) Léon (Tactica

IV, 6) : , ' ,,^', . : .
— (3) , . Glossaire. — ( ) Caput

ou capituni annonce , tête de bétail. -— (5) Le mot usuel serait

ou.
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ilixiernc, aux auires le tlouzicme d'une pièce d'or i?) ;ur la

somme allouée par l'État(, (sic)

-^), 1 tout à titre de gratification extra-

ordinaire() pour un heureux fait d'armes. Les

soldats qui se sont le plus distingués partagent le reste entre

eux ( ' |
'.) .

L'adjudant (- ) du duc et le domesticus (|<7 ) reçoivent 100 pièces d'argent(-
); le licteur (') 4; le préfet du silence('.),
qui veillait à la tranquillité du palais, le garde-du-corps

('.), Ic trompette ((^^) et les autres fonction-

naires du duc chacun 100 pièces, payables probablement

le premier janvier (
\ ) . Le décret

fixe ensuite le montant légal d'un certain nombre de taxes.

Nous savons par les historiens que l'empereur Anaslase P•"

(491-518) s'était surtout appliqué au règlement des finances

dercmpire. Malalas, 16 p. 400. Priscien, de Laudibus imp.

Anastasii, v. 149. sq.

Trois tables de grès trouvées à Ptolëma'is, en Cyrcnaïque, où elles

étaient encastrées dans la façade d'une caserne romaine. Acquisition

Vattier de Bourville, en 1852.

Pa'iho, Relation d'un voyage dans la Marmarique et dans la Cyré-

naique (Paris 1827), pi. 73 (p. 178. 179. 397). — Letronne, Journal

des savants 1826, p. 168. — Franz, Corpus n. 5187. — G. Hœnel,

Corpus legum ab imperatoribus romanis ante Justinianum latarum

(Li))siae 1860) p. 281.

Hauteur 1,20. — Longueur ,06.

Z90. MANUEL DUCAS COMNÈNE GAVRAS DONNE UNE
VIGNE AU COUVENT. (Musée chrétien.)

•A.

. /:>f Au(t7j) -h
.^'^^^[. ]

|

avid'Tinz-'J ".y.hrûv "/: p.ot'/i'J !

(1) Le marbre porte -^.
14*
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b .[) 6, ...
\ .[) /2•/3

() £iç ['\{) ().

"i" Aîit[vî] v^ .,
|

yup9(e>) (<:)

:£55-' \[] [) [sic]

^-) . ,.''
.•\ '^^{) () ()^ (^() ^^^ ^,'^-) '^(^^'^) 25()
y.vptÇov)

|
«() ^() {){') () () |

^-

[) (sic) :[) |/5 ^-
\. >7 •0 ?(-£:) '. •!•

Le seigneur Manuel Comnène Gavras Scoulicas ayant

construit ce couvent, a acheté cette vigne sainte pour

20 perpres, et y a ajouté la même somme afin que le

couvent se souvienne de son âme.

B.

Cette vigne, qui se trouve autour de ce cimetière, a

été vendue, avec les arbres fruitiers, par le seigneur

abbé Agathon , moine-prêtre , et tous ses frères, au

seigneur Scoulicas 3Ianuel Ducas Comnène Gavras

,

pour 40 perpres; et il Va rendue au couvent pour le

salut de son âme . L'an 6809, la W"^^^ indiction.

(1) Le marbre porte . — Cette inscription est un peu difficile à

lire_, à cause des nombreuses ligatures et abréviations qui s'y trou-

vent, et surtout de la similitude des lettres . Il faut aussi faire

attention aux accents et aux minuscules superposés.
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L'an du monde 6809 correspond à Tan 1301 de noire ère,

c'est-à dire au règne de l'empereur byzantin Andronic

Paléologue II; mais la première inscriplion est incontesta-

blement antérieure de quelques années à la seconde.

Nous ne savons rien de précis sur le Commène-Gavras

qui abandonna celte vigne au monastère, à la condition de

dire quelques messes pour le repos de son âme. 11 porte le

surnom de (ou ), vermisseau, mot quon
a voulu traduire par « chef de garde, » parre que les fac-

tionnaires de l'armée byzantine s'appelaient.
Mais les anciens termes militaires sont eux-mêmes souvent

empruntés aux animaux ; on n'a qu'à se rappeler les expres-

sions : testudo, miisculus, aries, alauda, aquila, corvus,

cuniculus, draco, cornu, galea,, etc. — Le perpre

(--,, pourpre) est une petite monnaie

byzantine en or.

Rapportée d'Asie Mineure par le comte de Choi>eul-Gouiïier (Cal.

n. 210). Elle formait autrefois le revers de mon n. 141.

Clarac, Cat. n. 581; Musée 483 pi. 32, et Addenda p. LXIV. —
Hase, dans Clarac, Musée de sculpture II, additions p. LXYII. —
Kirchhoff, Corpus n. 8763.

Hauteur 0,71. — Largeur 0,'47.





TABLE.

. DIVINITÉS ET HÉROS.

Ammon 1. lo3

Amphiction, le héros 32, 26

[Amphitrite] 102, voir Dioscures

Andirène, voir Cijbèle

Anoubis 1.2.60.134.149.153.

165. 199. 235

Aphrodite 34 «

Athor 165

Cypriote 9

du mont Ida 8, 44

nouvelle déesse très-grande

{Plotine) 3

Uranie 24

Apollon 4. 36 «

Délien C8

de Delphes 48

de Kybimes (à Olymos) 49^.

50",9. 52.53*

Pythien 32, 8; 11; 35. 50.

67

Artamis 32,8; 12; 35

Artémis 127^ 8, 93

de Kybimes (à Olymos) 40

.

h9cd, 50,9.54

Leucophryène 65

Asclépios 6. 26. 48. 63, 6

Athéné 7, 16; 30. 8, 86; 94. 46

(p. 90). 47.

62

d'Ilium 37, 12

Pallas47^ 4. 62

Poliade 46, 4; 6. 99*-. 7, 1

Athor, voir Aphrodite

Curetés 50,8.56 (p. 130)

Cyhèie d'Andires 9

du mont Sipyle 163

mère des dieux 99

mère reine 10^ 50, 3

Nota. Les chiffres se rapportent* aux numéros du catalogue. Le

chiffre précédé d'une virgule ou d'un point et virgule signifie la ligne

de rinscriptiou. Les mots empruntés aux textes chrétiens portent une -|•.

Ensuite j'ai corrigé dans les tables les quelques erreurs qui ont échappé

à la révision : n. 31(; el ), 92(:), 98, 1 et

103, 2 où il faut naturellement rétablir iiu, . Voir p. 94,

et ici au mot mois.
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Dèméter 7, 37. 12. 13

(ompnial 34

Déo 7, 5. 63

l'ancienne 8, 46

la nouvelle 8, 46

Démos de Mopsueste 17

Déo, voir Démêler

Dionysos 14. 67. 193, 67^- de Théra 3

Di05cwm49S 20. 63. 194. 216

15. 36*

16

Éole 7, 36.121,4

Erèbe 1, 7

Eriîiys triopéenne 7, 39

Euphroné (la Nuit] 1, 6

Ganymède 8, 79

Hadès 7,25. 122. 234«c

Ilélios 16. 17

Phébus 123

Héraclès ^Q^. 62,2.63.67.141

68

Tyrien 68

Hermaon, voir Hermès

Hermès 8, 72. 126. 127

161

Hermaon 8, 64

Héroïnes 8, 48; 93

Héros 32, 32. 106,220.263

Hersé 8, 72; 94

Hygiée 18

Ino 121

Isis 60. 149. 153. 1657( 1, 5:) 8, 54

Kora 12.13.33

Kronos 1,3. 8, 49

Lato 31,8; 11

Léto 22, 7

Minervienne (légion I) 117

3IoTpac, voir Parques

Muses de VHélicon 67 . 123

Némésis 7,34

Nésépteitis [1] 19

A^ce', voir Victoire

Olympien (épithète d'Adrien) 75

Osiris 1. 22. 60. 134. 149.

153. 164. 165. 199. 255

d'Abydos 161 »

Oupis de Rhamnunte 7, 2

8, 45

0?05 1,6

Pacht 153

Dallas, voir Athéné

Pawi^/e 36»

37

Parques 7,18.70. 122. 250

Phébus, voir Hélios

Poséidon 68. 102

Ptensénès (Hermès) 20

Rhadamanthe 8, 87

Sarapis 1, 4. 21

134. 164

Sphinx de Gizeh 22' 58. 203', voir Dioscures

Thésée 23. Théséide 8, 73

Triopéennes (déesses) 7, 6; 39/, 1 . 15. 37. 42. 57.

63-68.77.81.102.138

Uranie, voir Aphrodite

Victoire 16.46,5

Zeus 8,51.59-61. 122

34

25

7, 850. 56 (p. 130)
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eus, 1, 3

deLabrandes 49^. 50. 52.

^6. 96<^

26; 99^ Voir 75

Osiris 1^^., 6 (p. 117j

(d'IliuQi) 37

Arsinoé, déesse philadelphe 5

Jules-César 72. 73

Auguste 59 73

iY^/Ta 76

Trajan 76. 132

Plotine (nouvelle déesse très-

grande, Aphrodite) 3

Adrien 76

Faustine Ancienne (la nou-

velle Déo) 8, 46

Marc-Aurèle et L. Yerus 58

Commode 78

II. NOMS GÉOGRAPHIQUES.

Tribus d'Athènes.? 46, 3

46,5. 140

O'ivr/; 46,7. 113,47; 46, 10.113,38.140

46,13. 47,1. 113,51

46,14. 113, 30, 138

46,21. 140'^ 32, 1.46,27.113,

59. 13842. 46. 112. 140

46, 37

140

Dèmes de CAttiquc.

251

46, 4

61" 139. 168

' 46, 3^ 80. 139

'{ 46, 1^ 46, 24

42

46, 36' 80. 139. 251" 46. 80' 138-140

.'. 139

139

46

213^ 119

46, 7

ÇuToipiûat 139

42. 46. 138

46*. 138. 214

46*.

46, 4

942. 137-139. 258

42
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62

46

46, 36

42. 138. 139

8, 45. 46, 2. 138. 139.

260

139

201

139

114

48. 138

138

80

64

36

46*

42

7, 2; 7. 184

139

80. 138

80. 137. 139

138

46, 20. 138. 182

139

80

152

80

46,19. 80. 138. 139

46, 35

42. 139. 242

46

Abydos 161

Acliéens 8, 65

Adiabénique, surnom de Sep-

time Sévère 30

Alexandrie 37. 101

Alexandrie (enTroade) 104. 122

Andires (enMysie) 9

134

Anliochiens (en Cilicie) 87

Arabique, surnom de Septime

Sévère 30

Aradiens 88. 116

Ariansaïtis 199

Asie 66. 103

Athènes 7, 1 ; 7 . 8, 77; 86. Voir

Cëcropia

Athéniens 36*. 46. 48.68. 81.

99. 119. 126. 127

62, 6

Camiréens 27

Cariens 96

Cécropia (Athènes) 63. 119

Citiuui (enCypre) 231

Clyménide (?); tnbud'iiiuin 44

Cretois 121,27. VoirZeus.

Cretoise 121, 28

Cylléne 161

Cypre 112, 2

Cyzicéniens 97

Dacique (Trajan) 132

Déliens 67.101

Délos 67

Delphes 32,45; 46; 47. 67

Doriens 66. 97

Égine 46*, 7. 112,3

Éginétique (slatère) 32 (passim)

Egypte 22,9. 112, 2; 62

Éléphantine 20

Éoliens 66

Épaoria 36 *

Éphèse 57

Éphésien 124. 125

Érétrie 46, 17

Étrusques() 8, 71

Eubée 144
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Euroméens, voir Mylasiens

Fabia (Tribu romaine) 116. 117~/ (légion ) 117

Galatique (légion m) 117

Germanique (surnom de Trajan)

28. 13-2

Gortyne 131

Halies (en Argolide) 112, 3

Hélicon 67

Hellas 8, 76. 119

Hellespont 67

Hellènes 66. 67

Hcraclée (en Carie) 56

Héracléotes 56

Ida (mont) 8, 44

lliens 37-39. 73. 101. lo4

lonie 67

Ioniens 66. 101

KoSouojx.à 50 (bis)

Kormosconiens, voir Mylasiens

49^ 54

Kup£Îva(Quirina tribus) 55. 107

Labrnndes 49<^. FoirZeusde L.

et Mylasiens

Lacédémon 63, 5

Laodicée 189 ^

Lëtopolis (en Egypte) 22, 7

Libye 10

Lycie 58

Lycopolis 60. 123. 161. 164

Macédoniens 71

Magnésiens du Méandre 66. 254

Magnètes en Tiiessalie 66

Maynniticns, voir Mylasiens.

Méandre 66

Mégare 112, 3

Milcte 254

Mopséates 76

Mopsueslia Hadriana 76

Mylasiens 72. 96

Euromcens 56

Kormosconiens 50. 51 . 56

Labrandéens 41^

. .. 51
.

Maynnitiens (Mynn.j 50.51.

53^ 103

Otorcondiens 98. 103

Parembordiens 50. 51.53

Tarcondaréens 98. 103

Tëtraphyliens 50

Myndiens 56

Myndos 56(?) 102

Océan 8, 61

Olyméens 40.41.49^^.50.51.

Olymis 54

Olymos 50, Il

Olympe 1, 8

Otorcondiens, voir Mylasiens

Panellènes 70

36^

114

Parembordiens, voir Mylasiens

Parium (en Mysie) 97.100.101

Parthique (Trajan) 76

(Septime-Sévère) 30

Pharos d'Alexandrie) 161

Phénicie 112, 3

134

Ptolémaïs 134

Pylos 46, 10

i^liodiens 101

Romains 06. 76. 103. 132

Rome à ce ut portes 7,3

Saiamine (en Cypre) 14

Samos 46, 20; 34; 35

Scamandre 35
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Scamandriens 38

Scythique (légion iv) 116. 117

Sicyonien 212

Sidon loO

Sipyle 163

Tarcondaréens, voir Mylasiens

Téiens 67

Téniens 102

Tentyra 3

Téos 67

Tétraphylieiis, voir Mylasiens

Thèbes 22.67

Théréens 57

Thespies 67

Th'^ssalie 66
I

8, 41

Tibre 8, 41

Tomes 77

Triopéum 7, :19, 8, 89 (p. 18. 19)

Tyrien 68. lio

Xanthus (en Lycie) 58

Noms mythologiques.

Champs-Elysées 161, 8

lies fortunées 8, 49

3121,30
Léthé 161

III. NOMS PROPRES.

EMPEREURS ROMAINS ET LEURS FJMILLES.

Jules César 10. 72

Auguste 72. 73

Germanicus 74

Tibère 118

Gaius (Caligula) 7i

Nerva 76

TrajanS. 28. 66. 76. 132

Plotiae 3

Adrien 63. 66. 75. 76.

Antonin le Pieux 8, 60; 96,

76

Faustine Ancienne 8, 46;

88

Marc-Aurèle 8,96. 58. 77

L, Yerus 58

Domitia Lucilla 8, 96

Commode 78

Septime-Sévère 30

CaracaUa 29. 30

Géta 29

Dioclétien 283

Anastase i'^^ 289
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NOMS GRECS.

-
137. 138/] 53

'Aêptov 139^

14492' 140:^
92

— 132^ (sic) 138

3
43. 144. 290

— 138) 69

12i

112,49' 125' 58

5
107

112, 37" 113, ("3

^' 3,56(, 8, 44' 113, 42' 146

146

138^ 82

—^ 85. 86

343.61.113
24. 138. 147. 148

—' 140

—( 80

240' 121

— Égéides 62

214

40. 52. 536. 54

8, 65

— Énéades8,43;68
— '.^-, ( Régilla

8, 78, 46^

— '[] 50' 113,67

113, 19" 140

112,43"- 112,5

79' V2. 56. 121

138! 139

— 140

~
( lexan-

dre le Grand] 71

229

112, 19

112, 70

—'. 27

113, 44' 113, 21" 112,50" i%i)
92''.144

121

3112, 10

' 8, 99

/] 121

'. 1 1

3

, 49. 113, 60, 97. 140

144- 112,20

216

151'. 113, 25

80

112,60

112,51

144' 46, 20

13,26

112, 13-
83. 84

112,17;46
279

139/ 121' 121-
140' 50. 138/ 112, 66.

144" 113, 5';
152" 14" 238

139



332" 215

86

113, 6. 15
202' 240) 121'; 85

— archonte de Ténos

82

—() 42

—() 42

113, 37

113,50

113, 17

51

— '. 144' 113,15

82. 83

112,38

[(] 121, 12

275; 42-44. 139.

154 . 224

-'> 89

'9^-'-3 83

— 86' 40. 49'^<^.

50. 51 . 53

— ', ar-

clioriîe de Mylasa

98

— '-
49c. 50

113, 53' 84' 8']. 112, 16.

155

TABLE.

112,49.113,

51

49^

86'[]
35

— '138
— 104

— 110

— 98. ... 138

245( 208' 112, 18;

21.113,56.138.

160

— 97

83. 84^ 6' 230

—[] 162

51

— 84

—^ 163

—,'4':' 3. 30. 42.

97.98.129.138.

165. 240

— 138

—,
50 «

—' 1

1

— 140

— 60

— 164

— 166

^ •
50

— []49
— '^ 53

— 54

— 49*3 167

149

.... 112,60

b.

128

27

140

113, 17

44; 53
'4 496. 254
— 56
—' 50

—^ 49*

— 54
— 50

— 49^. 50
— 49*

— 50

— 254

—" 49'-'

— 49*

—[] 54

— 56

— 49*

— 49*. 53

— 49*

— 54

— .. .. 50

— 54' 56. 112, 3'j

113, 31

164



'-
33

I4'l!

112, 34-
132

83

112, 29' 113,41;6' 46, 3.^

113,14'-
. 85

— ' -
86' roZ-
181

— 83

113, 47"' 92'-
38-

10' 112, 19.

206

36*' 46 , 36.

112, 34

221' 59. 80. 139.

144

—^ 82.84

-^ 59

113, 318^
86. 112,29

NOMS PROPRES.

, sculpteur

125, poëte 22' III, reine d'É-

gijpte )-
202' 82.84-86.

173'

— 138'
144

86

£'52
— ~.... 51

113, 34/̂
168

'

168' 113,70.121.

144. 146

— "" 144

112^,7

112, 18

113, 59/' 97

113, 2; 45; 57

85. 86

113,28
112,55"- 112,8

'7:4. 169

7:42.43.54.
59. 64. 86. 138

— 138

— 26

— 151

333

'-
140

' 250

26.170

— 139

28" 106

276

83"-
170" 140' 140

'-
51

— 80" 85

121

113, 46

121113, 40

113, 8'" 144

'42.61.92.
122. 140. 193

— 42.138

— 140''
'

140

— 138

— 82

49*7012, 32 (corri-

gez . 214)61



334

112,25

,

'
85'. 84)(?)85^ 49^^/ 121

113,9

. 130-
10139

— 42. 139

121'. 62, 3

138

138

f 290

140

150

t^ 269

112, 47

, archonte

d'Athènes 46, 1

140

— 53

112,11; 14; 35. . . .138

9^ (?) 138

43

92.) 53

+ (et) 290

112, 22

•— 138

— 85

TABLE.' 97

113,54

112, 32

144

144

88^ 85. 152

— 144

16

121

8, 79' 11

112,39.113,63

163^ , Stratège

athénien 46, 35

119

86

179

87.112,11

— 42

180

—^ 181

49^50. 53*.

63. 103.112,28;

31. 113,42. 140.

181.207

—^ 138

—^ 139

— 139. 182

— -,' !-

40. 49cd. 51

—^^ 138

— 183

140

'
89

48' 112, 12

42. 112,1

105

— 85

48

113, 54(
51'

144' 121

146

112, 12

52.54.62.11$

41.196.254

—- 28

— 84

— ,80
deMylasa 56

184

184

50. 138

—' 46^

55. 112, 23

139. 203

—3 42

— ' 49c

—7() 42

.... 113,33

113, 48

97.103.112,38

240

— 138

84

278



53^

— 49^. 50; 42

^'.;42. 43. 46.49.

51. 85. 86. 138.

140. 172. 249

— ^\3 139

— '. 50

— '. 140

— 68.83.139.
173

—] 50

— - 173

—' 140

—
, ar-

chonte d'Olymos

49*. 50

— ]£':-41.49''
— M^vcoo; 185

— 5413 42

—'. 140; 194

^'.112,36
icooar/;; 113, 15

iioohrrr, 56. 249

itooooo;, archonte de

Ténos 83; 46, 7

iiç'.Aoç 113, 54

iouÀo; 186; 112, 21^ 112, 9

85. 98

—' 84

(sic) 1 1

1

\ 68. 113,56

— ^83.84

NOMS PROPRES.

'.; (?) 92

49. 50

— '.) 85.

86

— 80

— 49^

— 103

— 92

— ['.]-^ 49^

— 49^. 99

'., 92

140, sur la tran-

che du . 31^ 92

— 138

— 138^ 140

121

49^
—' 54

—'. 51

—, archonte

de Mylasa 6
— 53

— 56

— 56

— 49^ 54-) 203^ 70

121

138

— 138

123

'.. 195

189

201

335'.
139- 138.140.144

190

—^ 173

— .... 139

-50.112,39
84-86

4

64

— 139

— '. 140

—' 106' -
85

— 82

—/ 85

'E-o;69. 121

(^ 138*

'.... 139

140

113, 41'. 144

—^ 138, 81. 138-140

113, 20

113, 59. 144' 112, 25

138/-
82

195-^ 83

7:/112, 44

112,40112, 58

113, 39
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113, 14

£46(.90).121
— Érechthéides 62

7, 30

— de Troie 8, 80

80^ 49*

191' 150

61

194

130

— 194

— 150' 49^ 50. 104.

192. 195. 199

— 40.

49-51

—' 84

—49
— 37

—54
— 54' 64

52.60.151.

163'
61 ' 87"
138' 46, 10. 138

—"^ 1 38

— 49

112,59^ 178

— 164

— 140

TABLE.

112,20
54

— 49
— 84-86

62, 3

144

1 40

51

(sic)-
193

112,54

144

—' 140

— Stratège de Phères

144

, SCUlptGUr

62^ 85

112,7

tEvvo279^' 280

140

49^

281

112,45
139. 140

— 138

113, 30

243 95

6112,30. 113,52

51.103.112,

H;31
113,5884. 12,8

49*

. . ..'
49<'

19'

112, 42

112, 64

144

138

112, 12; 22

— Stratège athénif

46, 17

140

Epr/; 84-86

. 139^ ih

II, roi de Pei

game 67

— 84.86
112, 40

112, 65

7137. 138

194

194

53

43. 138. 242

— 140

47, 2

.-... 5146, 25. 113,5

166

—' 140

— 138

[7:]43
281, le poëte 12;19

63,7.121
171



91 132. 138

147

204

171

— 187

9113,27
282

,113, 40

— 82

'/;; 113, 18

113, 43[] , corrigez

ainsi 31, sculpteur 62

113, 20

6) 103

— 83-86

197

(sic) 141

140

— 140

86.92.144

198

187

43. 61. 138-

140. 238. 24
— -'.98367. 8"/

144

, archonte

d'Athènes 99

73

29. 80.112,

48

—, SCUlpt.l2o

NOMS PROPRES.
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1̂40

— -'̂ 41. 84. 112,

45. 138

— 85

— 83. 84" 138' 140

121"
73

112, 63

opr/; 144

144^ 113,61[242
8, 93. 121

8, 99. 121

206

112,19
46, 26. 47,2.

12,7.113,49;51

112,55

113,28112, 14;2
,12,32

46, 4

— 42

112,38

113,13

108. 144

— 52. 54

1 38

— 138.^ 206

46, 2

— 207

TABLE.3 144

— 144) (?) 205

113, 36

243

913,47;49
156. 157

)-/;12, 37

Zo3r/;piVj 140

221

113,46^ 138138
132

14

138

8, 70. 63

112, 10

112,43.139

, démagogue

100

8, 73

43

228

112,36;51.
113, 16

112 , 53.

113,32

KiOaipojv 140

138

110' 1.85

46, 1

57

82. 85. 86

83

144,
sculpteur 126

112,28
85

82. 85

84

139

— 144

140

144

120

• -
290

112, 44

56

6209
210'.- 138

83

52

— 144

112,45^ 67, 121

i 44

112,43

112,15. 113,7;

26

*•] 113, 58^ 49^^ 112,26.240

144' 97

54

t 269



240121
140' 97

113, 55

66,
138

50. 53^211
— 56

—, archonte

de Mylasa 56

— 49^

— >, 40

—) 103

3113,41.138
—^ 140

— '^nXivo'j,archonte de

Téuos8ô(83-8o)

56

63

72. 98

—, archonte

d'Olymos 49^'^' 113, 42

112, 56. 113,

1

— 212

212

137

>139, l'orateur62' 43. 112, 17

110

112, 27; 3346* (ixissim)

112, 48

112, 9

— 99

NOMS PROPRES.'
108/_ 214/ 113, 7

'-/. 83. 85. 113,

9; 40

112, 42. 113, 12

113, 35

113, 48

215

41

216:\ 240

135. 136

i 283. 284

89

54

— 41

41.54

— 221-
138

3. 86

222

84.121.141

112,27

40. 49

— 50

— 49^
— 52. 54

— 41

— 49<^

—' 56

— 49^.50.53

121

110

173

43

339

50

49^ 80. 98.

138

49«

251

112, 26.113,

16. 138, 44. 49^^-51.

223

— 144

— arch. d'Athènes 114

56

86-
223

41. ^9ad, 54

—' 250

— 49^

— 85

— 54

—^; archonte

d'Olymos 54

121

113,29
185

224

138

183

180

— 139

—' 49c. 50

— 225

9

10. 202

— 140-
112, 22



340

248

221

113, 22

99. 144. 226^5
112,17;58, greffier du

sénat à Athènes

47, 1

113, 62/] 113; 21; 35

112, 53/ 42

50. 53^

— 80' 227'3' 56

257? 140

228

343. 142.

— 140

49*

(?) 229

139

140

23

, archonte

d'Athènes 95

112, 15

112,57

4358
43

43. 230

113,29

211

240

TABLE.

133/ 112,24

144, 46, 36' 86

86. ... 139

113, 35

84. 86. 112,47.

113,48

— 86

— 144*

111

113, 6

113, 37

83. 86

—
144

251

1 38

1443 112,60.138.144138
112, 54. 231

— 232

(?) 149

52. 54

112, 23

83' 56

86 «

112,55

— 83

113, 44

112,61
22,6. 121

121

80

—138
112, 51.

113, 37"
150" 140

— 138

144

43. 138. 171

— 139

58

113,25/] 121

41.49 .72.98

—
, archonte

d'Olymos 52

—, archonte de

Mylasa 103

113,34

443
84

51

144

83. 84' 140

233

168

112, 7/] U3, 32

144>

247

42

144

112,24



^, 46, 3.>: 80

112,9'.; 42

234. 23. 237-

240

—^ 68

— 80

113, 4. 144.

188

—',' 144; 62

43

188' 83

— '.' ^;
83

-?;,' 46. 113,36

112, 26; 113, 11

281

80. 144

/;; 49 .
50•

— 4
52.04.162-; 46, 21

;12,46;: Ii2, 18

'/;;113, 36;8; 86. 112,58
— 83. So

— 86

— 83. 86/,
132

112,8

NOMS PROPRES.; 51/ 92

113, 19'. 1 03

80. 8 )-
4

242

70

211.24483. 112, 15

—' 50:: 140

113, 58; 69

i9^

46{) 140' 215

46^. 86

49^.5. 51

—"' 41

3/;6. 92. 138

82. 86

— 8320. 43. 119

—' 83. 84', archonte d'A-

thènes 32,

42

113,4;60;62
—,'--

8
179

92

— 139

— 138

341; 113, 8

140

PÎVOJV 113,43

245

98

146. 246- 25
82.86.113,37;

53

— 85

— (-( 138

225

^/))8,99
278

(?) 101

112,59
103. 113, 66

83

—, archonte

de Ténos, 84. 85

— 86

—

,

sculpteur 14

— 84

— 144

/] 248- 249

138: 139

-{-,
2!?0

83

2, 56

112,40.113,57

(?) 138[]^ 97

84

80



342

138

113,64

7113, 30

46,19

138

138

— 138. 139

112, 16'-
140 '-
f)0

— 503 90. 112, 33.

138

— 140

143'; 181

/) 225' 138

112, 46' 1 40

86. 112, 13.

138.140.144.150

113,133-
250^ 112,54.251, sciilpteur 127

— (86^ 140.238' 85

113, 68

1443 131

)7:82. Ii3, 18

— 23

156. 157

TABLE.^ 112,28.113,

26; 28; 68. 156.

157

82^ 112, 32^ 103/ 140^ 113,55

82

83. 84

112, 37;52

69

112, 68

252

112, 64

Toprr, 92

113,52' "^-
258

144112, 16

112,24

112,41.113,

10

85. U3, 50

82.!^6/ 112,6.113,

33

3112, 53

113, 43255
8,89 (. 19)

— l'Éolide %, 36

— 7,5' 140

—' 140

144

8, 80

144

/ 83''() 40' 49^'

177

138
, ^

"' "
. . . . 1 38

112,56* 41

56, archonte de

Délos 68/ 53^

49*

46, 23

49^ 50. 54

— 53

113,29

113, 61

100112, 39, Stratège alhé

nien 112,5

256

144

42.139

112, 30

'113,22;50
42

138112, 31

138[]
42

168

83-86. 112, 13;

29; 35

— 82.83



(?) 92
— 86

~•/ 82. 86—3,32
— roi (le Macédoine 7

i

— Ari4ée 13'î

— '.^ 56

— 14i

— 144

— 84,; 112, 23;

86

112,3. 113,

43

—' 42

144

85

— 17

— ';, archi-

tecte 17; 113, 10

203-
83

7.;112, 21-; .-, archonte

athénien 42-'. 257

NOMS PROPRES.

158'. 83

— '. 84

258

46,6.85.97.113,

27; 62^ 258' 80

46, 4

112, 49

112,522, 42;67.. 113,33

)112, 36

112,59.113,3

Xa'...tovll3, 60'' 168

—85
112, 14

113,53;61

113,46113, 27

'.112,27;47
55

140

113, 1183
84

343

113, 12

102

112,2;50^^
138>:7:82

174' 85

— 85

144

252

i '. 281. 282

^ '.
269

Xpo'vÎo:,phylarque 112,

6

138' .... 139', 113, 38

83

— , sculp-

teur 128

. ..''.
140

..113, 64.. 113, 69

. . . .'.- ar-

chonte dOhmos
536

NOMS RO.M.IINS,

(.) 42

(.) 137

— 140

92

84

— (.) 91

" '/
(KmVroç)archonte

d'Athènes 81

140^ ... 158



344

159

— 138

138- 233. 240

243

204

—
• 171

— 147

— 171
— '-

64-
92

— 7:. 92

—' (.) 58

— -
92

— 172

— 92

— (.) 173

—792
—92
— -

64

—' 174

—' -
92

— 171

— 92

— 175

— 92

— 92

— 140

— (.) 140

— 92

— 92

143^ 90

TABLE.

176

253

'177
. ' 178' 140

— Qeo'^ÎAou 140

i 290

1873 188

(.),

historien 119'•/-, 203

— 177' 57

— 92

(.),

archonte d'Athè-

nes 138

— (.) 138

— Kvo,sophistel20
— (.) 138

— 188

— T.... (.) 138'
(.) 103

204

138

208

118

243^'
(.) 55

— ' 42

— 165

— 138

— (.) 107

165^ (.) 138

— 138

— 7:138
—" 138

— 138

— 138

—> 138

211

(.)

177

43 .() 72

(.) 115

140^ 118

(.) 220

64

116. 117. 177.

280

109

43

3(8) 18743. 140

218

217

43. 117

— poëte 8, 40

63. 219

43

187' '

140

— , archonte

d'Athènes 138*

— 140

— 140



'38) 138' 29
) .... 139

•.; 92

(légion) U 7() '.-
; 92

120'.(, pré-
'

fet d"Égypte 118"'
140

177

, surnom de

Sept.-Sévère 30

139

7:;[.)2'2;
140

138

KOMS PROPRES.

Uor.rJ.y.'. 243

-7:[(.)243
— 243; 165

Uo-i/, 139

92

îTojXÎojv 118^ 118, femme d"Hé-

rode Atticus8,42

. 17.20.23); 222

42

43

— 140' 192^ 247

192.] (.)

116. 117

— (.) 117

91

345

.(.)10
'.£7:'211' 34

253

77

.7:' 254

.. -
254

'. 12. 13

— 280

187

— 140' 61

— 61

— 6 1

— 7:....(.)138
— '-

(T.! 57

— 120

. "''
259

NOMS C RIENS.

50^ 133

"'.96
49^53. 56

—, archonte

de Mylasa 56

— roi des Cariens 96

96^^

40. 54

49*

40. 54^ 50, 13? 3 96<^) 49^

— satrapb de Carie 96

40. 50. 54

96

96*^

96^

54

49^ 103

— 49*^, 96*^" 541' 49

Voir au mot Mylasiens

p. 329

15*



346 TABLE.

NOMS SÉMITIQUES.] 145

'^2,', 79' 284

277

II 96«

III ^', satrape 79

tZa)7apiaç269

277. 284

284

277

f 290

[Pacorus, prince des•

Parthes] 7279
NOMS EGYPTIENS,

" 149

153

3^ 277

134. 149

134. 30; 134

3' 164

153^ 134

281

153~ 3

NOMS BARBARES.

(?) 229^'. (?)

166; , roi des

Scythes 257[] 16

IV. ARCHÉOLOGIE.

ta et 03 281. 286. 287

t Abbé 290

Acropole d'Athènes47.

100

Acteurs 67

476, 15

Adjoints (paitclres)46,

289

Adjudant 289

t Administrateur de

l'église 269

Adultère 122

Affranchis 144

— de l'empereur 147

Ages (les trois) 43

Agonolhète37.42.43.

67.83-86.101.119

Aigrelte 32, 30



Allumoir de lampes 21

Alphabet ancien 4G. 47

69.93.112.113

Ambassadeurs 58. 67

.

68.72.87.96.97.

, 103

Amendes 32. 34. 49<^.

147.163.171

Ami de l'empereur 57

Amiral 97. Ho
Amirauté o9

Amphictions 32.

Amphictyons 32, 21

Amphorel27. 100-157.

168

Ane , sacrifice apoUi-

nien 32, 14

t Ange 288

289

Anlicosmète 138

Apodectes 100

Arbre mort 46 (p. 90).

194.216.224

Archers 112,67.113,66

Archiprêtre 58. 60.

+ 269

Architecte 17. 47*

Archithiasite 68

Archontes d'Athènes

32.42.46.95.99.

114

éponymell9. 138

roi 80. 119. 138

polëmarque 80.138

législateurs 80. 119

— deMylasa56.98.103

— dOlymos 40. 49<i.

50. 52-54

ARCHÉOLOGIE.

Archontes de Ténos 82-

86. 102

— dugymnase 44.137

Aréopage 64. 80. 81.

119. 137

Armateurs 68. 77

Arpent 32, 17

.arrérages d'impôts 49c

Arsenal 47, 31

Artisans 36^^

Artistes bachiques 67

Asiarque 57

Assassinat 122. 134

Assemblée générale 67.

73. 119

— ordinaire 96

Asyle7,li.23.67.76.

241

Atélie 36

Athlothètes 46, 5

Autel 150

— creux 192

Baguette 37

121

Balance (pour peser les

âme-) 153

Balsamarium 9. 222

Banquiers 49**. 97

Barbier 225

Barres de bronze 131

Bélier 10. 11. 37

Bouclier32,29.131.143

/.'. S89

Boulanger 129

Brochette 39

Bronzier 131

Bucranes 178

I
Buffet 232

347

Bustes 67. 96-98. 253

— peint 68

Caducée 69

Caisse 95

Calendrier de Delphes

p. 50

— des Phocéens p. 50

— des Locriensp. 50

— des Étoliens p. 50

— d'une ville de l'Asie

Mineure . 33

— voir mois

Casque 143

Centurion 116-118

Cerce 130

Cercueil 135. 136. 147.

234. 254. 276

Chacals 134. 153. 164

Chapelle sépulcrale 8,

86.182.184.22:.

254

Chasse 192

Chasseur 262

Chauve-souris 234

Chêne sacré 10

Cheval du défunt 15?.

170. 258. 263

Chiens de chasse 194.

216. 262

Chœnix 39

Chorégie 67. 98. 103

Cigale 234

f Cimetière 290

Ciste 170

+ Cler?é 269

Cnémides 143

Coffret de toilette 181.

185.224.232.242



348

Cohorte 280

Collier 248

Colonne 133

Comédies d'Euripide

121

Compas 130

Comtes byzantins 289

Condamnation à mort

9
Confiscations 96. 103

Conseiller 73

— de l'amirauté 59

Consul 72. 280

Contrôleurs 37.41,14.

83

Convocateurs du peu-

ple 99

Convocation (du peu-

ple) 33

Corbeille à ouvrage

170. 249

Cosmète 43. 137. 138

Cotte d'écaillés 142

Cour du temple 32, 3o

Couronne 32,28;31. 67.

68. 97-99. 102.

106. '19o. 224.232

— de l'archonte 56

(p. 1.30)

— de laurier 103. 104

— murale 9

— d'olivier lOo. 106

Couronnement de peu-

ples 67. 101

Course double (diaulo-

drome) 43

— longue ( dohcho-

drome) 43

TABLE.

f Couvent 290

Cratère 170. 183. 232

Criobole 10. 11

Croissant d'ivoire8,63;

67

Croix ansée 278

Cîjathus 232

Cymbales 10

Dadouque d' Eleusis 12.

13. 61

Danses élyséennes8,98

Débiteur 47^18

289

Démarque 36*. 95

Deniers 144^ 147. 163.

171

Dénonciateurs 32, 26

Devin 112, 65

f Diacre 269

Dîme 4. 47, 7

Diobélie 46, 10 etc. (p.

89. 91. 96)

Directeur du chœur

36^ 122

Disque ailé 60. 123. 134.

149.1o3.1i'1.164.

165. 199. 255

— votif 27

Domesticus 289

rrachmes 39. 41. 49c.

50.52.53^99.147

— Alexandrines37.101

Ducs byzantins 289

Échanson 170.183.232

-J-
Économes de l'ÉgUse

269

Édiles municipaux 83.

84

Édit byzantin 289

àbrasier 232?3 84-86

Élections 98. 103

Enceinte d'un temple

28. 98

Encens 8, 42. 52

Entrée au théâtre 46,

10 etc. (p. 89.91)

Éparque 289

138

Éphèbes 105. 138

Épibomo 138^

Épistate 47, 2; 18. 56

— des travaux publics

47, 7

Épistratège 118

Équerre 130

Ère d'Antioche 269

— d'Aradus 88. 89

— byzantine 290

— de Dioctétien 283

— des Séleucides 281

Esclave 146. 148. 158.

170.180.181.185

187.211.222-225.

232. 250. 257

— né dans la maison

du maître 192

Escrime 43

Estrade du chœur 42

Euthynes 47, 27. 95

-J-
évangiliaire 288

Éventail 170

f Évêque 269

Experts publics 32. 35

Familles(7:)1-
mos 41



Fermaires 36

Ferme 54, 4. 72

Fêtes d'Actiam 44

— à Delphes

(?) 32, 34

— Anthesléries 97
—

'd'Aphrodite 36«

— d'Apollon 3G«

— des Athénées 43

— des Dioscures 36<^.

67

— de Dionysos 97. 102

-- d'Hercule 67

— d'Uium novum 37.

39

— du nouveau labou-

rage 33

— des Muses 67

— des Panathénées

366. 47

grandes 46, 6.

119

nouvelles 101,8

— des Panuies36'«

— des Paralies 36*^

— desPhiladelphies43

— de Poséidon 102

— pythiennes 32, 37;

45.67

— Sotéries 67

Fibules d'or 32, 27.31

Figuiers 50,16.536.54

Fleuves32, 43. 50

Flûte 141

— double 10

Flûtiste 42. 61.67

Fondateurs d'Athènes

75

ARCHEOLOGIE.

Fossé 50

Fourrage des chevaux

46

Foyer 64

Froment 22. 39

Fumier 32, 21

Fuseau 222

— de la vieillesse 8,

58

Gage 36*

Galerie ombragée du

stade 42

Galle 10

Garant 36^ 54. 103

Garde-du- Corps 280.

289

Gardien de la galerie

ombragée 42

Gâteaux 37

Gladiateur 141-143

Glaive 142

Gratification 289

Greffier

42. 140

— militaire 20

— du sénat 41*. 46, 1.

47, 1. 56. 82-86.

89. 100. 103

— de synode 68

Gymnasiarque 60. 83-

86.138

Hache 7, 25. 171

Haie 53^» »

Heaume à visière 142

Hécatombe 32,15.46,7

Hellénotamies 46. 47

Héracléistes 68

Héraut 43. 69. 138

349

Héraut des Amphic-

tions 32, 13

— de l'Aréopage 80

— d'Eleusis 34. 61

Héritiers 49^. 52-54.

93. 171

Hermès 120. 195

Héros (culte des) 8, 82

Hiéromnémons 32

Hiérophante 61

Hiérophantide 63

Hipparquc (de Cyzi-

que) 10

Hippodrome de Del-

phes 32

Hirondelle 234

Historien 119

Hoplomacbie 43

Huile 45. 103

Huissier 39

Hydroposie 33

Hyposophronistes 138

Hypostratéges82.83.86

Hypothèque 50

Indiction 79. 269. 277.

280. 283. 284

Initiée du foyer 64

Inspecteur du marché

60. 83-86. 88

— des travaux publics

476, 7

Intendant du lieu 90

Intérêts (d'argent) 36.

37

Invocation 23.134

Jardins de temple 48.

68. 98. 133

Juge 41. 45



330' 289
'289

Labourage 33

Lance 32, 30. 46 (page

90

Lapins 223

Lattes 132

Lectisterniiim 16

Légion III gallique 117

— IV scythique 116.

117

— XX Valérienne vic-

torieuse 117

— I Minervienne 117

— X Fretensis 117

Lesclié du temple de

Kybimes 49^•, 17

Lions gardiens d'une

colonne 24

Lits 130

Liturgie 39. 42. 45

Livres de compte 47,

H
Légistes 35. 47.84-86

Lotus 20. 199

Loyer 32, 23

Lunula 8, 63

Lutte 43

Magasins de blé 289

Malédictions 32.41.96

liJanteau 32, 27

Marchand 68

— de bric-à-brac 135.

136

— de fruits- 269

Marclié 93. 93, 97. 103

Margelle d"un puits 3/^ 280

TABLE.

t Martyre 269

Matricules de l'armée

289

Menuisier 130

Mer 32. 22

Miroir 222

t Moines 290

Mois

— de sie Mineure

33

133
33; 33

. 33

— attiques .

. 97

46

46

68'. . 97

— deJphiques

32, 4
32, 46

— égyptiens

Épiphi 20

Tybi 277

Wechir 30

Pharmouthi 60

Pachon 164

Payui 3. 283. 284

— macédoaiens

274

'^274
274. 281

54. 274

53^274. 281; 56. 98. 103.

274

40. 53-

274

269. 274. 281

50. 274; 274

274 »

49<^.

274. 275

— romains

Maius 281

Julius 280

October 275

— thessaliques

144

49''.

Épagomènes 281

33. 46*

46*

lr:t 46*. 98. 103

(où il faut corriger, .)
46^' 38. 54. 101

vsa 46*, 12

Monogrammes 282

Montagne 50

Morceaux de viande

94

Mortier 32, 24

Mosaïque 269

Moulin 32, 24

Murailles 47. 98

Mystères d'Eleusis 63.

64

Nécrodipnon, voir re-

pas funèbre



Nésiarque de Cyzique

97

Nimbe dOsiris 1, 2

Nom perdu.'derhiéiO-

phantide) 63

— inscrit sur la vic-

^ lime 37

289

t Nonne 282'.[ byzantins

289

Nourrice 110

Oboles 39

Oie plumée 20

Olivier (couronne d')

68

— de Minerve 46 (p.90)

Oncle maternel 134

Oracle 48. 67

Ordre uL» la divinité)

11.33

Ormes 7, 10

Orpli! lin oi)

Palais royal (d'Ilium)

37
'

'

Palestre 133

Palme 143

Palmette 231

Palus 141

Panathénseum'à Ilium)

. 37, 16; 18

Pancration 43

Panellènes 66

Paniscarque 254

Panthère 193

Parasites du Prytanre

61

Parasol 187

ARCHÉOLOGIE.

Parèdres46. 2«9

Parthénon , arriére-

corps 47

Patron 91. 103

Pédotribe 138^

— à vie 137

Pentéléride 36^

Percepteurs 83-86

Père nourricier 225

— f du psautier 278

PérioJonique 44

Perpres 290

Pesage de l'or 47

— des âmes 153

Pétase 248

Phénicienne (inscrip-

tion) 231

Phratries deTénos 102, du temple

3

Phylarque37. il2, 6.

113,60

Pileus 23

Pilote 134

Pliant 69

Plomb (dalles de) 28

Poëme* épique 42

Poëte 123

— épique 43

— lyrique 43

— tragique 102. 121

Police 37

Pomme 9 ,

Ponts 32, 41

Portique 32,22.97.98

132

Portraits remplacéspar

d'autres 170

35i

Poules se disputant

une graine 192

Poutres 132

Préfet de TÉgypte

118

Président des Prylanes

47, 2

Prestations en nature

49^

Prêt d'argent 36

*

Prôtre35-;J9.45.47-:iO.

55. 56. 59. 67.

68.119.138.140.

t2ô9.t 279.

Prêtresse 65

Prêti'ise 40

Prière 2. 9

Procès 45. 101

Procession 33. 37. 67

Proconsul 103

Professeur 278; (^; 174

105.

Prophétie 40

Proprëteur 91

Proquesteur 91

Proscynème 36'. 138

280

Proxène 100

Proxénie 102

Prytanée33. 61. 10 ^

Prytanes 35.37.42.47,

10.67.82-86.97.

101.

Prytanies athéniennes

32. 46

+ Psautier 278
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Pséphisma 35.366.39.

46. 3. 47. 49c(i.

53^. 5i. 66. 68.

93-99. 101. 102

Puits 3

Pyramides 22,

Pythiade sacrée 32, 38.

44

Quiltances 47, 11

Rabot 130

Raisins 20. 193. 238

Réduction de la rnon-

naÎL' !4i

Repas publics 36^37
— funèbres 146. 148.

lo8. 170. 173.

181. 183. 18o.

186. 211. 222.

223. 22o. 232.

259. 252.

RHiaire IVl

Revenus de TÉtat 40.

46. 95

Rhéteur 62, 7. 119

Rituel funéraire égyp-

lien 161. 199

Rosaces 152. 182. 224

231. 279

Rossignol 234

Sacrificateurs 47, 13;

19. 60

— annuels 46, 6

Sacrifices 10. 35. 36«^

37. 40. 68. 73.

96^•. 99

(triple s. lustral) 32,

34

Saisie 49^ 9

TABLE.

Saisons 272

Sanglier 194. 216

Satrape 79. 96. 133

Sauterelle 234

Sceller (les portes delà

trésorerie) 47,17

Sculpteur 14. 124-128

Seau 232

289

Semestre 82-86. 144

Sénat d"Aradus 88. 89.

116

— d'Atbènes 46. 47.

68. 100

des Cinq-Cents 81

desDCCL: 119

— de Byblos 2n7

— de Cyzique97

— de Déios 67

— dllium iOl

— deMylasa56.72.103

— dOlyrnos41^

— de Paros 106 (?).

195 (?)

— de Rome 8, 74.132

— de Ténos 82-86. 102

— de Théra 55. 57

— de Tyr 91

f S. Sépulcre 288

Serment 32. 95

Serpents 60. 123. 13i.

149.161. 164.165.

170.194.199.216.

224. 235

— d"Esculape 26

Songe iO

Sophiste 120

Sophronistes 138^

iSource 32, 36. 133

•j- Sous diacre 281

iTTaOaptoç 289

Stade 43

Statères U4
— éginétiques32passim

Statue 14..32. 73.77.119

Stratèges 27.35.42.45.

46, 17; 35. 62, 4.

82-86. 93. 100.

112, 5; 62. 114

— ira 42

Suhligaculum 143 i

Succession mâle 40 ^

Suicide 96c

d'Olymos 40.

41.50.54

)^ 99

Synedrium 34

Svnodes35. 40.44. 67|
68 '

Tables des banquiers

97

— à libation 20

Talents 47, 3; 21

Taureau (d'Ampliic-

tion) 32, 32

— combats 45

— sacrifice 32, 14

Témoins 50-53. 103

Terre sacrée de Del-

phes 32, 15

Testament 242

Théâtre 67. 97. 102

Thiasus 68

Toit 132

f Tombeau du Chris

I



Toparque 199; égyptien 90

Torrent 133

Tortue 126

Toupie magique 7, 34

Tragédies d'Euripide
' 121

Trapézites 33.37.83-86

Traité religieux 38

Trésoriers 36 . 40. 42.

46.47.49i-.o0.52.

54.68.83-86.95.

97. 103. 144

Trêve de Dieu 32,48

53*^

Tribusaitiquesxiii 138

XV 119

GRAMMAIRE.

Tribus [Voir les noms
géographiques]

— de Caryandes 45

— d'ilium 37. 44

— de Mylasa 96. 98.

103

— dOlymos40.41.50.

54

— de Ténos 102

Tridrachmes 35

Triérarque 46,36.113;

3; 42

Triobole 37

Trirèmes 100

Trompette 141. 289

Trophée 289

Vache 37

353

Vaisseau à quatre bords

10

Vente de denrées 39

Vents 273

— élyséens 8, 62

Vermisseau 290

Verna 192

Viande distribuée 45

Vignes 50. 53. 290

Village 51

Vin doux 36*

Visitation de la terre

sainte de Delphes

32, 15.

Vivres 103

Voituriers 94

Zéphyr 8, 62

V. GRAM.MAIRE.

Archaïsmes 23. 36. 46.

47.68.93.95.100.

102.112.113.131.

184. 196. 251. 258

Assimilations

X devant

/... 46 20;34

devant r£o

>, 96. 102.

47.') 102.

102.

,..\ 56. —
47.-

47

devant

87.

8, 83.

47.

46, 2

devant" 47.

47

devant

^3366
devant

; 46, 35

Augment irrégulier

68.- !, *'

Dialecte copte 277.

284

— dorien62

en Carie 96

en Crète 93

à Delphes 32 (p. 47)

à Rhodes 27

à Théra 55. 74. 107.

111. 132

— égypto-grec 3. 22.

134. 164

Diplasiasmos

Double voyelle ro-

maine :

Maarcus 220



354

Double consonne :

54

128^ 96

^). 96

51

Fautes de concordance

des mots 3

— de genre 3. 8, 90

— de métrique

Voyelles longues de-

venues brèves : 7,

37. 63, 1. 122. 161

Voyelles brèves de-

venues longues :

8, 57; 69 (p. 22)

Syntaxe 46 (p. 90)

Pathologie des con-^

sonnes.

=
^

56

=
123.3-229.3

(=) 22

=
49^. 53

6=
96

=
96". -

203.

164 et mô-

me.4
intercalé {son nasal)

96^

TABLE.

V non assimilé

V = devant :

112.

8, 49.,
51. 113, 39. -

97.-
68.-

132

= devant

140. -
103.-
139. -

(<7 102. -
132

==

96

omis{) 138

Consonne simple

56.

Pathologie des

voyelles.

=
3."289.

281

=:

49. 50.

96

=
217

=
Mauvvir/];(V0ir3iî/to-

siens].

52 et

96<^

=
122

= at31 12,10.

139.-' 29.

154. 171
^

=
7,28.'

7,29

=
45

=
51.-

; 7,28.-
96

=^ 150

=
163. 49.

103. 163

=
9-/) 3

= 10

141../^
267. (::)
134

Fautes de iotacisme

=
56.

7,18.'7,37
=

121.

passim." 1.

22.6 10

=
7,19.
45



lotacisme : = t

'. 3 . 8,91

=' 203. -
.,' 87

C = 163

^ 8,80. 3. I.dO.

7,16.-
72 etc.

=
49c. Eùcovj-

EPIGRAPHIE.

.42

=
144

=
3

= '.

211. 8
=

3

355

= Oi; 41. 49-51.

135

= 03

136

( =
96^

=
3. 3-

y 6. 163.

163

MOTS NOUrEAVX OU RARES.

37,20

/", 161

50. 51^ 178

(?) 32, 26

^ 49^.50/; 49^18.50.

51'. 234, 5

28

(?) 103

/, 254

= 22

'. 49^

[]:: 1, 10

45

37,24

VI. ÉPIGRAPHIE.

Accents 288. 290

69. 93

Chiffre arabe 177

Copie 49*. 133

Erreurs des graveurs,

voir les notes

Mots grattés 96^ 118.

140

— nom de Géta 29

— — de la 3*^ légion

117

Gravure de l'inscrip-

tion 33.35.40.47.

67.68.95.07-102.

1386

Inscription entrecou-

pée par^une autre

3

— traversant un bas-

relief 22

Lettre romaine (s) 130

Lettres cursives 43

— en relief 169

Ligatures 37, 23. 94.

216. 290

Lignes tracées à la

pointe 3

Ponctuation ^6. 112,

62 etc. 228

Signes d'abréviation

3 92.140

117

L () 28.169.255



3ô6 TABLE.

-- (deniers) 147.

171

(sénalus-con-

sulte ) 81

Signes numériques (av.

Euclide) 36«.46

(p. 93); d'autres

plus modernes

n. 81. 99. 117.

119. 129 etc.

36.46^.47«^

93. 100. 112. 113

VII. INSCRIPTIONS MÉTRIQUES.

[^ 119' ,, , 8'' , ' 189[ ] 190

130

''", 122

70

-/, 63

131, 2343'),','" 1, ' 20, , 62

', ' 23
', '' 161

-, ' 123, '
-. 236'^, 7' 22/ ^' 15

278, 141

241

FIN. .

Typ. Charles de Mouiiiues frères, rue J.-J. Rousseau. S.
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